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- 1918: Durant la 1ère Guerre mondiale, la ligne de
front coupe le Bassin entre ARRAS & BÉTHUNE. À
l’est, les Mines occupées, très endommagées --- (sont)
noyées par les Allemands en 1918. À l’ouest, --- le Gi-
sement est surexploité ---; il sera plus vite épuisé ---.
Après la guerre, on reconstruit sans relâche ---. Le
Marteau-Piqueur remplace progressivement le Pic. Au
jour les Industries de la Houille: centrales; Cokeries,
usines carbo-chimiques se développent. La Main-
d’œuvre d’origine étrangère, surtout polonaise joue un
rôle important dans cette reconstruction.

- 1930: Le Bassin du Nord-Pas-de-Calais atteint sa
Production record, jamais égalée de 35 Mt. Ceci repré-
sente 60 % de la Production nationale et couvre 40 %
de la consommation ---. À la veille de la 2ème Guerre
mondiale, 150.000 Mineurs travaillent d’AUCHEL à
CONDÉ-s/Escaut pour 18 Cies.

- 1945: La Bataille du Charbon ---. L’Exploitation
du Bassin est confiée aux Houillères nationales du N.-
P.-d-C ---. La bataille pour les 100.000 t/j est engagée,
à l’appel de la Direction et de la C.G.T.. Ce défi est at-
teint et même dépassé. En 1947, le Bassin produit 29,4
Mt.” [883] p.26.
• ... malgré la gauche au pouvoir .. Pourtant, en
1981, le Gouvernement (de Gauche qui vient d'arriver
au pouvoir) avait programmé la relance de la Produc-
tion du Charbon et de l'Acier et autorisé l'embauche de
nombreux Ouvriers marocains avant d'envisager, en
1984, l'arrêt définitif des H.B.N.P.C.. // À l'horizon
1991. Cette volte-face est difficilement admise par les
Syndicats comme le montre la position de la C.G.T..
"La C.G.T. défend le Métier de Mineur. 'Le Métier de
Mineur est un Métier moderne', affirme la CGT, qui
dénonce la 'campagne de presse orchestrée par le pou-
voir politique et la Direction des Charbonnages de
France' pour décrire le monde de la Mine comme 'dé-
passé, dangereux, archaïque'. Le fédération CGT des
travailleurs du Sous-sol dénonce en particulier dans un
communiqué les 'ignobles affirmations' qui ont accom-
pagné la fermeture du dernier Puits du Nord/Pas-de-
Calais vendredi dernier. Le syndicat affirme que 'la
Mine aujourd'hui fait appel aux sciences et aux techni-
ques les plus modernes'. Ces technologies, si elles sont
correctement utilisées, 'permettent de travailler et de
produire dans des conditions de Sécurité optimale',
ajoute le communiqué. 'Contrairement aux idées re-
çues, il est plus intéressant pour le pays de continuer à
produire du Charbon national que d'importer, même à
bas prix, du Charbon étranger', affirme la C.G.T., qui
réclame un 'véritable débat national sur la politique mi-
nière'." [21] du 27.12.1990.
• Le dernier point d’histoire  ... "Les Gueules noires
n'iront plus au Fond ---. Avec la fermeture, hier de son
dernier Puits de Mine, la Fosse 9 d'OIGNIES, le Nord-
Pas-de-Calais a mis un terme définitif à l'Exploitation
du Charbon: une activité qui pendant 270 ans, a pro-
fondément marqué l'histoire, l'économie, les mentalités
et jusqu'au paysage de toute une région --- . En Produc-
tion, les 2,4 milliards de tonnes de Charbon qui ont été
Extraites ---ne représentent guère plus que la Produc-
tion actuelle cumulée des États-Unis et de la Chine
pour un an. ---. L'arrêt définitif de l'Extraction du Char-
bon a été soigneusement préparé par les H.B.N.P. C. qui
ont supprimé presque sans heurts près de 20.000 em-
plois en 6 ans. 'La réussite du plan social est notre prio-
rité depuis 6 ans. Seules quelques dizaines de person-
nes qui ont refusé la conversion ont été licenciées'
explique B. LEGRAND ---. En 1947, les Houillères
comptaient plus de 220.000 salariés, et 21.174 en
1984. À la fin 1990, elles n'emploient plus que 3.444
personnes, notamment dans deux Centrales thermi-
ques. Les 514 derniers Ouvriers de Fond partiront
après le démantèlement des Installations minières. En
6 ans, plus de 12.000 Mineurs sont partis en retraite,
congé de fin de carrière ou congé d'adaptation. Pour
quelque 5.600 autres, divers modes de conversion ont
été imaginés, par exemple une convention signée en
1984 avec l'E.D.F., qui a permis l'embauche de 1.043
Mineurs, et un accord passé avec la Chambre des Mé-
tiers, qui a contribué au reclassement de 301 anciens
des Houillères. Chaque reclassement a coûté en
moyenne 300.000 francs aux H.B.N.P.C.. Pour chaque

Mineur embauché, les entreprises d'accueil ont reçu
30.000 F et l'intéressé une prime de conversion de
200.000 F. Les 3.617 Ouvriers marocains en ont béné-
ficié comme les autres. Quelque 900 d'entre eux, qui
avaient choisi le retour au pays, ont reçu une prime de
136.000 à 270.000 F, ajoutée à celle de la conversion.
Certains sont allés travailler dans le bâtiment et les tra-
vaux publics d'autres creusent les galeries de liaison du
tunnel sous la Manche ---. (Dès 1960, la Bataille du
Charbon, -voir cette exp. était compromise). Difficul-
tés d'Exploitation, Gisements qui s'épuisent, apparition
de nouvelles sources d'Énergie -Gaz et Pétrole, puis
plus tard l'Énergie nucléaire-: dès les années 1960,
l'Extraction du Charbon, considérée comme non renta-
ble -en 1968, 1 t de Charbon vendue 70 F coûtait en
réalité 120 F-, commence à décliner dans le Nord-Pas-
de-Calais. Et les premiers plans de régression com-
mencent à s'élaborer." [838] du Vend. 21.12.1990.
• La guerre ...
. “Avant 1914, le Bassin compte encore 48 Siè-
ges d’Extraction totalisant, outre 164 Puits,
toutes les infrastructures nécessaires à l’acti-
vité minière. // Zone de front pendant la guer-
re, le Bassin minier voit ses installations
anéanties. Les Chevalements importants sont
détruits ainsi que 80 Machines d’Extraction,
76 Ventilateurs et 94 km de Voies Ferrées,
sur les 434 du réseau minier. Au Fond, faute
d’entretien, sur les 1.350 km de Galeries,
1.238 se sont éboulés, 417 sont noyés.” [2020]
. Après 1914 ... “14-18, il y a 100 ans: le Bassin mi-
nier -du N.-P.-C.- sous la botte all. -FRANCE 3 -18 Oct.
2014 ... En 1918, face à leur défaite, les Allemands
programment une destruction systématique du Bassin
minier: 110 Mm3 inondent le Sous-sol minier. Il faudra
plusieurs années de Pompage pour remettre les Mines
en état. Et ce n'est qu'en 1925, 7 ans après le départ des
Allemands que le Bassin minier retrouvera son niveau
de production d'avant guerre.” [5322] -Oct. 2014, p.29.
• La reconstruction ...
. “En 1926, la quasi totalité des Sièges est re-
construite et, très vite, la Production ramenée
à son niveau d’avant-guerre soit 32 millions
de t -la moitié de la Production française, le
tiers de ses besoins-. Le matériel est neuf et le
Mineur bénéficie d’un Outillage moderne:
Marteaux pneumatiques, Locomotives à Air
comprimé et même une Haveuse électrique
dès 1923 à la Cie des Mines d’OSTRICOURT. Le
pourcentage du Charbon Abattu au Marteau
Piqueur, infime en 1913, atteint 21 % en 1923,
38 % en 1924 et près de 50 % l'année suivante.
En 1929, la Production est d’1 t de Charbon
par jour et par Mineur. À la même date, l’ef-
fectif atteint 187.700 Mineurs, en partie grâce
à la main-d’œuvre étrangère -69.000 Mineurs
en majorité polonais-.” [2020]
• L ’urbanisme ...
. “Une vaste politique d’urbanisme est alors
mise en place. Aux Corons du 19ème s., triste
alignement de maisons accolées les unes aux
autres, succèdent, dès le début du siècle mais
surtout au moment de la Reconstruction, des
cités plus humaines: les cités-jardins. // De
cet empire immobilier appartenant aux
Houillères et estimé à 110.000 logements
dans les années 1970 subsistent aujourd’hui
environ 84.500 habitations. À ces chiffres il
convient d’ajouter les édifices socio-culturels,
médicaux, cultuels et d’administration ainsi
qu’un formidable réseau composé de Voies
Ferrées, de ponts et de canaux. Les quelques
200 Terrils qui parsèment le Bassin sont éga-

lement convoités: possibles
pôles touristiques, exploitation
de Schiste, combustible pour
centrales thermiques.” [2020]
• La Nationalisation ...
. “Jusqu’en 1946 on y dénombre
une vingtaine de Cies minières
privées. Certaines ont une his-
toire brève, d’autres se regrou-
pent pour survivre. La Nationa-
lisation du 17 Mai 1946 institue
les Houillères du Bassin du
Nord-Pas-de-Calais -H.B.N.P.C.-.
Celles-ci composées de 9 Grou-
pes totalisant 112 Fosses, d’une
surface totale de 1.150 km2 oc-

H.B.N.P.C. : ¶ Abrév. pour Houillères du
Bassin du Nord et du Pas-de-Calais.
-Voir: Agglonor, Centre de Formation spécia-
lisé pour le Fond, Compagnie(s) (La/Les),
Concentration, École des Cadres, Électrifica-
tion du Fond, Filianor, Finorpa, Groupe d’Ex-
ploitation, Houillères, Journal d’entreprise,
Nationalisation des Charbonnages, Norben-
zol, Patrimoine • Mine de Charbon ..., Stage de
perfectionnement, en particulier avec les cit.
extraites de [883].
-Voir, à Station de relevage (des eaux), la cit [3850]
n°176 -Mars/Avr. 2005, p.11.
• Découverte légendaire ...
. Selon la lég., elle serait de source angélique ... -Voir,
à Rites, Coutumes et Superstitions, la cit. [127] p.45.

•• DESCRIPTION GÉOGRAPHIQUE  ...
. Le Gisement charbonnier, présent, en France
dans les départements du Pas-de-calais et du
Nord,  déborde largement en Belgique jus-
qu’à MONS puis CHARLEROI, comme il est
clairement visible sur la fig.352, ci-dessous.
. Le Bassin du Nord et Pas-de-Calais est le
plus important des Bassins houillers français -
--. Il occupe 210.000 personnes dont les 2/3
travaillent au Fond. // --- De direction sensi-
blement Est-ouest, sur une longueur de près
de 110 km ---. Sa largeur ne dépasse nulle
part 20 km ---.(Mineurs -Août. 1948).” [883] p.8.
. “Le Gisement houiller du Nord-Pas-de-
Calais, qui s’étend sur 120 km pour une lar-
geur maximale de 12 km, aura fourni au total
2 milliards de tonnes de Charbon.” [2815]
n°1.110 -Sept. 1999, p.6.

•• GÉNÉRALITÉS - HISTOIRE  ...
• FRESNES-S/ESCAUT (59970) ... C’est ici que débu-
ta l’Extraction charbonnière dans le Bassin houiller,
avec la découverte de la 1ère Veine, le 3 Fév. 1720 ...
En 1734, une Veine de Charbon gras de bonne Qualité
est repérée, au lieu-dit ‘Le Pavé’. Le vicomte DESAN-
DROUIN et le marquis DE CERNAY vont s’ingénier à
faire prospérer cet important Gisement. En 1757, sous
le parrainage du marquis DE CROY, ils fondent la Cie
d’ANZIN . En 1789, on compte dans la région une qua-
rantaine de Puits produisant annuellement 280.000 t de
Charbon avec un effectif de 4.000 Ouvriers. 270 ans
après la découverte de la 1ère Veine, l’épopée des
Charbonnages du Nord prend fin le 21 Déc. 1990 avec
l’Extraction de la dernière Gaillette, au Puits n°10
d’OIGNIES, d’après [946] n°(H.S.)9.610, p.28 & 74.
• 270 ans d'histoire ...

- De 1720 à 1990, dans l’un des Gisements
les plus difficiles d’Europe, des centaines de
milliers de Mineurs ont, génération après gé-
nération, Foncé plus de 600 Puits de Mine,
Extrait 2,5 milliards de t de Charbon et forgé
le paysage et l’économie de la France du
Nord ---.

- 1720: découverte le 3 Fév. d’une Veine de Char-
bon maigre à FRESNES-s/Escaut ---. Le 24 Juin 1834 --
-, (découverte) à la Fosse du PAVÉ, d’une Houille pro-
pre à tous les usages. L’Exploitation commence vrai-
ment ---.

- 1757: La 1ère Cie minière du Bassin, la Cie d’AN-
ZIN est créée ---, (puis, ce sont celles d’)ANICHE,
DOUCHY, VICOIGNE. Elles se dotent des moyens les
plus modernes, en particulier des 1ères Machines à Va-
peur utilisées comme Machines d’Extraction et pour
l’Exhaure. À la veille de la Révolution Française, la
Cie d’ANZIN  employait déjà 4.000 Mineurs, pour Ex-
traire 280.000 t/an.

- 1841: --- par hasard --- à OIGNIES --- (est) repéré
le Gisement houiller du Pas-de-
Calais. En 1847 ---, (se situe) le véri-
table point de départ de la mise en
valeur de l’ouest du Gisement.

-1882: À LENS, 1ère chambre
syndicale de Mineurs dans le Pas-de-
Calais, --- (puis création de) celle du
Nord ---. Les luttes des Mineurs ---
débouchent sur d’importantes avan-
cées sociales: création des Caisses
de Secours, des 1ers régimes de re-
traite et d’assurance invalidité-
maladie, 1ères Conventions collecti-
ves, institution des Délégués-
Mineurs, réduction de la durée du
travail --- (dont) ZOLA rend compte
--- (dans) GERMINAL ---.

- 1906: C’est le terrible Coup de
Poussières de COURRIÈRES (-voir
ce mot) ---.
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cupent alors 210.000 personnes.” [2020]
• La concentration ...
. “Qu’il ait pour nom Groupe, Unité de Pro-
duction ou Unité de concentration, le regrou-
pement des Sièges en aires d’influence de
plus en plus larges devient bientôt inéluctable
car dicté par d’impérieuses difficultés: frais
fixes répartis sur un trop faible tonnage, obso-
lescence de certaines Fosses, Rendement in-
suffisant pour d’autres. Ainsi naissent les
grosses Unités d’Extraction qui relèguent,
quand elles ne les conduisent pas à la destruc-
tion, les installations plus anciennes au rang
de Fosses de service. Ces dernières assurent
alors le transit des hommes et du matériel.”
[2020]
. 21 Déc. 1990, date fatidique pour le Pas-de-
Calais ... “Le 21 décembre 1990 a lieu la fer-
meture de la dernière Fosse en activité dans
le Pas-de-Calais, la Fosse n'°9 à OIGNES.”
[4319] -Avril 2008.

•• QUELQUES CHIFFRES ...
• Production ...
. “La Production augmenta sans cesse suivant
le développement du machinisme industriel:
7,8 Mt en 1880, 24,2 en 1890, plus de 27 en
1913, ce qui représentait alors plus des 2/3 de
la Production houillère française ---.

- Le Bassin produit, à lui seul 10 % de
l’électricité française (Mineurs -Août. 1948).”
[883] p.8.
. “La Production maximale du Bassin du
Nord-Pas-de-Calais est atteinte en 1930 avec
35 Mt Extraites.” [2815] n°1.110 -Sept. 1999,
p.5.
• Nombre de Fosses ...
.  “En 1938, le Bassin comptait 115 Fosses.
En 1948, il en comptait 112(*) . En 1952, il
n’en comptait plus que 97, avec une produc-
tion de Charbon identique. En 1955/56, 73
Fosses seront suffisantes pour Extraire les 30
millions de tonnes de Production annuelle
prévue pour cette date (Douai Mines -Juil. 1952).”
[883] p.9 ... Ce chiffre tombe -vers 1970- à 40,
d’après [883] p.49 ... (*)  À cette date, “... le
plan de concentration prévoit de diminuer de
moitié le nombre des Fosses (Mineurs -Août.
1948).” [883] p.8.
• Nombre de Puits ...
. “Il y a près de 800 Puits dans le Nord. La re-
montée des eaux y prendra entre 100 et 150
ans.” [21] du Dim. 20.10. 2002, p.24.
• Réserves ...
. En 1948, elles étaient estimées jusqu’à 600
m: 3 103 Mt; jusqu’à 1.200 m: 6.103 Mt, les
Réserves connues cumulant à 7,7 103 Mt,
d’après [883] p.8.

•• QUALITÉ DES CHARBONS  ...
. “Le Bassin fournit toute la gamme des Char-
bons, des Anthracites aux Flénus, en passant
par les Maigres, les Demi-Gras et les Gras
(Flénus: 17%; Gras: 41 %; 3/4 Gras: 4,05 %; 1/2 Gras:
16 %; 1/4 Gras: 2,1 %; Maigres: 17 %; Anthraciteux:
0,3 %) (Mineurs -Août. 1948).” [883] p.8.

•• SUR LES SITES ...
• La Fosse d’ARENBERG ...
. André PAILLART écrit le 30.06.2007: ‘La Fosse
d'ARENBERG à (59135) WALLERS a été ouverte en
1899 par la Cie des Mines d'ANZIN  qui construisit éga-
lement des cités minières aux alentours pour y loger
son Personnel ... En 1930 la productivité de cette Mine
a augmenté de façon spectaculaire avec l'arrivée des
nouvelles technologies d'Extraction du Charbon ... En
1954, les H.B.N.P.C. implantent sur le site d'AREN-
BERG un nouveau Siège d'Exploitation et construisent
un Lavoir davantage performant ... Le site minier ces-
sera son activité d'Exploitation du Charbon en 1989 ...
A noter que le réalisateur et cinéaste Claude BERRI a
tourné une grande partie de son film Germinal en 1993
sur ce Carreau minier ... Classé M. H., des travaux de
restauration des bâtiments et des équipements indus-
triels ont été entrepris depuis 2005 et se poursuivent ...
Devenu un vaste musée, il est possible de visiter ce
site exceptionnel avec ses 3 Chevalements imposants
et l'architecture incomparable de ses bâtiments ... Pour
info, contacter l'association: Les amis de Germinal et
anc. Mineurs de WALLERS ARENBERG’, d’après [4051]
<histoires-de-chtis.com/index-news-12912-la-fosse-
de-wallers-arenberg.php> -Avr. 2009.

•• CESSION D’ÉGLISES ...
. “C.d.F. Nord-P.D.C.: Cession de la dernière église du
patrimoine N.-P.D.C.- ... Charbonnages de France a
cédé l’Église Ste-BARBE au Diocèse de CAMBRAI . //
La cérémonie officielle s’est déroulée à l’hôtel de ville
d’ANZIN  ---. Cette Église, fait unique, est devenue pro-
priété de la ville. Achetée par la Cie des Mines
d’ANZIN  en 1784, détruite en 1914 puis reconstruite en
1923, elle possède la particularité d’abriter un chemin
de croix peint par JONAS, natif d’ANZIN  et Grand Prix
de ROME. Elle était la dernière des églises détenues
par C.d.F. dans le N.-P.D.C., les 44 autres ayant été cé-
dées aux évêchés d’ARRAS, de CAMBRAI  et de LILLE
suite à des conventions bipartites avec les représentants
des diocèses concernés.” [2125] n°162 -Nov./Déc.
2002, p.8.

H.B.M. : ¶ Sigle signifiant: Habitation Bon Marché ...
Il s’agissait de locaux d’habitation offerts au Personnel
des Us..
. “... la demande de logements à loyers modérés se fai-
sant de plus en plus pressante, ce furent les Us. de
ROMBAS elles-mêmes qui se décidèrent à agir. Il faut
dire qu’elles étaient bien représentées en nos lieux
puisque J. LAURENT, résident à BOUSSANGE, était de-
venu en 1920 administrateur délégué des Aciéries, puis
en 1950 Dr Gal de la S.A.L.R. -Sté Lorraine des Aciéries
de ROMBAS-. Quant au maire de GANDRANGE, L.
JOST -maire de 1902 à 1940-, il avait été membre fon-
dateur des H.B.M. -Habitations Bon Marché- des Usi-
nes !” [2675] p.60.

HCP 1 : ¶ Terme de physiologie, signifiant Hème
Carrier Protéine 1 ... Le Fer héminique (provenant de
1 Hème) est capté par ce récepteur pour passer la bar-
rière digestive, d’après [4366] -2006,56.19, p.2113.

H.D.L. : ¶ Sigle pour Hydroxyde Double Lamellaire,
qui est une sorte d’Hydroxyde de Fer.

HÉ : ¶ À la Houillerie liégeoise, "tige en acier de 3,5
m, munie d'un Râteau à deux dents de 12 cm de long.
'Li tokeû rinète sès feûs avou l'hé (le chauffeur nettoie
ses feux avec l'Hé)'." [1750] à ... TOKEÛ. ... À rappro-
cher de Hés. 

HÈ : ¶ Var. orth. de Hèr, signifiant Fer, en Gascogne,
d'après [558].

HEADDENITE  : ¶ “= Arrojadite.” [1521] p.534.

HEATON  : ¶ -Voir: Procédé HEATON.

HEAULME  : ¶ Ancienne var. orth. de Heaume ... -
Voir, à Casse, la cit. [3019].

HÉAULMIER  : ¶ Au 17ème s., fabricant d’Heaumes.
Var. orth. d’Heaumier.
. ”Pareilles défenses à tous Ouvriers Héaulmiers, Ca-
nonniers, Taillandiers, Coutelliers, Serruriers, Éperon-
niers, Tireurs de Fer, Mareschaux, Fourbisseurs et tous
autres Forgerons et Ouvriers travaillant en toutes sortes
de Quincaillerie, d’employer d’autre Fer que du doux
et non de l’aigre, en tout ce qui dépend de leurs états,
où l’usage du Fer doux est requis et nécessaire.”
[2380] p.188.

HEAUME  : ¶ “Grand Casque enveloppant toute la
tête et le visage, que portaient les hommes d’armes du
Moyen-Âge. Heaume de joute, pointu à l’avant. Ven-
tail d’un Heaume. Le Chevalier ne mettait son Heaume
qu’au moment du combat; en dehors des batailles, un
écuyer en avait la charge.

‘La terre a vu jadis errer des paladins; ...
Ils passaient effrayants, muets, masqués de Fer ...

Leurs cimiers se dressaient difformes sur leurs Heaumes’.
HUGO, Lég. des siècles, XV , Chevaliers errants.” [14]
-Voir: Mézail.
-Voir, à Bacinet, la cit. [1551] n°24 -Mai/Juin 1998,
p.28.
-Voir, à Plate, la cit. d’après [1207] t.I, p.166
. “Arm. Le Heaume remonte au 10ème s.. Dès le
12ème s., il est pourvu d’un nasal; au 13ème s., il est
fermé. Un renfort en forme de croix est appliqué au-
devant de la face, munie de fentes pour la vue. Plus
tard, le Heaume s’allège; la calotte sphérique ou ovoï-
de, donne moins de prise aux coups; la visière devient
mobile. Le Heaume du 14ème s., très haut s’en va en
s’effilant; on le coiffait au moment de charger, par-
dessus le petit Bassinet (-voir ce mot) ou la Cervelière.
À la fin du 14ème s., il tend à être remplacé par un
Casque plus léger, mais reste en usage pour les joutes
et les parades. Il était réservé aux Chevaliers et aux
gens d’armes, comme le Haubert (-voir ce mot).” [206]
. “Au temps de GUILLAUME  le Conquérant, le Heau-
me se composait d’une chemise de cuir sur laquelle on
attachait des Mailles ou Annelets de Fer côte à côte, de

manière à en former une tunique loriquée (= Terme de
zoologie. "Dont le corps est couvert de plaques osseuses."
[152]), capable de résister aux coups de tailloir des
Épées et d’empêcher la pénétration des Lances.”
[1657] p.160.
. "Heaume italien. 1290, dit Heaume de PAVIE, très re-
nommé et souvent cité dans les romans du 13ème s."
[1206] p.22.
• Étym. ... "De l'allemand Helm (= Casque)." [1206]
p.34. 
HEAUME  :  Permettait de sauver la face.  Michel LACLOS.

HEAUME À TÊTE DE CRAPAUD  : ¶ "Grand
Heaume cylindrique, dit à Tête de crapaud, en Fer
formé de pièces rivées. Travail du 12ème s., encore
usité au 14ème s. pour les Armes de joûtes (sic)."
[529] p.226 lég. de la fig. 118.

HEAUMERIE  : ¶ "Forge où l'on faisoit des Heau-
mes. Nom d'une des rues de PARIS, parce qu'il y avoit
quantité de boutiques ou de Forges où l'on faisoit et
vendoit des Heaumes." [3019]
¶ Au 18ème s. "n.f. Art de fabriquer les Armures tant
des cavaliers et de leurs chevaux, que des hommes de
pié; ce mot vient de Heaume ou Casque; d'où l'on a
fait encore Heaumiers ou Faiseurs de Heaume; ce sont
nos Armuriers qui leur ont succédé." [3102]

HEAUMET  : ¶ Nom du Bacinet (-voir, à ce mot, la
cit. [1551] n°24 -Mai/Juin 1998, p.28), porté pour les
Joutes et Tournois.
. "La preuve que l'Armet ou Heaumet n'étoit point un
Casque d'espèce particulière, c'est que dans le 16ème
s. on le définissoit en général accoustrement ou ha-
billement de teste; Armure de teste, au commencement
du 18ème s. Il est évident que ces définitions n'étoient
pas plus propres à l'Armet qu'au Bassinet, au Cabasset,
au Morion, à la Salade, à l'espèce de Heaume nommé
Bourguignote; aussi trouve-t-on qu'Armet signifioit
Salade, Morion, Cabasset, etc." [3019]

HEAUMIER  : ¶ “Fabricant de Heaumes (-voir ce
mot) ---, Armure de tête des chevaliers ---. Au 13ème
s., les Heaumiers formaient avec les Maréchaux-
Ferrants, les greffiers et les Vrilliers une seule Corpo-
ration ---. Le roi avait donné la justice professionnelle
et les revenus de ce métier au premier Maréchal-
Ferrant de son écurie. C’est donc à lui qu’il fallait
acheter le droit de s’établir ---. Chaque Maître payait, à
la Pentecôte, 6 deniers pour sa quote-part de l’impôt
dit des Fers du roi (-voir cette exp.) ---. La Corporation
ne tarda pas à se fondre dans celle des Armuriers, qui
prirent alors le titre d’Armuriers-Heaumiers ---. Dès
l’année 1409, cette réunion était effectuée.” [680],
note préparée par P. CHEVRIER.
On trouve aussi l’orth.: Hiaumier.
-Voir: Armurier-Heaumier.
-Voir, à Armurier, la cit. [1551] n°60 -Oct./Nov. 2004,
p.2/3.
. Il “faisa(i)t les harnois de guerre dont la pièce princi-
pale était le Heaume ---. Les Heaumiers furent plutôt
des metteurs en train d’éléments divers que non pas
(sic) des Batteurs de Fer spéciaux.” [1657] p.160.
HEAUME  :  Masque de Fer.  Michel LACLOS.

HEAVY METAL  : ¶ Style de rock très brutal, de hard rock.
-Voir, à Iron Maiden, la cit. [21] du Vend. 19.12.2003, p.18,
texte et lég. de photo.
. “Steelworks, un nouveau groupe de Heavy Metal ...
Steelworks veut dire ‘Us. de métal’ -ndlr: le Heavy
Metal est un style musclé de rock- --- (s’inspirant pour
s’exprimer) sur Metallica, AC/DC, Iron Maiden ---.”
[21] Supp. ‘Cartable’, du Mar. 06.07.2004, p.4.
. “À (44190) CLISSON, décibels du Heavy metal et pu-
blic paisible pour le ‘fête de l’enfer’ ... En quelques an-
nées la jolie ville médiévale du Pays nantais a vu gran-
dir au milieu du vignoble du muscadet, ce qui est
devenu le plus gros festival franç. consacré au Heavy
metal et aux multiples déclinaisons du rock extrême.”
[162] des Dim. 21 et Lun. 22 Juin 2009, p.19.
. “Festivals: le Heavy metal ouvre la saison avec fra-
cas ---, à 44190 CLISSON ---. // Le Heavy metal --- est
un hard rock excessif, présent en France depuis 40
ans.” [21] du Dim. 20 Juin 2010, p.2, texte et lég. de
photo.
. “Festival Heavy metal: AMNÉVILLE  frappe très fort
... Le BIG 4 - METALLICA, SLAYER, MEGADETH et
ANTHRAX-  d’un côté, SLIPKNOT de l’autre: le Sonis-
phère festival d’AMNÉVILLE les 8 et 9 Juil. est assuré
d’avoir une des plus belles affiches Heavy metal de
l’histoire. 40.000 fans sont attendus.” [21] du Mer. 16.
Fév. 2011, p.1 & p.10 ... Sur un ton plaisant, voire hu-
moristique, intitulé: Le metal pour les nuls, voici un
petit guide initiatique: ‘Plus de 40.000 fans de Heavy
metal sont attendus les 8 et 9 juillet au festival Soni-
sphere d'AMNÉVILLE . Petit cours de rattrapage pour
ceux qui confondent encore riffs et raffut ---. // Cer-
tains codes doivent être respectés ---.Un concert de
Heavy metal n'est pas un défilé de mode, mais gare à
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la faute de goût ---. // Avec qui se rendre au festival ---
. Une grossière erreur serait de se rendre seul ---. Il
conviendra de former --- une joyeuse bande ---; (mais)
pas de méprise, un festival de Heavy metal n'est pas un
lieu de drague ! S'il existe des Métalleuses, et nous les
saluons, c'est d'abord dans un déluge de décibels
qu'elles cherchent les sensations fortes. Souvent par
groupes de trois, elles aiment jouer des coudes dans les
premiers rangs ---. // Le Métalleux n'est pas suscepti-
ble, mais faut pas pousser ---. // Le novice --- sera sans
doute surpris par certains rites, comme celui du pogo -
--, style de danse déjanté consiste à sauter dans tous les
sens en bousculant virilement ses voisins ---. À noter
que, de façon surprenante, la Métalleuse adore prati-
quer le pogo, et plus encore le slam, qui consiste à se
faire porter, allongée, par la foule en surfant jusqu'à la
scène. // Autre rite importé d'outre-Manche, les flying
bottles ---. Nul ne peut prédire quand, ou même si une
bataille de flying bottles va démarrer ---. // Côté musi-
que, le Heavy metal comprend autant de courants que
le PS (Parti Socialiste) et les écologistes réunis: speed
metal. trash metal, death metal, dark metal. hardcore
... --- Tous ces courants se revendiquent d'une racine
commune: Motôrhead ---.” [21] Supp. ‘7 HEBDO’ , du
Dim. 26.06.2011, p.5 ... Cette manifestation est rappe-
lée, in [21] du Jeu. 07.07.2011, p.1 et p.5 ... Et la ‘dé-
ferlante des Mértalleux est évoquée, in [21] du Sam.
09.07.2011, p.1 & 7 de l’éd. générale et p. 2 ‘METZ’,
dans l’éd. THIONVILLE/HAYANGE ... “Festival de
Heavy Metal à AMNÉVILLE  ... Sonosphère: ils étaient
41.000 !.” [21] du Dim. 10.07.2011, p.1 et p.6.

HEBEL  : ¶ D'après l'all Hebel (=levier) ... À
FORBACH (H.B.L.), “morceau de bois utilisé
pour assurer le garnissage entre les éléments
de Soutènement et les Terrains.” [1449] p.310.
Var. orth.: Hevvel.
Syn.: Queue (... effilée), et Spitz à MERLE-
BACH.

HEBERLEIN  : ¶ -Voir: Procédé HEBERLEIN.

HÉBREUX : ¶ C'étaient d'habiles Forgerons; -voir, à
Bible, la cit. [590] p.23 texte et note 1, et p.24.
�9 Étym. ... ”Lat. hebraeus, du grec hebraios, de
HEBER, arrière-petit-fils de SEM. Selon RENAN, il
vient de heber, passage, et hébreux veut dire hoi pera-
tai, ceux d'au-delà du fleuve, par souvenir du temps où
une partie de la population sémitique habitait en deçà
de l'Euphrate, et une partie au-delà.” [3020]

HEC : ¶ ”n. m. 13ème/15ème s. Crochet.” [4165]
�9 Étym. ... ”Germanique, hacco; all. Haken, idem.”
[4165]

HÉCATOMBE DE CADAVRES ET DE FER  : ¶
Exp. chansonnière pour évoquer l’effroyable cata-
strophe de LAGNY-POMPONNE (77400), le soir du
23 Déc. 1933, cet accident tua 204 personnes et en
blessa 120, d’après [4051] <fr.wikipedia.org/wiki/
Accident_ferroviaire_de_Lagny-Pomponne> -Juin
2013.
. Du couplet n°2 de Le train de malheur,  paroles de
Fernando, on peut retenir ...

‘Le train fatal avec un bruit d’enfer,
Roule comme une trombe

Puis tout à coup c’est l’horrible hécatombe
De cadavres et de Fer ---'.

HECKEL(Georg)  : ¶ Industriel all. (1822-
1904), fabricant de Transporteur aérien pour
les Mines et la Sidérurgie ... Il fut inhumé au ci-
metière Sankt-Johann à SARREBRUCK, in [2933]
p.100, note 37.
-Voir: Culbuteur HECKEL, Serrure HECKEL,
Traînage mécanique HECKEL, Traînage systè-
me HECKEL et Transporteur HECKEL.
. Un descendant, Ernst HECKEL -° SARREBRUCK
26.11.1861, † TEGERNSEE 26.05.1949-, fonda en 1905 à
SARREBRUCK, une entreprise de Manutention méca-
nique, spécialisée en installations de Halage par Câ-
bles et Téléphériques miniers, d’après [4473] p.185.

HECKEL (Serrure)  : ¶ -Voir: Serrure HECKEL.

HÉDENBERGITE  : ¶ "Espèce de Pyroxène.” [152]
Formule CaFeSi2O6, d’après [436] à ... PYROXÈNE.
"Dédié à HEDENBERG." [867] ... “Pyroxène de Cal-
cium et de Fer: FeCa(SiO3)2. = Bolophérite, Euchysidé-
rite.” [1521] p.534.

HEDIFICIO FABRICE  : ¶ Au 14ème s., en Italie,
bâtiment d’une Forge.
. ”La Ferrière de Gonna, qui est certainement une
structure destinée à la Réduction du Minerai, dans la

’Tavola delle Possessioni (Tableau des Propriétés;
sorte de cadastre ?)’, en 1318/1320 est ’Hedificio fabri-
ce’ et ’Fabrica’.” [3714]

HEDIFITIORUM ACTORUM AD FERRUM CO-
LANDUM ET FACIENDUM  : ¶ Au 14ème s., en Ita-
lie, bâtiment où l’on traite et Fabrique du Fer.
. ”La Ferrière de Castiglionne, en 1318, était décrite
comme ’Hedifitiorum actorum ad Ferrum colandum et
faciendum’.” [3714]

HEDIFITIUM APTUM AD FACIENDUM FER-
RUM : ¶ Au 15ème s., en Italie, bâtiment où l’on peut
Fabriquer du Fer.
. ”En 1427 un groupe de petits entrepreneurs obtinrent
un prêt du banquier BICHI pour faire marcher deux
’Hedifitia apta ad faciendum Ferrum’.” [3714]

HEDNINGE BLÄSTER  : ¶ Nom suédois de la Forge
des Païens; -voir, à cette exp., la note de G. MUSSE-
LECK, d’après [2025] t.1, p.804.  [2025] t.1, p.804 ...
Hedninge Bläster est l’exp. suédoise datant du début du
Moyen-Âge où les Goths, christianisés par l’évêque UL-
FILES (v.311/v.383) désignaient comme Forges païen-
nes les vestiges très anciens des Forges primitives ...
Confrontés aux mêmes vestiges dans l’aire septentriona-
le de la Scandinavie, les Lapons désignaient ces 1ères
Forges par la loc. Harko raudan raviot’, selon traduction
de G. MUSSELECK, d’après [2025] t.1, p.804.

HÉERDLING  : ¶ Au 18ème s., "c'est ainsi que l'on
nomme en Allemagne, dans les Fonderies où l'on traite
la Mine d'étain, une matière composée d'un peu de Fer,
d'arsenic et d'étain qui se dégage de la Mine et de la
partie métallique de l'étain, pendant la fusion ---. M.
LEHMAN  pense que le Héerdling est une combinaison
de Fer d'arsenic, et d'une grande quantité de Phlogisti-
que." [64]

HEF : ¶ ”n. m. 12ème/15ème s. Crochet.” [4165]
�9 Étym. ... ”Havum, Crochet, tiré du radical qui se
trouve dans l'all. haben, avoir, saisir et heben, soule-
ver.” [4165]

HEG : ¶ Au 19ème s., à GRANDFONTAINE
(Bas-Rhin), de l'all. Hegende, Mur du Filon,
d'après [3146] p.131.

HÉICHUEWEN  : ¶ H.F., en luxembourgeois.
-Voir, à Cinéma, le titre: Leschten Héichuewen  (De)
(= Le dernier H.F.).

HEIDEITE  : ¶ Minéral trouvé dans les Météorites et
inconnu dans les roches terrestres ... Ce sulfure a pour
formule: Fe Ti23+ S4, d’après [2765] p.150.

HEINZENKUNST  : ¶ À la Mine, exp. alle-
mande qui désigne la "Pompe à chapelet, en-
traînant des balles de cuir dans un cylindre en
bois." [1249] p.15.

HÉLIANTHINE  : ¶ "Indicateur coloré qui, en solu-
tion aqueuse concentrée, est rouge-orange et devient
jaune lorsqu'on le dilue dans l'eau pure -milieu neutre-.
// La teinte de la solution diluée reste jaune en milieu
basique et vire au rouge en milieu acide. // L'Hélianthi-
ne est utilisée comme indicateur dans la détermination
de l'acidité des Bains à la Sulfatation ou dans la déter-
mination du T.A. et du T.A.C. des eaux destinées à la
Vaporisation dans un Générateur de Vapeur." [33]
p.227.
Syn.: Méthylorange ou Orange III.
LANGUE  :  Elle peut faire rougir quand elle est trop verte.

HELICO  : ¶ "Si l'on en croit PLINE, c'est à l'instiga-
tion d'HELICO -un Forgeron helvète ayant travaillé à
Rome- que les Gaulois passèrent les cols alpins pour
s'installer en Italie du Nord." [2043] p.21.
Var. orth.: HÉLICON.

HÉLICON  : ¶ Nom d’un Forgeron helvète.
Var. orth.: HELICO.
. À propos des Celtes, on relève: “Les Celtes étaient
connus pour la Qualité de leur Production métallurgi-
que, notamment le travail du Fer, ainsi qu’en témoigne
la Légende du Forgeron helvète HÉLICON, appelé à
exercer son métier à ROME. Les Ouvrages en Fer du
6ème s. av. J.-C. sont déjà remarquables par leur exé-
cution, mais aussi par leur abondance: on voit ainsi des
chars d’apparat entièrement revêtus de Tôle finement
travaillée ---.” [3197] p.728, à ... MÉTALLURGIE.

HÉLIODORE  : ¶ n.m. Nom d’une famille de Béryls
(-voir ce mot) dont la coloration est liée à la présence
d’Oxydes de Fer.

HELME  : ¶ Au Moyen-Âge, "Heaume, cf. Elme."
[3137] p.XXVI .

HELVINE  : ¶ "Silicate naturel du genre grenat et se
présentant en cristaux jaune de miel, verts ou bruns. La
formule de l'Helvine est (Mn,Gl,Fe)7Si3O12S .” [152]

HÉMATHITE  : ¶ Ancienne var. orth. d'Hématite,
d'après [3019] à ... EMATHITE. 

HEMATIDE  : ¶ Au 18ème s., var. orth. de
Hématite ... -Voir, à Mine bâtarde, la cit. [29]
1968-4, p.301/02.

HÉMATINE  : ¶ "Pigment ferrugineux brun prove-
nant de l'oxyhémoglobine." [14]
-Voir, à Porphyrine, la cit. [2277] n°21 -Juil. 1997,
p.67.
. "Combinaison de la protoporphyrine de l'Hémoglobi-
ne avec un atome de Fer à l'état Ferrique -trivalent-.
Elle peut se former dans le sang au cours de certaines
intoxications." [206]
. De formule C96H102Fe3N12O18, d'après [1340] p.326.

HÉMATISATION  : ¶ Dans un Minerai de
Fer, transformation que subit le Fer, et qui le
met sous la forme d'Hématite.
. "Il s'agit d'un Carbonate de Fer argileux en
voie d'Hématisation." [1893] p.39 ... Le Car-
bonate CO3Fe est en cours de transformation
en oxyde Fe2O3.
¶ Imprégnation en Oxydes Ferriques, d’après
[3829] p.152.

HÉMATISER  : ¶ Transformer en Hématite.
. ”Quelquefois, des Oolithes de Fer Carbona-
té passent par le cycle silicaté ou se convertis-
sent en Oolithes Hématisées.” [3821] p.187.

HEMATITE  : ¶ Au 17ème s., var. orth. d'Hématite.
. "n.f. C'est une pierre sanguine avec laquelle on fait
les Brunissoirs des doreurs. Elle est dure comme Acier
ou Émeril; et l'on dit même qu'on en peut Tirer du
Fer." [3018]

HÉMATITE  : ¶ “Minéralog. Oxyde Ferri-
que naturel Fe2O3. -Syn.: Oligiste ---. // Les
Hématites comptent parmi les Minerais les
plus importants. On distingue les Hématites
brunes, les plus répandues et les plus facile-
ment réductibles, Oxydes hydratés renfer-
mant 60 % de Fer en moyenne -elles dérivent
des carbonates dont il reste souvent des élé-
ments; le Minerai va parfois jusqu’à l’Héma-
tite anhydre, en passant par la Gœthite Fe2O3,
H2O-; les Hématites rouges anhydres, qui sont
souvent mélangées de carbonates.” [206]
. Pour SWEDENBORG au 18ème s.: “Lat. Haematides,
Schistes; en all. blutstein, blutfreiartz; en suédois
boldsten; en ang. blodstone. VALERIUS définit ce miné-
ral, Ferrum mineralisatum, minera figurata, rubra, aut
tritura rubente, (c.-à-d.) Mine de Fer minéralisée dans
une glèbe figurée, rouge, ou qui étant écrasée, devient
rouge.” [5037] p.512, note 153.  
• Exp. syn.: Oligiste, Terre martiale en stalactites.
. Au début du 19ème s., loc. syn.: Crayon rouge, San-
guine & Terre rubrique, d’après [1635] à ... TERRE.
• Sortes d’Hématites ...
-Voir: Ferret d'Espagne, Rose alpine.
. Elle est parfois désignée: Rose de Fer, d’après
[1627] p.107.
• Minerais de Fer constitué (?) d’Hématite ...
-Voir: Mine franche, Mine grise, Mine bleuâ-
tre, Mine sanguine, Tête vitrée, in [603] p.316.
-Voir, à Ocre rouge, la cit. [326] p.88.
• Autres déf. ...
. L’une des 3 catégories de Minerais de Fer à
Exploiter avant BUFFON; -voir, à Classifica-
tion des Minerais (de Fer), la cit. [1171] p.49.
. L’une des 4 sortes de Minerais de Fer, selon
BUFFON, d’après l’Histoire naturelle des Mi-
néraux, en 1783; -voir, à Classification des
Minerais (de Fer), la cit. [1171] p.49.
. Vers les années 1810, autre nom donné par Romé DE
L’ISLE  au Fer hydraté concrétionné, fibreux ou hémati-
te ... -Voir, à Fer hydraté, la cit. [1637] p.366 à 372, à
... FER.
. Vers les années 1830, type de Limonite; -
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voir, à ce mot, la cit.  [1633] p.183, à ... FER.
. 1978 ... Minerai de Fer, Oxyde naturel de Fer
- Oxyde Ferrique- (Fe2O3), selon [602] p.324.
. 1978 ... “Minerai de Fer très important cons-
titué par l’Oxyde Fe2O3. = Anhydroferrite,
Fer Oligiste.” [1521] p.536.
. 1987 ... "Minerai de Fer riche, non phospho-
reux et non magnétique." [512] p.11.
• Aspect chimique ...
. Comme on le voit dans les cit. l’Hématite a
été/est qualifiée(1) ...

- de Sesquioxyde (avec sesqui = 1,5) parce
que dans Fe2O3, le Fer est lié à 1,5 fois plus
d’Oxygène que dans le monoxyde FeO;

- de Peroxyde (avec per, particule augmen-
tative) parce que dans Fe2O3 le Fer est à son
degré d’oxydation maximum.
-Voir, à Rendement / Au H.F., la cit. [1171]
p.49, donnant la Teneur en Fer du Minerai
Hématite de la fin du 18ème s., étudié par
GRIGNON.
-Voir, à Rognon (Ferrugineux), la cit. [65]
p.120..
. Type de Peroxyde de Fer (-voir cette exp, in
[590] p.135/6), ... anhydre.
. “Fe2O3 rhomboédrique, {se dit d’un système cristallin
dont la forme type est un parallélépipède dont les six faces
sont des losanges égaux, in [1]} ses formes de cristallisa-
tion dépendent de la température de solidification.
C’est aussi un Oxyde qui contient jusqu’à 73 % de Fer
(1). De densité 5,26 de dureté 6, elle est gris brillant
sous forme cristallisée -on en fait des perles- et brun
rouge sous forme terreuse.” [3939] §.1, p.2(2) ... (2) Fe
masse atomique 56; O masse atomique 16.  Masse mo-
léculaire de Fe2O3 = 56x2 + 16x3 = 160. Pourcentage
de Fer 56x2x100/160 = 70 %. C’est un maximum, le
minéral Hématite pouvant de plus contenir des Oxydes
tels que Silice, Aalumine, etc.(1).
• Variétés ...
. Les DIFFÉRENTS TYPES, décrits -au début du 19ème s.-,
in [1635], sont les suivants:

- Sanguine, -voir ce mot.
- Hématite en stalactite, noirâtre.
- Hématite en grappe: avec grains d’un égal volume,

Hématite appelée parfois Hématite botryte. Cette va-
riété a été rencontrée dans la Mine de Bérésof (Sibé-
rie), Mine fameuse par son plomb rouge et son Fer hé-
patique aurifère.

- Hématite cylindrique: Dans quelques Mines de
Fer, on trouve des stalactites Ferrugineuses sous forme
de longues baguettes.

- Hématite filiforme: assemblage de filets Ferrugi-
neux de la grosseur d’un crin.
. "L'Hématite -Fe2O3-, ou Fer oligiste, qui est
un Sesquioxyde de Fer, peut se présenter sous
la forme hydratée -brune ou jaune- ou sous la
forme anhydre -rouge-, en masses, en lamel-
les ou en concrétions, le plus souvent asso-
ciées au quartz, au gneiss, au Grès et même
au calcaire du lias. Résultant fréquemment
d'une décomposition naturelle du Minerai,
l'Hématite peut être souvent traitée sans Gril-
lage. (-Voir, à Hétite, les références données
par P. LÉON)." [17] p.63, note 6.
. Les Hématites comptent parmi les Minerais
de Fer les plus importants:

- l'Hématite brune ou Limonite est la plus
facilement réductible; la Minette de Lorraine
appartient à cette catégorie;

- l'Hématite rouge anhydre est souvent mé-
langée à des Carbonates; les Minerais nor-
mands (et bretons) sont de ce type.
. Ce Minerai de Fer plutôt siliceux mais à très
faible Teneur en Phosphore donne naissance
à la Fonte Hématite (-voir l’accept. ci-après)
... Au contraire, à partir des années 1880, en
Lorraine, on a élaboré presque exclusivement
de la Fonte THOMAS, qui était une Fonte
phosphoreuse. Depuis 1990, on a progressi-
vement abandonné la Fonte THOMAS, pour
fabriquer de la Fonte Hématite.
• Illustrations liées à son apparence ...
. “Dans l’antiquité on la connaissait et on
l’Exploitait déjà; on en trouve mention dans
l’Énéide de VIRGILE. Le fameux poète ro-
main -1er s. av. J.-C.- célèbre la beauté de ces
cristaux aux nuances variées, provenant de
l'Île d’Elbe.” [1627] p.107.
. "'Des Mines de Fer cristallisées, auxquelles

on a donné le nom d'Hématites, parce qu'il
s'en trouve souvent qui sont d'un rouge cou-
leur de sang ---. Au reste, toutes les Hématites
ne sont pas rouges: il y en a de brunes et
même de couleur plus foncée; mais, lorsqu'on
les réduit en poudre, elles prennent toutes une
couleur d'un rouge plus ou moins vif ---'."
BUFFON, Hist. nat. minér., Du Fer." [14]
. Au début du 19ème s., “Minerai Ferrugi-
neux, que les anciens ont ainsi nommé du mot
grec aima -sang-, soit à cause de sa couleur
ordinairement d’un rouge obscur, soit pour la
propriété qu’il a lorsqu’il est réduit en poudre,
d’arrêter le sang, comme toutes les matières
Ferrugineuses et astringentes. // L’Hématite
proprement dite est ce que nous nommons en-
core aujourd’hui, Sanguine; mais les Minéra-
logistes ont étendu cette dénomination à plu-
sieurs variétés d’Oxides de Fer qui ont été
déposés par les eaux, qui sont presque tou-
jours mêlés d’une quantité plus ou moins
considérable de molécules terreuses tellement
masquées, qu’on ne peut les découvrir que
par les moyens chimiques. // Ces Hématites
sont de diverses couleurs, depuis le jaune
roussâtre jusqu’au noir ---. En général, elles
offrent dans leur intérieur une cristallisation
rayonnante, comme le zéolithe(*). Quelque-
fois, mais rarement, l’Hématite, en globules
agglomérés, est formée de couches concentri-
ques ---; pour l’ordinaire l’intérieur des glo-
bules est vide ---; c’est proprement un amas
de petites Aétites.” [1635] ... (*)  “Minéralog.
Nom donné à un groupe d’aluminosilicates naturels hy-
dratés des métaux alcalins ou alcalinoterreux.” [206] à
... ZÉOLITE.
• Usages divers ...
. ”A TERRA AMATA, près de NICE, on a trouvé, asso-
ciées à l’Homo heidelbergensis -et datant probable-
ment d’environ 300.000 ans- des douzaines de mor-
ceaux d’Hématite. L’extrémité des morceaux est usée,
ce qui suggère qu’ils ont été employés comme des
crayons pour tracer des lignes rouges.” [3987] 1ère
partie.
. Chez les peuples primitifs, ce Minéral a par-fois servi
à faire des Outils ... D'origine précolombienne, "une
Hache en Hématite provenant de CHOLULA -
Mexique- fait partie des collections du Peabody Mu-
seum." [2227] p.117.
. ”A TERRA AMATA, près de NICE, on a trouvé, asso-
ciées à l’Homo heidelbergensis -et datant probable-
ment d’environ 300.000 ans- des douzaines de mor-
ceaux d’Hématite. L’extrémité des morceaux est usée,
ce qui suggère qu’ils ont été employés comme des
crayons pour tracer des lignes rouges.” [3987] 1ère
partie.
.  “Craie rouge.” [4970] t.XVIII , p.103.
. ”Sans autre indication, le terme ’camée’ désigne la
gravure en relief sur agate rubanée ---. D’autres pierres
ornementales ou gemmes sont également utilisées -
jaspes, lapis-lazuli, Hématite, etc.-; l’usage est alors de
préciser ’camée en Hématite’, etc.” [1484] n°26 -Juin
2005, p.18.
• De curieuses propriétés ...
. D'après le livre d'HERMÈS Trismégiste, ”l'Hématite
est un souverain remède pour les ophtalmies, et fait ga-
gner les procès.” [4210] à ... PIERRE.
• Pensée chinoise ...
. Pour la recherche des minéraux, les anciens Chinois
disaient: "Là où il y a de l'Hématite, il y aura du jade."
[177] p.122.
�9 Étym. ... “Haimatitês, de haima, sang.” [3020] ...
”Elle a pris son nom du grec haima sang, à cause que
soit qu'on la porte, soit qu'on la prenne intérieurement,
elle a la vertu d'étancher le sang.” [3190]
¶ Désigne parfois, par facilité et simplifica-
tion, la Fonte Hématite, -voir cette exp..
-Voir: Hématite pour lingotière, Hématite
pour Fonte à Graphite sphéroïdal.
. "Les Hématites traditionnelles --- comme di-
luant du Phosphore dans le Lit de fusion, peu-
vent, dans de nombreux cas, être remplacées
avantageusement par les Semi-Hématites à
0,16/0,30 % de Phosphore." [203] p.12.
¶ Nom donné à la Grenaille métallique utilisée pour le
décapage au jet.
. "La Grenaille ronde, qui était à l'origine de la Fonte
hématite grenaillée -d'où le nom générique d'Hématite-
est maintenant le plus souvent de l'acier extra-dur gre-
naillé (C = 1 %)." [588] p.319.
(1) selon note de M. BURTEAUX.

HÉMATITE (Fonte)  : ¶ -Voir: Fonte Héma-
tite.

HÉMATITE ANHYDRE ARTIFICIELLE
: ¶ Résultat du Grillage d’un Minerai de Fer
Carbonaté.
. L’”opération de Grillage a pour but de trans-
former les Carbonates (de Fer) normands à
par ex. 40 % de Fer, en une Hématite anhydre
artificielle à 50/54 %.” [3821] p.322.

HÉMATITE ARC-EN-CIEL  : ¶ Minéral, variété
d'Hématite.
. "Hématite chatoyante qui montre un jeu de couleurs."
[3232] à ... HÉMATITE.

HÉMATITE BOTRYTE (*) : ¶ Au début du 19ème
s., minéral ... Ce nom est parfois donné à une Hématite
... -Voir, à Hématite -différents types-, l’évocation de
l’Hématite en grappe, in [1635].
(*) Qui a l'aspect d'une grappe, d'après le grec botrus (=
grappe).

HÉMATITE BRUNE  : ¶ Minerai de Fer, (-
voir cette exp., ainsi que le mot Hématite), du
type Oxyde Ferrique hydraté; c'est une Limo-
nite fibreuse.
• Autres déf. ...
. Vers les années 1810, autre nom donné par BRO-
CHANT au Fer hydraté concrétionné, fibreux ou hé-
matite; -voir, à Fer hydraté, la cit. [1637] p.366 à 372,
à ... FER.
. Type de Peroxyde de Fer (-voir cette exp.,
in [590] p.135/36) ... hydraté.
"Hydroxyde de Fer -Fe2O3 2H2O-." [602]
p.324.
. D'après JULIEN, 1861, c'est l'un des types de
(Minerai de) Fer oxydé hydraté; -voir, à cette
expression, la cit. [555] p.82.
. “= Limonite.” [1521] p.536.
. C’est l’un des "Minerais (de Fer) Oxydés
hydratés ... Les Hématites brunes contiennent
l’Oxyde de Fer sous la forme 2 Fe2O3.3 H2O,
soit 50 % de Fer et 14 % d’eau. // Leur com-
position est fort variable d’un Gisement à
l’autre. Elles sont faciles à réduire. // On dis-
tingue :

1) L’Hématite brune mamelonnée, Minerai
riche de texture cristalline. Des Gisements
importants de ce Minerai existent en Espa-
gne.

2) L’Hématite brune ordinaire qui provient
souvent d’une décomposition des Pyrites.

3) Les Minerais des prairies Exploités prin-
cipalement aux États-Unis en Pen(n)sylvanie,
et qui contiennent une forte proportion de
Phosphore et de Silice.

4) Les Minerais des lacs exploités en
Suède et en Finlande. // Ex. d’analyses d’Hé-
matites brunes ...

SiO2 Al203 CaO MnO Fe Mn P S
- RUBIO Espagne, Hématite brune mamelonnée:

13,22 2,64 0,3 0,4 43,7 0,6 0,02 0,05
- PROTOPOPOVSKA Russie, Hématite brune:

18 10 2 1 36 1 0,2 0,13
- St-ANDRÉ Normandie, Hématite brune:

14,5 6 2,3 0,9 44,6 0,31 0,5 0,02
- MAYVILLE USA Lac Supérieur, Minerai des prairies:

4,5 3,8 5,5 3,5 40,5 0,4 1,25 0,18
- KERTCH Russie, Minerai phosphoreux des prairies:

16 3,5 1 0,4 43 0,7 1,2 0,17
Les Hématites brunes sont en général siliceu-
ses et contiennent environ 40 % de Fer.”
[1355] p.102/03.

HÉMATITE BRUNE CAVERNEUSE  : ¶ Sor-
te de Minerai de Fer.
. "Le Minerai tient à une variété d'Hématite
brune caverneuse résultant de la décomposi-
tion de Carbonate de Protoxyde de Fer."
[2224] t.3, p.350.

HÉMATITE BRUNE & JAUNE  : ¶ Vers les années
1810, autre nom donné par DE LA MÉTHERIE au Fer
hydraté concrétionné, fibreux ou hématite; -voir, à Fer
hydraté, la cit. [1637] p.366 à 372, à ... FER.
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HÉMATITE BRUNE MAMELONNÉE  :
¶ Sorte de Minerai de Fer, "à texture cristalli-
ne; riche en Fer -45 à 50 %-. On la trouve en
Allemagne et en Espagne." [1511] p.21.

HÉMATITE BRUNE MANGANÉSIFÈRE  :
¶ Au 19ème s., sorte de Minerai de Fer riche
en Manganèse.
. Dans les Pyrénées, "la variété la plus abon-
dante (de Minerais de Fer) --- est un Hydro-
xyde compacte --- constituant ces excellentes
Hématites brunes manganésifères, qui don-
nent, partout où on les emploie, des Qualités
de Fer si supérieures." [1912] t.III, p.972.

HÉMATITE CELLULAIRE  : ¶ Sorte de
Minerai de Fer.
. Dans la seconde moitié du 18ème s., Ph. PI-
COT DE LA PEIROUSE note: “C’est aux Héma-
tites cellulaires qu’on a donné le nom de
Mines brûlées. Elles sont peu estimées, à rai-
son de leur mêlange avec des portions de Mi-
ne de Cuivre, appelée Verdet.” [3405] p.40.

HÉMATITE CLAMEREUSE  : ¶ Dans une
Mine près de SCHIRMECK (Bas-Rhin), d'après
DE DIETRICH, "le Minerai extrait était --- de
l'Hématite compacte et micacée ou clamereu-
se -de l'anglais, brillant-, terme utilisé par les
Mineurs du pays." [3146] p.375.

HÉMATITE DE SUBLIMATION  : ¶ Mi-
néral ... Hématite cristallisée provenant de la
condensation de fumerolles, et que l'on trou-
ve dans la chaîne des Puys (Puy-de-Dôme) ...,
exp. relevée lors de la visite du Musée LECOQ
à CLERMONT-FERRAND.

HÉMATITE EN COLONNES  : ¶ Sorte
d’Hématite.
. “Hématite en colonnes pyramidales: elle est dispo-
sées en pyramides en relief et en pointes; on en trouve
de rougeâtre. Celle qui est noire, en colonnes pyrami-
dales ou en aiguilles cylindriques isolées est commune
en Lorraine ---. C’est une espèce de stalactite de Fer."
[4931], t.II , p.251.
. Dans la vallée de Lehigh, Pennsylvanie, “en 1824 et
1825, Mathew S. HENRY construisit un H.F.; la premiè-
re Coulée a eu lieu le 10.05.1825 ---. Ce Fourneau était
de taille ordinaire: Ht = 9,76 m; Øv = 2,44 m. Le Com-
bustible était du Charbon de bois, et la Production par
semaine était d’environ 20 Tf en Gueuses et 12 à 14 en
Moulages. Le principal Minerai était de l’Hématite en
colonnes ou en tuyaux." [4930] p.165.

HÉMATITE EN GRAPPES  : ¶ Minéral
Ferrifère.
. Des Hématites “croissent en forme de raisins ---.
Cette espèce s'appelle Hématite en grappes.” [5037]
p.513.

HÉMATITE EN TUYAUX  : ¶ Exp. syn.
d’Hématite en colonnes, d’après [4930].

HÉMATITE FERRET  : ¶ Exp. syn. de Fer-
ret au sens d'un minéral.
. ”L'Hématite Ferret --- nous est apporté d'Es-
pagne, où on le trouve dans la mine de
SOMMO-ROSTRO en Biscaye.” [4666] t.3,
p.114.

HÉMATITE FIBREUSE  : ¶ Minerai de
Fer, dont la texture est fibreuse et la couleur
rouge, d’après [182] -1895, t.1, p.227.

HÉMATITE FIGURÉE  : ¶ Au 18ème s.,
sorte de Minerai de Fer, peut-être appelé ainsi
à cause d'empreintes de fossiles(*).
. "Les travaux --- sont faits sur de la Mine en
masse, dont le Minérai le plus ordinaire est de
la Mine brune solide, quelquefois schisteuse.
Il est rare d'y trouver des Hématites figurées."
[35] p.388/9 ... (*)  "Minér. Pierres figurées, pierres
sur lesquelles se trouvent empreintes naturellement des
figures de plantes, d'animaux ou autres." [152] à ... FI-
GURER.

HÉMATITE FRIABLE EN PAILLETTES

: ¶ Minéral Ferrifère.
. “Hématite friable en paillettes: Cette espèce
ne diffère de l'Hématite rouge appelée San-
guine à crayon, que par son tissu plus lâche et
comme écailleux ---. Cette mine selon M.
SAGE produit un très bon Fer; elle est même
assez riche et n'a pas besoin de Grillage.”
[4358] p.140.

HÉMATITE JURASSIQUE  : ¶ Sorte de
Minerai de Fer formé au Jurassique (- 200 à -
141 millions d'années, d'après [867] p294).
-Voir, à Hématite sidérolithique, la cit. [394]
p.47.

HÉMATITE MAMELONNÉE : ¶ Type de
Minerai signalé par l'Abbé PALASSOU et exis-
tant dans une Mine proche de VIC-DESSOS
(Pyrénées): "De l'Hématite mamelonnée: Fer-
rum intrabile, glandulosum, fragmenus
concentratis. Cette dernière espèce de Mine,
qui est la plus abondante, se forme, suivant
M. DE RÉAUMUR, à la manière des stalactites:
ce célèbre naturaliste prétend que l'Hématite
n'est qu'une concrétion Ferrugineuse." [358]
p.265.

HÉMATITE MICACÉE  : ¶ Minerai de Fer
... “Hématite lamellaire qui se présente en
Grains, souvent associée au quartz. Si elle est
stratifiée et forme une Roche, on la désigne
comme Micachiste (non, Micaschiste) Fer-
reux ou Itabirite -du nom de son Gisement
dans le plateau d’Itabire au Brésil-.” [1627]
p.107.

HÉMATITE NOIRE  : ¶ “Exp. syn. de Psilomélane.”
[4595] à ... BLACK HEMATITE.

HÉMATITE NOIRE MAMELONNÉE  : ¶
Sorte de Minerai de Fer.
. ”Dans son Essai sur la minéralogie des
Monts Pyrénées, l’abbé PALASSOU mentionne
en 1781 l’Extraction de Fer spathique dans
les montagnes du Canigou, ainsi que de l’Hé-
matite noire mamelonnée, ces deux Minerais
étaient mélangés aux Forges catalanes pour
en Extraire le Fer.” [4211] •C.

HÉMATITE OCREUSE  : ¶ Hématite mêlée
avec de la Limonite, propose M. BURTEAUX.
. Le Gisement de Minerai de Fer de KETTA-
RA, au Maroc, Exploité de 1938 à 1944 a
fourni de l’Hématite ocreuse, selon [3911]
p.207.

HÉMATITE POURPRE GRIVELÉE  : ¶
Minéral Ferrifère.
. L'“Hématite pourpre grivelée (est) ainsi nommée de
ce qu'elle imite le plumage de la grive ou de l'étour-
neau, par des Veines en zigzag fines et serrées, d'une
nuance plus claire que le fond.” [4358] p.133.

HÉMATITE POUR LINGOTIÈRE  : ¶ Cette
Fonte est l’une des trois Fontes appartenant à
la famille: Fonte Hématite ... Elle se caractéri-
se ...
• Minéral Ferrifère  ... Minéral (importé en gé-
néral) dont la Teneur en Phosphore est très
basse, c’est-à-dire inférieure à 0,2 %.
• Analyse ... C = 3,8 à 4,2 %; Si = 2 à 3 %; Mn
= 0,5 à 0,8 %; P < 0,08 % ... 
• Usages ... Cette Fonte est employée pour des
Pièces de Sidérurgie (lingotières, Cuves à
Laitier), pièces devant subir des chocs thermi-
ques, d’après [1866], notes regroupées par P.
PORCHERON.

HÉMATITE POUR FONTE À GRAPHI-
TE SPHÉROÏDAL  : ¶ Cette Fonte est l’une
des trois Fontes appartenant à la famille: Fon-
te Hématite ... Elle se caractérise ...
• Minéral Ferrifère  ... Cette Fonte est fabriquée
à partir de Minerais hématites extrêmement
sélectionnés et subit un Traitement de Désul-
furation.

• Analyse ... Elle est caractérisée par de très
basses Teneurs en ... Mn = 0,04 à 0,08 %; S =
0,004 à 0,009 %; P = 0,05 et en oligo-éléments
(Cu, Cr, Ni, V, Al, Ti, Mo).
• Usages ... Pour fabrication de la Fonte à Gra-
phite sphéroïdal -ou Fonte G.S..
• Nomenclature ... Elle figure dans une série
7400, les tranches des Teneurs en Silicium,
ayant un intervalle réduit, mais variable ... Il
est aussi fréquent d'utiliser la dénomination
GS1, GS2, etc. jusqu’à GS9, définie par la tran-
che de Silicium, à la place des numéros de
nomenclature 7.400, avec la correspondance
indiquée sur la tableau joint, d’après [1866],
notes regroupées par P. PORCHERON.

HÉMATITE PRÉCAMBRIENNE  : ¶ Sorte
de Minerai de Fer très ancien (le Précambrien
date de - 3,6 à - 0,57 milliards d'années,
d'après [867] p.295.
. "Les Minerais mauritaniens -Hématites  pré-
cambriennes d'IDJIL à F'DÉRIK- ont posé de
difficiles problèmes d'évacuation à travers le
désert." [394] p.56.

HÉMATITE ROUGE  : ¶ Minerai de Fer (-voir
cette exp.), ainsi que le mot Hématite, du type
Oxyde ferrique anhydre et ... quand il a des
reflets de sang et une structure fibreuse,
d’après [1912].
-Voir: Red ore.
-Voir, à Mine de Fer limoneuse, la cit. [1635]
à ... FER.
• Autres déf. ...
. VERS LES ANNÉES 1810, l’un des 3 types de Minerai de
Fer ... Loc. syn.: Mine de Fer rouge fibreuse ... -Voir, à
Fer oligiste, d’une part la cit. [1637] p.383 à 385, à ...
FER, et d’autre part la cit. [1636] p.595/96, à ... FER.
. DANS LES ANNÉES 1830, elle est l’une des var. du Fer
oxydé rouge; -voir, à cette exp., la cit. [975].
. Vers 1860, en Gde-Bretagne, à LOWMOOR,
”la seule modification que l'on se soit per-
mise depuis 30 ans est l'addition à la Charge
d'une très faible quantité d'Hématite rouge
pulvérulente du Cumberland.” [4464] p.618.
. D'après JULIEN, 1861, c'est l'un des types de
(Minerai de) Fer oxydé rouge; -voir, cette
exp., in [555] p.82.
. Variété de Sesquioxyde de Fer amorphe;
syn: Ocre rouge et Sanguine, d'après [155]
p.359.
• Illustrations  ...
. "Vers 1700 ---, l'Hématite rouge est Fondue
dans son état brut." [363] p.15.
. "Cette roche, qui appartient aux terrains
neptuniens, offre plusieurs variétés: celles-ci
tenaces, donnant de bon Fer, celles-là fria-
bles, qui fournissent du Fer aigre et cassant;
d'autres fibreuses et stalactitiques, qui servent
à faire des brunissoirs; d'autres enfin, terreu-
ses, qu'on emploie pour le polissage des pier-
res et pour la fabrication des couleurs."
[1390] à ... HÉMATITE.
• Four à Puddler ...
. À la fin du 19ème s., à RESCHITZA (Hon-
grie), le Fer Puddlé se fabrique avec de la
Fonte au Bois; le Revêtement intérieur des
Fours se compose d'un enduit d'Hématite
rouge très riche." [2472] p.437.
CRÊTE  :  Chaperon rouge.

HÉMATITE ROUGE MAMELONNÉE  :
¶ Sorte de Minerai de Fer.
Exp. syn.: Fer oligiste concrétionné, d'après
[1599] p.66.

HÉMATITE ROUGE MANGANÉSI-
FÈRE : ¶ Sorte de Minerai de Fer.
. ”On exploite à BENI-SAF (Algérie), une Mine
de Fer qui occupe 600 Ouvriers et a produit
en 1896, 260.000 t d'Hématite rouge manga-
nésifère.” [4210] à ... ORAN.

HÉMATITE SIDÉROLITHIQUE  : ¶ Sorte
de Minerai de Fer.
-Voir: Sidérolithique.
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. "Seules subsistent aujourd'hui (on est en
1972) une cinquantaine de Minières à St-
MARTIN-de Redon -Lot- qui alimentent l'Usine
de FUMEL (Lot-et-Garonne): Hématites sidé-
rolithiques et jurassiques." [394] p.47.
CRÊTE  :  Elle met le rouge au front d'un coq de village. 

HÉMATITE SOLIDE ET COMPACTE  : ¶
Sorte de Minerai de Fer, d’après [4358]
p.138.

HÉMATITE SPÉCULAIRE  : ¶ Sorte de
Minerai de Fer.
-Voir, à Jasper, la cit. [2643]
. "Hématite micacée avec de petites plaques
hexagonales entremêlées qui donnent un as-
pect étincelant quand on fait tourner un
Échantillon." [3232] à ... HÉMATITE.

HÉMATIT EUX/EUSE : ¶ adj., qui a l'aspect de l'Héma-
tite.
. À “ COUVIN (province de NAMUR), on trouve des
masses Hématiteuses de Fer hydraté, d'un volume par-
fois considérable.” [4494] lieux, p.61.

HÉMATITE VERDÂTRE  : ¶ Minéral Ferrifère.
. On note un échantillon d'“Hématite verdâtre dont les
stries se concentrent.” [4358] p.134.

HÉMATITE VIOLETTE  : ¶ Sorte de Mi-
nerai de Fer.
. À 14740 St-RÉMY, ”pendant longtemps on se
contenta d’exploiter seulement l’Hématite
violette à 52 % de Fer, 6,5 % de Silice, 0,68
% de Phosphore et 0,05 % de Soufre.” [3821]
p.208.

HÉMATOCRISTALLINE  : ¶ Vers 1875, syn. d'Hé-
moglobine.
. "Matière colorante du sang. Elle a la composition de
l'albumine, de l'Hydrogène étant remplacé par un peu
de Fer." [154]

HÉMATOGÈNE  : ¶ "Protéide Ferrugineuse, extraite
du jaune d'œuf d'oiseau par BUNGE.” [152]

HÉMATOSINE  : ¶ Syn.: Hématine, d'après [308].

HÉMATOSTIBINE  : ¶ "Antimoniate naturel de
Manganèse et de Fer.” [152] Supp.

HÈME : ¶ “Composé Ferreux dérivé de l'hématopor-
phyrine --- qui constitue le groupement prosthétique de
certaines protéines dites héminiques, telles que l'Hé-
moglobine ---. -Il résulte de l'union d'un atome de Fer
et d'une porphyrineIII en ce qui concerne l'Hémoglobi-
ne, où cette liaison se fait sous l'action d'un enzyme ---
.” [206] 
-Voir: Fer et ... santé.
-Voir, à Fer et ... médecine, la cit. [3939] §.7, p.8.
. Liaison d’un atome de Fer et d’un azote imidazolique
d’un résidu d’histidine (acide aminé), d’après [1737]
t.1, p.215.
. “Les deux principaux pigments de la nature vivante
sont un pigment vert magnésien, la chlorophylle, un
pigment rouge Ferrugineux, l’Hème.” [3889] p.7.

HÈME CARRIER PROTÉINE 1  : ¶ -Voir: HCP 1.

HEMER  : ¶ Au 17ème s., du côté alsacien
des Vosges, issu de l'all. Hammer (Marteau),
terme qui désigne un Marteau de Forge.
-Voir, à Hamer, la cit. [3146] p.343.

HÉMÉRYTHRINE  : ¶ Pigment rouge Ferrugineux
des invertébrés, d’après [1737] t.1, p.204.

HÉMICYCLE  : ¶ À la fin du Moyen-Âge, à la Mine,
instrument de Topographie semblable à un rapporteur.
. L'Hémicycle "consiste en un demi-cercle dont la
marge extérieure est recouverte de cire et à l'intérieur
duquel sont tracées six lignes semi-circulaires. Depuis
la marge enduite de cire, on trace des lignes droites ---
pour qu'elles convergent au centre de l'Hémicycle."
[650] p.100 ... "L'Hémicycle est un demi-cercle gradué
muni d'une aiguille mobile servant de fil à plomb. On
applique sa ligne de base le long d'une corde tendue
pour en mesurer la Pente. Connaissant la longueur et la
Pente de la corde, le Géomètre en déduit la longueur
de sa projection horizontale ---. En fait il s'agissait d'un
abaque de fonction trigonométrique, et la règle devait

être graduée suivant la fonction (1 - sin’x’), ‘x’ étant
l'angle de la corde avec la verticale." [1301] p.65.  

HÉMINE  : ¶ Syn.: Chlorhémine, -voir ce mot.

HÉMOCHROMATOSE  : ¶ "Défaut d'élimination du
Fer organique." [1269] p.382 ... “Surcharge Ferrique
diffuse associée à une fibrose de nombreux tissus ---.
Le diagnostic est confirmé par le dosage du Fer sérique
-supérieur à 200 �a pour 100 ml-, un coefficient de satu-
ration de la sidérophylline supérieur à 60 %, le test de
la desferrioxamine -le taux de Fer urinaire dépasse 1,5
mg au bout de 6 heures-, la ponction biopsique du foie.
Les saignées importantes et régulières constituent l’es-
sentiel du traitement, ainsi que l’abstention de toute
boisson alcoolisée.” [206] ... Anomalie héréditaire du
métabolisme du Fer caractérisée par une absorption ac-
crue de Fer qui aboutit après la cinquantaine à une pig-
mentation cutanée, une cirrhose du foie et parfois à un
diabète sucré, d’après [2075].
Loc. syn.: Diabète bronzé, selon titre d’un art. paru, in
[4201] n°218 -Mai 2012, p.28 et 29, qui se termine
ainsi: ‘Trop de Fer, c’est l’enfer’.
-Voir, à Hepcidine, la cit. [21] du Vend. 05.04.2002,
p.29.
. “Quand l’organisme Rouille. Le manque de Fer,
tout le monde connaît. Mais la surcharge en Fer ? Per-
sonne n’en parle ---. C’est pourtant, sous le nom barba-
re d’Hémochromatose, une des maladies génétiques les
plus fréquentes -2 cas pour 1.000, en moyenne, dans la
population française, 3 à 8 pour 1.000 en Bretagne, ré-
gion la plus touchée- et ses dégâts peuvent être sévè-
res, alors que si le diagnostic est fait à temps, on peut
l’empêcher complètement de nuire ---. En gros, disons
que les victimes de l’Hémochromatose stockent in-
considérément le Fer apporté par l’alimentation. Celui-
ci s’accumule dans les tissus, sans que, pendant très
longtemps aucun trouble n’en résulte. Puis, à partir de
la trentaine chez l’homme, la quarantaine chez la
femme, les problèmes se multiplient, apparemment in-
compréhensibles. Selon l’organe touché, il peut s’agir
d’un diabète, d’une insuffisance cardiaque, d’une cir-
rhose non alcoolique, de souffrances articulaires. Le
tout couronné d’une souffrance profonde, et parfois
d’un teint anormalement bronzé, dû aux pigments Fer-
reux que le sang charrie en masse ---. Or la solution est
simple. D’abord, pour le diagnostic: il suffit d’une ana-
lyse de sang. Ensuite pour le traitement: c’est la bonne
vieille saignée pratiquée jusqu’à deux fois par semaine
pendant 1 an ou 2 pour les sujets souffrant d’une forte
surcharge, mais seulement 1 fois ou 2 par an si le dia-
gnostic est précoce. D’où l’intérêt d’un dépistage dès
l’enfance -possible en recherchant le groupe HLA-
dans les familles à risque.” [1352] n°793 du 12 au 18
Nov. 1992.
. “L’ Hémochromatose héréditaire ou Alerte au Fer ...
L’Hémochromatose Héréditaire -H.H.- est une maladie
génétique due à une absorption excessive du Fer ali-
mentaire dans le tube digestif. Cette absorption exces-
sive a pour conséquence une accumulation progressive
de Fer dans tous les organes: le foie, le pancréas, le
cœur, les glandes endocrines, les articulations et la
peau. Ce Fer accumulé détruit les organes et provoque
l’ H.H..” [2956] n°103 -Déc. 2003, p.64.
. “Sam. 4 juin 2005, 2ème Journée Nationale de sensi-
bilisation à l’Hémochromatose héréditaire 180.000
Français ont trop de Fer. // Cela peut provoquer: fati-
gues chroniques, rhumatismes, diabète sucré, difficul-
tés sexuelles, insuffisance cardiaque, maladies de foie.
// Conférence publique --- Fac. de médecine ---TOURS
par les Drs D’A., H., B. ... Association Hémochromatose
France, BP 87777, 30912 NIMES cedex 2.” [300] HÉMO-
CHROMATOSE HÉRÉDITAIRE.
. “La surcharge en Fer dans le sang est plus dangereu-
se que l’excès de cholestérol ---. En cas de stress ---,
selon la théorie bâtie par les Finlandais, les atomes du
Fer qui se trouvent dans les globules rouges seraient li-
bérés de façon explosive lorsque les tissus sont stressés
et qu’ils manquent d’Oxygène ---. Les atomes de Fer
seraient comparables à des balles perdues dans un ma-
gasin de verrerie ---. On sait, en effet, depuis 1988 que
les gens atteints d’une maladie héréditaire, l’Hémo-
chromatose, caractérisée par une surcharge ferrique,
sont plus exposés que la moyenne à des accidents car-
dio-vasculaires ---. Nouvelle norme des taux de Fer
dans les analyses de sang: une personne saine ne de-
vrait pas avoir plus de 200 microgrammes de cette sub-
stance par litre de sang. Un taux à surveiller au moins
aussi étroitement, sinon plus, que celui du cholestérol.
La famille des chélateurs du Fer, substances utilisées
pour éliminer l’excédent de ce Métal dans l’organisme
est donc promise à un bel avenir.” [414] n°903 -Déc.
1992, p.26.
. “De l’utilité d’un dépistage précoce. Cette maladie
génétique héréditaire n’a jamais fait la une des jour-
naux ---. Le diagnostic précoce -par analyse du taux de
Fer sérique- permet d’appliquer au patient un traite-
ment simple -saignées périodiques- qui évite les com-
plications et assure au malade une vie normale et dura-
ble ---.” [808] -Juil. 1992 ... “En conclusion,

l’Hémochromatose pose un problème de santé publi-
que du fait qu’elle est la plus fréquente des maladies
génétiques et qu'elle reste souvent non diagnostiquée
malgré sa gravité tardive. Elle fait actuellement l’objet
d’une campagne de promotion de la santé menée dans
tout le pays par l’Association Hémochromatose Fran-
ce, de NÎMES en collaboration avec le Centre hospita-
lier universitaire de RENNES: l’objectif est d’informer
et de sensibiliser les médecins, les maladies (sic, les
malades) et leurs familles, le public et les décideurs en
vue d’aboutir à un dépistage et à une prise en charge
précoce de cette maladie guérissable lorsqu’elle est
diagnostiquée tôt.” [21] supp. HEBDO 7, du 13.03.
1994, p.9.
. “Battre le Fer ... Le 5 juin sera l'occasion de sensibili-
ser les Français à une pathologie d'origine génétique,
l'Hémochromatose ... On pourrait appeler cela le ‘syn-
drome POPEYE à l'envers’: l'Hémochromatose se ca-
ractérise en effet par une accumulation néfaste de Fer
dans l'organisme. Souvent diagnostiquée trop tard, mal
connue du grand public comme des médecins, cette pa-
thologie d'origine génétique toucherait pourtant 150
000 Français, avec des conséquences non négligeables
sur le cœur, l'hypophyse, le pancréas et les articula-
tions, notamment. La première journée nationale de
sensibilisation, organisée samedi prochain, aboutira à
mieux prendre en charge les malades, espère l'associa-
tion Hémochromatose France, qui propose le 5 juin un
examen gratuit de dépistage. De fait, une simple prise
de sang pour déterminer le taux de saturation de Trans-
ferrine, d'un coût habituel de 12 euros, offre un dia-
gnostic immédiat, alors que les symptômes sont en gé-
néral fort divers: fatigue chronique et inexpliquée,
douleurs dans les mains ou coloration terne de la peau,
par ex.. Les traitements, eux, restent malheureusement
limités. En pratique, ils consistent en des saignées,
souvent hebdomadaires, destinées à faire baisser le
taux de Fer dans le sang. Une équipe de l'INSERM si-
tuée à TOULOUSE vient toutefois de réaliser une avan-
cée intéressante: elle a localisé les gènes impliqués
dans la sévérité de la maladie. Publiée au mois de mai
dans la revue scientifique américaine Gastroenterolo-
gy, cette découverte fondamentale pourrait permettre, à
terme, une meilleure compréhension de la maladie.”
[1179] n°2761 -sem; du 31.05 au 06.06.2004, p;103.
• “L’Association Hémochromatose France(*) est à votre
disposition ... ALERTE AU FER 180.000 FRANÇAIS ONT TROP

DE FER DANS LE SANG // Maladie génétique responsable
de troubles graves et d'invalidité // Vous avez des pro-
blèmes de: - Fatigue - Rhumatisme - Essouflement
(sic) - Difficultés sexuelles - Diabète - Peau brune - In-
suffisance cardiaque - Maladie du foie // Parlez-en à
votre médecin // Dosez la saturation de la Transferrine
... (*) BP 7777 - 30912 NIMES cedex; Tél. : 04 66 64 52 22 -
Fax: 04 66 62 93 87; Site internet : http://
www.hemochromatose.ht.st/- email: hemochromato-
se@ht.st.”  [2956] n°104 -Juin/Juil. 2004, p.4, puis
n°107 -Juil. 2005, p.31.
• Bibliographie ... L'Hémochromatose une maladie oubliée,
Dr Henri MICHEL ... Cette maladie existe encore en ce
début de ce 21ème s. ... Surcharge anormale en Fer dans tout
l'organisme (normalement, nous avons 5 g de Fer; dans cette
maladie 10 à 30 g de Fer détruisent les viscères...) ... www.
hemochromatose.ht.st/ <http, information d’É. CORBION,
d’après [16] n° 272 -Oct. 2003, p.5.

HÉMOGLOBINE  : ¶ "Groupe de protéides ferrugi-
neuses, douées de la propriété respiratoire, qu'on ren-
contre principalement dans le sang des vertébrés ---. //
(Elle) est essentiellement constituée par l'union d'une
globuline, globuline variant avec les espèces animales
et d'un groupement prosthétique unique, Hème ou Hé-
matine. Dans l'Hème, le Fer est à l'état Ferreux et dans
l'Hématine, il est à l'état Ferrique. // L'Oxygène se
fixant sur l'Hème, le transforme en Hématine, l'Hémo-
globine passant à l'état d'oxyhémoglobine; ce phéno-
mène, réversible, constitue l'essentiel de la fonction
respiratoire et du transport de l'Oxygène au niveau des
cellules." [1]
-Voir, à Fer et ... Santé, la cit. [300] Extrait du MÉDEC
(19)91 au CNIT.
-Voir, à Hepcidine, la cit. [21] du Vend. 05.04.2002,
p.29.
-Voir, à Porphyrine, la cit. [2277] n°21 -Juil. 1997,
p.67.
. Elle contient 0,43 % de Fer, d'après [1340] p.326. 
• Autres déf. ...
. “Pigment respiratoire (du sang) qui assure l’échange
de l’Oxygène et du Gaz carbonique.” [1960] n°132 -
Juin 1996, p.38.
. “Biochim. Pigment contenu dans les globules rouges
du sang, qui transporte l’Oxygène et l’anhydride car-
bonique ---. Chaque molécule d’Hémoglobine compor-
te --- 4 groupements Hème avec 4 atomes de Fer ---.
L’Hémoglobine se combine à l’Oxygène en formant
de l’oxyhémoglobine; la Réaction est réversible.
L’Oxyde de carbone -CO- possède une affinité pour
l’Hémoglobine plus grande que l’Oxygène, ce qui ex-
plique la grande toxicité de ce Gaz. Le Gaz carbonique
-CO2- se combine lui aussi de manière réversible à
l’Hémoglobine ---.” [206]
. Dans l'Hémoglobine, "la sixième valence du Fer est
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libre et peut fixer réversiblement une molécule d'Oxy-
gène, ce qui permet à l'Hémoglobine de remplir son
rôle de transporteur d'oxygène: Hb + O2 <---> HbO2."
[436] à ... FER.
n. b. ... C'est le Fer qui pigmente le sang des vertébrés
en rouge; le sang de pieuvre, par ex., dépourvu d'Hé-
moglobine, contient de la cyanine, d'où sa couleur
bleu-vert; en d'autres termes, le Cuivre a pris la place
du Fer.
. Du Sottisier des journalistes: "TAMPAX: le coup de sang
de la C.G.T.. LA NOUVELLE RÉPUBLIQUE DU CENTRE-OUEST, 05.01.
1994.” [2274] p.78.

HÉMOGLOBINE NON SYMBIOTIQUE  : ¶ pl.
Ces Hémoglobines(1) ont comme l'Hémoglobine hu-
maine une grande affinité pour l'Oxygène, qu'elles
transportent dans le système vasculaire des plantes, in-
tervenant dans le stress de celles-ci, notamment dans
les conditions anaérobies, d’après [5625] et [5612]
<wikipedia> -Janv. 2016 ... (1) À ces Hémoglobines
non symbiotiques -(abrèv.:) NSHB-, sont associées les
Hémoglobines tronquées -trHB- qui sont présentes
chez ces mêmes plantes, complète le Dr J.-P. KAUFF-
MANN -Janv. 2016.

HÉMOGLOBINE OXYCARBONÉE  : ¶ Syn. de
Carboxyhémoglobine, d’après [308] à ... OXYCARBO-
NÉ.

HÉMOGLOBINE SYMBIOTIQUE  : ¶ pl. Ces Hé-
moglobines se trouvent au niveau des systèmes radicu-
laires de certaines légumineuses; elle établissent des
symbioses avec certains micro-organismes -
cyanobactéries-, d’après [5625] et [5612] <wikipedia>
-Janv. 2016.
Abrèv. : SHB.

HÉMOILMÉNITE  : ¶ Minéral Ferrifère et titanifère.
Syn. de Titanohématite.
. Sujet d’une étude sur le magma: ”Évaluation des mé-
canismes d'enrichissement du Ti et du Fe dans les
magmas basiques et des variables qui contrôlent la ge-
nèse des Gisements de Hémoilménite et de Titanoma-
gnétite.” [2643] <Université Libre de Bruxelles>-Nov.
2007.

HÉMOPEXINE  : ¶ Terme de physiologie ... Protéine
qui permet , comme l’haptoglobine de véhiculer le Fer
lié à l’Hème ou à l’Hémoglobine, d’après [4366] -
2006,56.19, p.2112.

HÉMOSIDÉRINE  : ¶ ... in [1317] -262.8. “Protéine
participant avec la Ferritine à la fixation tissulaire du
Fer. -Le Fer fixé par cette protéine est peu mobilisable,
et sa présence révélée par le Ferricyanure de potassium
--- est le témoin d’une surcharge en Fer-. Syn.: Sidéri-
ne.” [206] ... “= Sidérine.” [1521] p.537 ... Cette pré-
sentation a un caractère global, note le Dr J.-P. KAUFF-
MANN ... Techniquement, il vaut mieux énoncer que
c’est ‘un pigment protéique pouvant contenir 31 à 46
% de Fer’.

HÉMOSIDÉRINURIE  : ¶ “Présence d’Hémosidéri-
ne dans les urines ---.” [206]

HÉMOSIDÉROSE : ¶ "Pigment qui se rencontre
dans les anciens foyers hémorragiques et qui présente
toutes les réactions des sels Ferriques.” [152] Supp.
“Accumulation anormale d’Hémosidérine dans les tis-
sus ---.” [206]

HENDERSON : ¶ -Voir: Alliage HENDER-
SON, Procédé HENDERSON.

HENNEZEL (88260) : ¶ “... commune franç., si-
tuée dans le département des Vosges et la région Lor-
raine. Le nom de cette commune lui a été donné par la
famille D'HENNEZEL, famille de gentilshommes ver-
riers d'extraction chevaleresque. // Ses hab. sont appe-
lés les Hennezellois(es).” [4051] <fr.wikipedia.org/
wiki/Hennezel> -Oct. 2012.

— La Hutte ... 
-Voir, à Maître de Forges / ••• Quelques Personnalités /
•• Françaises, DE CORBION.
. �5 1789 ... “1 Feu de Forge. La Tôle est fabriquée à
Ste-MARIE, l’Acier à LA HUTTE.” [11] p.453.
. La première Affinerie s’installe à LA HUTTE en 1824
et se transforme très vite en Aciérie. La fabrication
d’Acier et d’Outils devient alors spécifique à la vallée.
L’Us., élevée en 1749 au rang de Manufacture Royale
à l’instar de la Ferblanterie de BAINS-les-Bains (88240),
s’agrandit rapidement et crée plusieurs annexes au
cours du 18ème s.: Ste-MARIE (?) en amont, puis vers
l’aval, successivement, les Ateliers appelés de LA
FORGE DU FEU DE FER, du MARTINET et le dernier
créé, LA FORGE NEUVE installée en 1794. L’Us. de
DROITEVAL (?) est, au départ, une extension de LA

HUTTE, avant d’être transformée au début du 19ème s.
en Taillanderie. On y fabrique en particulier des Faux.
Comme partout, le déclin s’amorce après 1850, et l’ac-
tivité de Taillanderie prend le pas sur la fabrication de
l’Acier. DROITEVAL ferme ses portes à l’extrême fin
du 19ème s.: le dernier Feu de LA HUTTE s’éteint en
1940, d’après [674] p.60.
. Ste-MARIE, annexe de la Forge de LA HUTTE, est
bien un lieu-dit sur la commune de HENNEZEL ... Si-
dérurgie de 1731 à fin 19ème s. ... L’un des Maîtres de
Forge, à La Hutte, au début du règne de LOUIS XVI
s’appelait Laurent DE CORBION, d’après  [2964]
<fr.wikipedia.org/wiki/Vallee_de_l’Ourche> -Mars
2011.
. À l’initiative des propriétaires des Us. de la HUTTE, un
étonnant édifice comprenant sous un même toit une chapelle,
une école et un appartement a été construit sur le revers
d’une colline et en vue de tous les Étab. industriels des envi-
rons. Le 27 avril 1876 a eu lieu la consécration de la chapelle
et la bénédiction de l’école confiée aux Sœurs de la Provi-
dence de PORTIEUX (88330). L’ens. de cette étonnante
construction connut des fortunes diverses et se trouve au-
jourd’hui transformé en logement privé ... Il n’en reste pas
moins un bel ex. de ce que pouvait promouvoir le Paternalis-
me vosgien  dans la deuxième moitié du 19ème s., d’après
[4779] n°15 -Août/Sept. 2012, p.14/15.

HENNUYER/ÈRE : ¶ Adj. Qui est relatif au Hainaut.
-Voir par ex.: Minerai hennuyer.
... ce qui fait dire au spirituel M. BURTEAUX, ‘Pays hen-
nuyer; on ne s'y amuse pas !’.

HENRYITE  : ¶ "Tellurure naturel de plomb et de
Fer.” [152]

HÉPAR : ¶ "n.m. Ce mot nous vient du latin, il signi-
fie foie ---. L'union du Soufre avec toute Terre métalli-
que, forme un Hépar: la Pyrite martiale est un composé
de trois corps simples: l'acide vitriolique, la Terre du
Fer, la matiere du feu; on imite très-bien ce minéral en
présentant du Soufre à une Barre de Fer rouge, parce
que le Soufre fondu s'empare d'une certaine portion de
la Terre du Fer. Le Charbon est un Hépar composé de
l'acide végétal, d'une terre particuliere, et du feu fixé."
[3102] Suppl. III 347b.

HÉPATINE  : ¶ "Nucléine Ferrugineuse, trouvée dans
le foie, par ZALESKI.” [152]

HÉPATITE  : ¶ "sub. fém. Nom donné par les anciens
à une pierre rougeâtre, dont la couleur ressembloit à
celle du foie. On croit que c'étoit une Mine de Fer as-
sez pauvre." [3102] VIII  135b.
�9 Étym. ... ”Hêpatitis, de hêpar, hêpatos, foie.” [3020]

HÉPATITE NOIRE  : ¶ Vers 1825, loc. syn. de Fer
Hydroxidé hématite, l’une des variétés du Fer hydraté
(-voir cette exp.), d’après [1638] t.6, p.463, à ... FER.
Loc. syn.: Fer oxydé hématite; -voir, à Fer hydroxydé,
la cit. [975].

HÉPATOPYRITE  : ¶ "Var. de Marcassite." [308].

HÉPATOSIDÉROSE : ¶ Dans l’organisme humain,
surcharge hépatique en Fer ... C’est, ajoute le Dr J.-P.
KAUFFMANN, une des facettes de l’Hémochromatose.
Loc. syn.: Sidérose hépatique, -voir cette exp..
-Voir, à Surcharge en Fer, la cit. [21] du 13.03.1994.

HEPCIDINE  : ¶ Nom d’une hormone jouant un rôle
dans la régulation du Fer dans le sang.
. “La cause des anomalies du Fer trouvée ... (C’est)
une avancée fondamentale puisque, selon le Pr Axel
KAHN , l’Hepcidine ‘serait au Fer ce que l’insuline est
au glucose: un garant de son maintien à un taux phy-
siologique’. Prochaine étape: --- mettre au point un test
diagnostic et un procédé thérapeutique qui permettra
de réguler la quantité de Fer dans l’organisme ---.”
[3273] n° 219 -Juil. 2002, p.21.
. “Fer: découverte primordiale ... Une hormone jouant
un rôle clé dans l’absorption du Fer chez les mammifè-
res vient d’être découverte à l’Institut COCHIN à PA-
RIS. La communauté scientifique cherchait à mettre la
main dessus depuis 40 ans. Il s’agit d’une petite molé-
cule, fabriquée dans le foie et secrétée dans le sang.
Les applications thérapeutiques pourraient concerner
des centaines de millions de personnes dans le monde.
Parmi les anomalies de Teneur en Fer, insuffisances ou
surcharges, on trouve les anémies, l’Hémochromatose
et l’inflammation chronique observée, par ex. lors de
rhumatismes inflammatoires et de cancers. Une appli-
cation potentielle concerne les formes graves d’une
maladie de l’Hémoglobine, la thalassémie, très répan-
due en Asie, en Afrique et sur le pourtour méditerra-
néen, dans les régions où sévit ou a sévi le paludisme,
et où les gens meurent de Surcharge en Fer.” [21] du
Vend. 05.04.2002, p.29 ... Le Dr J.-P. KAUFFMANN fait
remarquer que la découverte est ancienne, et que son
mode d’action a été trouvé de manière fortuite chez la

souris. L’hormone était connue -protéine de 25 acides
aminés- et son nom est la synthèse d’HÉPatique et de
CIDINE  -car elle a une activité antibactérienne-. Son
action se situe au niveau de l’absorption intestinale du
Fer. Elle suscite beaucoup d’espoir dans le traitement
de l’Hémochromatose et de l’Anémie, mais ne sera
opérationnelle que dans plusieurs années, d’après
[2597] n°7.101, du 05.04.2002, et [414] -Mai 2002.
. D’autres informations figurent, in [162] des Vend. 05
& Dim. 28/Lun. 29.04.2002, p.27.
. L’Hepcidine, une histoire de Fer au cœur du foie ...
Un petit peptide hormonal produit par le foie décou-
vert il y a six ans permet de mieux comprendre jour
après jour les raffinements de la régulation du métabo-
lisme du Fer. L’Hepcidine est en effet l’hormone du
Fer tant recherchée : elle agit à distance en réglant, en
fonction des besoins de l’organisme, la quantité d’ex-
porteur cellulaire du fer, la Ferroportine, contrôlant
ainsi les quantités de Fer circulant. La démonstration
de son implication dans un grand nombre de maladies
liées au métabolisme du Fer -en particulier Hémochro-
matoses et anémies inflammatoires- suscite de nom-
breuses recherches pour permettre l’élaboration de
nouvelles stratégies thérapeutiques. Son mode d’action
étant maintenant bien caractérisé, les nouveaux enjeux
portent sur la régulation de l’exp. de l’hormone par les
hépatocytes, plaçant le foie au cœur du métabolisme
du Fer, d'après [3539] <john-libbey-eurotext.fr> -Juil.
2007.

HÈPE : ¶ À la Houillerie liégeoise, "n.f. Ha-
che. 'Bwèheûs, trintcheûs, ovrîs al vonne ont
turtos leû Hèpe; Boiseurs, Bacneurs, Abat-
teurs ont tous leur Hache ---. Fig. 'C'è-st-ine
bone Hèpe'; c'est un excellent Boiseur." [1750]
¶ "n.f. En picard, petite Faux, Couperet pour émonder
les arbres; on écrit aussi: Heppe." [4176] p.730.

HÈPE A MÂRTÊ  : ¶ À la Houillerie liégeoise, Ha-
che dont le Fer sert de Marteau du côté opposé à la
Lame.
. "Hache à Marteau, Hache spéciale des 'caleû âs gui-
des (caleurs de Rails)'." [1750] à ... HÈPE.

HEPHAESTINE : ¶ Terme de physiologie ... Protéi-
ne -Oxyde de Fer- ancrée dans la membrane ayant une
activité oxydase, qui permet sa prise en charge par la
Transferrine plasmatique, d’après [4366] -2006,56.19,
p.2113.

HÉPHAÏSTOS : ¶ C'est le VULCAIN  grec.
-Voir: Âge du Fer de la Sculpture, Cabires, Cyclope.
-Voir, à Cabires la cit. [1208] n°86 -Fév. 1992, p.54.
-Voir, à Dieux Forgerons, la cit. [848] p.268/69.
-Voir, à Feu, la cit. [1178] n°14 -Juil. 1994, p.6/7.
-Voir, à Fonte de Fer, la cit. [453] n°550 - Avril 1990,
p.8.
-Voir, à Forgeron et ... Légendes, Mythes & Symboles,
la cit. [1285] p.8.
-Voir, à Haut-Fourneau, la cit. [2612] p.6.
-Voir, à VULCAIN , la cit. [496] n°475/76/77 -Oct./
Nov./Déc. 1989, p.29.
. Né de HÉRA tombée enceinte en l’absence de ZEUS,
il naît hideux: les parents le jettent à bas de l’Olympe:
est-ce ainsi qu’il devient boiteux ? Il est adopté par
THÉTYS qui lui offre sa 1ère Forge dans l’île de LEM-
NOS ... Peu après, sa mère HÉRA le reprend et lui of-
fre, à son tour, une Forge avec 20 Soufflets bien plus
belle que celle de LEMNOS, d’après [496] n°475/76/77
-Oct./Nov./Déc. 1989, p.28.
. Dans la mythologie grecque, HÉPHAÏSTOS ou HÉ-
PHAISTOS est le dieu du feu, des Forges et des vol-
cans. Selon les sources, il est le fils d'HÉRA et de
ZEUS, ou d'HÉRA seule. Il est habituellement représen-
té sous les traits d'un Forgeron boiteux, mais il est
d'abord un inventeur divin et un créateur d'objets magi-
ques. Dès HOMÈRE, son nom est utilisé par métony-
mie pour désigner le feu ... Il est assimilé par les Ro-
mains sous le nom de VULCAIN  -parfois appelé
MULCIBER-, d’après [3539] <fr.wikipedia.org>  -
20.06.2013.
. "Fils de ZEUS et d'HÉRA, boiteux, mal aimé de son
père et de sa mère, il épousa la plus belle des déesses,
APHRODITE, qui le trahit avec ARÈS, son frère, et
avec nombre d'autres dieux et mortels; il fut aimé de
CHARIS, la grâce par excellence et de plusieurs fem-
mes d'une grande beauté; ses compagnes furent tou-
jours du plus grand charme. // Maître des arts du Feu,
il gouverne le monde industrieux des Forgerons, des
orfèvres et des Ouvriers. On le voit peinant et soufflant
sur son Enclume, où il Forge et façonne les armes des
dieux et des héros: des boucliers étincelants, des bi-
joux, broches, bracelets, colliers, pour des déesses et
de belles mortelles; des serrures secrètes, des trépieds
roulants, des automates. // 'Dans le groupe des grands
dieux olympiens, HEPHAÏSTOS est le maître de l'élé-
ment igné et des métaux' -Grid, 185-. Il combat avec
des flammes, des métaux en Fusion ou des Barres in-
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candescentes. 'Dieu de la Métallurgie, il règne sur les
volcans, qui sont ses Ateliers, dans lesquels il travaille
avec ses Aides, les Cyclopes ... Il est parmi les dieux
ce qu'est Dédale parmi les hommes: un inventeur à qui
aucun miracle technique n'est impossible' -ibid, 186- --
-. // Ces traits permettent de  dégager la valeur symbo-
lique du mythe. Infirme, boiteux des deux pieds,
HEPHAÏSTOS révèle une double faiblesse spirituelle.
La perfection technique de ses oeuvres lui suffit ---.
Avec ses chefs-d'oeuvre de Métal, il capte les beautés
vivantes. La magie de ses exploits techniques conduit
le disgracié physique aux plus grands succès d'amour.
Il s'apparente aux dieux lieurs de l'Inde et des Celtes --
-. Tel que le dépeint HOMÈRE: 'monstre essoufflé et
boiteux, dont les jambes grêles s'agitent sous lui' -
Iliade 18. // 410/411-, HÉPHAÏSTOS n'a cessé de cher-
cher une compensation. S'il a payé sa science de son
intégrité physique, suivant une loi souvent exprimée
dans les mythes, il a vengé cette infirmité par des suc-
cès incomparables dans ses entreprises industrieuses et
amoureuses. Mais s'il a cultivé le savoir-faire, il a né-
gligé le savoir-être. // Il a assuré la victoire du Feu sur
l'Eau, mais non l'harmonie des éléments. Il est 'l'élé-
ment igné dans l'éclat de sa force irrésistible. Son allu-
re bancale ... a été considérée comme un symbole de sa
double nature, à la fois céleste et terrestre, ou comme
l'image de l'aspect trépidant de la flamme' -Secg, 257-.
// Mais l'honneur d'HÉPHAÏSTOS est qu'un poème or-
phique puisse supplier le dieu 'de transmuer en ardeur
vitale... tout ce qui est flamme dans l'univers'. Tel est
sans doute le sens suprême de son symbole: le démiur-
ge amoral changé en apôtre inspiré." [531]  p.400.
. "Dans l'Iliade, chant XVII , Thémis demande à HÉ-
PHAÏSTOS de Forger de nouvelles armes pour son fils
Achille. Voici comment HOMÈRE décrit l'antre de
l'illustre boiteux: '... il la quitta pour aller à ses Souf-
flets. Il les tourna vers le Feu, et leur ordonna de tra-
vailler. Les Soufflets, vingt en tout, sur les Fourneaux
Soufflaient lançant une haleine habilement variée, tan-
tôt pour aider la hâte d'HEPHAÏSTOS, tantôt autrement,
selon qu'il le voulait ---. Il mit ensuite sur son billot
une Enclume énorme, d'une main prit un Marteau puis-
sant et de l'autre des Tenailles ...'." [307] n°123 -Oct.
1978, p.63.
. "'Ce dieu d'une stature de colosse, le visage enflam-
mé, essuie d'une éponge la fumée qui noircit son front;
il s'avance à pas inégaux, soutenu par de belles escla-
ves, des automates d'or dotés d'intelligence, de la voix,
du mouvement', c'est l'HÉPHAÏSTOS d'HOMÈRE, tel
qu'il l'a imaginé en composant l'Iliade; 'Il commande à
ses Soufflets, leur ordonne d'Allumer le Feu, et leur
haleine embrase vingt Fourneaux, tranquille et douce,
impétueuse et terrible, suivant son envie'. [496] n°463/
64/65 -Sept./Oct./Nov. 1988, p.28.
. Pour les Alchimistes, HÉPHAïSTOS ou VULCAIN
présidait aux activités des 'travailleurs du feu' et d'au-
tres artisans en alchimie." [3016] p.62, selon trad. de
M. BURTEAUX.
. "Le bureau d'Études et de Création Industrielle créé
en 1987 par --- Philippe PONS --- (a mis) au point une
structure siège et table ergonomique baptisée HÉ-
PHAÏSTOS, du nom du dieu grec des Ingénieurs (!)."
[545] n°36 -Mai 1988, p.23.
• Anecdote ... À noter: “Forge et Ferronnerie ... Mani-
festations organisées par les Forgerons de la Confrérie
HEPHAÏSTOS -Gd-Duché de Luxembourg-.” [2643]
site de La Guilde des Couteliers-Forgerons.
     
HEPHOESTIUS LAPIS : ¶ En latin pierre d' HÉ-
PHAÏSTOS ... Nom parfois donné à la Pyrite; -voir à ce
mot, la cit. [3102].

HEPHOESTITE : ¶ Nom parfois donné à la Pyrite; -
voir à ce mot, la cit. [3102].

HEPPE : ¶ Var. orth. de Hèpe; en picard, Faucille,
Croissant à émonder les arbres, d'après [4176] p.730, à
... HÈPE.

HÈR : ¶ Par transformation du ‘f’ d'origine lat. en ‘h’,
en Gascogne, c'est le Fer, d'après [558] ... à FERRE; on
trouve aussi Hè, d'après [558] également.

HÉRACLINE  : ¶ Au 19ème s., sorte de Poudre ex-
plosive employée à la Mine.
. "On a surtout essayé des Poudres ayant la propriété
de briser sans projeter les Blocs exploités. La meilleu-
re de ces Poudres est l'Héracline, formée d'acide picri-
que, d'azotate de soude, de sciure de bois et de Sou-
fre." [2096] p.98.

HÉRACLION  : ¶ Syn. de Pierre d'HÉRACLÉE.
. "Nom donné par les anciens à la pierre de touche et
quelquefois à l'Aimant. Il s'en trouvoit beaucoup près
de la ville d'HÉRACLÉE en Lydie." [3102]

HÉRALDIQUE  : ¶ “Art relatif aux Armoiries (-voir
ce mot).” [14]

HÉRAULT  : ¶ “Département de la région Langue-
doc-Roussillon, 6.100 km2, Ch.-l. MONTPELLIER.”
[206]
-Voir: Gaste Fer, Gaste-Fer.

•• SUR LES SITES ...
• L’Usine de BALARUC (34540) ... “... La Cie des
H.Fx de BALARUC --- construisit en 1879 au nord de
l’Étang de Thau, et Mit à feu, en 1880, un Fourneau de
40 à 50 Tf(/j) destiné à la fabrication de Fontes fines
et de Ferro-manganèse ---. Un second Fourneau succé-
da bientôt au 1er. // Le maximum de Production an-
nuelle, atteint en 1882, fut de 14.400 Tf dont 5.200 de
Fonte d’Affinage, 6.900 de Fonte de Moulage et 2.300
de Ferro-manganèse ---. // Les conditions défectueuses
(d’Approvisionnements et autres événements majeurs)
--- amenèrent en 1884 la fermeture de l’Us. de BALA-
RUC qui n’a jamais été reprise.” [2835] p.248.
• “La nouvelle Usine que la Sté du CREUSOT
vient d’établir à CETTE  (SÈTE) et qui a été in-
augurée le 16 Avr. dernier (1902), est desti-
née à transformer en Fonte les Minerais de
Fer arrivant par navires jusque dans l'Usine
même. Le H.F. qu’elle comporte actuellement
assurera l’approvisionnement en Fonte des
Établissements du CREUSOT qui, jusqu’ici, en
achetaient des quantités importantes au de-
hors. Plus tard, l’Usine sera complétée par
d’autres H.Fx, des ateliers et chantiers de
construction ---. // Le H.F., qui est l’Engin
principal de l’Usine a 23 m de hauteur et une
capacité de Production de 200 Tf/j, c’est-à-
dire supérieure à celle de tous les autres H.Fx
existant actuellement en France. 4 Appareils
COWPERS de 30 m de haut sur 6,5 m de Ø,
chauffent à 800 °C le Vent destiné à être in-
sufflé dans le H.F., Vent produit par 5 Machi-
nes Soufflantes, dont 2 à Vapeur et 3 alimen-
tées par les Gaz même du H.F.. La Fonte
produite est recueillie dans des Poches mobi-
les et conduite par un Chemin de Fer électri-
que spécial à une Halle centrale de Coulée ---.
// Le Chargement du H.F. se fait au moyen
de Bennes mues électriquement et circulant
sur une passerelle en Fer qui repose d’une
part sur le Fourneau et de l’autre sur une Tour
carrée. Les Fours à Coke dans lesquels on
prépare le Combustible à mélanger au Mine-
rai, sont au nombre de 36; (ils) ne mesurent
pas moins de 10 m de longueur. Toutes les
manœuvres se font également ici par l’électri-
cité, et celle-ci est produite par une station
centrale dont les chaudières sont chauffées
avec les Flammes perdues des Fours à Coke -
--.” [1318] n°(?), du 10.05.1902, p.(?).
. A. DE BADEREAU a écrit un art. Les Forges
de CETTE - Un échec des SCHNEIDER, qui est
paru dans LE LIEN, bulletin des anc. Cadres de
CREUSOT-LOIRE ... ‘Cet épisode est, dit-il,
assez mal connu ... Il est piquant de voir que
l’Histoire de la Sidérurgie publiée par le Co-
mité des Forges à l’occasion de son cinquan-
tenaire, pourtant très détaillée, n’en fait aucu-
ne aucune mention’ -Avr. 2008 ... Sur le plan
technique, -voir, à Appareil de Chargement,
Forge électrique, Sidérurgie de masse et Sidé-
rurgie fine, la cit. [4298].
• CAMPLONG (34260) ... Commune minière de
Charbon, d’après liste A.CO.M. -Mai 2014.
• LE-BOUSQUET-d’Orbe (34260) ... Commune mi-
nière de Charbon, d’après liste A.CO.M. -Mai 2014.
• St-GERVAIS-s/Mare (34610) ... Commune minière
de Charbon, d’après liste A.CO.M. -Mai 2014.

HERBE À COUPER LE FER : ¶ Nom donné, en
prison, à la Scie capable de couper les barreaux et per-
mettre l’évasion.
Loc. syn.: Herbe qui coupe le Fer.
. “... ou Herbe qui coupe le Fer ... Scie pour couper les
barreaux, désignation ironique de la Scie, Scie ainsi
nommée pour mystifier (le) gardien. // Jadis, il était de
tradition parmi les hommes des chiourmes et des geô-
les que certains prisonniers possédaient une herbe mer-
veilleuse qu'on appelait Herbe à couper le Fer. VIDOCQ,
qui s'échappa plusieurs fois [...], savait bien où elle
poussait ---. // Le commissaire des prisons, voyant
alors que nous possédions cette fameuse Herbe à cou-
per le Fer, qu'aucun botaniste n'a encore découverte,
nous fit déshabiller de (non, ‘et’ ?) visiter de la tête aux
pieds ---. // Grâce au précieux étui qu'on n'avait pas dé-

couvert, les Fers furent bientôt coupés, et cette fois
présentés au commissaire de police stupéfait. Les uns
disaient qu'ils avaient de l'Herbe fameuse qui coupe le
Fer, d'autres qu'un sorcier était dans la priso(n) ---. //
Le commissaire des prisons, que le concierge avoit fait
appeler, crut que les détenus possédoient cette fameuse
Herbe à couper le fil dont on a tant parlé et que person-
ne n'a pu encore découvrir ---.” [3310]
<209.85.229.132/
search?q=cache:uiKYizwXUzUJ:www.languefrancais
e.net/bob> -Oct. 2009.

HERBE À FER : ¶ Erynglum fœtidum, appelée aussi char-
don béni, zeb a Fé (créole) , chadwon béni, ngò gai (Viet-
nam) ... Famille des ombellifères ou apiacées (persil, corian-
dre, cumin, anis, etc.); son nom usuel est dû à sa forte odeur
de FER ... . Les parties aériennes sont riches en Fer, calcium,
riboflavine et carotène(1).
Syn.: panicaut fétide, herbe puante, etc.(1).
. — ORIGINE : Amérique Tropicale, Antilles ... — PLANTE MÉ-

DICINALE  (feuilles et racines) utilisée en Amérique Centrale et
dans le Sud-Est Asiatique (problèmes digestifs, fièvres) ...
— Utilisée aussi comme CONDIMENT  ... — ATTENTION , cette
plante ne doit pas être confondue avec le chardon béni (cni-
cus benedictus, centaurée bénie, famille des Astéracées)
poussant en France(1).
(1) d’après [2964] <bien-etre-ev.com/perian-h-v/51-herbe-a-
fer> -Mars 2014 ... Pour plus de détails sur les caractéristi-
ques, l’utilisation et les vertus de cette plante, -voir aussi:
[2964] <agarta972.free.fr/chardonbeni.html> -Mars 2014.

HERBE DE FER : ¶ Traduction littérale du nom de la ver-
veine officinale, désignée en allemand par Eisenkraut (et en
latin de Ysena), éléments relevés par G. MUSSELECK, in
lexique des plantes, figurant dans l’œuvre de l’abbesse Hil-
degarde von BINGEN (11ème s.), sous le n°154 ... À noter
que cette même plante est notée ‘herbe sacrée’, in [1390]
p.503 à ... VERVEINE.
. Au début d'ouvrage Herbe de Fer (L’), {-voir Libraire
(Chez le)}, hors du texte du roman, on peut lire cette présen-
tation: ‘La grande Herbe de Fer appartient à la famille des
tournesols -Asteraceae-. Elle possède une tige haute et droi-
te, et porte des fleurs d'un bleu-violet foncé groupées en ca-
pitules peu serrés. Ses feuilles sont longues, fines et poin-
tues, duveteuses à la base. Son fruit a la forme d'une graine
et il est muni d'une paire d'épines violacées. Elle fleurit
d'août à octobre dans les sols riches et humides: on la trouve
entre la région de NEW-YORK et la Géorgie au sud, la Loui-
siane à l'O. et, au N., le Missouri, l'Illinois et le Michigan. Le
nom évoque la robustesse de la tige, d'après Le Guide prati-
que des fleurs vivaces d'Amérique du Nord de la Sté Audu-
bon’, selon notes de M. MALEVIALLE -Avr. 2015.

HERBE DU PIC : ¶ En Berry et Nivernais (1850), "on est
persuadé dans nos campagnes que le trèfle à quatre feuilles
porte bonheur. Au reste, il est moins rare que l'Herbe du pic,
que celle au moins avec laquelle on rompt les Barres de Fer,
car, au dire des botanistes, on peut la rencontrer quelque-
fois." [150] p.387, à l'exp.: Trèfle à quatre feuilles. 
ATTILA  :  Désherbant à l'ancienne.  Michel LACLOS.

HERBE QUI COUPE LE FER : ¶ Loc. syn. de
Herbe à couper le Fer, -voir cette exp..

HERBERTZ  : ¶ -Voir: Cubilot HERBERTZ.

HERBIER : ¶ Collection de plantes, fossiles dans le
cas de la cit..
. Au sujet du puits PIONEER à CURRYSVILLE en In-
diana, on écrit: ”Le Toit à Shales de ‘L’ (-voir: CHAR-
BON ‘X’), dans cette Mine, est un riche Herbier des
plantes du Carbonifère. Il y a une profusion d’espèces
et les plantes sont parfaitement conservées: je n’ai ja-
mais rien vu de semblable ---. Les mots ne peuvent dé-
crire la belle fresque naturelle composée par les
feuilles de fougères, les annularias analogues à la
vigne, les astérophyllites semblables à des plumes, le
tout relevé par les troncs sculpturaux des lépidoden-
drons, des stigmarias, et des sigillarias.” [4074] p.213.

HERBON : ¶ “n.m. Couteau de tanneur.” [3452] p.466
... "n.m. Terme de tanneur. Couteau non tranchant pour
débourrer les cuirs." [4176] p.734.

HERBU : ¶ Au 18ème s., var. orth. de Her-
bue.
-Voir, à Castiner, la cit. [1780] p.48.
PAÎTRE  :  Déjeuner sur l’herbe.  Michel LACLOS.
HERBICIDE  :  Les Huns avant les autres.  Michel LACLOS.

HERBUE : ¶ Silicate argileux servant d'Addi-
tion siliceuse.
On trouve les var. orth.: Arbue, Aubue &
Erbue; -voir, à ce mot, la synthèse proposée
par M. BURTEAUX.
. "... terre argileuse que l'on trouve facilement
dans les champs de nos régions (Hte-
Marne)." [264] p.69.
. "Le gaulois albuca a désigné une certaine
variété d'Argile: c'est lui que nous retrouvons
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dans le français Herbue; au nord de la Côte-
d'Or, les Herbues sont des terres argilo- cal-
caires --- dans le sud du département on trou-
ve une var. phonétique Aubue." [1675] p.159
et 160.
. L'Herbue "est propre à faire des Briques
pour les Fausses Parois (du Fourneau), pour
raccommoder la Tuyère du Fourneau. (Elle)
sert de Fondant aux matières hétérogènes des
Mines et à la Castine ---. On s'en sert pour
Souder le Fer, comme on emploie la résine ou
le borax pour les autres métaux(*) ." [3038]
p.601 ... (*) Il faut comprendre, commente M.
BURTEAUX, que l'Herbue, la résine et le borax
servent à faciliter la Soudure du Fer ou des
autres métaux.
. Noté sur le topo-guide des Forges de BUF-
FON (Côte-d'Or): "Terre argileuse de couleur
jaune, ordinairement mêlée d'un peu de Sable
que l'on met dans le H.F. avec le Minerai de
Fer, le Charbon de Bois et la Castine. En brû-
lant, elle forme un vernis noirâtre contre les
Parois qu'elle protège ainsi de la chaleur."
[211] & [546] t.I. Syn.: Aubue.
. En Côte-d'Or, "l'Herbue -ou Argile- est une
terre onctueuse mêlée à la terre végétale char-
riée par les Eaux; son emploi protège les Pa-
rois du Fourneau contre la chaleur provoquée
par la combustion de la Charge, et étant fusi-
ble, elle se répand sur lesdites Parois pour
former un vernis noirâtre protecteur." [275]
p.135.
�9 Étym. ... “La terre limoneuse que l'on nomme Her-
bue parce qu'elle gît sous l'herbe ou le gazon." [803]
p.116.
¶ Au 18ème s., "c'est une terre onctueuse
mêlée à la terre animale et végétale très- atté-
nuée. On l'emploie pour défendre les Parois
des Fourneaux de la trop grande ardeur du
feu." [1897] p.746.
¶ En Fonderie, terre rouge, qui convient le
mieux pour la Couche extérieure des Moules,
in [12] p.301.
BROUTER  :  Déjeuner sur l’herbe.  Michel LACLOS.
HERBIVORE  :  Le pré à portée lui convient très bien. 

HERBUE FERRUGINEUSE : ¶ Herbue
employée au 18ème s., au H.F. de NOIRVAUX
(Pays de VAUD).
-Voir: Fondant Ferrugineux. 
. "Ce Rendement de 30,6 %, alors que l'Hé-
matite brune Stilpnosidérite- de l'Auberson
contient 22 à 23 % de Fer, s'explique par l'ap-
port de Carbone (3 à 4 %) et d'Herbue Ferru-
gineuse." [603] p.116.
HERBORISTE  :  Toujours prêt à refiler des tisanes.  Michel
LACLOS.

HERBUS : ¶ Vers 1830, var. orth. d'Herbue,
d'après [1932] t.2, p.iv, à ... ARBUE.

HERCE : ¶ Ancienne var. orth. de Herse, d’après
[3294].

HERCHAGE  : ¶ En terme minier, "travail
des Hercheurs (-voir ce mot)." [308]. 
Var. orth.: Herschage, -voir ce mot.
. "Action de Hercher. Le Herchage est l'un
des procédés de Roulage (manuel) au Fond
qui se fait également à l'aide de chevaux, de
locomotives; (on disait au milieu du 18ème
s.) hierchage ---. // Cit.: Dès qu'on a besoin
de plusieurs Herscheurs sur une même voie,
il faut renoncer à ce procédé (le Herchage) ---
. Mais dans le cas où le débit d'un seul Ou-
vrier suffit à l'évacuation du Minerai, alors
cette ancienne manière de faire peut être
conservée ---. M. CAZIN, Les Mines, p.101."
[14]

HERCHE : ¶ "Berline poussée à la main au
Fond des Mines." [14]
¶ -Voir, à Hercheux, l'accept. complémentai-
re liée au Chargement des Berlines avant leur
poussée.
¶ En Normandie, appellation de la Herse, d'après

[4176] p.736, à HERSE.

HERCHER : • Étym. ... "Comme le franç.
‘herse’, et avec la même ‘h aspirée’ d'origine
inconnue, 'Hèrtchî (= hercher)' représente le
latin hirpicare, travailler la terre avec la
Herse. Au sens technique, le franç. nous a
emprunté Hercher, —age, —eur." [1750] à ...
HÈRTCHÎ.
¶ "Mot d'origine wallonne: pousser les Wa-
gons ou Berlines chargées de
Minerai, au Fond de la Mine." [14]
¶ -Voir, à Hercheux, l'accept. complémentaire
liée au Chargement des Berlines avant leur
poussée.
. Hercher peut donc être considéré comme un
syn. de Charger avec évacuation. Mais Char-
ger est, ici, Soutirer le Charbon à une Trappe,
même rudimentaire, -une simple planche
d'arrêt par ex.- pour remplir des Berlines -en
certains endroits des Barous pour en faire des
Balles-.
... En résumé, Hercher, c'est:

- soit: Rouler,
- soit: Soutirer (Charger) + Rouler.

HERCHEUR/EUSE : ¶ "OuvrIER/ÈRE dont le mé-
tier est de Hercher." [14]
-Voir: Mineur de Herchage.
. Pour la Houillerie liégeoise, -voir, à Hèrt-
cheû, la cit. [1750].
¶ -Voir, à Hercheux, l'accept. liée au Charge-
ment des Berlines avant leur poussée ... En
effet, note A. BOURGASSER, le Hercheux faisait
à l’origine du Chargement et du Transport par
Berlines; on trouve ici la fonction ‘Charge-
ment’, la fonction ‘Transport’ étant dévelop-
pée à Herschage, -voir ce mot.
-Voir aussi: Abzieher.
�9 Étym. d’ens. ... ”Herque (-voir ce mot).” [3020]

HERCHEUR À CHARBON  : ¶ Vers 1890,
à la Mine, ”les Hercheurs à Charbon roulent
les Berlines de Houille dans les Galeries.”
[4210] à ... MINEUR.

HERCHEUR À TERRE  : ¶ Vers 1890, à la
Mine, ”les Hercheurs à terre roulent les Berli-
nes de Remblais.” [4210] à ... MINEUR.

HERCHEUR-BAC  : ¶ À la Houillerie lié-
geoise, Hercheur qui tire un Bac.
-Voir, à Burtèle, la cit. [1750].

HERCHEUR DE TERRE : ¶ À la Mine de
Charbon, Ouvrier chargé de déblayer les Sté-
riles d'une Taille.
. "Mais il y avait des hommes que l'on appe-
lait des Hercheurs de terre ---, ils surveillaient
les Galibots et dormaient souvent ---; c'était
pour enlever les terres dans les Tailles de cer-
tains Ouvriers ---. On emportait ces terres
avec de petites Mantes que l'on portait, sur le
côté, bien loin parfois." [3807] p.144, citant le
témoignage d'Olivier LEROY, in Loos-en-
Gohelle à la recherche de son passé -1982.

HERCHEUX : ¶ En terme minier 'nordique',
"Chargeur de Houille au Fond de la Mine."
[319] p.310 ... Cette acception du terme (et de
ses variantes orth. Her(s)chage, Her(s)cher,
Her(s)cheur/euse, ...) englobe, lorsque c'est le
cas, une notion supplémentaire de Charge-
ment (de remplissage), à la Trémie, des Berli-
nes amenées, une à une, au Pied de (la) Taille
et véhiculées vers la Gare pour constituer le
Convoi enlevé par traction animale, mécani-
que, etc..

HERCKEL  : ¶ Erreur typographique pour
HECKEL, voir ce nom.

HERCLE  : ¶ Loc. syn. de Pousse-dehors, -
voir cette exp..
-Voir, à Feu ‘étouffé’, la cit. [2632] n°6 -Déc.

2001, p.21.

HERCULE : ¶ Au 18ème s., en Suède, grosse Masse
de Fer qui servait au Forgeage des Ancres.
. "Cette Enclume (pour Forger les Ancres) est placée
sous une grosse poutre au-dessus de laquelle on a fixé
une poulie et au dessous un rouleau avec une corde qui
tient un crochet. Son usage est de suspendre une
Masse de Fer Forgé d'environ 150 livres poids de Marc
(environ 73 kg). On la nomme HERCULE, sans doute à
cause de sa forme (une forme de massue ?) ---. Elle a
un lien de Fer dans son milieu, avec un anneau, dans
lequel passe le crochet qui pend à la corde. Le Forgeur
la tient par son petit bout, tandis que trois Ouvriers ti-
rent la corde avec force --- et la laissent tomber préci-
pitamment par son propre poids. Alors le Maître For-
geur --- la dirige pour faire tomber le gros bout là où il
veut." [1448] t.VIII, p.43.

HERCULE DE FER : ¶ Sculpture de ce héros my-
thologique, réalisée en ... Fer.
. PLINE l’Ancien écrit: “Cependant, grâce à l’industrie
humaine, des usages plus doux –que ceux dédiés à la
guerre- n’ont pas manqué au Fer. On a dans la même
ville (THÈBES) un Hercule de Fer, œuvre d’ALCON,
conduit à employer ce métal (cuivre et Fer) par la pa-
tience du dieu dans les travaux.” [1803] §.34,40.

HERCULIANE  : ¶ "Pierre d'Aimant." [3019]

HERCYNITE  : ¶ Minéral naturel de formule ...
 ... Al2O3.FeO; aluminate de Fer, d'après [726] p.100.
. "Aluminate naturel de Fer, avec un peu de magné-
sie.” [152]
. ”Un ex. particulier est la présence d’Hercynite dans
certains Laitiers ou Scories. La formation de ce  miné-
ral demande plutôt de hautes Teneurs en Fer - --> 50
% total Fe2O3- associées avec un rapport Silice/
Alumine plutôt faible.” [4117] p.5.

HÈRE : ¶ Au 18ème s., dans le Foyer d'Affi-
nerie, var. orth. de Haire.
" Cette Usine (les Forges de MORTAGNE, baillia-
ge de BRUYÈRES) est composée de deux Feux
d'Affinerie ---. Le travail de ces Forges
m'ayant paru bien entendu et sur-tout écono-
mique quant à l'emploi du Charbon, j'ai cru
devoir prendre la dimension des Feux ---. Au
sol, la longueur du Feu prise du Chio à la Hè-
re ou Rustine est de 24 pouces (#65 cm) dans
oeuvre, et sa largeur du Vent ou Varne au
Contrevent de 16 pouces 3 lignes (#44 cm);
sa profondeur, ou la hauteur du sol jusqu'à la
Taque qui règne en avant du Feu tout le long
de la Cheminée, est de 10 pouces (27 cm)."
[66] p.125.

HÉRÉDITÉ (des Métaux et Alliages Fondus) : ¶ "Théo-
rie selon laquelle on retrouve dans un Métal ou Allia-
ge, en dépit des Refusions successives ou de l'effet
d'un traitement thermique ou mécanique, l'influence de
l'état initial ---. Dans le cas des Fontes grises qui ne
sont pas traitées anormalement, les caractéristiques
mécaniques sont déterminées par la forme et la gros-
seur des particules de Graphite, préexistantes dans la
Fonte brute employée dans la Charge." [626] p.355. 
. “Conservation de certains caractères d’un Métal ou
Alliage après des Refusions successives.” [633] ... C’est
une explication commode pour toutes nos ignorances,
ajoute avec humour P. PORCHERON.
. "... Ce caractère de résistance mécanique est partielle-
ment transmissible dans un mélange où la Fonte RATY
(électrique) intervient pour une fraction --- du Lit de
Fusion ---, et n'est pas effacé par une Refusion. Ce fait,
couramment constaté dans la pratique, s'explique par
le caractère héréditaire de certaines propriétés de Fon-
tes, et notamment la finesse du Graphite, la proportion
de Perlite, la structure cellulaire. Ces propriétés se con-
servent d'autant plus nettement que la Fusion est plus
rapide -c'est le cas en particulier du Cubilot- et que les
particules de Graphite, dont la dissolution est lente,
n'auront pas le temps de disparaître complètement;
elles laisseront alors subsister des germes qui amorce-
ront, à la solidification, des lamelles de Graphite à
l'image du Graphite précédent. On sait que les Nids de
Graphite grossier ont effectivement un caractère héré-
ditaire classique et que la finesse du Graphite est un
élément déterminant pour la structure et, par là, pour
les caractéristiques mécaniques." [730] p.11.

HÉRELLE  : ¶ "n.f. En picard, vieux mot qui signi-
fiait Charrue. Haralle; Haray, dans le Tarn-et-
Garonne." [4176] p.734.
¶ Syn. d’Aireau, d’après [4176] p.46.
Var. orth.: Érelle.
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HERIOT  : ¶ S’agit-il (?) d'un Outil muni
d'un Ergot.
-Voir, à Outils, la cit. [724] p.69.

HÉRIOT  : ¶ "n.m. Petite Charrue sans Roue du Cha-
rollais, utilisée par ceux qui ne disposent que d'une
demi-Charrue." [4176] p.735.

HÉRISSON : ¶ Noté sur le topo-guide des
Forges de BUFFON: "Grande Roue de renvoi
de l'Arbre des Soufflets dans un système à
Double Harnois. Il communique son mouve-
ment ou le reçoit en engrenant avec les Fu-
seaux de la Lanterne." [211]
. Au 18ème s., "désigne la roue dentée,
ailleurs appelée Rouet qui est fixée à l'extré-
mité de l'Arbre de la Roue (hydraulique) pour
mouvoir la Lanterne." [24] p.35.
. Le Hérisson "est un moyen d'élever le Souf-
flage, et de diminuer la hauteur de la Roue, et
(aussi) de donner du mouvement à plusieurs
Machines, par le moyen d'une seule Roue."
[3038] p.601.
. "En Anjou, grande Roue dentée d'un Moulin." [4176]
p.735. 
¶ À l'Agglomération, axe horizontal tournant,
comportant un certain nombre de Dents,
ayant pour but de briser le Gâteau d'Agglo-
méré qui vient d'être Cuit ... Le Hérisson se
situe entre la fin de la Chaîne d'Aggloméra-
tion et les Cribles à chaud.
Syn.: Brise-mottes, Fragmenteur, Grizzli.
-Voir, à Alimentateur vibrant, la cit. [2052]
A, p.6.
. À propos de l’Agglomération de FONTOY de
la S.M.K., un stagiaire d’HOMÉCOURT, en
Janv. 1956, écrit: “Le Refus(*)  provenant du
gâteau d’Aggloméré déchiqueté par le Héris-
son lors du déversement sur les Tamis est cri-
blé à l’Anneau 0/8 mm et dirigé directement
aux Trommels mélangeurs par Bandes trans-
porteuses métalliques.” [51] -148, p.23 ... (*)

Il faut sans doute lire ‘Tamisat’, constituant,
dans le cas présent, ce qu’on appelle encore
les Fines de retour chaudes, le Refus, quant à
lui, étant l’Aggloméré ‘marchand’ destiné à
être Enfourné aux H.Fx ... Un autre stagiaire,
originaire cette fois de MICHEVILLE , en Janv.
1961, écrit: “(Le) Concassage de l’Agglomé-
ré est fait par un Hérisson. // Les Dents de ce
Hérisson sont en quinconce. // Les Dents de
la 2ème étoile correspondent aux vides de la
1ère et ainsi de suite. // Il y a 9 étoiles mon-
tées sur l’arbre.” [51] -163, p.4.
... Le Hérisson fait office de mâchoires en préparant
l'alimentation et la digestion du Haut-Fourneau !
¶ "Assemblage autour d'une tige de lames de Fer,
flexibles, pour ramoner les cheminées." [308] ...
"Terme de fumiste. Tige garnie tout à l'entour de
Lames de Fer longues et un peu flexibles servant à ra-
moner à la corde les Cheminées trop étroites ---. ".
[4176] p.735.
 ... C'était l'un des outils qui étaient utilisés
pour nettoyer les Carneaux des Appareils
WHITWELL  et COWPER.
. "Dans le (COWPER), il faut pour passer le
Hérisson dans chaque Carneau, en admettant
qu'il soit rectiligne, pénétrer sous la voûte et,
par suite, laisser à l'appareil le temps de se re-
froidir ---. On peut par les grands orifices mé-
nagés à la partie supérieure (du WHITWELL)
passer aisément des Hérissons, sans qu'on
soit obligé de le laisser refroidir. " [570]
p.190.
¶ C'"est aussi une deffense qu'on met aux portes et
aux barrieres, et particulierement aux guichets des
villes. On le fait de Fer ou de bois avec plusieurs poin-
tes, et il tourne sur des Pivots ou perpendiculairement
ou horisontalement." [3018]
. "n.m. -lat. hericius- Milit. Engin formé d’une poutre
toute hérissée de Pointes de Fer." [PLI]  -1912, p.466.
¶ Terme relevé sur le topo-guide des Forges de BUF-
FON (Côte-d'Or): "Couverture régulière d'un sol en
pavés." [211]
¶ “n.m. Agric. Rouleau garni de chevilles pour écraser
les mottes de terre.” [763] p.155/56.
¶ “Mar. Grappin à 4 pattes.” [763] p.155/56.

. "n.m. Instrument à quatre bras retournés et pointés,
utilisé pour remonter les Seaux tombés au fond (du
puits); dit aussi Cherchepuits." [4176] p.735. 
¶ “Techn. Assemblage de pointes de Fer qu’on dispo-
se sur des grilles, des clôtures, pour en interdire le pas-
sage.” [763] p.155/56.
RAMONEUR  :  Élève des hérissons.  Michel LACLOS.

HÉRISSON DE FER ET DE GRANIT : ¶ Image lit-
téraire de la ville de LIMOGES.
. Dans un roman China & La Grande Fabrique, LIMO-
GES, en 1847, est décrite comme un gigantesque Héris-
son de Fer et de granit dardant ses multiples cheminées
et clochers au-dessus de la Vienne ... Le romancier a
transformé les cheminées et clochers de la ville en pi-
quants de hérisson qu’il a qualifiés ‘de Fer et de gra-
nit’, matières symbolisant le monde industriel de la
forge et de la poterie, selon analyse de J.-M. MOINE,
d’après [162] Supp. LIVRES, du 07.03.2008.
Tout le monde peut se tromper, comme disait un hérisson
mâle en redescendant d’une brosse à cheveux.

HÉRISSON EN PIERRE : ¶ Dans l'Ency-
clopédie, "désigne, dans le nettoyage de la
Mine, deux pierres qui garnissent des deux
côtés la Huche où l'on triture le Minerai."
[330] p.43.
... “La tortue est le seul animal qui peut faire l’amour avec
un hérisson. mais elle en a rarement envie.  François CA-
VANNA.” [3353] p.33.

HÉRITAGE  : ¶ -Voir: Filon, à propos des
Alpes de Savoie.

HERMAND : ¶  -Voir: Appareil HERMAND.

HERMANOLITE  : ¶ "Niobate naturel de Fer. Var.
de Baiérine.” [152]

HERMETE  : ¶ Syn. d’Armet.
-Voir, à Armement, la cit. [2492] t.3, p.314.

HERMINETTE  : ¶ Petite Hache à Lame recourbée
vers l’intérieur ou encore à Tranchant transversal,
comme le précisent L. BASTARD et M. WIÉNIN -Juil.
2014.. 
Var. orth..: Erminette.
-Voir: Aisceau.
. “L'Herminette est un Outil qui sert à dresser le bois,
pour le charpentier ou le tonnelier. La panne en 'tra-
vers' fait un angle à 45° avec la douille d'emmanche-
ment.” [1441] p.94.
. Elle servait dans la construction navale, au temps de
la Marine en bois, comme en témoigne l’illustration, in
[2474] p.13.
. “n.f. Hachette de Charpentier ou de Tonnelier; Asse-
rolle, dans la Vienne; Cruillon, à MOREZ -Jura-. L'Her-
minette du Fabricant de jougs est appelée Hucholot.”
[4176] p.735.
• Un usage très spécifique ...
. Dans l'Égypte anc.: “Ouverture de la bouche: rite pra-
tiqué sur les momies et les statues pour leur donner la
vie. Ce geste était nécessaire pour recevoir le Ba et le
Ka. Une Herminette en Fer était indispensable pour
cette opération.” [2643] <egyptos.net, Le dictionnaire
de l'Égypte antique> -Nov. 2014.
�9 Étym. ... “Hermine, parce qu'on a comparé la partie
recourbée de l'Erminette au museau de l'hermine.”
[3020] à ... ERMINETTE.

HERMINETTE À GOUGE  : ¶ Herminette qui com-
prend de chaque côté de l'oeil, un Taillant étroit, d'après
[3265] -TAILLANDIER, p.2.

HERMINETTE À MARTEAU  : ¶ Herminette qui
comprend d'un côté de l'oeil, la Lame coupante (le
Taillant), et de l'autre une Panne de Marteau, d'après
[3265] -TAILLANDIER, p.2.

HÈRNA : ¶ À la Houillerie liégeoise, "par
extension, le Personnel Ouvrier du Fond: 'Li
Hèrna d'djoû'; l'ens. des Ouvriers qui descen-
dent à 6 h du matin. 'Li Hèrna d'â dîner'; (les
Ouvriers) qui descendent à midi. 'Li Hèrna al
pîre'; (les Ouvriers) qui descendent à 6 h du
soir." [1750]
¶ “t. de Houill., matériel de Roulage et Per-
sonnel qui y est préposé.” [1751]
-Voir: Chèf di Hèrna, Ome dè Hèrnas.
¶ En wallon, désigne un “chaland -(aujourd’hui dispa-
ru), bateau dont la proue et la poupe sont fortement
courbées." [1751]
Au pl., on trouve: Hernaz ou Hernas.

. "Pour acheminer (le Minerai), on utilise
deux ou trois types de bateaux: --- les Hernas,
jaugeant 50 t, mais plus rares (que les Migno-
les et les Bètchètes) sur le canal COCKERILL."
[1641] p.55.
• Étym. ... “Anc. fr. harnas -armure, engin, etc.-, fr
harnais; de l’anc. nordique hernest, proprt provisions
pour l’armée.” [1751] p.318 à ... HÈRNA.

HÈRNA DE VALLÉE  : ¶ À la Houillerie
liégeoise, Manège pour desservir une Vallée.
. "Les Maîtres de Fosse liégeois eurent ten-
dance, à partir de la seconde moitié du 17ème
s., à installer à l'entrée du Puits, près de la
Machine à Molettes, un 'Hèrna de Vallée'
c'est-à-dire un second Manège, indépendant
du premier et affecté uniquement à la traction
de la 'Cowée'." [1669] p.78.

HERNAS : ¶ En Wallonie, c’est le Harnais
ou Harnois 

HERNAZ  : ¶ “Machine à Molettes. Ensem-
ble de toutes les parties composant la Machi-
ne d’Extraction dans les Bures aux chevaux.
Il y a encore à LIÈGE-Ouest, une rue Chevau-
fosse. Hernaz rappelle le français Harnais, dérivé du
cymrique Haiarn -Fer-, -cf. BORMANS, p.202.” [914]
p.167 ... Cette étymologie est mise à mal dans un
autre ouvrage: -voir: Hèrna.
Syn.: Hornstatt.
-Voir: Athour, Chiff, Hutte & Xhorre.
-Voir, à Extraction (du Charbon), la cit. [914]
p.17/18.
n.b. Le cymrique ‘ou kymrique, l’un des principaux
dialectes de la langue celtique parlé dans le pays de
Galles. Syn.: gallois’. ‘Kymris ou Belges, peuple de
race celtique, établi au temps de CÉSAR entre la Seine,
la Marne, les Monts Faucilles, le Rhin et l’Océan’,
d’après [151].
¶ Var. orth. de Hernas, en tant que pl. de Hèrna ... -
Voir, à Bètchète, la cit. [914] p.27.

HERNAZ DOUBLE  : ¶ À LIÈGE, à la Mine,
équipement d'Extraction de grande capacité,
appelé aussi Grand Athour.
-Voir: Athour et Fosse de Grand Athour.

HERNAZ SIMPLE  : ¶ À LIÈGE, à la Mine,
équipement d'Extraction de faible capacité,
appelé aussi Petit Athour.
-Voir: Athour et Fosse de Petit Athour.

HERNIE  : ¶ Au H.F., par analogie avec l'ac-
cident pathologique, déformation de paroi ...
• ... à la paroi de la Tuyère ... à cause d'un mau-
vais Refroidissement local.
. "Il a été constaté --- que le Refroidissement
énergique de la Brasure sur le Manteau, dans
la partie inférieure de la Tuyère, supprime
presque totalement les mises hors service par
Hernies ou déchirures du métal dans cette
zone." [2825] p.5.
• ... à la paroi du H.F. -qu'il soit Briqueté ou
Blindé- ...
. Dans les années 1950, aux H.Fx de la
S.M.K., avec l'Enfournement d'Aggloméré, "la
dislocation des Cuves --- était très localisée: à
3 m environ au-dessus du Ventre ---. Dans
cette zone très localisée ---, les Briques dispa-
raissaient par fusion. Des cyanures et du Zinc
s'écoulaient par les joints des Briques, les
Gaz brûlaient, les Cercles chauffaient et se
déformaient jusqu'à la rupture. Il apparaissait
des Hernies qui compromettaient la stabilité
du haut de Cuve. On pouvait observer que ces
Hernies ne se répartissaient pas sur toute la
périphérie, mais qu'elles se développaient sur-
tout du côté opposé au Vent dominant."
[2830] p.140.

HERNOY DE JAMBE  : ¶ Anciennment et en parti-
culier au 15ème s., Harnais de jambe, partie de l'Armu-
re qui protège la jambe.
-Voir, à Armure, la cit. [3019].

HÉRON DE VILLEFOSSE (Antoine-Marie, baron
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DE) : ¶ Très-savant et très-expert Minéralogiste, né à
PARIS, le 21.06.1774 et † en 1852 ... À sa sortie de
l’École des Mines, après Polytechnique, il est envoyé
en Moselle, comme Ingénieur ordinaire des Mines ...
Après la conquête de HANOVRE par NAPOLÉON, il
fut chargé en 1803 de redonner du dynamisme aux
Mines du Harz ... Début 1806, il alla étudier à fond et
sur place les Mines et Us. de Hte-Saxe et de la Bohê-
me et séjour à l’École des Mines de FREIBERG ... In-
génieur en chef, il se rend à VARSOVIE pour juger de
l’état des Mines du pays nouvellement conquis et im-
pulsa un renouveau indéniable ... En 1807, il est
nommé Inspecteur Général des Mines et Us., de la Vis-
tule au Rhin ... 1810, il reçoit le titre d’Inspecteur divi-
sionnaire de France ... En 1813, il inspecte les Mines
et Us. de la Carinthie et de la Carniole ... En mai 1816,
il participe à la réorganisation de l’École Polytechni-
que ... En 1831, il avait l’honneur de se présenter à la
tête des Ingénieurs devant le roi LOUIS-PHILIPPE, qui
en 1832 lui conféra le double titre d’Inspecteur Géné-
ral de 1ère Classe et de vice-président du Conseil des
Mines de France (dont le président était le ministre des
travaux Publics) ... Il rédigea de nombreux traités
consacrés aux Mines et aux Us.dont l’un est intitulé:
Statistiques des Mines et Us. du département de la Mo-
selle (Journal des Mines, 1803), d’après [3406] t.19,
p.316 à 320 ... “... Il devint Inspecteur des Mines en
1801, et fut chargé de l'organisation du Service des
Mines dans les pays conquis de l'Allemagne --- Il fut
appelé à la vice-présidence du Conseil des Mines en
1832." [152] ... Auteur de "De la richesse minérale -
1810/19." [1444] p.413.
• CENTON(1) ... Un docte ouvrage sur l’Histoire de la Révolu-
tion française fut composé en 1803, à partir d’extraits tirés
de CICÉRON, PLINE, TACITE, TITE-LIVE, SALLUSTE,
SUÉTONE ... L’auteur de ce très érudit salmigondis était un
Ingénieur des Mines nommé HÉRON DE VILLEFOSSE, in
[3498] p.183 ... (1) Jeu littéraire qui consistait à composer un
poème original à partir de vers ‘empruntés’ à un ou plusieurs
auteurs.

HÉROS : ¶ Dans l’Us. à Fonte, désigne, de
façon imagée, le H.F..
. À propos des H.Fx d’OUGRÉE, F. PASQUASY
écrit: "On ne peut conter l’Histoire d’une Us.
à Fonte sans faire allusion à quasi toutes les
pages, à son principal ‘Héros’, le H.F. ---.”
[4434] p.8.

HÉROS DU FER : ¶ Personnage africain.
. ”Le Héros du Fer, MADOUNGOU PATA, est à
l’origine de la renaissance de la Sidérurgie en
pays tsayi.” [4548] p.63.

HÉROS-FORGERON : ¶ Titre de gloire donné aux
Forgerons des mythologies.
. "Les dieux et les Héros-Forgerons des cultures occi-
dentales -HÉPHAÏSTOS, VULCAIN, GOBNIUS, WI-
LAND, THOR, ÉLOI ...- ont en commun, avec la force
physique, la maîtrise des forces cosmiques -la terre
productrice des Minerais, le feu et l’eau- une pleine
possession de la force virile, donc des pouvoirs de
création et de transformation, le pouvoir de concevoir
et d’installer des entraves, celui de rompre les Chaî-
nes.” [3762] livret p.2.

HÉROULT Paul-Louis-Toussaint : ¶ “(THURY-
HARCOURT 14220, 1863 - ANTIBES, 1914). Ingénieur
métallurgiste franç. qui inventa le Four électrique à arc
- Four HÉROULT- et contribua au développement de
l'électrométallurgie.” [3005] p.619.
-Voir: H.F. Système HÉROULT.

HERPE : ¶ En Poitou (1867), "grille de fil de Fer,
montée sur châssis en bois, et surmontée d'une Trémie.
C'est un instrument plus simple et moins perfectionné
que le Crible. Var. orth.: Herse." [168] p.163 ... Ce
mot est également usité dans les Ardennes.

HÈRPÊ : ¶ À la Houillerie liégeoise, "n.m. Ci-
seau, Fermoir: Outil de Sondeur pour forer
dans la pierre; Fer de Mine plat et tranchant
qu'on adapte à la Tarière. 'Li Hèrpê è-st-ine
sôr di Mohe, ine Mohe al pîre (Le Hèrpê est
une sorte de Mèche, une Mèche pour le Ro-
cher)'." [1750].
-Voir: Fièr a Hèrpê
¶ À la Fonderie wallonne, "Ciseau, Outil de
Mouleur de terre qui tranche par un de ses
bouts." [1770] p.66.

HERQUE : ¶ Râteau de Fer pour ramasser le
Charbon, n.f., d'après [259] t.1, p.838.
-Voir, à Croix servant à refaire le Marteau, la
cit. [600] p.321.

• Étym. ..."De l'allemand Harke ---. Râteau de
Fer pour ramasser le Charbon." [709]

HERQUETTE : ¶ "n.f. En Normandie, Râteau. Litt.,
petite Herse." [4176] p.736.

HERRADE : ¶ "n.f. Dans les Landes, la Herse."
[4176] p.736.

HERRADORE : ¶ Maréchal-Ferrant en Es-
pagne, d’après le verbe espagnol herrar, Fer-
rer.
. ”En Espagne il y a deux sortes de Mares-
chaux pour les chevaux: les uns qui ne font que
les Ferrer, qu'ils appellent herradores (vétérinaires) ou
Ferrants: les autres qui les pansent de leurs
maladies, qu'ils appellent Abeytares.” [3018]
à ... FERRANT.

HERRADURAS : ¶ Exp. esp., littéralement Fers à
cheval.
. “En Espagne les bons Canons de fusil se font avec de
vieux Fers de mule. C'est pour cela que les Escopettes
les plus estimées portent le nom d'Herraduras sur leurs
Canons.” [5423]  t.1, p.24.

HERRAN : ¶ Mot Dérivé du latin Ferrum avec transfor-
mation de F en H, habituelle en espagnol ... Dans la Topo-
nymie gasconne, "... Herran est (le) 'le lieu de Fer' ---."
[3886] p.118.

HERRARIIS  : ¶ Toponyme dérivant de Ferrarius,
avec le remplacement du F par H, courant en Espagne
et dans l’ouest des Pyrénées.
. “L’anc. nom de FERRIÈRES-en-Aucun (65560),
Herrariis, figure dans le cartulaire de BIGORRE au
13ème s. Cette appellation, liée au Fer, indique l’exis-
tence d’une anc. Exploitation.” [2643]
<feretsavoirfaire.org> -Janv. 2008.

HERRAYNE : ¶ Anciennement, à la Mine de LIÈGE,
canal souterrain.
Syn.: Araine, Arène.
. "Item s'il est aucuns qui face ouvreir par devant Her-
rayne d'autruy par stampe ou par encombrier (= domma-
ge, d’après [3191]) de source d'eauwe, pour tel Herrayne
à empirier (rendre pire) (14ème s.)'." [3019] à ... STAM-
PE. 

HERRE : ¶ Dans le Doubs en particulier,
var. orth. de Haire, d’après [1408] p.202.
¶ Commune des Landes, 40310, dont le nom fait allu-
sion au Fer (lat. Ferrum, avec transformation du F lat.
en H, comme en espagnol), d’après [2643] <dzt-
isto.chez-alice.fr/nomlieux>.

HERRENÄRBEITER  : ¶ Dans les anc.
Mines vosgiennes, type de Mineur payé à la
journée ou à la tâche.
-Voir, à Häuer, la cit. [599] n°4 -1975, p.40/41.

HERRENHÄUER  : ¶ Dans les anc. Mines
vosgiennes, type de Mineur payé à la journée
ou à la tâche.
-Voir, à Häuer, la cit. [599] n°4 -1975, p.40/41.

HERRERE : ¶ Par transformation du ‘f’ d'origine lat.
en ‘h’, nom gascon de la Ferrerie; à noter que HERRE-
RO est le Forgeron espagnol.

HERRÈRE : ¶ Toponyme dont le nom fait allusion
au Fer (lat. Ferrum, avec transformation du F lat. en H,
comme en espagnol).
. A FERRIÈRES-en-Aucun (65560), ”la petite aggloméra-
tion qui se forma peu à peu, en amont de la Forge, fut
appelée HERRÈRE-Dessus, ou ARBÉOST-HERRÈRE.”
[2643] <feretsavoirfaire.org> -Janv. 2008.

HERRERIA  : ¶ En Espagnol, sorte d’Us. à Fer.
. ”Hierro y Herrerías en El Bierzo (province de Leon)
preindustrial (Fer et Us. à Fer dans El Bierzo préindus-
triel). Livre de BALBOA de PAZ J.A.” [4440]
. Le dictionnaire de l'Academia Española dit: “1) ‘Fer-
reria' équivaut à ‘Herreria', un archaïsme qui au début
du 17ème s. était usité dans le Pays basque; tandis que
dans sa première accept. ‘Herreria' c'est ‘la casa o mo-
lino donde se fabrica el hierro en bruto' -la maison ou
Moulin ou l'on fabrique le Fer brut-. 2) ‘Herreria' c'est
aussi l'Atelier du Maréchal-Ferrant -Herrero-.” [5079]
p.244.

HERRERIE (La)  : ¶ Toponyme où l'on remarque
la transformation du ‘F’ latin de Ferrum en ‘H’ espa-
gnol.
. En 1831, à LA HERRERIE à URDOS, 64490, il
y a un H.F., d'après [5440] p.97.

HERRERO : ¶ Maréchal-ferrant en espagnol.
-Voir, à Herreria, la cit. [5079].

HERRIS : ¶ "n.f. En Gascogne, Pointe de Fer de la
Herse." [4176] p.736. 

HERSAGE : ¶ Var. orth. de Herchage; -voir
à Cartophilie, la cit. [130] n°481 -Janv. 1994,
p.53 à 55.

HERSCHAGE : ¶ Var. orth. de Herchage,
d'après [14]
. "Le Herschage est le nom donné, dans le
Bassin du Nord, au Roulage manuel qui était
fait autrefois par des Ouvriers appelés Hers-
cheurs. Ce mode de traction a disparu des
Mines, sauf dans les cas spéciaux comme ce-
lui de l'échange des vides et des pleines dans
les Galeries de Creusement. Il peut être utile
de savoir que le Rouleur peut développer un
effort moyen de 7 à 12 kg à la vitesse de 1,1
m/s et réaliser, ainsi en un Poste, un travail de
100.000 à 200.000 kgm." [221] t.2, p.190.
. "Ce système a été poussé à l'extrême dans
les Mines de Schistes cuivreux du Mansfeld
(où la Puissance n'est que de 0,30 m, et où les
hommes, au nombre de 20 par Taille de 60 m,
travaillent à Col tordu). On y employait des
Chariots très bas. Le Rouleur, fort jeune, atta-
chait sous sa cuisse gauche une planchette de
bois armé à sa partie extérieure de deux petits
pieds de Fer. Pour protéger l'avant-bras, il
saisissait de sa main gauche une planchette
analogue, munie d'une poignée et rampait sur
le côté gauche. À son pied droit était attaché,
avec une courroie de cuir, le Chariot qu'il re-
morquait ainsi jusqu'à la Galerie des che-
vaux; (il portait sa Lampe au chapeau). Les
dimensions de ce véhicule étaient les suivan-
tes: hauteur = 0,15 m, largeur = 0,45 m, lon-
gueur = 1,40 m, diamètre des roues = 0,30 m;
charge = 150 kg. En sept heures de parcours
effectif sur une distance de 60 m, le Hers-
cheur roulait 10 à 20 Chiens. On le payait
1,25 fr pour l'âge de 14 à 16 ans; 1,60 fr de
16 à 18; 2 fr de 18 à 20 ans. // On peut rap-
procher de ce petit véhicule un moyen qui a
été mis en oeuvre dans les Galeries basses de
MAZENAY , pour circuler facilement et sans
fatigue (!). Une plate-forme carrée de 0,50 m
de côté était montée sur de petites roulettes et
circulait sur la Voie Ferrée. Le Mineur s'y as-
seyait sur la cuisse gauche, en repliant le
genou, et y déposait sa Lampe qu'il mainte-
nait de la main gauche. Il se poussait alors
avec le pied droit, en obtenant très facilement
des vitesses qui n'étaient tempérées que par la
prudence. S'il se trouvait trop lancé, il amor-
tissait la rapidité de la marche, en labourant la
Voie avec la plante du pied droit qui agissait
comme un frein. À la rencontre d'un train, il
relevait contre la Paroi de la Galerie ce petit
Chariot qui était très léger. // On a employé
de même dans les Mines de Gréasque, sous le
nom de Courriau une petite plate-forme très
basse, destinée à faciliter le Transport des
Paniers." [404] §1.579, note 1.

HERSCHER : ¶ Var. orth. de Hercher, selon
[14]

HERSCHEU : ¶ À la Mine du Nord, var.
orth. de Herscheur ou Hierscheur, d’après
[409] du 22.12.1990.

HERSCHEUR/EUSE : ¶ Vers 1900, dans les
Mines du Nord de la France et en Belgique,
syn. de Wagonneur, -voir ce mot.
Var. orth. de Hercheur(euse) [14] et de Hier-
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cheur [235] p.796.
-Voir, à Desserte, la cit. [2414] p.59 à 61.
. Vers 1955, "-voir: Parcoureur." [434] p.143.

HERSE : ¶ "Probablement pour Hesse, an-
neau de Fonte qui reçoit le Manche du Mar-
teau et constitue son axe de pivotement."
[600] p.208, note 6.
¶ À la Cokerie, "dispositif de retenue du
Coke à la partie inférieure du Quai de Dé-
fournement, constitué d'un ensemble de pla-
ques basculantes avec contrepoids pour rete-
nir, sur le Quai incliné, le Coke déversé par le
Coke-car et en régulariser le départ sur les
Transporteurs alimentant le Criblage." [33]
p.229.
¶ À la P.D.C., dispositif à pointes, solidaire de
la Machine de reprise, grattant la partie supé-
rieure du Tas d'Homogénéisation qui est alors
reprise à la base par la Roue-pelle en même
temps que la partie inférieure.
¶ À l’Agglomération de DUNKERQUE, en par-
ticulier, juste avant la Hotte d’Allumage, élé-
ment ayant la forme d’une herse de château,
destiné à créer des sillons dans le Mélange à
Agglomérer, cette technique permettant
d’améliorer la Production d’Agglo, mais au
prix d’une augmentation de Combustible,
d’après notes recueillies auprès de F. TÉ-
MOIN.
. À propos des travaux d’été 2003 à la P.D.C.
de ROMBAS, on relève: “Une Herse pour la
Chaîne 2 --- Implantée entre la Trémie à Bed-
ding et le Tambour d’alimentation en Mélan-
ge de la Chaîne, elle est équipée d’un système
hydraulique de translation permettant une
course de 600 mm et d’un Système porte- bar-
res réglable en hauteur. les barres sont ran-
gées sur 3 niveaux. Le principe de fonction-
nement consiste à insérer la Herse dans la
Charge de Mélange à la tombée du Tambour
de répartition sur les Chariots. Le Mélange
est ainsi rendu plus perméable ---. Cette in-
stallation nouvelle pour SOLLAC Lorraine
équipe déjà les Chaînes d’Agglomération
d’ARCELOR.” [2083] n°72 -Sept. 2003, p.4.
¶ Dans une Halle de Coulée de H.F., appareil
mû par Pont roulant permettant d’imprimer
dans le Sable des Moules pour la réalisation
de Gueuse(t)s.
. “Fonderie de 1ère Fusion pour Gueuses ...
Obtention de Gueuses de Fonte grise: Coulée
en Sable. Le Sable de Fonderie(*)  doit être
Réfractaire, assez plastique à l’état humide et
rester poreux. Dans le Sable fraîchement pré-
paré, on laisse tomber une lourde Herse ame-
née à l’aide d’un Pont roulant. // La forme de
la Herse se trouve imprimée dans le Sable,
elle comprend la Maîtresse Gueuse qui sert
de Canal d’alimentation aux Gueuses inter-
médiaires et aux Gueuses disposées comme
les dents d’un peigne.” [3482] p.189 ... (*) Ici,
le mot Fonderie accolé au mot ‘Sable’
concerne le H.F., puisqu’on est en ‘Première
fusion’; le Sable doit permettre -comme celui
de la Fonderie de Seconde fusion- un parfait
Moulage des Gueuse(t)s.
¶ "Grille qui fermait à volonté les portes d'accès d'une
place forte et qu'on manoeuvrait en l'abaissant ou en
l'élevant ---. Les Herses employées par les Romains
sous le nom de Cataphractes, et qui, au Moyen-Âge
portèrent aussi le nom de Sarrasines, furent remplacées
plus tard par des Pieux Ferrés, qu'on pouvait manoeu-
vrer isolément. On les appelait alors Orgues de la
mort." [152]
¶ “n.f. Instrument d’agriculture, qui a d’un côté plu-
sieurs rangs de dents.” [PLI]  -1912, p.467.
. “Instrument aratoire formé d'un châssis muni de for-
tes Dents et qui sert, après le labour, à briser les mot-
tes. Herse à Dents. Herse à disques -sur lesquels sont
fixées les Dents-.” [3005] p.619.
• Autres appellations de la Herse dans nos provinces ...
. "... Erche, dans le Nord; Herche, en Normandie;
Orche, Rateule, dans le Morvan; Hirpe, dans les Ar-
dennes; Ipe, en wallon; Arpe, dans le Biterrois; Aturra-
de, en Gascogne; Trahoire, à LILLE ; Tourrige, en Poi-
tou; Ace, dans le Morvan et l'Yonne; Aplanaire , dans
les Alpes de Haute-Provence; et encore Harce, Arce,

en région parisienne." [4176] p.736. 
¶ En Poitou (1865), var. orth. de Herpe, -voir ce mot.
¶ “n.f. Tech. Grille servant à arrêter les corps flottants
sur un cours d'eau.” [3005] p.619. 
¶ "Instrument de pêcheur ayant la forme d'une Herse,
pour faire sortir le poisson du sable au bord de la mer."
[4176] p.736.
¶ “Mar. Attache de poulie.” [763] p.156.
¶ “n.f. Liturg. Chandelier triangulaire d’église.” [763]
p.156.
¶ “Dans le vocabulaire de l’éclairage (au spectacle), ce mot
désigne une galerie lumineuse suspendue horizontalement
dans les cadres ---.” [3504] p.267.

HERSE-BUISSON : ¶ Herse de nature indéterminée,
d'après [5287] p.105, à .. CLEDA.

HERSE RACLEUSE : ¶ Dans l'Usine sidé-
rurgique, moyen de Reprise du Minerai stoc-
ké en Tas; on dit aussi simplement Herse.
. "Dans les Usines disposant de Parcs à Mine-
rais importants, pour régulariser la composi-
tion chimique des Minerais, on les décharge
par catégories, en ne faisant qu'une couche
horizontale, que l'on recouvre d'une suivante,
et ainsi de suite. À la Reprise le Minerai est
consommé par Tranches verticales, obtenues
à l'aide d'une Herse racleuse qui fait tomber le
Minerai sur un Tapis roulant." [1501] p.31.

HERSERANGE (54440) : ¶ Vers 1789, cette
commune faisait partie du département de la Moselle,
d’après [11] p.277 ... À la fin du 19ème s., "commune
de Meurthe-et-Moselle, arrond. et à 44 km de BRIEY,
près de la frontière belge, sur la Moulaine, affluent de
la Chiers. 2164 hab. Mine de Fer oolithique(1).
Forge." [152]
-Voir: Armoiries pour ce département.
-Voir: Bidière, Borne de Fer, Boutique, Bro-
card, Bûcheron-Charbonnier, Cahier de do-
léances, Cartophilie, Centrale interusine, Cen-
trale Sidérurgique, Clouterie, Combustible
LARA , Denier du Fer, Estang, Exposition (sur
la Sidérurgie), Fer fort (* ... du Fer), Fondage,
Forneau à Fondre Fers, Gaz de H.F., Gueu-
lard (Fourneau), Gueuse à purifier, Lorraine
(•• SUR LES SITES), Lorraine du Fer, Maître de
Forges(s) (•• QUELQUES PERSONNALITÉS / •
d'HUART), Manouvrier, Marquer, Pays du Fer,
Ratio (Affinerie), Régalité, Soufflet à Piston,
U.S.É., Vitrail, VULCAIN  (Fontaine de).
-Voir, à Lorraine / Sur les SITES ...
.  Pour d’éventuels compléments sur les H.Fx de cette
commune, consulter la SAGA DES H.FX DE LORRAINE .

•• UN PEU D’HISTOIRE SIDÉRURGIQUE  ...
. Au cours des temps, diverses installations
Sidérurgiques ont existé sur la partie du terri-
toire de cette commune située dans la vallée
de la Moulaine.
• Au 14ème s., on note la var. orth. HARSHE-
RANGE, d'après [3270] p.56.
• En 1498, les comptes de la prévôté de LONGWY font
état de la présence d'un H.F. au HOLLÉ ou HOLLAY  à
l'entrée du vallon de la Croix Chaudron, d'après [109]
p.439 ... Ce vallon étant partagé entre les communes de
LONGWY et d'HERSERANGE, le HOLLÉ a pu être sur
l'une ou l'autre.
• "En 1548, Clément de ROUVROY obtient la
permission de construire une Forge à HERSE-
RANGE-Château, confluent de la Côte-Rouge et
de la Moulaine." [1665] p.10.
• À propos de la Forge d’HERSERANGE (M.-&-
M.), de la note d’H. COLLIN parue dans le Pays
Lorrain, nous retenons: Par “Lettres patentes
ducales du 28.06.1553 --- autorisation (est don-
née) de Construire un Fourneau et une Forge
à Fer à HERSERANGE, moyennant une livrai-
son annuelle de 100 livres de Fer en Bande ---
• Le Prince --- autorisait également à prendre
le Minerai partout où ils voudraient dans le
pays ---. Cent ans plus tard, en dépit des des-
tructions de la guerre dont elle s’était relevée,
la Forge existait toujours et s’était augmentée
d’une Platinerie ---. La Forge --- (échoit) à la
famille d’HUART en 1751 ---.” [967] n°1 -1980,
p.50.
• �5 1789 ... “— Consistance: 1 H.F., 2 Affineries, 1
Chaufferie, 1 Platinerie, 1 Fenderie. — Historique:
Établi le 28 Juin 1553 par Lettres patentes, confirmées-

par arrêt du Conseil du 19 Janv. 1768.” [11] p.277.
• “L’Étab. comportait (en 1804) 1 H.F. en acti-
vité, 1 Bocard, 2 Feux d’Affinerie, 1 gros
Marteau, 2 Martinets et 1 Fenderie. Le Mine-
rai provenait de COULMY, d’AUMETZ -
Moselle-, de NIEDERKORN et de DIFFERDAN-
GE -Gd-Duché de Luxembourg-. En l’an IX
(1802), on avait consommé 1666, 67 t ---. (Au
moment de leur vente, en 1847, les Forges)
comportaient alors Laminoir, Tréfilerie,
Clouterie et Pointerie. L’affaire fit faillite en
1848 ---.” [967] n°1 -1980, p.50.
• “Le premier H.F. régional dont la construc-
tion est connue est celui de HERSERANGE en
1608.” [21] éd. ORNE, du 04.02.1995, p.8.
. Ce H.F. et la Forge se perpétueront jusqu'à la moitié
du 19ème s..
• En 1846, un H.F. est construit au Moulin de
SENELLE; c'est le début de l'Us. de SENELLE
(-voir ce mot) qui est arrêtée et démantelée à
la fin du 20ème s..
• Sté Nouvelle des Mines, Forges et H.Fx
d’HERSERANGE & St-NICOLAS. Dans le
compte-rendu de l’Assemblée Générale du 22
mars 1858, à PARIS, on relève la consistance
de la Société: “La Compagnie possède: 14
H.Fx, dont 3 au Coke. Dans les Forges au
Bois, 11 Feux d’Affinerie. Dans les Forges
anglaises, 18 Fours à Puddler et 7 Fours à Ré-
chauffer. 1 Laminoir à Tôle, 3 Trains de La-
minoir à Fer. Et de plus, 1 Clouterie mécani-
que, 1 Fabrique de fiches à équerres, et 1
Fabrique de Plaques de garde et roues de Wa-
gons. Il nous reste à mettre en activité: 2
H.Fx au Coke et 7 H.Fx au Bois; dans les
Forges au Bois, 7 Affineries, et dans les For-
ges anglaises, 13 Fours à Puddler et 4 Fours à
Réchauffer. Il nous reste aussi à compléter di-
verses fabrications accessoires et la Fonde-
rie.” [1455] p.16/17.
• En 1922 ... "... 1.500 hab. Fer. En partie détruite au
cours de la Grande Guerre." [308]
• En 1974 ... "... 7.044 hab. Extraction du Fer(1).
Centrale thermique (-voir: Centrale Sidérurgi-
que)." [3124] -1974 ... En 2001 ... 4.240 hab.,
d’après le calendrier de la Poste.
(1) Cette indication montre, note M. BURTEAUX
qui a regroupé ces informations, qu' ancienne-
ment on a Extrait du Fer sur le territoire de la
commune. Cette Extraction se faisait proba-
blement dans les Affleurements compte tenu
des coteaux escarpés qui forment la vallée de
la Moulaine; elle avait cessé à la fin du 19ème
s., et a fortiori en 1974 ! Sur la commune se
trouvait le site de l'Usine complète (ou Usine
intégrée) de SENELLE (-voir ce mot) ... J.-Cl
DELHEZ apporte une information complémen-
taire: ‘La Mine d'HERSERANGE -Minette- a
été Concédée en 1870 aux Aciéries de LONG-
WY puis réunie avec la Concession voisine de
MOULAINE , dont 1'activité a pris fin en 1962',
selon [2189] p.86.
• Consistance de l’Us. de SENELLE (54440), en
Avril 1958 ..., d’après [3999] 7b), p.1/2 ...

— L'Us. comprend: - l Service de H.Fx, - 1
Aciérie THOMAS, - 1 Aciérie MARTIN , - 1 ens. de La-
minoirs. 

— H.Fx ... Il existe 5 H.Fx (n° l, 2, 3, 4 et
5) en état de Marche équipés de 10 Appareils
COWPER à Vannage automatique pour le
Chauffage du Vent. L'ens. a une capacité de
Production mensuelle de 46.500 Tf THOMAS.
Un 6ème H.F. (n° 4 bis) de 7 m. de Øc est en
cours de construction. 

— Détails sur le H.F. n°5 ... Mis à feu le
28 mars 1955, c'est l’Appareil de Production
le plus puissant du Bassin de LONGWY et des
centres métallurgiques limitrophes. // Ses ca-
ractéristiques principales sont les suiv.: - Pro-
duction : 650 Tf/j. - Øc: 6,50 m. - Gueulard
de grand Ø et tournant pour assurer une
bonne répartition de la charge. - Cuve et
Creuset Blindés en tôle d'acier de 30 à 60 m/
m d'épaisseur. - Boîtes de refroidissement sur
toute la Cuve. - 2 COWPERS de 8,25 m de Ø
et de 38 m de haut, équipés d'un dispositif
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d'Inversion automatique, présentant chacun
une surface de chauffe de 38.700 m2 et capa-
bles de consommer 30 à 32.000 m3 de Gaz à
l'heure. - Alimentation effectuée par un
Monte-Charge à double Skip, de chacun 4,5
m3, à la. vitesse ascensionnelle de 2 m/s. La
montée s’effectue en 70 s. au lieu de 240 s.
pour les autres H.Fx. - Chargement assuré par
un seul homme à partir du Scale-car ou Cha-
riot électrique qui pèse les Bennes de Coke et
de Minerai, grâce à l'automatisme de l'instal-
lation. - Épuration du Gaz assurée à sec dans
2 Appareils Cyclones système DINGLER puis
dans un Laveur à pulvérisation. Les Eaux de
Lavage sont ensuite Épurées dans des Décan-
teurs DORR. - Consommation d'eau pouvant
aller jusqu'à 1.300 m3 à l'heure, dont 400 m3
pour le Refroidissement du Blindage exté-
rieur, 600 m3 pour l'Épuration du Gaz et le
reste pour la Granulation du Laitier.

HERSE-ROULANTE : ¶ "Rouleau à Dents de Fer
cité par O. DE SERRES." [4176] p.736, à ... HERSE.

HERSE-ROULEAU : ¶ "Herse-rouleau, dite aussi
Rouleau à pointes, Rouleau de Bois dans lequel on en-
fonce, en nombre variable, des Pointes de Fer d'un peu
moins 20 cm de longueur, et qu'on utilise pour ameu-
blir les terres durcies avant de semer, d'après [4176]
p.736, à ... HERSE.

HERSILLON  : ¶ "n.m. -de Herse- Art milit. Forte
planche garnie de gros Clous, au moyen de laquelle on
interdisait le passage d’une brèche, d’un gué, etc.."
[PLI]  -1912, p.467.
¶ "n.m. En Haut-Maine, petite Herse qui ne travaille
qu'un sillon à la fois; elle est concave pour couvrir le
billon -bande de terre soulevée par la Charrue-."
[4176] p.736.

HÈRTCHEÛ  : ¶ À la Houillerie liégeoise.
"Hercheur. Manoeuvre chargé de traîner les
divers véhicules servant au Transport des Pro-
duits. 'Hèrtcheû â Batch', Hercheur à Bac
dans les Tailles en Plateur. 'Hèrtcheû â Ga-
liot', Hercheur à Galiot dans les Voies inter-
médiaires. 'Hèrtcheû â Bèrlinne', Hercheur à
Berlaine, dans les Voies du Roulage." [1750]

HÈRTCHEÛ Â BATCH  : ¶ À la Houillerie
liégeoise, Hercheur-bac, Hercheur qui tire un
Bac.
. "Lès Hèrtcheûs â batch atch'tèt leû Burtèle,
come tos lès-Ovrîs atch'tèt leû Hèpe (Les Her-
cheurs-bac achètent leur bretelle comme tous
les Ouvriers achètent leur Hache." [1750] à ...
BURTÈLE.

HERTÉ : ¶ "n.m. Dans les Vosges, Charrue à Oreille
mobile pour jeter la terre du même côté." [4176] p.736.

HERVE : ¶ Aube d'une Roue hydraulique ...
-Voir, à Roue à Gorge de loup, la cit. [1780]
p.54.
-Voir, à Rouë à Herves, la cit. [2664] p.14.
. Dans un inventaire d’une Forge de TIL-le-
Châtel ( Côte-d’Or), on relève: "La Roue du
Marteau: 4 courbes, 2 bras traversant l'Arbre,
les courbes garnies de Bracons et d'Herves ou
Aubes." [1398] n°4 p.1.

HERZOG : ¶ -Voir: Procédé HERZOG.

HES : ¶ Var. orth. de Hec.
. ”Li paien a un Hes de Fier (un Crochet de Fer).”
[4165] à ... HEC.

HÉS : ¶ Anciennement et en particulier au 14ème s.
"Crochet -hé, au dict. rouchi de HÉCARTÚ-. 'Icellui
REGNIER frappa ledit GIRART d'un Hés de Fer par le
costé, tellement que il chey (tomba) à terre'." [3019]

HESKAMP  : ¶ -Voir: Poussière (de Gaz) de
H.F. (Insufflation de) / Procédé HESKAMP,
Procédé HESKAMP.

HESSE : ¶ Dans le langage des Forges de la

région de CHÂTEAUBRIANT, syn. de Heusse (-
voir ce mot, in [544] p.256).
-Voir: Albergetti.

HESSENBERGITE : ¶ Minéral Ferrifère ... “Silicate
?. = Sidéroxène.” [1521] p.541.

HESSONITE : ¶ “... Var. de grenat grossulaire conte-
nant du Fer ---.” [287] p.293.

HÉTÉPOSIT : ¶ Minéral contenant du Fer et du
Phosphore .."L'Hétéposit de HUREAUX --- se compose
de 35,5 parties d'Oxide de Fer, de 16,5 d'oxide de Man-
ganèse, de 48 d'acide phosphorique." [106] p.305 ...
Comme le note M. BURTEAUX, ce mot semble si proche
d’Hétérosite qu’on peut penser qu’il s’agit d’une erreur
de transcription, le ‘r’ ayant été transformé malencon-
treusement en ‘p’, ou ... inversement (?).

HÉTÉROGÉNÉITÉ  : ¶ Quand on considère
la Granulométrie d'une matière solide en mor-
ceaux, l'hétérogénéité est "caractérisée par le
quotient de la Maille (du Crible) donnant 75
% de Refus -D75- par la dimension de la
Maille donnant 25 % de refus -D25-; valeur
variant (pour un Coke normal) entre 0,66 et
0,62. On peut aussi la caractériser par 3*D75 -
D25 -valeur variant (pour un Coke normal)
entre 89 et 110- qui donne une bonne repré-
sentation globale de la grosseur et de la régu-
larité des morceaux." [250] II, p.E 2.

HÉTÉROSITE : ¶ Phosphate hydraté naturel de
Manganèse et de Fer, ainsi appelé parce qu'en s'alté-
rant, il prend un aspect tout différent de celui qui lui
est propre, d'après [152].
“Phosphate de Manganèse et de Fer ...
 ... (Mn,Fe)PO4.0,5H2O. = Ferripurpurite, Néopurpuri-
te, Pseudotriplite.” [1521] p.542.

HÉTITE  : ¶ Minéral Ferrifère ... "L'Hétite ou
Pierre d'aigle, ou Limonite -Fe4O3(OH)6-,
n'offre qu'un médiocre intérêt économique.
Elle se dispose en masses creuses, avec un
noyau argileux ou sableux mobile. -Ch. E.
GELLERT, Chimie métallurgique, t.I, p.65;
GRIGNON, Mém. de Physique, p.589; Encyclo-
pédie, t.VI, p.493/495 -FER-, t.VIII , p.110 -
HÉMATITE-; A. LACROIX ---; HALLOPEAU &
CAMPREDON, La Métallurgie, p.113; J.
ROUELLE, La Fonte, p.6-." [17], p.63, note 6.
Var. orth.: Aétite.

HÊTRE : ¶ "Genre de cupulifères, comprenant de grands
arbres forestiers à tronc droit, à écorce lisse: le Hêtre atteint
plus de 40 m de haut." [308]
• À la Mine ...
. A LIÈGE, "un rapport d'inspection de la Bure
du BOIS MAYETTE relève qu'elle comportait,
en 1808, deux Cuvelages en Hêtre, l'un de 7
m de hauteur, à la profondeur de 84 m, l'autre
de 4 m à (la profondeur de) 112 m." [1669]
p.44.
• Pour le Charbon de bois ...
-Voir, à Réduire le Minerai en Fonte, la cit. [238] p.252.
. “Le Hêtre se Charbonne vert, et pour ainsi
dire au fur et à mesure qu'il est coupé.”
[4151] p.178.
. Parlant du Hêtre GRIGNON dit: "Son bois
blanc et gommeux produit un très bon Char-
bon." [3038] p.601.
• Pour l’outillage de la Forge ...
. Le bois de Hêtre, à cause de son élasticité, était em-
ployé dans les Forges pour la confection des Manches
et les Rabats de Marteaux; voir, à Chêne, la cit. [66]
p.429.
. A la Forge catalane, ”les Cames sont pres-
que toujours de bois de Hêtre vert; lors-
qu'elles sont usées ou cassées on les remplace
par d'autres qui sont préparées d'avance et que
l'on tient dans l'eau.” [4151] p.21.
. A la Forge catalane, ”le Manche du Marteau
a 4 m de longueur, son Ø est au moins de 30
cm, on ne l'équarrit point, on ne le dresse pas,
afin de ne pas l'affaiblir, on le laisse avec son
écorce, et on ne fait qu'enlever les noeuds qui
sont protubérans. Il est d'ordinaire de Hêtre.”

[4151] p.22.
. Dans une étude sur la Forge d’AUDINCOURT
(Doubs), on relève: "Des billes de hêtre -10 à 15 pieds
sur 1 pied minimum de Ø- étaient livrées pour les
Manches des Marteaux de la Forge." [1408] p.43 ...
"La Forge faisait une grande consommation de ces
Manches, troncs de hêtre entiers équarris(1): 41 en sep-
tembre 1736, 6 en octobre, 1 en novembre, 14 en dé-
cembre, ont été Voiturés. En 1755, on fait état d'une
consommation de 22 Manches pour la Forge." [1408]
p.82 ... (1) À noter, fait remarquer M. BURTEAUX que les
planches de l'Encyclopédie montrent des Manches de Mar-
teau équarris; cela n' est pas toujours le cas, et sur d'autres fi-
gures les troncs semblent simplement écorcés.
• Curiosité ...
. GRIGNON signale du bois "de Hêtre changé artificiel-
lement en Mine de Fer." [3038] p.563, à ... BOIS.
�9 Onirisme ...
. Mêmes présages que pour le Chêne, d’après [3813]
p.179.
�9 Étym. ... ”Wallon, hèse; du flamand heester, hester,
arbrisseau; bas all. hester, jeune hêtre; all. Heister,
jeune arbre de bosquet.” [3020]

HETTANGE-Grande (57330)  : ¶ Commune
de Meurthe-&-Moselle.
• Mine de Fer de HETTANGE-Gde ... ou CHARLES-
FERDINAND  ...

- GÉNÉRALITÉS : “Mine à Flanc de coteau ---; Siège
d'Extraction --- à ENTRANGE (57330) , près d’HET-
TANGE-Gde; Ch. de F.; autrefois la Mine s’appelait
CHARLES FERDINAND.” (NaF), p.48.

- DÉBUT D’EXPLOITATION : 1902, in (NaF), p.5.
- ARRÊT D’EXPLOITATION : Juil. 1979, in (NaF), p.5.
- HISTORIQUE : -voir (NaF), p.48.
- PRODUCTION:

(NaF) = [2189].
. “L'histoire de l'Exploitation du Minerai de
Fer débute avec les Celtes et les Gaulois, pre-
miers Mineurs, Sidérurgistes et Forgerons.
Des fouilles ont mis au jour des vestiges
gallo-romains dont un autel et des objets dé-
diés à BACCHUS au lieudit le Dahl ---. // Plus
loin ---, un pont. surplombant l'anc. tracé du
Chemin de Fer qui reliait la Mine au réseau
ferré. C'est Charles-Ferdinand STUMM, de NEUN-
KIRCHEN -Sarre-, qui Exploitera la Concession
payante des 1.000 ha situés sous le plateau
des côtes de Moselle. Il faudra descendre à
200 m le long d'un tunnel pour croiser les
Couches et débuter l'Exploitation en 1903. ‘La
main-d'oeuvre locale ne suffisait pas et les premiers
Immigrés étaient des Luxembourgeois. Plus tard ve-
naient des Immigrés allemands, italiens, puis yougosla-
ves, polonais et maghrébins. Tous ont souffert du racis-
me des autochtones’, a expliqué le guide. Il fallait
loger tout ce  monde d'Ouvriers, en tenant  compte de
la xénophobie. D'où la construction par STUMM des
cités -Gde Cité, Cité-Soetrich- puis celle de la place
Schuman. Arrivait ensuite la Cité du Faulacker où les
terrains étaient offerts contre l'engagement de construi-
re une maison sur un style unique. // 'STUMM était pa-
ternaliste mais aussi pratique car il voulait les Ouvriers
à portée de main', a souligné Jean LE GAC en guidant le
groupe à travers les Hauts-de HETTANGE et ses cons-
tructions neuves avant de s'engager dans la Cité des
Mineurs. Contraste architectural saisissant entre les
deux lotissements, l'un, planté d'habitations modernes,
l'autre, quartier historique d'anc. mode où alternent, ré-
pétitives, les façades restaurées ou d'origine, chargées
d'histoire des Mineurs. // Passage ensuite dans la gaës-
sel, et inventaire des commerces de l'époque dont seuls
subsistent les bâtiments. 'Chaque cité était dotée en dis-
pensaire, économat, cantine voire, comme à Entrange,
de son église. Pour les loisirs, des associations se sont
créées comme le vélo-club L'Hirondelle, la société de
musique La Lyre, trois sociétés de mandolinistes ou-
vriers, subventionnées par STUMM. HETTANGE comp-
tait aussi vingt-six cafés, sept boucheries, deux ciné-
mas. ENTRANGE avait son Casino (magasin
d’alimentation)', a poursuivi Jean LE GAC. // Au nombre
des immigrés, des Ukrainiens recueillant des fonds
pour le parti politique, ce qui était mal vu. Les prêches
du curé étaient virulents et visaient Italiens et commu-
nistes, et l'on notait aussi les meurtres politiques dans
les milieux ukrainiens et yougoslaves. En 1910,
STUMM, en avance sur son temps, créait la 'Caisse de
solidarité autonome', garantissant au bout de trente an-
nées d'activité le versement d'une pension de retraite.
Être enfant de Mineur ouvrait droit à de petits avan-
tages. La Mine CHARLES-FERDINAND a permis de
créer 470 logements et doublé la population locale
dotée d'un fort brassage ethnique. L'histoire de la
Mine s'arrête avec sa fermeture en 1978 et
avec la vente pour une bouchée de pain des
maisons.” [21] du Dim. 05.10.2008, p.10.
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HETTANGIEN  : ¶ Étage géologique de base du
Lias et du Jurassique, à environ - 200 millions d'an-
nées, d'après [867] p.294.
. En Côte-d'Or on trouve du Minerai de Fer
dans cet Étage, d'après [2647] p.88 ... -Voir:
Foie de veau, Lumachelle et Minerai hettan-
gien.

HEUBACHITE  : ¶ Oxyde hydraté naturel de cobalt,
nickel, Fer et Manganèse, d'après [152].

HEUCE : ¶ Au 16ème s., var. orth. de Husse.
. Lors de "la visitation des Forges de LA BAS-
THIE ---, le 18 juillet 1560... avons trouvé led.
Marteaul estant emmanché d'une Heuce de
Fer tenant a deux Boites de Fer et d'une
Braye aud. Manche --- ung Lien de Fer austor
(= autour)." [1528] p.117.
¶ Au 15ème s., on trouve aussi Heuse.
. “Esse, cheville de Fer en forme d'’S’ qui relie le
moyeu à l'Essieu. ‘Deux chevilles de Fer, appellées
Heuces, à charrette’." [301]

HEUE : ¶ Autre nom de la Houe, en Picardie, d'après
[4176] p.743, à ... HOUE.

HEUFSE : ¶ Var. orth. de Heusse, d’après
[2724] p.361, due à la confusion du ‘f’ et du
‘s’..

HEULE : ¶ "n.f. La partie d'une Lame opposée au
Tranchant, le dos." [4176] p.737.
¶ "En Normandie, Douille, la partie creuse d'un Instru-
ment, d'un Outil, dans laquelle on introduit le Man-
che;" [4176] p.737.

HEUR : ¶ Au 17ème s., syn. de milieu.
. À LA MACHINE , "on ne parvint au grand
Heur de Charbon, c'est-à-dire en plein Char-
bon, qu'à 34 toises (66,3 m) de profondeur et
au commencement du mois d'Oct. 1689, après
3 mois d'un travail continuel." [1448] t.VI ,
p.92.

HEURASSE : ¶ Dans le Doubs en particu-
lier, var. orth. de Hurasse; -voir: Heurusse, in
[1408] p.202.

HEURCE : ¶ En 1490, var. orth. de Heusse.
. "La lui rendre (la Forge) en bon et suffisant
estat pour besongner, fournye de gros Mar-
teaulx et d'une Heurce, d'une Enclume, de
Souffletz, Tennailles, Fourgons, Ringars et
autres Houstilles.” [1094] p.254.

HEURCHAT  : ¶ "ou Heurchot ... n.m. En Lorraine,
Lampe à Huile, à Crochet ou à Crémaillère." [4176]
p.737.

HEURCHOT : ¶ Syn. de heurchat; -voir à ce mot, la
cit. [4176] p.737.

HEURE : ¶ Dans les Mines, “système de dé-
signation sommaire des Couches, Failles,
etc., selon la direction du soleil à une Heure
donnée de la journée (... heure solaire bien entendu
ajoute, non sans malice, M. WIÉNIN).
. Système de l’Heure III: ancienne désigna-
tion du faisceau de Failles lié à la Faille des
Cévennes, de direction générale NE-SO.”
[854] p.14.
. Dans un Mémoire de L.-E. RIVOT, publié en
1863, on relève: "J'adopterai pour énoncer les
Directions (des Filons) l'usage allemand, in-
troduit à VIALAS  par M. WIMMER; la représen-
tation par les Heures de la boussole est bien
plus commode pour mettre en évidence l'ana-
logie des Veines formées et remplies aux
mêmes époques, à peu près parallèles qui ne
sont connues que sur une faible longueur, et
dont les directions observées offrent des dif-
férences de quelques degrés.  L'Heure de la
boussole est de 15 degrés: les Heures se
comptent à partir du nord magnétique vers
l'est et le sud. Il est toujours facile de passer
de la Direction en Heures à la direction en de-
grés rapportée au méridien vrai; la déclinai-

son de l'aiguille aimantée, à la Fonderie, éva-
luée au moment où les plans de la Mine ont
été terminés, était de 18° 30' vers l'ouest ---.
(D'où) système des Filons h.1 = S 3° 30' E (=
N 3° 30' W) (& des) Filons h.3 = N 26° 30 E -
--(. En résumé: h.0 = nord magnétique, h.1 =
Nm + 15 °, etc.)." [1418] p.21.
MINUIT  :  L'heure des taies. 
‘Quand le moment est venu, l’heure est arrivée’, Raymond
BARRE, phrase primée «1er prix» -1988, par le Club de
l’humour politique, d'après [1328] p.38.

HEURE EN BAS : ¶ Sanction prise jadis -mais très
rarement(*)- pour faute, consistant à retrancher une
heure du pointage journalier de l'Agent en cause.
-Voir, à Mettre une heure en bas, la cit. [2920] p.131.
(*) J. NICOLINO rappelle qu’il a connu cela, à la Mine,
dans les années 1970/1997, particulièrement, en cas
d’arrivée en retard à son Poste de travail, la sanction
n’étant pas si rare que cela !
“Une femme vous dira non à dix heures du matin et oui à
cinq heures de l’après-midi, sans que rien n’ait changé
entre-temps, sinon l’heure ... ‘Dictionnaire des femmes’ -
1961-.” [3181] p.443.

HEURE OÙ LA TERRE SE RETOURNE
: ¶ Curieuse exp. en usage dans les Charbonnages du
Nord ... C’est après minuit que se produirait le retour-
nement de la terre, cause de la pression ou de la Pous-
sée des terrains, alors que le soleil -au Nadir du lieu-
est le responsable de ce phénomène, note J. NICOLINO
qui ajoute: ‘nous quittons là, le domaine de la science,
pour entrer dans celui de l’ésotérisme’.
. "Lorsque je travaillais du Poste de nuit,
jeune Mineur, nous avions Briquet (le repas
du Mineur) à une heure vingt cinq du matin.
Par crainte, nous nous rapprochions des an-
ciens, le Marteau Piqueur s'étant tu. Le silen-
ce était troublé par le craquement des bois. Le
sapin, fibreux, se cassait progressivement. Et
les anciens de nous dire: 'Ne t'inquiète pas,
c'est l'Heure où la terre se retourne'." [3739]
n°11 -Janv./Fév. 2005,  p.57.

HEURE SUP' : ¶ Abrév. pour 'Heure supplémentaire,
un temps de travail effectué en surcroît de l'horaire lé-
gal ... Sur l'insistance de la Maîtrise, c'était une prati-
que courante, jadis, dans l'industrie, pour assumer une
noble cause: la bonne marche de l'entreprise, rappelle
J. NICOLINO.
. À la Mine de Fer, "on ne faisait pas d'Heures sup', le
métier était trop dur, mais on était bien payé, mieux
qu'à l'Us. ---.". [3538] p.124.

HEUREUSE : ¶ Dans le Doubs en particu-
lier, var. orth. de Hurasse; -voir: Heurusse, in
[1408] p.202.

HEUREUSSE : ¶ Var. orth., sans doute (?),
de la famille des Hesse, Heusse, Huisse,
Hurs, Huss, désignant la bague, l'anneau dans
lequel passe la Queue du Martinet et sur le-
quel sont fixés les axes de rotation.
-Voir, à Creuset de la virée, la cit. [724] p.66.
-Voir à (Grosse) Forge, la cit. [724] p.68/69.
. Dans un bail de 1809 concernant les Forges
d'HAIRONVILLE  (Meuse), L.-M. GOHEL rap-
porte: "Art. 10 ---. Le Feu de Martinet est
composé de son Soufflet double en état de
travailler avec sa Tuyère. L'Ordon de ce Mar-
tinet est aussi en état de service, garni de son
Marteau et de sa Heureusse, Enclume ainsi
que la Plaque servant de Valet et le Banc (de
travail) du Martineur." [724] p.66.

HEURTEQUIN  : ¶ “n.m. Saillie que porte un Essieu
de Fer et sur laquelle bute le moyeu d’une roue.” [763]
p.157.
. Au 18ème s., "n.m. terme d'Artillerie. Les Heurte-
quins sont deux morceaux de Fer Battu qui ressem-
blent un peu au Heurtoir et qui se placent sur l'aissieu
d'affut à l'extérieur de la fusée, à son plus gros bout en
dedans." [3191] 

HEURTOIR  : ¶ "Extrémité des Bajoyers
contre laquelle viennent buter les portes d'une
Écluse." [795] t.1, p.1.111.
¶ Le LAROUSSE du 19ème s. mentionne ce mot
aux lieu et place du Ressort du Martinet, in
[24] p.110.
Syn. de Butoir.

¶ "Marteau pour frapper à une porte." [308] & [PLI]  -
1912, p.468. ... “Marteau adapté à la porte d’entrée
d’une maison dont on se sert pour frapper -en le fai-
sant retomber sur le Contre-Heurtoir- ---. // ‘Il saisit le
Heurtoir de Fer et il sonna un bon coup solide à plein
poing’, GIONO, Chant du monde, I, IX .” [14]
Syn.: Marteau (-voir ce mot), d’après [353] du Vend.
30.07.1999, p.2.
-Voir, à Racloir la cit. [480] n°18/19 -Avr. 1982, p.16.
. Le Heurtoir a été jadis un ouvrage de Ferronnerie:
"La Platine supportait souvent un animal fantastique,
un serpent, un mascaron, une tête barbue." [480] p.16.
¶ “Chem. De Fer.  Dispositif qui termine une voie en
cul-de-sac, et sur lequel les Wagons viennent buter."
[PLI]  -1912, p.468.
Syn. de Butoir.
¶ "n.m. Pièce mobile qui vient frapper sur une autre."
[4176] p.737.
¶ "Terme de construction. Pièce de Fer scellée dans le
seuil d'une Porte, pour arrêter les battants d'une Porte
cochère." [4176] p.737.
HEURTOIR  :  Fait du bruit quand on le met à la porte.  Mi-
chel LACLOS.

HEURTOQUAULT  : ¶ Au 16ème s., syn. probable
de Heurtequin. Pièce en Fer utilisée dans un Chariot
d'Artillerie; voir, à cette exp., la cit. [2229] p.53 ...
C'est probablement, note M. BURTEAUX, une pièce des-
tinée à éviter les chocs ou à en protéger le Chariot.

HEURUSSE : ¶ Dans le Doubs en particu-
lier, “-écrite Hurusse ou Heureuse, Heurasse
dans PELET-: Bague de Fonte qui entoure le
manche du marteau ou les Pilons du Boc-
quard.” [1408] p.202.

HEUS : ¶ Au 18ème s., en Nivernais, var.
orth. de Heusse et syn. de Hurasse, d’après
[1444] p.272.

HEUSE : ¶ En Berry et Nivernais (1850),
"terme de Métallurgie; bague de Fer dans la-
quelle passe la Queue du Marteau des grosses
Forges. Heuse -d'où house, houseaux, houset-
te, dans le vieux langage signifiait: botte, es-
pèce de chaussure ---. La Heuse de nos For-
ges est comme une bottine passée autour de
la poutre formant la Queue du Marteau. Cette
espèce de métaphore est, on ne peut plus voi-
sine de celle qui introduit dans la langue les
termes de Jambe de force, jambe de compas."
[150] p.529.
Var. orth.: Heuce, Heufse, Heurce, Heus,
Heuse.
¶ Au 14ème s., sorte de ‘S’.
-Voir: Heuce.
. “Lequel suppliant a emblé (lequel suppliant a dérobé)
--- une Heuse de Fer à la charrue de certaine personne
qu'il ne cognoist pas..” [301]
¶ "Anciens souliers de Fer qui faisaient partie de l'Ar-
mure." [1883].

HEUSE DE FER : ¶ Au 14ème s., dans une Charrue,
pièce de maintien de la roue.
-Voir: Heusse.
-Voir, à Soich, la cit. [3019].

HEUSSE : ¶ “Cet anneau porte deux bran-
ches qui forment l'axe de pivotement du Mar-
teau (et) tiennent le Marteau proprement dit.
Il peut donc y avoir sur le Manche l'une ou
l'autre ou les deux -Encyclopédie-." [544]
p.256.
Var. orth.: Hesse.
-Voir, à Marbre, la cit. [600] p.319, §2 &
p.320, §.11.
. Dans le langage des Forges de la région de
CHÂTEAUBRIANT, a le même sens que ce qui
se nomme "ailleurs: Huss, Huisse, Hurasse,
Hurs, (à savoir:) gros anneau de Fer ou de
Fonte dans lequel passe le Manche du Mar-
teau.
. Relevé sur le procès-verbal d'Inventaire des
Forges d'AVAUGOUR (Bretagne), daté des 10
& 11 -Nov. 1648: "De plus s'est trouvé dans
le corps de la Forge une Heusse de Fer Batu
avecque une Empoise de Marteau pour néces-
saire du gros Marteau avecq le corps de la
Forge ---." [600] p.320, §.6.
¶ Syn.: Esse.
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. "Est la Cheville de Fer platte et large par en haut et
ronde par enbas, laquelle passe à travers la happe et les
bouts de l'Aisseul (Essieu) sortans hors le museau des
moyeus des rouës et les contient qu'elles ne s'eschap-
pent dudit Aisseul." [3264]

HEUSTENSIL : ¶ Var. orth. d’Ustensile, -
voir ce mot.
-Voir, à Fourneau à Fondre Fer, la cit. [2354]
p.65/66.

HEUZE : ¶ Au 18ème s., en Normandie, var.
orth. de Heusse et syn. de Hurasse, d'après
[1444] p.271.

HÈVE : ¶ À la Houillerie liégeoise, "n.f. En-
taille rainure. Portion de Couche entaillée
selon la direction de la Couche; avancement
journalier imposé à un Abatteur dans un
'Pêrê'. Cet avancement varie entre 0,75 m et
1,2 m, suivant la dureté de la Couche et la na-
ture des Terrains encaissants. Dans une Taille
en Dressant, on doit exactement 'régler lès
Hèves' ---. 'Lès Hèves sont réglées' = 'ont leû
longueur': elles ont toutes la même longueur."
[1750]

HÉVÉA  : ¶ “Arbre de grande taille originaire de la
Guyane. L’Hévéa contient le latex, d’où l’on extrait le
caoutchouc.” [54]
. “Le Charbon de bois produit à partir de
l’Hévéa dans un Four type Selema (-voir
cette exp.) a 82 à 84 % de Carbone fixe, 13 à
15 % de M. V., 3 à 3,2 % de Cendres et 1 à 12
% d’humidité. Il n’y a pas d’imbrûlés.”
[4639]

HEVEL  : ¶ Var. orth. de Hevvel, -voir ce
mot.

HEVVEL  : ¶ Aux H.B.L., “Queue de garnis-
sage.” [2234] item 2234, p.21 ... Ce mot est
une déformation de Hebel, levier en allemand
... S’emploie pour désigner une Queue de
Boisage enfilée en porte-à-faux au-dessus des
Chapeaux de Boisage, d’après note d’A.
BOURGASSER.
Var. orth.: Hevel.
Syn.: Hebel (-voir ce mot), Queue.

HEXACYANOFERRATE  : ¶ -Voir: Ferrocyanide
de potasse.

HEXAÉDRITE  : ¶ Météorite Ferreuse ... L’une des
Sidérites ou Fers, titrant 4 à 6 % de nickel ... -Voir, à
Météorite • Classification, la cit. [1173] t.1, p.186.
-Voir, à Ligne de NEUMANN, la cit. [2542] p.262.

HEXAGONE : ¶ Figure plane à six côtés ... Quand on
fait du Fer-blanc avec de l'Étain de vaisselle, "on re-
marque que la surface des ces Feuilles est couverte
d'hexagones dont quelques-uns sont assez réguliers."
[3081] p.9 ... Il s'agit, explique M. BURTEAUX, des fig.
de cristallisation de l'Alliage que constitue l'Étain de
vaisselle.

HEXOGÈNE : ¶ “Explosif utilisé dans certaines
munitions militaires.” [PLI] -1989.
-Voir: Plastique.

HEYDEN : ¶ Terme d'origine all., peut-être
d'après Heide (= païen; mécréant) ... Groupe
de Forgerons des anciennes Forges volantes.
. "L'opinion la plus reçue est qu'avant l'éta-
blissement des Forges, il y avait dans les
Vosges et dans la Franche-Comté, des bandes
de Forgerons connues encore sous le nom
d'Heyden en allemand, qui Exploraient la su-
perficie de nos Mines." [1495] p.225.

HEYL  : ¶ -Voir: Machine HEYL et PATTER-
SON.

HEZ : ¶ Vers 1850, aux H.Fx 5 et 6 de SE-
RAING, Outil du Chargeur.
. “Fourche pliée pour égaliser le Coke.”
[5463] p.398. Tiré de [SIBX].

H.F. : ¶ Abrév. très commode et largement
utilisée dans cet OUVRAGE, pour désigner le
H.F..
¶ À LORRAINE-ESCAUT LONGWY, sigle dési-
gnant le service des H.Fx ... De 1954 (créa-
tion de la société) à 1967, il y eut deux servi-
ces de H.Fx, l'un à MONT-St-Martin désigné par
H.F.M. et l'autre à SENELLE désigné par H.F.S.
... -Voir, à Sonde à main, la cit. [2004].
¶ Initiales enlacées formant logo de l’Hôtel de la chaî-
ne anglaise Friendly qui a accueilli -sans doute pour la
première et la dernière fois-, à la demande d’UNIMÉ-
TAL-Normandie, la Comm. Fonte les 24 & 25 octobre
1991.

H.F.I. : ¶ Sigle pour High Frequency Instrument, ou
un H.F. très froid.
. “Pour pouvoir mesurer les infimes variations (du)
rayonnement venu du fond des âges, PLANCK (satellite
européen lancé en 2009) est équipé d'un instrument -le
H.F.I. --- -dont les détecteurs sont refroidis à seulement
0,1 degré au-dessus de zéro, absolu (soit 0,1 °K). Cette
création humaine est 'l'objet le plus froid de l'Univers',
souligne Fabienne CASOLI.” [353] du 13.01.2011, p.13.

H.H. : ¶ Abrév. pour HUNTINGTON HEBER-
LEIN, marque de constructeur anglais de Chaî-
ne d’Agglo sous licence DWIGHT LLOYD ...
L’Agglo de FONTOY, entre autres, en était
équipée.
¶ Au 18ème s., à BERLIN, Marque d'un Fer du com-
merce.
. ”Les Barres marquées H.H. ou encore celles, plus
chères, marquées H.S. (sont) en Fer à la fois doux et te-
nace. Leur largeur est d'environ 39 mm et leur épais-
seur d'environ 7 mm. C'est le Fer qu'achètent les Serru-
riers parce qu'ils le travaillent souvent à froid.” [4249]
p.655, à ... EISEN.
¶ Sigle pour Hémochromatose Héréditaire ... -Voir, à
Hémochromatose, la cit. [2956] n°103 -Déc. 2003,
p.64.

H.I.  : ¶ À la Mine, abrév. pour Haute Intensi-
té ... Ces lettres figurent sur les emballages
renfermant les Allumeurs Haute Intensité.

HIALERA  : ¶ “n.f. Pointe en Fer ou Laiton à rainures
en spirales mises au bout du fuseau à filer. Béarn.”
[5287] p.193.

HIALME  : ¶ "n.m. Vieux mot. Heaume." [3190]

HIAME  : ¶ Anc. var. orth. de Heaume.
-Voir, à Agu, la cit. [3019].

HIARCE  : ¶ "n.m. En Bourbonnais, Cercle de Ton-
neau." [4176] p.737.

HIAUME  : ¶ Ancienne var. orth. de Heaume.
. “Fiert un François deseur son hiaume agu." [3019] à
... AGU.

HIAUMET  : ¶ Ancienne var. orth. de Heaume,
d'après [1206] p.34.

HIAUMIER  : ¶ Au 13ème s., var. orth. de Heaumier,
d’après [680] p.383, à ... HEAUMIERS.
-Voir, à Fèvre, la cit. [1657] p.175.
-Voir, à Grossier, la cit. [199].

HIB  : ¶ -Voir: Procédé HIB.

HIBOU : ¶ “Nom donné à des rapaces nocturnes dont la
tête porte des aigrettes souvent appelées ‘oreilles’, par oppo-
sition avec les chouettes, qui en sont dépourvues.” [206]
. “Parce qu'il n'affronte pas la lumière du jour, le hibou est le
symbole de la tristesse, de l'obscurité, du retrait solitaire et
mélancolique ... En Chine, le hibou est un animal terrible qui
aurait dévoré sa mère, il symbolise le yang et même l'excès
de yang ... Il est associé à l'orage et à la Forge, il prési-
dait (= contrôlait) le Forgeron lorsqu'il fabriquait des
Épées et des miroirs magiques ... C'est l'un des plus vieux
symbole de la Chine, il figurait sur les étendards royaux (se-
conde dynastie YIN) ... Le hibou provoquait la sécheresse,
les enfants qui naissent le jour du hibou (solstice d'été) sont
d'un caractère violent, l'excès du yang.” [4051]
<scenariotheque.org/Fichiers/aides/pdf/
3222_Symbolique_des_animaux.pdf> -Déc. 2008.

HIE : ¶ "n.f. -bas allem. Heie- Instrument dont on se
sert pour enfoncer les pavés.
Syn.: Demoiselle." [PLI]  -1912, p.469.
¶ Sorte de Dame.

. Au H.F., dans le Creuset, pour la mise en
oeuvre du Pisé de Carbone, ”le remplissage
des joints larges et des espaces libres s'effec-
tue en 6 ou 7 couches en utilisant des Mar-
teaux pneumatiques comportant 7 Hies préa-
lablement chauffées.” [4535] p.7.
�9 Étym. d’ens. ... ”Hie, instrument, répond au hollan-
dais hei, hie, heijen, hier. L'anc. Hie qui signifie force,
effort, se rattache au flamand hijghen, respirer forte-
ment; ang. to hie, se presser; anglo-saxon, hige, zèle.
DIEZ --- pense que les deux mots n'en sont qu'un, et
que l'instrument a été ainsi nommé de l'effort que le
maniement en exige.” [3020]

HIÉE : ¶ Anc. var. orth. de Hie, d'après [4165] à ce
mot.

HIÉR  : ¶ Au 19ème s., à la Mine de GRAND-
FONTAINE (Bas-Rhin), de l'all. Hauer, Mi-
neur, d'après [3146] p.131.

HIÉRARCHIE  : ¶ C'est l'Encadrement ...
Dans un Service de H.Fx, on désigne souvent
sous ce vocable les Ingénieurs et les Chefs
d'Atelier (ou de Fabrication).
-Voir: Régler le Coke. 

HIÉRARCHIE (dans les Forges) : ¶ Du 17
au 19 ème s., l'organisation hiérarchique des
Usines pouvait se schématiser de la façon sui-
vante:

- le Propriétaire est, bien entendu, le Pa-
tron -le P.D.G.-; s'il 'était compétent et pré-
sent, il était le ... Maître de Forges; lorsqu'il
était peu présent -pour quelque raison que ce
soit, il nommait ...

- un Directeur ... d'Usine en quelque sorte,
chargé de la Marche quotidienne et de l'admi-
nistration générale de l'Usine; c'était lui
l'homme du terrain et dans ce cas, il pouvait
être assimilé à un ... Maître de Forges ...

- quant au Facteur, c'était un homme de
confiance, du type Chef de Fabrication, au
17ème s., mais qui peut accaparer parfois des
responsabilités de Directeur, au 18ème s.; -
voir, à Facteur la cit. [844] p336.
-Voir également: Commis, Régisseur.

HIÉRARCHIE PAR RAPPORT AU FEU
: ¶ À HOMÉCOURT, en particulier, et plus pré-
cisément sur le Plancher des H.Fx, la prise de
galon correspondait à des fonctions de plus
en plus proches du Feu ... -Voir, à Mousse, la
cit. [1810] p.20.

HIERCHAGE  : ¶ À la Mine, Transport du
Charbon par les Hiercheurs ... C’est un terme
wallon pour Herchage.
. "Le mode de Transport le plus ancien em-
ployé dans les Houillères liégeoises était le
'Hierchage' ou Traînage au bac." [1669] p.77.
¶ À la Mine, unité de distance.
. "Les Voies de Transport les plus raboteuses
étaient revêtues d'un plancher pour faciliter le
Traînage. Leur longueur se calculait en nom-
bre de 'Hierchages', c'est-à-dire par sections
de 12 toises (environ 25 m). On disait d'une
voie qu'elle avait ‘X’  Hierchages." [1669] p.77.

HIERCHEUR  : ¶ Var. orth. de Her(s)cheur,
-voir ce mot.
. "En patois (du Nord, c'est le) Chargeur.
Nom donné à l'aide-Ouvrier chargeant le
Charbon en Berlines." [235] p.796.
. "Manœuvre affecté à la traction des Wagon-
nets. (C'est la) version française du Sclauneur
borain." [511] p.275.
. "THOMASSIN considérait, en 1813, que ces
gens (les Hiercheurs) constituaient plus de la
moitié du Personnel d'une Houillère et 85 %
des Ouvriers du Fond." [1669] p.77/78.

HIERCH EUR/EUSE À LA BERLAINE  : ¶ À
la Houillerie liégeoise, Homme ou Femme
qui, au Fond, poussait une Berline.
-Voir, à Hiercheur au Bac, la cit. [1669].
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HIERCHEUR AU BAC  : ¶ À la Houillerie
liégeoise, Homme ou Femme qui traînait un Bac.
Exp. syn.: Hercheur-Bac et Petit Hiercheur.
. "Pour les distinguer des Traîneurs au Bac -
'Hiercheurs au Bac' ou 'Petits Hiercheurs'-, les
Manoeuvres qui poussaient les Berlaines dans
les Voies de Roulage intermédiaires s'appe-
laient 'Hiercheurs -ou Hiercheuses- à la Ber-
laine'. Par extension, on appelait ainsi égale-
ment les Gailloteurs et Gailloteuses qui
manoeuvraient les Wagonnets au Jour."
[1669] p.81.

HIERCHEUSE : ¶ À la Mine, emploi fémi-
nin; var. orth. de Hercheuse.

HIERCHEUX  : ¶ Dans le Nord, en rouchi,
“Hercheur, Chargeur de Houille, au Fond.”
[1680] p.232.
-Voir, à Talle, la cit. [1434] p.70.
. “MOUSSERON (Jules) a connu le temps --- des
Balles sur lesquelles le Hiercheux, courbé en
deux, courait écorchant son échine à la voûte
basse en Passe-tout-oute ou en Peloton.”
[1680] p.29.

HIÉROGLYPHE  : ¶ “n.m. Nom donné aux signes
que les Égyptiens employaient pour exprimer leurs
idées par l'écriture.” [3020]
. Les continuateurs de CHAMPOLLION ont trouvé,
même dans les inscriptions les plus anc., l’Hiéroglyphe
qui signifie Fer.” [4848] p.340.
�9 Étym. ... “Hierogluphos, de hieros, sacré, et glu-
phein, graver.” [3020]

HIERRO  : ¶ Le Fer en espagnol.
• Anecdote ... Hierro, un mot de passe chez Victor HUGO
...
 . “Hernani ou L’Honneur castillan, drame en 5 actes et en
vers, de Victor HUGO, écrit en Sept. 1829, joué le 25 Fév.
1830 devant une furieuse bataille entre classiques et romanti-
ques, maintenu jusqu’au 22 Juin par le fanatisme d’une jeu-
nesse qui allait faire la Révolution de Juil.. L’intrigue porte
sur l’élection du roi d’Espagne à l’Empire en 1519 ---.” [206]
... “... En 1830, on débarque en Algérie dont on commence la
conquête. Oui, LAMARTINE n’a pas tort de proclamer que
la France s’ennuie. La bataille d’Hernani ne sera qu’une des
tentatives de la nouvelle vague pour secouer la torpeur où
l’on s’enlise et la médiocrité du théâtre officiel. // Le 25 Fév.
(1830), veille des 28 ans du poète (V.H.), va consacrer
HUGO comme chef de file du théâtre nouveau, l’égal de LA-
MARTINE ---. Les amis ont été invités pour applaudir plus
fort que ceux qui siffleront ---. HUGO est en habit bleu bar-
beau à boutons dorés ---. La salle est surchauffée pour ne pas
dire survoltée. Le mot de passe est HIERRO qui signifie FER
en espagnol et qui commence et finit comme HUGO (!) ---.”
[2520] p.63/64.
. Un téléfilm de J-.D. VERHAEGHE, avec A. BRASSEUR,
A. DOMBASLE, F. DAREL & J. DACQMINE, intitulé La
bataille d’HERNANI, est projeté par France 2, à 20.55 h, le
Lun. 29 Avr. 2002, d’après [21] du Lun. 29.04.2002, p.11 &
[1275] du Dim. 28.04 au Sam. 04.05.2002, p.46 ... Le fameux
cri de ralliement y est poussé, comme le rappelle M. RAF-
FAULT ... M. PRINTZ, qui en cette année anniversaire du
double centenaire de la naissance de V.H. a pleinement étu-
dié l’œuvre du grand poète pour la diffuser au cours de nom-
breuses conférences, rassemble, ici, les divers écrits relatifs
à ce cri de ralliement, in [300] à ... HIERRO.

- MAX GALLO  dixit: ‘Lors de la 1ère représentation de la
pièce HERNANI, prévue le 25 Fév. 1830, V. H. fit distri-
buer, à ceux qui seraient chargés d’applaudir l’œuvre, des pe-
tits carrés de papier rouge sur lesquels sera imprimé avec une
griffe le mot espagnol Hierro -Fer-' (cf. la fig.306).

- ANDRÉ BESSON écrit: ‘Les troupes romantiques se recon-
naîtront à un billet rouge frappé du mot Hierro qui signifie
Fer en espagnol’.

- JEAN-MARC HOVASSE dit: ‘Afin que les billets offerts
ne fussent pas revendus, HUGO avait dû, suivant les directi-
ves du baron TAYLOR, les confectionner spécialement: ils
étaient rouges et portaient en toutes lettres le nom de leur
propriétaire, le nom de celui par lequel il l’avait obtenu et la
place. Apposée avec une griffe (de Fer ?) la signature propo-
sait une forme contractée du nom de l’auteur et de celui du
héros: Hierro <---> ‘HUGO-HERNANI-. Les lecteurs des
Orientales -V. H., 1829- reconnaissaient le cri de guerre des
Almogavares, ces aventuriers espagnols du Moyen-Age qui
signaient l’épigraphe du cri de guerre du Mufti: Hierro, des-
pierta te -Fer réveille-toi-'.

- ADÈLE HUGO, épouse de l’auteur, dixit: ‘M. V. H. ache-
ta plusieurs mains de papier rouge, et coupa les feuilles en
petits carrés sur lesquels il imprima avec une grille le mot es-
pagnol qui veut dire Fer: Hierro (-voir, la

fig. 306, ci-contre). // Il distribua ces
carrés aux chefs de tribu. Le théâtre lui aban-
donnait l’orchestre des musiciens, les secon-
des galeries et le parterre moins une cinquan-
taine de places’.

- THÉOPHILE GAUTIER  parlant de son ami
le poète NERVAL, écrit: ‘Il avait dans ses po-

ches, plus encombrées de livres, de bouquins, de brochures,
de carnets à prendre des notes, car il écrivait en marchant,
que celle du Colline de la Vie de Bohême, une liasse de petits
carrés de papier rouge timbrés d’une griffe mystérieuse in-
scrivant au coin du billet le mot espagnol Hierro, voulant
dire Fer. — Cette devise, d’une hauteur castillane bien appro-
priée au caractère d’HERNANI, et qui eût pu figurer sur son
blason signifiait aussi qu’il fallait être, dans la lutte, franc,
brave et fidèle comme l’Épée’.

- AGNÈS PIERRON écrit: “Mot espagnol qui signifie ‘Fer’.
Le 25 Fév. 1830, le jour de la Première d’Hernani, Victor
HUGO acheta des feuilles de papier rouge; il les découpa en
petits carrés sur lesquels, avec le dessin d’une griffe, il impri-
ma le mot Hierro. C’était comme une manifestation de l’or-
gueil castillan et c’était aussi dire qu’il fallait être franc,
brave et fidèle comme l’Épée. Ce mot, qui pourrait entrer
dans la devise des comédiens, dit, bien mieux que tous les
discours, que le théâtre est aussi un acte de résistance.”
[3504] p.268.
¶ Autre nom de l'Île de Fer, -voir cette exp..
-Voir aussi, à Exp. (riches) en Fer, l'entrée GÉOGRA-
PHIQUEMENT. 
. “El HIERRO, l’île dans le vent ... L’île du bout du monde
(selon ) les grecs ---. // El HIERRO, terre de vents est aussi
une terre de marcheurs ---.” [162] du Jeu. 01.09.2005, p.24/
25.
. “Avant la découverte de l’Amérique, Hierro marquait
la fin du monde connu, où commençait la mer qui n’est
plus navigable. Le géographe grec PTOLÉMÉE (Clau-
dius, illustre savant de l’École d’ALEXANDRIE) -2ème
s. av. J.-C.- y fit passer son premier méridien (par la
pointe d’Orchilla). En 1634, ce choix fut ratifié par une
assemblée de mathématiciens réunis à PARIS par RI-
CHELIEU, suivi d’une ordonnance signée par LOUIS
XIII .” [1715] p.553.
. “El HIERRO, l’île dans le vent ... Une centrale hydro-
éolienne va faire de l’extrême pointe de l’archipel des
Canaries, le 1er territoire autosuffisant en Énergie re-
nouvelable. À partir de 2012, l’île devrait pouvoir s’af-
franchir de la centrale au fioul qui lui fournit au-
jourd’hui l’électricité ... Son nom veut dire ‘l’Île de
Fer’ comme une réminiscence de son brûlant passé
volcanique. De Minerai, il n’y a pourtant pas de trace
sur El HIERRO. Mais du vent et de l’eau plus qu’il n’en
faut ---..” [162] du Mar. 05.04.2011 p.18.
¶ “Marque distinctive de l'élevage que le taureau porte
à la cuisse droite.” [2643] <Wikipedia, Glossaire de la
tauromachie> -?.
ÎLE  :  On nous y mène souvent en bateau.  Michel LACLOS.

HIERSCHEUR : ¶ Var. orth. de Herscheur,
-voir ce mot.
. Vers 1955, dans les Mines, "-voir: Parcou-
reur." [434] p.143.

HIGHWAY  : ¶ Aux H.Fx d’ARBED-BELVAL
à ESCH-s/Alzette (Gd-Duché du Lux.), chemin qui
desservait les Halles de Coulées des H.Fx ‘A’
et ‘B’ . C’était une voie carrossable, située à
une hauteur de 7 à 8 m du niveau du sol de
l’Us.. Le Highway, qui avait une longueur de
538 m pour une largeur carrossable de 6,20
m, était accessible par deux rampes, de part et
d’autre de son parcours. Dans le cadre de la mise
en valeur du site, la partie située entre les H.Fx ‘A’ et
‘B’ devrait être conservée, avec remise en l’état origi-
nal. Une architecture nouvelle rendra le Highway fonc-
tionnel et accessible dans le nouveau contexte urbain,
avec un passage couvert réalisé sur une partie de sa
longueur. Une partie doit disparaître afin de ne pas
gêner la mise en place de la Maison du savoir et l’Incu-
bateur d’Entreprises, d’après [2964]<belval.lu>
& <belval-info.net> -Juin 2012.
. Si le Highway était bien l’artère de circulation princi-
pale sur le site des H.Fx, c’était aussi, pour les Équipes
d’intervention chargées de leurs Outils -en cas de
panne, ou de réparations-, l’itinéraire d’accès à l’un ou
l’autre des trois H.Fx, d’après [3740] et [2964]
<heichiewen.lu> Juin 2012.

HIGNETTE  : ¶ "n.f. Dans la région de RENNES,
Serpe ou Serpette de Jardinier." [4176] p.738.

HILAIRE  : ¶ Outil au Sénégal.
. “Les principaux instruments de fabrication courante
sont des Houes tantôt appelées Dabas -Lame large et
plate, manche court- tantôt Hilaires -Lame en forme de
croissant, manche court- et des Haches.” [5514] Séné-
gal, p.100.

HILDEGARDE DE BINGEN (Ste)  : ¶ Elle est née
le 16 Sept. 1098 à BERMERSHEIM VOR
DER HÖHE près de ALZEY  (Hesse rhéna-
ne) et décédée le 17 Sept. 1179 à RU-
PERTSBERG (près de BINGEN) ... C’est
une religieuse bénédictine mystique,
compositrice et femme de lettres franco-
nienne du 12ème s. ... Béatifiée en 1244
par le pape par INNOCENT IV ... Canoni-

sée le 10 mai 2012 par BENOÎT XVI; le 28 mai, celui-ci
annonce la proclamation d'Hildegarde DE BINGEN
comme Docteur de l'Église, la cérémonie ayant lieu le
7 Oct. 2012, faisant d'elle la 4ème femme Docteur de
l'Église après Catherine de SIENNE, Thérèse d'AVILA
et Thérèse de LISIEUX, d’après [4051]
<fr.wikipedia.org/wiki/Hildegarde_de_Bingen> -Fév.
2015.
-Voir: Fer selon la perception d’HILDEGARDE (de BIN-
GEN).
. Dans son ouvrage consacré au ‘Saint quotidien’, P.
BECKER note, à la date du 17 Sept: “On célèbre aussi à
ce jour(1) d’autres types de saints, Ste HILDEGARDE DE
BINGEN -1098/1179- par ex., une mystique qui comme
CATHERINE de Suède ou BRIGITTE de Suède n’hési-
tait pas à mettre les points sur les ‘i’ aux princes, qu’ils
soient princes de l’église ou princes de ce monde.”
[3228] p.267 ... (1) il s’agissait de St RENAUD † �5
1104.

HILF  : ¶ -Voir: Système de HILF.

HILGENSTOCK  : ¶ -Voir: Tuyère HIL-
GENSTOCK.

HILL  : ¶ Terme anglais qui, selon M. BUR-
TEAUX, désignait la possibilité pour l'Ouvrier
de faire un profit en économisant la matière
première.
. "Achille DUFAUD en 1823 observe que l'on
paye en Angleterre aux Puddleurs le Hill -
profit-: 'on leur paie 22,5 qx (de) Fin Métal
pour 20 qx (de) Fer N°1'." [1448] t.VI, p.32.

HILLE  : ¶ En Pays de Sault (Aude), zone industrielle,
d’après [2233] p.200.
On écrit aussi: Île.

HILT (Loi de)  : ¶ -Voir: Loi de HILT .

HINDENBURG DE FER : ¶ En all. eisener HIN-
DENBURG.
-Voir: Homme à Clous et Tronc de Fer.
. Statue en bois de 12 m de haut érigée à BERLIN en
1916, à l'effigie du Mal HINDENBURG, cdt en chef des
armées all.. Moyennant un don à une oeuvre caritative,
chacun pouvait planter un Clou dans la statue. Cette
façon de lever des fonds pour la patrie ou pour des oeu-
vres a été très répandue en Autriche-Hongrie et en Al-
lemagne pendant la guerre de 1914/18, d'après ARTE,
émission sur HINDENBURG le 06.08.2013 et [2643]
<WIKIPEDIA  à nail men> -2013.

HINDIAH  : ¶ Ancien Acier indien ... Dérivé de Hindi,
Inde.
. ”Le même terme (Hundwaniy) apparaît dans la note
de EDRISI sous la forme Hindiah, et fait son chemin
jusqu'en espagnol: alhinde, alfinde, alinde, d'abord
avec le sens d'Acier, puis de miroir d'Acier et enfin de
tain pour le miroir en verre.” [4443] liv.1, chap.17,
note 3.

HINDUWANI  : ¶ Pour les Arabes, Acier indien.
-Voir: Hundwaniy.
. ”Au 12ème s., un Arabe fait état de l’excellence de
l’Hinduwani, ou Acier indien.” [3618] t.II.
. ”L'emploi du terme Hinduwani ou Hunduwany se
comprend mieux comme Acier du Sri Lanka, plutôt
qu'Acier de l'Inde en général.” [4090]

HINSELMANN  : ¶ -Voir: Système HINSEL-
MANN.

HINT  : ¶ Dérivé de Hindi, Inde; al-Hint avec l'article.
. ”Hint ou al-hint est employé en langue berbère pour
Acier.” [4443] liv.1, chap.17, note 3.

HIPPOSANDALE (1) (en Fer) : ¶ “La Ferrure connue
sous le nom d'hipposandale --- enveloppait tout le
sabot et s'attachait au membre par des courroies et des
anneaux.” [3020]
. "Si les Romains ignoraient la Ferrure à Clous, ils in-
ventèrent du moins la solea ou Hipposandale, chaussu-
re en Fer du sabot, destinée aux chevaux blessés aux
pieds et leur permettant de guérir, en marchant au pas,
à la suite des colonnes." [1] à ... FERRURE.
. “Ce sont eux (les Romains) qui, à force de voir les sa-
bots de leurs chevaux s’user sur de longues routes pa-
vées, ont un jour pensé à leur inventer des ‘chaussu-
res’. Les Gaulois plus habiles dans l’art du Fer,
exécutèrent la commande... L’Hipposandale était née,
la Maréchalerie aussi ---. // On ne dit plus Hipposanda-
le, mais Fer à cheval. On n’utilise plus le Fer pur, mais
l’acier.”  [21] du Mer. 04.04.2001, p.34.
. Une Hipposandale en Fer a été relevée par J.-M.
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TIN." [517] p.28.  

HISTOIRE DE LA MÉTALLURGIE (Pre-
miers livres imprimés sur l’) : ¶ On peut
citer les ouvrages suivants:

. 1540: à VENISE, par Venuccio BIRINGUC-
CIO, De la Pirotechnia.

. 1546: à BÂLE, par Georg BAUER, dit AGRI-
COLA (1494-1555), Rerum metallicorum in-
terpretatio. De veteris et novis metallis.

. 1556: à BÂLE, par Georgius AGRICOLA, De
re metallica libri XII, biblio [650], notes re-
cueillies par P. CHEVRIER, d’après [1510]
n°506, col.1.180 & n°509, col. 176.
-Voir: De re metallica.
IL ÉTAIT UNE FOIS  :  Commence à faire des histoires.  Mi-
chel LACLOS.

HISTOIRE DU FER : ¶ “Suite des événements, des
faits réels, des états marquant l’évolution de quelque
chose (ici l’entité FER) ---.” [206] ... Tout cet ouvrage
(1) lui est dédié: il le prend en compte dès sa ‘naissan-
ce’ avec son Extraction, il l’accompagne en tant que
Métal ‘Fer’ tout au long du 19ème s., et sous son état
‘Fonte’, jusqu’à nos jours; seul l’Acier précédant les
grandes découvertes du milieu du 19ème s. est admis
dans notre travail ... Des études innombrables lui sont
consacrées, d’autant que le vocable a servi de support
spontané pour évoquer bien souvent des objets en
Fonte et/ou acier moderne(s) .. Un Musée français -
54140 JARVILLE- et suisse -VALLORBE-, une biblio-
thèque suisse -Eisenbibliotek-, entre autres lui sont dé-
diés.
(1) Pas moins de 15 réf. biblio -Avr. 2007, contiennent cette
exp. in extenso : [341], [362], [510], [513], [749], [1252],
[1644], [1729], l’étude de M. MANGIN [1807], [1957],
[2025], [2043], [3302], [3680], [3904] ...
. J.-M. MOINE conclut ainsi son étude sur B. ZAHA-
ROFF: “L’Histoire du Fer est nourrissante pour les ima-
ginations, particulièrement à travers ses usages guer-
riers. Pendant l’entre-deux-guerres principalement  (de
1918 à 1939) un abondant discours d’inspiration paci-
fiste a stigmatisé les ‘Marchands de Canons’. Il a
contribué à obscurcir les réalités économiques et socio-
logiques de l’industrie et du commerce des armes en
concentrant sur la figure archétypale de B. Z. un appétit
de puissance et de lucre illimité et une capacité de nui-
sance quasi démoniaque qui en ont fait un phénomène
de merveilleux -dans sa face noire- et de fantasmago-
rie.” [4091] p.19.
• Du point de vue technique ...
. ”Par convention, l'histoire du Fer peut être
divisée en trois périodes: une première pério-
de pendant laquelle on ne faisait qu'Extraire
directement le Fer malléable du Minerai; une
seconde période où l'on ajouta à cet art primi-
tif, l'Extraction du Fer sous une forme carbu-
rée, la Fonte, soit employée Moulée, soit
transformée en Fer malléable; et une troisiè-
me période dans laquelle le Sidérurgiste em-
ploya une température suffisamment élevée
pour fondre le Fer malléable, qu'il appela
alors Acier fondu. En simplifiant, on peut ap-
peler ces périodes, du Fer malléable, de la
Fonte, de l'Acier fondu ---. La première pério-
de a commencé dans des temps préhistoriques
très anciens, la deuxième au 14ème s., et la
troisième avec l'invention du procédé BESSE-
MER, en 1856.” [4454] à ... IRON AND STEEL.

HISTOIRE THERMIQUE  : ¶ Pour un Alliage
Ferreux, c'est la succession des échauffements et re-
froidissements subis à l'état solide.
. "Une même Fonte peut, suivant son histoire
thermique, posséder son Carbone en propor-
tions variables sous deux états, le Carbone
combiné de la Cémentite et le Carbone gra-
phitique." [2740] p.16.

HISTORIEN DU FER  : ¶ “Le premier historien
du Fer est sans doute Jacob LANGEBEU avec son An-
ledning til eu Historia om de Norsk Bergverker Oprin-
delse og Fremvext paru en 1758.” [5001] p.791.
¶ Surnom donné à l’Allemand Ludwig BECK  -1841/
1918- ... Après des études à l’Université de HEIDEL-
BERG, puis plus tard à l’Acad. des Mines à FREIBERG,
il alla à LEOBEN -1863- approfondir ses connaissances
sur les Us. sidérurgiques  ... Il est ensuite -1864/5- as-
sistant du Pr John PERCY à la Royal School of Mines in
LONDON ... Après, il travaille comme Ingénieur de
H.F. en Allemagne, puis crée la firme Ludwig Beck
and C° ... Son œuvre la plus remarquable en 5 vol. est
l’ Histoire du Fer dans ses rapports techniques et cultu-

MOINE, à l’exposition intitulée Pourquoi j’ai mangé
mon chien qui s’est tenue au Muséum d’Hist. Nat, de
37000 TOURS, à compter du 16.10.2009.
�9 Étym. ... “Hippos, cheval, et sandale.” [3020].
(1)... A ne pas confondre avec hipposcandale, qui désigne une
triche lors d'un pari aux courses de chevaux, souffle le turfis-
te M. BURTEAUX, qui en connait un rayon.

HIPPOSIDEROS ARMIGER : ¶ Sorte de chauve-souris
dont le nom rappelle le porteur d’Armure.
. ”On trouve l’Hipposideros armiger au Népal, en Assam,
dans la Chine du sud-est, dans la péninsule indochinoise, en
Malaisie et à Taïwan.” [2643]

H i-QIP : ¶ -Voir Procédé Hi-QIP.

HIRONDELLE  : ¶ Sur l’Enclume parfois syn. d’Œil
... -Voir, à Enclume à Bigorne, la cit.  [2788] p.122 &
125.
¶ Sorte de Couteau de bourrelier.
Loc. syn.: Couteau à pied; -voir, à cette exp., la cit.
[438] 4ème éd., p.413.
. “Quant à l'Hirondelle de bourrelier, variété de Cou-
teau à pied (-voir cette exp.), faut-il chercher l'origine
de son nom dans la forme semi-ovoïde des ailes de
l'oiseau en vol ?” [4444] p.124.
¶ “Rond de Fer qui entoure un Essieu.” [3452] p.472.
... “Il fait comme l’hirondelle: il gagne sa vie en volant.
Pierre PERRET.” [3353] p.72.

HIRONDELLE DE MINES  : ¶ Exp. péjora-
tive désignant jadis un Mineur étranger très
'volatil' et donc peu enclin à s'attacher dura-
blement à un même Employeur.
-Voir, à Coureur de Mines, la cit. [2933]
p.320.

HIROSHIMA  : ¶ “Ville du Japon --- (qui) fut
rasée à 90 % par la 1ère bombe atomique le 6 août
1945 ---; 130.000 victimes ---.” [206] ... Aux H.B.L.
en particulier, mot de colère pour désigner
l’aspect pitoyable d’un Chantier laissé par le
Poste précédent.
-Voir, à Misère, la cit. [2218] p.111/12.

HIRPE : ¶ Dans les Ardennes, autre nom de la Herse,
d'après [4176] p.736, à ... HERSE.

HIRSCHBACH  : ¶ -Voir: Méthode d'HIRSCH-
BACH.

HISARNA : ¶ Dans la Sidérurgie, l’un des quatre pro-
cédés pour réduire les émissions des G.E.S. (Gaz à
Effet de Serre).
-Voir, à U.L.C.O.S., l’extrait de [21] du Jeu.
18.10.2010, p.6.
. “Hisarna utilise le captage stockage, mais se passe de
la Cokéfaction et de l'Agglomération. Un pilote fonc-
tionne chez TATA STEEL. sur le site intégré d'IJMUI-
DEN, aux Pays-Bas. Avantage: il peut exploiter des
Charbons et des Minerais de Qualité médiocre et déga-
ge un Dioxyde de Carbone presque pur, plus facile à
stocker. Son déploiement intéressera les pays émer-
gents.” [21] du Jeu. 18.10.2010, p.6.

HISINGÉRITE  : ¶ "Minéralog. Silicate hydraté natu-
rel et amorphe de Fer et de magnésium, voisin de la
Nontronite." [152] & [206]
-Voir: Lillite, Mélanosidérite.
. Silicate Ferrugineux hydraté; -voir, à cette exp., l’ex-
trait de [1636] p.600, à ... FER ... “Min. Silicate de Fer
hydraté, de RIDDARHYTTAN, en Suède. Même
chose que Thraulite.” [1636]

HISMELT  : ¶ Technique de Réduction-Fusion signi-
fiant (High Intensity SMELTing) ... Développée à
l’origine par KLÖCKNER, puis reprise par les Austra-
liens C.R.A., elle consiste en une Préréduction en Lit
fluidisé circulant, suivi d’une Fusion réductrice dans
un Réacteur à axe horizontal, à bain liquide.
-Voir: Procédé HISMELT.
. Pilote de 300 t/j en 1991/1999; unité de démonstra-
tion de 2000 t/j en 2004(?) à KWINANA  (Australie),
d’après [15] -Avr. 2004, p.345. 

HISTOIRE D'EAU  : ¶ Exp. employée pour
marquer que l'origine de l'Usine de DOMMAR-
TIN-le-Franc est liée à son approvisionnement
en Eau.
. "Tout est une Histoire d'eau. Vous allez voir
que le personnage principal de mon histoire,
est le Canal creusé de main d'hommes pour le
service du moulin et de la Forge de DOMMAR-

rels   (réf. biblio [2025]) ... C’est donc avec raison que
L. B. doit être considéré comme l’Historien du Fer ...
Il voulait représenter d’une manière poignante l’im-
pact des mutations entre l’histoire politique et culturel-
le, et mettre en avant les progrès techniques dans le but
de documenter l’importance qu’avait eu de tout temps
ce Minerai, d’après [300] à ... Ludwig BECK (ouvrage
non identifié, p.98), selon trad. de G. MUSSELECK.
¶ Par ce titre, LE RÉPUBLICAIN LORRAIN rend hom-
mage à Albert FRANCE-LANORD , lors de sa dispari-
tion en Janv. 1993.
. “Décès de l’Historien du Fer A. FRANCE-LANORD --
- à l’âge de 78 ans ---, Ingénieur de l’École Centrale de
LYON ---. Il restera pour beaucoup un grand spécialis-
te de l’archéologie mérovingienne et de l’Histoire du
Fer. Directeur honoraire du laboratoire du centre de re-
cherches de l’histoire de la Sidérurgie qu’il créa en
1950, il fut le fondateur et Conservateur du Musée du
Fer à MARVILLE  (non JARVILLE, près de NANCY) au-
quel il consacra depuis 1966 énergie et compétence ---.
Spécialiste incontesté de la conservation des métaux, il
a publié de nombreux ouvrages, en partie en collabora-
tion, sur le Fer à l’époque mérovingienne, les techni-
ques de la Métallurgie ancienne. On lui doit notam-
ment la traduction du monumental De re metallica (-
voir cette exp.) d’AGRICOLA --- véritable bible de la
Mine et des métaux de la Renaissance au 18ème s. ---.
A. FRANCE- LANORD a publié Jean LAMOUR, Serru-
rier du Roi ---, L’Âge de Fer, Métaux anciens  en col-
laboration avec A. LAUMONT , L’Histoire du Fer ---.”
[21] du 22.01.1993.
Un historien est un babillard qui fait des tracasseries aux
morts.  LA ROCHEFOUCAULT, in [3294] -mois de ?, p.27.

HITE D'AGUÈCE  : ¶ À la Houillerie liégeoise, "litt.,
fiente de pie. Pholérite, silicate hydraté d'Alumine: ta-
ches blanches qui sillonnent les Terrains dans les dé-
rangements, Étreintes, Failles, Rejets, etc." [1750] à ...
HITE.

HITTITES  : ¶ "Peuple ancien de l’Anatolie centra-
le, attesté du 19ème au 12ème s. av. J.-C. ---.” [206]
-Voir: Jupiter Dolichenus & Lettre du Fer.
-Voir, à Âge du Fer, la cit. [1605] p.4/5.
-Voir, à Doriens, la cit. [1180] p.16/17.
-Voir, à Grèce, la cit. [852] t.1, p.135/36.
• Histoire générale & Métallurgie ...
. "Au cours (À la fin du ?) du 3ème millénaire av.
J.-C., les Hittites, peuple de langue indo-
européenne venu d'Anatolie Centrale, avaient
développé le travail de ce matériau et étaient
réputés pour être d'excellents Métallurgistes.
Vers 1200 avant notre ère, époque au cours
de laquelle l'empire hittite fut anéanti, les
méthodes du travail du Fer se répandent ---."
[462] Août-Sept. 1986, p.47.
. “Les Hittites (qui ont habité une ville forte-
resse au centre de l'Anatolie) furent des hom-
mes talentueux aux idées avancées. D'origine
indo-européenne, ils envahirent brusquement
l'Anatolie en force, 2.000 ans environ avant
notre ère, apportant avec eux depuis leur terre
natale -quelque région située au-delà des
chaînes du Caucase- l'art de Fondre, de Cou-
ler le Cuivre et le Bronze ---. Ce sont eux qui,
croit-on, tirant parti des ressources en Fer de
l'Anatolie, Extrayèrent par Fusion pour la
première fois le Fer de son Minerai." [326]
p.83.
. "Créé antérieurement, mais approprié par les
Hittites d'Anatolie, le travail du Fer des Mine-
rais, la Sidérurgie, devint également leur
grand secret, la source de leur force et aussi
leur monopole. Peuple de souche indo- euro-
péenne, les Hittites apparurent en Asie Mi-
neure centrale à côté des Louvites, vers la fin
du 3ème millénaire avant notre ère. Ils par-
laient la langue hasali ---. Après -1640, ils
fondèrent un empire -l'ancien empire hittite-
qui allait durer jusqu'en 1380 avant notre ère.
Adorateurs d'une déesse du soleil ---, ces Hit-
tites qui provenaient de la région du Caucase
d'où ils étaient descendus --- avaient eu le Fer
dans leurs bagages et certes aussi de bonnes
connaissances de Métallurgie, voire de Sidé-
rurgie." [848] p.282. Suite à ... ÉGYPTE.
. “Les Hittites faisaient usage de ce Métal (le
Fer) vers 1800 av. J.-C.. Ils appliquèrent la
technique de la Réduction à l’état d’Éponge,
empruntée peut-être chez les Métallurgistes
du Cuivre.” [1407] p.66.
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. “Très tôt, vers 1500 av. J.-C., bien avant donc
les autres peuples, les Hittites inventent la
Métallurgie du Fer. Certes, dans les premiers
temps, ce Métal aussi précieux que l’or est
utilisé pour fabriquer des objets rituels. Mais
très vite il sert à Forger des armes qui don-
nent aux Hittites une supériorité écrasante:
sous le choc, les Épées de bronze de leurs en-
nemis se tordent ou se brisent. La technique
de cette Métallurgie est sans doute considérée
comme un véritable secret militaire et les
souverains Hittites hésitent à faire commerce
des armes de Fer. Ils invoquent les plus mau-
vais prétextes pour en refuser à leurs voisins,
qui arguant de bon usage diplomatique, leur
en réclament. ADAD-NIRARI , le roi d’Assur,
s’entend répondre que s’il n’a pas encore reçu
les Épées demandées, c’est uniquement parce
qu’aucune de celles que l’on avait Forgées
pour lui n’étaient de bonne qualité !” [1367]
p.203.
• Histoire générale & commerce ...
. "Les Hittites --- avaient déjà commercialisé
le Fer. Selon certains experts, ils auraient dé-
tenu le monopole de la Fonte du Fer; pour
d'autres, ils auraient uniquement été mieux or-
ganisés que leurs contemporains dont les be-
soins en Fer devenaient pressants. Incontesta-
blement, si l'on se réfère aux témoignages
laissés sur leurs tablettes en Argile, le Métal
occupa une place prépondérante dans leur ci-
vilisation. Certaines inscriptions hittites énu-
mèrent, en effet, les noms des Monts métalli-
fères de leur royaume, décrivent les présents
d'objets en Fer, offerts ou reçus comme mar-
ques de respect à la Cour et ailleurs, et parlent
du Métier des Forgerons en des termes fort
élogieux qui témoignent des honneurs qu'ils
recevaient. // De leurs Forges, les Hittites fi-
rent parvenir leur Fer à des clients en Égypte,
en Syrie et en Iran, dans les villes phénicien-
nes de la côte libanaise. // Parmi les docu-
ments hittites ayant survécu, se trouve ainsi
une lettre passionnante datant du 13ème s.
avant notre ère et jetant quelque lumière sur
l'Industrie proprement dite. Elle fut rédigée
par un Roi hittite, HATTUSILIS III , en réponse
à une demande en Approvisionnement de Fer
d'un Roi assyrien. HATTUSILIS lui transmit
cette réponse polie, promettant d'envoyer la
marchandise, mais demandant à son client de
marquer un délai supplémentaire: Quant au
Fer de Qualité dont vous me parlez, ce der-
nier n'est pas disponible pour l'instant dans
mes Ateliers de KIZZU-WATNA. Le moment ne
se prête guère à la fabrication d'un Fer
d'aussi bonne Qualité que celui dont je vous
ai parlé. Mes Forgerons fabriqueront ce
genre de Fer ultérieurement mais, pour l'in-
stant, ils n'ont pas encore fini de le travailler.
Dès qu'ils auront terminé, je vous le ferai
parvenir. À ce jour, je vous envoie une lame
de poignard de Fer. Ce que HATTUSILIS en-
tendait par un moment ne se prêtant guère à
la fabrication du Fer, était peut-être une allu-
sion à une activité nocturne. Les hommes qui
ramassaient et traitaient le Minerai étaient
peut-être des fermiers qui, l'hiver venu, com-
plétaient leurs ressources en fabriquant du
Métal pour le Roi. Le Métal était ensuite stoc-
ké dans les entrepôts royaux sous scellés."
[326] p.89 ... VOICI LE MÊME TEXTE , avec des noms
légèrement modifiés et/ou précisés: "Même
plus tard, ce Métal (le Fer) resta rare. Cela ex-
plique la façon bien humble dont certains
pharaons le sollicitaient aux rois Hittites. On
mentionna en place d'honneur les quelques
Armes en Fer offertes en don par le roi Hittite
HATTOUSIL au grand RAMSÈS II. Il lui écrit:
'Pour le Fer dont tu me parles dans ta lettre, il
n'y a pas de bon Fer disponible dans mon ma-
gasin de KIZZOUWATUA  -en Cilicie-; c'est une
mauvaise saison pour produire le Fer, je te l'ai
écrit; on en produira du bon, pour l'instant la
fabrication n'est pas achevée. Quand on l'aura

achevée, je t'en enverrai' ... - M. MELEAU, Le
Monde antique, PARIS -1971-." [848] p.280,
note 27.

HIVER ÉLECTRIQUE  : ¶ À la S.F.P.O. (-
voir ce sigle), période de l'année où l'électrici-
té à usage industriel, est au tarif d'hiver, c'est-
à-dire le plus élevé.
HIVER  :  Il fait rentrer les frileux et sortir les douillettes, in
[1536] p.IX.

HIYEURE  : ¶ À la Houillerie liégeoise, "n.f.
Éboulement dans la Mine, surtout Éboule-
ment de pierres et de Remblais -dans une
Voie ou dans une Taille-. 'ç'Hiyeure la, c'è-st-
on Tèris ! (cet Éboulement, c'est un Terril !)'."
[1750]

H.M.R. : ¶ Sigle pour Hot Metal Ratio ... “À l’aciérie
(ARCELORM ITTAL  de SERÉMANGE), l’augmentation de
la production repose en partie sur le Hot Metal Ratio -
H.M.R.-, i. e. la quantité de Fonte liquide -en kg- néces-
saire pour obtenir 1 t d’acier liquide . En 2006, la
moyenne s’est établie à 833 kg, mais le département
vise un objectif à moyen terme de 800 kg de Fonte li-
quide/t d’acier liquide. ‘Le H.M.R. est un des objectifs
pour atteindre une production de 2,6 Mt de brames à
l’horizon 2010', explique R. S. ---.” [2692] n°44 -Juin
2007,  p.6.

H.N.S. : ¶ À la Mine, abrév. pour Haut Ni-
veau de Sécurité ... Elle qualifie une installa-
tion électrique répondant à des normes qui lui
permettent de rester sous tension même en at-
mosphère explosive. Cette appellation a rem-
placé en 1991, avec la parution du titre ‘Élec-
tricité’ du R.G.I.E., la qualification ‘de Sécurité
intrinsèque’ (-voir cette exp.), selon note de
J.-P. LARREUR.

HOBA : ¶ Nom d’une localité du Nord de la Namibie
près de laquelle a chu, en 1920, une Météorite de 60 t,
contenant 82 % de Fer ... “Une Météorite riche en Fer
ou Sidérolithe, d’un poids de 60 t se trouve à GROOT-
FONTEIN, en Afrique du Sud.” [2419] p.65 ... “GROOT-
FONTEIN: ville de Namibie-située à 350 km au N.N.E.
de la capitale WINDHOEK-, région des Mines de Cui-
vre, plomb, Zinc, Vanadium. Site du point de chute de
l’une des plus grosses Météorites connues.” [1972] t.5,
p.4.999.
. “... La plus grosse des Météorites Ferreuses que l’on
connaisse est un bloc tombé près de la ferme HOBA,
près de GROOTFONTEIN au nord de la Namibie (S.-O.
de l’Afrique). Il pèse environ 60 t et on le conserve
comme un inestimable phénomène naturel ---.” [1627]
p.341, à ... MÉTÉORITES FERREUSES.
. “ ... La plus grosse météorite (métallique) jamais dé-
couverte est tombée en Namibie (nord du sud-ouest
africain, près de la ville de TSUMEB (à 60 km au N.-E.
de GROOTFONTEIN). Elle mesure 3 m de Ø et pèse
plus de 50 t.” [2494] p.107.
. Cette Météorite présente l’aspect d’un bloc à faces
plates dont l’aspect métallique ne fait aucun doute
quant à sa Teneur en Fer ... Elle est exposée au centre
d’un amphithéâtre bâti en pierre, ce qui la met très bien
en valeur, d’après un documentaire de J.-M. DAUPHIN
-1997, présenté sur la chaîne TV Planète Câble, dans la
thématique Les splendeurs naturelles de l’Afrique - Les
grandes curiosités naturelles,  le Sam. 10.10.1998,
dont il est fait mention, in [439] sem. du 10.10 au
16.10.1998, & notes recueillies par G.-D. HENGEL.
. À l'âge du Fer certains avaient peur que le ciel leur
tombe sur la tête ... Voici donc
pour commencer ce dossier
l'image du plus gros morceau de
Fer tombé du ciel: il s'agit de la
Météorite Ferreuse de HOBA en
Namibie. Découverte en 1920,
elle mesure 3 m par 2,5 m et est
composée de 82 % de Fer et 16
% de Nickel, Cuivre, Cobalt,
Chrome. Sa masse est estimée à
55 t … Il arrive que ‘le ciel
nous tombe sur la tête’, in
[3939], d’après [3539]<futura-
sciences.com> -Mai 2007.

HOBETTE  : ¶ Lieu de
repos du Personnel Fon-
deur, situé à proximité du
H.F., et parfois même au
Gueulard ... Cette "Caba-
ne, maisonnette" [199], est
devenue aujourd'hui 'au-

bette', note P. CHEVRIER.
Var. orth.: Aubette,-voir ce mot.
. Les Crambot et Bédière avaient, semble-t-il,
un rôle similaire.
. Dans le langage des Forges de CHÂTEAU-
BRIANT, "logement collectif (du Personnel
Ouvrier -sans doute?-)." [544]  p.256.
LÉTHARGIE  :  Somme d'une certaine importance.  Michel
LACLOS.

HOCHARD  : ¶ Au 18ème s., Outil de nature
indéterminée ... En 1787, au Martinet de FRA-
MONT, il y a "un Hochard." [3146] p.506 ...
C'est peut-être (?), note M. BURTEAUX, un
Outil pour Couper: pour [248] l'un des sens
de hochier est ‘entailler’. 

HOC : ¶ ”Crochet. 'Un hoc à tanneur, de quoy l'on
trait les cuirs hors de l'eaue'.” [3019]
Var. orth.: Hoche.
¶ "n.m. En picard, Croc à deux ou trois Dents recour-
bées, garni d'un long Manche de Bois, qui sert à tirer le
fumier des étables, à le faire tomber des Chariots; écrit
aussi Hoquet, Hocquet." [4176] p.739.

HOCHE : ¶ Au 18ème s., Défaut du Fer, probable-
ment une entaille, d'après le vieux verbe hochier (= en-
tailler, in [248]) ... -Voir, à Défauts (de Fer), la cit.
[1104] p.894/95.
-Voir, à Fente, la cit. [1444] p.239.
. Au 17ème s. "n.f. Entailleure ---. On dit, qu'un Cou-
teau ou autre Outil de Fer a des Hoches, pour dire, qu'il
a des dents, qu'il est ébreché." [3018]
¶ “n.f. En termes de métiers: chez les Couteliers, petite
encoche propre à recevoir le Tenon d’un levier ou
d’une bascule de Couteau pliant.” [763] p.158.
¶ ”n.f. Même sens que Hoc.” [4165] 
�9 Étym. d’ens. ... ”Peut-être du ”bas-latin hocus, fla-
mand hock, ang. hook, Crochet.” [3020]

HOCHE-PIED : ¶ “Agriculture. Pièce de Fer qui
s’ajuste au manche de la bêche, près de la douille, et
sur laquelle on pèse avec le pied pour faire entrer
l’outil dans le sol. “ [372]

HOCHER : ¶ Syn. de Tirer le H.F., en pério-
de d'Accrochage.
-Voir: Tirer le Fourneau.
HOCHER  :  Façon de parler du chef. 

HOCHET : ¶ Charbon menu auquel on donne le nom
d'Aggloméré, d'après [152].
-Voir, à Fouwaye, la cit. [1669] p.31.
-Voir, à Hotchèt, la cit. [1750].
. Pour la fabrication des Hochets, -voir, à Tripler, la
cit. [1669].
. À LIÈGE, sorte de Briquette destinée aux foyers do-
mestiques, qui était fabriquée avec du Poussier de
Charbon malaxé avec un peu de terre limoneuse ou ar-
gileuse, d'après [803] p.160.
¶ “n.m. Hortic. Bêche large pour les terres légères.”
[763] p.158.
¶ “n.m. Techn. Forme dans laquelle on moule l’agglo-
méré de Charbon de terre.” [763] p.158.

HOCHOFEN : ¶ Le H.F. en all., désigné par
sa forme, à l'opposé du nom initial Blas
(e)ofen évoquant plutôt l'aspect métallurgique
sous l'angle de Four soufflé (-voir cette exp.),
appellation gardée par les Grands Bretons

avec blast furnace.
-Voir, à Peinture, la cit. [166]
p.229.

HOCHOFEN MANN  : ¶ “La Mai-
son de l'Histoire,  BONN (Allem.), ex-
pose depuis 1988 une statuette en Fer
et Cuir, de dimensions 210 x 115 x 82
mm, appelée ‘ HOCHOFEN MANN’
ou en français l'HOMME HAUT-
FOURNEAU, d’auteur inconnu. //
Cette statuette fut réalisée en 1987
comme symbole de protestation des
sidérurgistes de MAX HÜTTE à SULZ-
BACH- ROSENBERG (50 km Est de
NUREMBERG) contre l'arrêt des H.Fx.
// Le modelé de la figurine montre
bien, dans son symbolisme, le H.F. et
le geste du Sidérurgiste manifestant.”
[2964] <www.dhm.de/lemo/objekt/
pictNeueHerausforderungen_hochofe
nMann/index.html> ... -Voir:

fig.364..
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HOCQUEBUTTE : ¶ Anc. forme d’Arquebuse ...
Une variété est l’'Hocquebutte à croc ou à crochet, qui
est une arme de rempart et d’assez grosse taille.
. Dans La Chronique de Ph. DE VIGNEULLES, on relè-
ve, à propos des réjouissances à METZ, lors de la paix
signée entre FRANÇOIS 1er et CHARLES QUINT: “... et
là, tout avec leur Collevrine, leur fut délivrés à ung
chacun une grosse Hocquebutte à crochet avec pouldre
et ceu qui leur estoit mestiet. Puis furent envoiés en
quaitre maiso du CHAMPAISSAILLE à nombre de L (=
50) des dites Hocquebuttes ---.” [2492] t.4, p.553.
�9 Étym.: Ce vocable, note G. MUSSELECK, tire son
origine de l’all. ... Nom composé: ‘Haken (der Haken
= le crochet), büchse (die Büchse, litt. la boîte, c’est-à-
dire le bassinet).

HOCQUET : ¶ En picard, Croc à Dents recourbées
pour tirer le fumier, d'après [4176] p.739, à ... HOC.

HOCQUETON : ¶ Var. orth. possible de Auqueton
(Chemise de Mailles).
-Voir, à Saie, la cit. [3019].

HOE : ¶ Autre nom de la Houe, d'après [4176] p.743,
à ... HOUE.

HŒFÉRITE  : ¶ "Silicate hydraté naturel Ferrique,
Fe2O3.3SiO2, en masses terreuses, en Bohême.” [152]
Supp.

HOEJOVN : ¶ H.F. en danois, d’après
[3635].

HOEMATITE  : ¶ Var. orth. d’Hématite,
d’après [3562].

HOEM MERLING  : ¶ Var. orth. de Hommerling, le
Moine de la Montagne.
. À propos d’une étude sur Ste-BARBE, on relève: “Le
riche folklore minier recèle de(s) croyances relatives à
des êtres mystérieux vivant dans les entrailles de la
terre et veillant sur ses trésors. Maître HOEM MER-
LING -ou Moine de la Montagne-, la Dame blanche
dont l’apparition annonce les Effondrements, les in-
nombrables Génies comme le Petit Mineur, les fantô-
mes et autres esprits souterrains ne sont que quelques-
unes des nombreuses variantes locales. Ceux qui péné-
traient dans l’univers de ces personnages devaient s’at-
tirer leurs grâces par des offrandes ou tout au moins
s’efforçaient de ne pas les mécontenter. De même,
pendant très longtemps, les Mineurs crurent que les es-
prits de leurs camarades morts au Fond hantaient les
Fosses. Les esprits frappeurs comme les Génies pou-
vaient être bienfaisants -ils annonçaient les catastro-
phes ou accomplissaient des tâches lorsque les Mines
étaient désertées par les hommes- ou malfaisants en ré-
ponse à l’ingratitude humaine.” [2266] p.105.

HŒRDE : ¶ -Voir: Prise centrale de HŒRDE.

HOETTE  : ¶ Peut-être (?), var. homophoni-
que et syn. de Boète, comme le suggère J.-F.
BELHOSTE, ce qui fait que Coette et Hoette se-
raient un seul et même mot !
-Voir, à Outils, la cit. [724] p.69.
¶ Petite Houe, d'après [4176] p.743, à ... HOUE.
. Par analogie avec Hoite, c’est peut-être une var. orth.
de Houette.
 
HOFF : ¶ -Voir: Appareil HOFF, Appareil de
HOFF,  Gueulard système de HOFF & Système
HOFF.

HOFFMAN  : ¶ -Voir: Us. du type OTTO-
HOFFMAN.

HOFFMANN  : ¶ -Voir: Appareil de HOFFMANN.,
Four HOFFMANN.

HOFFMANNITE  : ¶ Minéral Ferrifère ... “= Löl-
lingite.” [1521] p.549.
¶ “ Mispickel.” [1521] p.549.

HOFFSEHER : ¶ -Voir: Entonnoir HOFFSE-
HER.

HO FOURNEAU : ¶ Une écriture provocatrice (? !)
pour Haut-Fourneau ... -Voir, à Exposition, la note
tirée de [675] n°54 -Sept. 1993, p.17.

HO FOURNO : ¶ Une autre (après Ho Fourneau)
écriture provocatrice (? !) pour Haut-Fourneau; -voir, à

Exposition, la note tirée de [675] n°54 -Sept. 1993,
p.17.

HÖGANÄS (Procédé) : ¶ -Voir: Procédé HÖGA-
NÄS.

HOHE FAHRT  : ¶ Dans les anc. Mines des
Vosges, cette exp. d’origine autrichienne,
avec Höhe, hauteur et Fahrt, déplacement, a désigné
une Cheminée (-voir, à ce mot, la cit. [599]
n°4 -1975, p.34) permettant la reprise du Mi-
nerai.
Syn.: Gugel.

HOHE FOURNEAULX  : ¶ Au 16ème s.,
sur le versant alsacien des Vosges, exp. ger-
mano-française pour H.F..
. "La description que donne le Maître de For-
ges en 1576 s'accorde avec la présence d'un
Hohe Fourneaulx attaché à la Forge de
GRANDFONTAINE, dont la construction était
imminente." [3146] p.37.

HOHE-OEFEN ou HOHEOFEN : ¶ Vieille
forme all. pour Hochofen(1) ... (1) L’écriture ‘Ho-
heofen’ est une var. orth. ou une erreur de transcription
d’Hochofen, d’après [4426] t.1, p.222, note 1.
. “Dans le traité de SCHLUTTER, HELLOT traduit sys-
tématiquement les Hohe-Oefen originaux par H.F.,
donnant le même nom avec sa majuscule.” [1444]
p.188.

HOHMANNITE  : ¶ Sulfate hydraté naturel de Fer,
d'après [152].

HOHOFEN : ¶ pl Hohöfen ... Anciennement
H.F. en allemand.
. Dans le Pays de SIEGEN, “il est certain qu'au
commencement du 15ème s., on fabriquait de
la Fonte dans des Blauöfen ou Hohöfen.”
[2224] t.3, p.394. Tiré de [SIBX].

HOIAU  : ¶ Au 17ème s., "n.m. Le Hoiau est un in-
strument de Fer large et épais avec un manche de
bois." [3288]

HOIE  : ¶ Sorte de Houille, d'après [152].

HOITE  : ¶ Au 18ème s., var. orth. de Houette,
d’après [3900].

HOLÀ (Sonner) : ¶ Au Puits de Mine, de-
mander l’arrêt de la Cage ... -Voir, à Cordon
(de Sonnette), la cit. [1026] p.107.

HOLLANDE  : ¶ -Voir: Pays-Bas.

HOLLOW FIRE  : ¶ Exp. anglaise signifiant Feu ou
Foyer creux, -voir cette exp..
-Voir, à Affiné de Rognures, la cit. [2472] p.1321.
. Vers 1860, au pays de Galles, "pendant le finissage
des Lopins, on a recours, pour les Chauffer, à un Four
spécial -Hollow fire-." [2224] t.3, p.417.

HOLMBERG  : ¶ -Voir: Installation HOLM-
BERG & Procédé HOLMBERG.

HOLMQUISITE  : ¶ “n.f. Var. de Glaucophane.”
[1521] p.550.

HOLONDRAGE  : ¶ Au 17ème s., var. orth.
de Hallandrage.
. À MOYEUVRE, "les eaux sont capables
d'inonder la Forge et d'esteindre tous les Feux,
ce qui causerait au comparant (le Fermier de
la Forge de MOYEUVRE), mesme au Proprié-
taire de la Forge un dommage irréparable, la
muraille du Holondrage n'estant qu'à un pied
(32,5 cm) au dessus de l'eau du Bassin lors-
qu'elle est la plus basse." [369] p.108/09.

HOLOSIDÈRE : ¶ Météorite formée entièrement de
Fer Natif, selon [1].
Syn.: Holosidérite.
. Météorite assez rare où le Fer domine, allié à des mé-
taux, surtout au nickel; on y trouve aussi du Graphite,
des Sulfures de Fer, un phosphure de Fer et de Nickel,
etc., d'après [726] p.149.
�9 Étym. ... ”Holos, entier, et sidêros, Fer.” [3020]

supp.

HOLOSIDÉRITE  : ¶ -Voir: Holosidère.

HOLSKAPPE : ¶ Aux H.B.L., Chapeau de
Bois.
-Voir, à Dressmatic, la cit. [2234] p.37, où
l’on évoque aussi le Aïsekappe.

HOLTZER (Jacob) : ¶ -Voir: Acier Puddlé Souda-
ble, Cloche en Acier, Licence WOLF et LANGWEILER.
-Voir, à Pionnier de l’Acier, la cit. [4363] qui évoque
les réalisations techniques de ce chercheur.

HOLZMEISTER  : ¶ Dans les anc. Mines,
vosgiennes, syn. de Maître-Boiseur.
-Voir, à Chareur, la cit. [599] n°4 -1975,
p.41.
�9 Étym. ... De l’allemand Holz, bois et Meister, maî-
tre.

HOMBOURG-Haut (57470) : ¶ Commune
de Moselle.
-Voir, à Maître de Forge sarrois / •• Sur les sites, le
texte relatif à cette commune.
-Voir, à Moselle / Départt avt 1871 / •• Au fil du
temps, la cit.[3539] <shpn.fr/page142/page142.html> -
26.08.2015.
. Commune minière de Fer, d’après liste A.CO.M. -Mai
2014.
.  Pour d’éventuels compléments sur les H.Fx de cette
commune, consulter la SAGA DES H.FX DE LORRAINE .
• C’est l’industrie qui donna une nouvelle vie
à HOMBOURG ...  Charles DE WENDEL y crée,
en 1758, une Forge sur la Rosselle.
• �5 1789 ... “— Consistance: Forge — Historique:
Date de près d’un siècle.” [11] p.278.
• À la fin du 18ème s., JARS écrit: “M.
D'HAYANGE à plusieurs Forges dans la Lor-
raine all., HOMBOURG sont les principales, les
Fourneaux sont à Ste-FONTAINE qui est à 3/4
de lieue et CRISEVALDE (plutôt CREUTZWALD
57150) qui en est à 4 lieues.” [4757] -3 ... Il ré-
sulte de cela, note M. BURTEAUX -Avr. 2014,
que le HOMBOURG cité précédemment est
bien HOMBOURG-HAUT, 57470.
• Vint ensuite, en 1850, l’Us GOUVY avec une
aciérie qui fabriqua des instruments agricoles
et qui fut transférée à DIEULOUARD (-voir
cette ville, dans le même s/s•§), en 1873 ...
”Le premier des GOUVY était d'origine belge wallon-
ne; en 1735, il quitte la Wallonie pour la Sarre françai-
se, en l'occurrence SARRELOUIS. Il devient marchand
et épouse la nièce du maire de la cité. En 1745, il ob-
tient de Louis XV ‘l’acte de naturalité’ et la même
année, il le nomme maire de SARRELOUIS. En 1751,
le 15 Déc., il obtient du Prince GUILLAUME
DE NASSAU, le privilège exclusif de créer
l’Établissement d'une Fabrique d'Acier, de
faire construire les Us. et Forges nécessaires;
il avait décidé de devenir industriel. En 1799,
Anne-Marguerite DE WENDEL, née D'HAUSEN
DE WEIDESHEIM, plus connue sous le nom de
la Dame d'HAYANGE, en vertu des lois révo-
lutionnaires, fut obligée d'aliéner une partie
de ses biens et attribua à son neveu Charles
D'HAUSEN la Forge de HOMBOURG. Et c'est
quelques années plus tard que les D'HAUSEN
s'allièrent aux GOUVY. Pour l'anecdote ---, le Ma-
réchal NEY a été avant de devenir militaire, Commis
aux écritures chez GOUVY à FALCK en Moselle ---.
— Y avait-il une raison particulière pour
s'implanter dans cette ville (de HOMBOURG) ?
— La proximité du canal et des Voies ferrées
a certainement été déterminante. On avait be-
soin d'amener du Charbon pour les fours ---.”
[266] n°181 -Déc. 2004, p.12.
. Sur la commune, existe le Château D’HAUSEN, élé-
gante demeure édifiée au 18ème s., pour l’épouse de
Charles DE WENDEL, Marguerite D’HAUSEN ... La bâti-
ment a servi de siège au Conseil d’Administration des
H.B.L..

HOME : ¶ Dans certaines Us. sidérurgiques all. com-
me l’AHLMANN CARLSHÜTTE à RENDSBURG(*),
sorte de Cantine destinée aux Apprentis habitant trop
loin de l’Us. ... (*)  RENDSBOURG en franc..
-Voir: Menuisier-Modeleur.
. “Des locaux attrayants et confortables sont installés:
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dortoirs et salles à manger, salle de jeu et de réunion,
une cuisine bien équipée, des installations de bains et
de douches, une infirmerie, une buanderie et un atelier
de bricolage, un jardin dans une prairie pour les bains
de soleil et des groseilliers ! 30 à 40 jeunes gens, dont
les parents habitent trop loin de l’Us., y vivent sous la
direction d’un jeune couple de surveillants.” [3211]
p.126/27, illustration et texte.

HOMÉCOURT (54310) : ¶ “-54310-, ch.l. de
cant de M.-&-M. , sur l’Orne, au S.-E. de BRIEY; 8.141
hab.. Métallurgie.” [206] ... En 2001,  7.088 hab.,
d’après le calendrier de la Poste.
-Voir: Armoiries pour ce département.
-Voir, à G.I.S.F.I., la cit [21] du Vend. 09.10.2009, p.12.
-Voir, à V1 / • Une cible, le Gazomètre de la Cokerie
d’HOMÉCOURT, le récit de Ch. FIORE.
• Histoire générale résumée ...
 “L’origine de l’Us. d’HOMÉCOURT remonte
à la fin du siècle dernier (19ème). La Sté
VEZIN-AULNOYE  qui entreprend le Fonçage
d’une Mine à HOMÉCOURT en 1885 décide
quelques années plus tard d’édifier --- une
Us. comprenant notamment 2 H.Fx. Un 3ème
H.F. de 200 Tf/j est Allumé en Juin 1904,
puis un 4ème en Juil. 1905. En Avr. 1903,
l’Us. est cédée à la Cie des Forges et Aciéries
de la Marine. Cette Us. est en pleine prospéri-
té à la veille de la Guerre de 1914. Les H.Fx
sont Remis à feu entre Oct. 1920 et Nov.
1926, puis subissent une nouvelle éclipse
pendant la seconde Guerre mondiale ... En
1964, les 5 H.Fx situés sur une ligne Nord-
Sud perpendiculaire à la vallée de l’Orne,
sont chargés par Skips et produisent 2.400 Tf/
j. Le milieu des années 1970(*) marque l’arrêt
de l’activité Fonte sur le site.”[2300] p.6 ... (*)

le 05.10.1975, Arrêt définitif du dernier H.F.,
confirme H. BARTH.

•• SUR LE PLAN MINIER  ...
. Commune minière de Fer, d’après liste A.CO.M. -Mai
2014.
• Mine de Fer d’HOMÉCOURT  ...

- GÉNÉRALITÉS : “Mine à Puits: 1 Chevalement dans
l’Us. d’HOMÉCOURT -Haut-des-Trappes, 1 Chevale-
ment situé --- au Fond-de-la-Noue; le Siège d'Extrac-
tion --- à H.; le Minerai était acheminé par Ch. de F.
jusqu’en 1950, puis par Bandes Transporteuses.” (NaF),
p.52.

- DÉBUT D’EXPLOITATION : 1898, in (NaF), p.5.
- ARRÊT D’EXPLOITATION : 31.01.1981, in (NaF), p.5.
- HISTORIQUE : -voir (NaF), p.52.
- PRODUCTION:

(NaF) = [2189].
. “La Sté VEZIN-AULNOY  commence, en 1885, un
Fonçage laborieux et, le Puits du FOND DE LA NOUE
commence à être Exploité ... En 1912, 1.800 salariés y
travaillent. Vers 1950, la Mine du FOND DE LA NOUE
est la plus automatisée de Lorraine. Elle ferme le 1er
Fév. 1981.” [4927] p.19, lég. de C.P.. 
. “C’est en 1885 que la Sté VEZIN-AULNOYE  entre-
prend le Fonçage de la Mine du FOND DE LA NOUE.
Le fonçage est interrompu quelques années à cause
d’importantes Venues d’eau. Grâce à des moyens tech-
niques considérables, quatre Pompes superpuissantes
fournies par les Mines d’ANZIN , le Fonçage continue.
Finalement, en 1895, l’Exploitation de la Mine com-
mence. En 1912, ce sont 1.800 salariés qui y tra-
vaillent. Si en Août 1914, l’occupant all. arrête l’Ex-
ploitation de l’Us. de HOMÉCOURT, il continue
l’Exploitation de la Mine. En 1950, la Mine est la plus
automatisée de la Lorraine. Elle ferme ses portes le 1er
Fév. 1981.” [21] éd. MOSELLE NORD, du Lun.
17.08.2015, p.13.

•• SUR LE PLAN SIDÉRURGIQUE  ...
.  Pour d’éventuels compléments sur les H.Fx de cette
commune, consulter la SAGA DES H.FX DE LORRAINE .
. “La Sté VEZIN-AULNOYE  construit l’Us. sur le pla-
teau du Haut-des-Trappes en 1898. L’Exploitation dé-
bute en 1901. Le village d’HOMÉCOURT, qui ne
comptait que 300 âmes à la fin du 19ème s., atteint 7
000 personnes en 1911 ... En 1903, la Sté VEZIN-
AULNOYE fusionne avec la Cie DE HAUTS-
FOURNEAUX, FORGES ET ACIÉRIES DE LA MARINE
ET DES CHEMINS DE FER. La raison sociale est chan-
gée en Cie DES FORGES ET ACIÉRIES DE MARINE ET
D’HOMÉCOURT ... En 1914, l’Us. possède ses sept
H.Fx, vingt-neuf Appareils COWPER, deux mélan-
geurs de 180 t et deux Cubilots, deux Soufflantes à Va-
peur et cinq Soufflantes à Gaz. Occupée dès les pre-
miers jours du conflit, l’Us. est arrêtée et les
principales installations sont envoyées en Allemagne
... Il faut, après la guerre, huit années d’études et de
travaux pour que l’entreprise retrouve son activité
complète. Elle s’appelle SIDÉLOR en 1951, WENDEL-

SIDÉLOR en 1968 puis SACILOR à partir de 1973.
L’Us. ferme en Sept. 1983.” [4927] p.48/49, lég. de
C.P..
• En 1958 ... À propos de l’Usine d’HOMÉ-
COURT, un stagiaire écrit, en Avr./Mai 1958:
"Il y a 4 grands Services de Fabrication ---:
H.Fx, --- Aciéries MARTIN  & THOMAS, ---
Laminoirs, --- Cokerie ---. // Les H.Fx, au
nombre de 5, sont d’âges divers et de Puissan-
ce inégale ---. // Cokerie ... 2 Batteries de 70 à
72 Fours; Usine de Sous-Produits; Production
journalière 900 t dont une partie éteinte par le
Procédé SULZER -Extinction sèche- et le reste
par Extinction humide-. // Bonne Qualité du
Coke -dureté MICUM  83 de moyenne-.” [51] -
79, p.2.
• Quelques-uns des termes usités ou prêtés(*)  aux
H.Fx ... Anneau, Appareil refroidisseur- humidi-
ficateur, Araignée, Armure, Arrêt dit ‘sous-
Gaz’, Avant-Crasse(*), Bague, Balastre(*), Bal-
con(*), Barrage de séparation(*), Barrage flot-
tant, Barre à Oxygène, Barre cintrée, Barre
coudée, Bec SOLLAC, Blanche, Blanchir (les
Cuves), Blanchissage, Blanchisseur de Cuves,
Boîte de nettoyage, Boîte de regarnissage(*),
Bouchon, Bretelle, Briqueté/ée, Brossage,
Broyeur à Marteaux, B.S., Bureau central de si-
gnalisation, Bureau de signalisation, Busillon
briqueté, Busillon calorifugé, Cahier de rap-
port, Cahier de relation fabrication & Entre-
tien, Calotte, Car à Fonte, Car (à Laitier), Case,
Cave, Centrale (à Gaz), Chaîne d’Aggloméra-
tion, Chaîne étranglée, Chal (La), Chambre de
Concassage, Champignon de démoulage,
Changement de Tuyères, , Chapelle tronconi-
que(*), Charge, Charge à blanc, Charge de
Coke, Charge de Purge, Chargement, Chargeur
d’Additions, Chariot verseur, Chef Couleur(*),
Chef gazier, Cigare, Ciment prompt(*), Clapet
de nettoyage, Clarinette, Collecteur en ‘V’,
Collier à bottes, Comité de Sécurité, Commis
de lancement, Contrôle des Tuyères, Contrô-
leur de Charge, Contrôleur des Charges, Co-
peau, Corbeau, Cornière de versement, Correc-
tion, Couleur, Coupé (Être), Couronne
circulaire, COWPER, Creuset enterré, Cribleur,
Curiosité, Cuvelage du gueulard, Dame à
main, Dame à manche, Débouchage, Descente
des Charges, Descente de Vent, Dispense d’ac-
tivité, Distributeur électromagnétique, Distri-
buteur vibrant tubulaire, Entraînement de
Fonte, Éprouver, Épuration par impact(*),
Équerre de fixation, Équipement de protection,
Équirépartition, Essai des Tuyères, Explosion,
Ferro-Phosphore, Fosse de Coulée, Four de sé-
chage du Coke, Four humide, Gazier, Gazo-
Soufflante(*), Grille à rouleaux, Gueulard à Ré-
partiteur en étoile H. MEYNADIER, Homme de
Cave, Indice ‘C’, Injection, Joint de compres-
sion, Joint de sable, Lavage de Cuve, Lavage
du Creuset, Lavage par baguette, Lingotière(*),
Loup de Crasse, Machine ‘Poche à Fonte’, Ma-
chiniste de Pont, Machiniste Pont, Machiniste
Treuil, Magma(*), Manchette, Manchon, Mar-
che à pression constante par Vent commun,
MARMICHPONT, Mise au mille avec Additions,
Mise au mille avec Fer, Mise au mille sans Ad-
dition, Mise au mille sans Fer, Mousse, Mou-
tonner, Organe de répartition MEYNADIER,
Paillette, Passer la Perche, Percer dans la Cave,
Perche, Piano, Plancher de coulée suspendu(*),
Plan incliné, Plateau (de Porte-Vent), Pomper,
Pont chargeur, Pont de Coulée, Pont de Roula-
ge, Porte, Porte-Vent, Précipitation électrique
(Installation de), Premier homme aux Cuves,
Presse, Presser, Prise de Vent, Procédé SOVA-
CO, Procédé SULZER, Puits, Régleur,  Régula-
tion du Vent, Répartiteur, Répartiteur en étoile,
Rigole transversale, Rinçage de la Tuyère, Ro-
tule(*), Roulage(*), Rouleur, Rouleur de Sable,
Sableur de Cuve, Séparation Fonte et Laitier,
Serrage, Signalisatrice, Signaux (Code des),
Silésien sec(*), Skip, Skip à Fines, Soc, Sou-
coupe volante, Soufflerie(*), Soupape, Sous-
comité de Sécurité, Soutirage des Poussières,

Surveillant de Charge, Tamponner, Taper(*),
Tapon(*), Tirage, Tour  COWPER(*), Tour de
Refroidissement, Tourner à la Volée, Tran-
chée, Transtraîneur(*), Trappe, Trappe à rou-
leaux cribleurs, Tube de précipitation, Tuyau à
Brûler, Tuyère baguée, Tympe, Tympe à Lai-
tier, Vanadium, Vanne à Vent chaud, Vidange
des Poussières, Wagon BOUCAUT, Zone de
feu.
• Curiosité orthographique, sous la plume d’un auteur
peu atttaché à l’exactitude ...
. Dans son étude sur Basil ZAHAROFF, J.-M. MOINE écrit:
“... Figuraient aussi parmi ses terrains d’action le Japon, où il
marchait ‘la main dans la main avec KRUPP’; l’Italie: ---; la
France où, en plus de SCHNEIDER, il avait des intérêts ---,
voire le contrôle, dans ‘les aciéries HÉNÉCOURT’ (MARI-
NE-HOMÉCOURT !), dans CHÂTILLON-COMMENTRY
et où il représentait  Vickers aux CA du Nickel --- et de la
Société française des torpilles WHITEHEAD ---.” [4091]
p.142.
• Biblio  ...
. Un ouvrage consacré à HOMÉCOURT porte la réf. bi-
blio [4217] et fait l’objet d’une analyse; -voir Libraire
(Chez le), à HOMÉCOURT, Le Siècle du Fer.
• Publicité ...
. “Cieie  des Forges et  Aciéries des Forges et Aciéries / dede / la  MARINE  etla MARINE et
d’HOMÉCOURT  /  (Compagnie  de  SAINT-d’HOMÉCOURT / (Compagnie de SAINT-  CHA-CHA-
MOND)MOND) / Société anonyme - Capital: 70 millions /
Direction générale / 12, rue de la Rochefoucauld.
PARIS (9e) / Usines à St-CHAMOND - ASSAILLY /
LORETTE RIVE-de-Gier - LE BOUCAU / HOMÉCOURT
- HAUMONT -CAGLIARI / Principales fabrications /
• Fontes, Ferro-alliages, Aciers ordinaires et spéciaux
/ • Pièces de Forge, Pièces embouties, Pièces estam-
pées / • Moulages, Profilés, Rails, Tôles, Roues, Es-
sieux / • Frettes, Bandages, Fil Machine, Ressorts,
Outillage / • Pièces d’automobiles, Palplanches «Lac-
kawanna» / • Briques et produits réfractaires / • Lo-
comotives, Moteurs à Gaz pour Hauts-Fourneaux et
Aciéries / • Machines Soufflantes, Machines d’Ex-
traction, machines agricoles / Blindages, Projectiles,
Matériels d’Artillerie de terre et de bord / Pour la
vente ---.” [15] 20ème a. n°11 -Nov. 1923, en amont des
Mémoires.

HOMÉOSTASIE DU FER : ¶ “Physiol. Principe géné-
ral de régulation des organismes , énoncé par CANNON en
1926, suiv. lequel tout organisme tend à maintenir constant
un certain nombre de paramètres biologiques(1), en rétablis-
sant leur valeur par compensations en cas de modification du
milieu extérieur ---.” [206] ... (1) Le paramètre ‘Fer’ a par-
ticulièrement été étudié chez les plantes .
. Un travail de recherche a été fait sur l’Homéostasie
du Fer ... Il existe une fenêtre optimale de concentra-
tion en Fer pour qu'une plante effectue un développe-
ment harmonieux et une croissance normale. C'est
pourquoi les plantes ont mis en place des mécanismes
de contrôle de l'Homéostasie du Fer, leur permettant
de s'adapter à des conditions environnementales extrê-
mes. Au cours des 5 dernières années, nos recherches
ont porté sur trois aspects essentiels à l'établissement
de l'Homéostasie du Fer chez les plantes que sont le
transport, le stockage et l'utilisation du Fer ... Nous
avons cloné des transporteurs de Fer et nous les étu-
dions pour préciser leur rôle dans l'acquisition du Fer à
partir du milieu extérieur, dans son transport longue-
distance entre les organes, et dans sa compartimenta-
tion intracellulaire. Nous cherchons également à com-
prendre l'intégration de ces différentes fonctions de
transport au niveau de la plante entière. Les approches
que nous utilisons comprennent la localisation tissulai-
re et sub-cellulaire de ces transporteurs, la recherche
de leur substrat en système hétérologue (levure) et in
planta par génétique inverse (mutants knock-out),
l'étude de la régulation de l'expression des gènes qui
les codent en réponse à différentes conditions environ-
nementales ... Par ailleurs, nous utilisons les Ferritines,
une classe de protéines de stockage du Fer, comme
modèle pour étudier le contrôle de l'expression géni-
que en réponse à un excès de Fer, et pour analyser la
distribution du Fer dans différents organes et à diffé-
rents stades du développement. Des approches de gé-
nétique moléculaire sont mises en œuvre pour dissé-
quer les composants moléculaires et les voies de
transduction impliqués dans la régulation de l'expres-
sion des gènes de Ferritine de plantes ... Enfin, le Fer
est principalement utilisé par les cellules comme co-
facteur de protéines impliquées soit dans des réactions
redox, soit dans des chaînes de transfert d'électrons.
Les protéines à centre Fer-Soufre représentent une
classe majeure de métallo-protéines. L'étude de l'as-
semblage des centres Fer-Soufre chez les plantes cons-
titue le troisième volet de nos recherches, initié dans
l'équipe en 1999. Nous avons entrepris la caractérisa-
tion moléculaire et la localisation sub-cellulaire des
protéines impliquées dans la synthèse, la réparation et
l'assemblage de ces centres Fer-Soufre, ainsi que la re-
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cherche de partenaires de ces protéines ... Ces trois do-
maines de recherche pour comprendre la gestion du
Fer chez les plantes au niveau de son transport, de son
stockage et de son utilisation sont conduits essentielle-
ment chez le maïs et chez Arabidopsis thaliana,
d’après [3539] <bpmp.cnrs.fr/groupes/fer> -Déc. 2006.
�9 Étym. ... d’homéostasie: les termes grecs homeo
(semblable) et stasis (arrêt): ce qui reste semblable.

HOMICHLINE  : ¶ Sulfate naturel de Fer et de Cui-
vre; var. d'Érubescite, d'après [152].

HOMICIDE  : ¶ “Action de tuer volontairement ou non
un être humain; meurtre.” [206]
. Dans un art. de Philippe RIDET, Des responsables de
THYSSENKRUPP accusés d’Homicide, il est fait men-
tion d’Homicide (volontaire ou par imprudence), avec
le motif d’inculpation de l’administrateur délégué de
THYSSENKRUPP et de 5 autres responsables de ce
Groupe sidérurgique, suite à un Accident dans une Us.
à TURIN -Explosion et Incendie ayant entraîné la mort
de 7 Ouvriers, le 06.12.2007-, in [162] du 19.11.2008.

HOMILITE  : ¶ Silicate naturel de Chaux et de bore,
avec Fer, d'après [152].

HOMMAGE (L’)  : ¶ Nom de la Sculpture (-voir ce
mot --->En Fer ... et/ou en acier / L’Hommage de Luc
LE MERCIER), qui accueille -à l’entrée de HAYANGE-
le visiteur venant de SERÉMANGE.
. Dans le Bin municipal de HAYANGE, on relève: “Une
Sculpture toute en acier pour rendre hommage aux
Hommes de Fer  ... Depuis mars dernier, une impres-
sionnante Sculpture toute en acier apporte une touche
finale et artistique aux travaux d'aménagement du pre-
mier rond-point de l'entrée de ville de HAYANGE.
Cette œuvre, qui rend Hommage aux Hommes du Fer
et à la Sidérurgie, est signée par l'artiste Luc LE MER-
CIER, dont le travail a déjà pu être apprécié à HAYAN-
GE au travers de sa Sculpture  L'éloge du futur placée
juste devant l'hôtel de ville. // De taille impressionnan-
te -6 m de haut, 13,50 m de long- et pesant 11 t(1), cette
réalisation met en scène 3 personnages dont deux Mi-
neurs et un Métallurgiste, portant tous les trois l'acier
en fusion. Grâce aux jeux de lumières et à la fibre opti-
que, le métal en fusion revêt de nuit, une couleur jaune
orangé. // L’inauguration officielle se déroulera le 30
juin (2007) dans le cadre des festivités de la fête de la
St-JEAN.” [3612] n°30 - Juin 2007, p.7.
. "Une Sculpture, symbole du passé de demain ... En
mars 2007, l'artiste breton Luc LE MERCIER installait
sa Sculpture à côté du rond-point, situé à l'entrée de la
ville (de HAYANGE), avec comme toile de fond les
H.Fx. Son œuvre prend encore plus de sens ces der-
niers jours. // L'idée était de rendre hommage aux Mi-
neurs de Fer, mais aussi aux Sidérurgistes. Les pre-
miers ont cessé leur activité depuis bien longtemps.
Les seconds sont en train de se battre pour sauver leur
Outil de travail. Il y a cinq ans, quand L. L. M. a instal-
lé sa Sculpture ---, il était loin de s'imaginer que ce
symbole prendrait un sens plus fort si vite. // ‘Après
avoir livré la Sculpture qui se trouve devant la mairie,
on m'a demandé d'en réaliser une autre pour rendre
hommage aux Hommes du Fer’, explique l'artiste bre-
ton. Ce membre de l'Académie européenne des scien-
ces, des arts et des lettres possède une technique bien
particulière. ‘Je travaille beaucoup le tube d'acier’. //
Durant un an donc, dans son atelier installé près d'AN-
TIBES, L. L. M. crée. Au final, son œuvre pèse 13 t(1)---
. ‘Je me suis inspiré machinalement des H.Fx, et de
leurs gros cylindres’ (?). // Avant l’inauguration en
juin 2007, l'artiste est venu lui-même monter la Sculp-
ture, transportée par convoi exceptionnel. ‘Je l'ai fabri-
qué(e) en une seule pièce, puis j'ai dû la couper en
trois morceaux pour le transport’ ---. // Cinq ans plus
tard, l'artiste -qui a également créé une sculpture à
ROMBAS- garde ‘un grand souvenir’ de sa collabora-
tion hayangeoise ---. Car si un jour les H.Fx s'étei-
gnent, la Sculpture sera là pour rappeler ce qui s'est
passé ici’. En espérant que cette échéance soit la plus
tardive possible. V. PE..”[21] éd. THIONVILLE- HAYAN-
GE, -Dim. 18.03.2012, p.10.
(1) On notera que la prise de poids, avec l’âge, n’est pas un
seul phénomène humain, puisque cette Sculpture qui ne pe-
sait que 11 t dans le Bin municipal de HAYANGE en 2007, a
pris 2 tonnes en 5 ans, comme vient de le révéler le Républi-
cain lorrain ! ... En fait, lors d'un contact avec l'auteur -Jean-
Luc LE MERCIER-, ce 15 mai 2012, dans son fief breton, ce
dernier confirme que le réel poids de la Sculpture est bien de
13 tonnes.

HOMMAGE AUX MINEURS LORRAINS  : ¶ Mo-
nument qui, à FORBACH (57600), près de la Mairie, av.
St-Rémy -N3-, rend hommage aux Mineurs de Char-
bon du Bassin Houiller Lorrain qui ont fait l'histoire de
cette région ... On y voit 3 Mineurs sur un socle noir -
comme le Charbon-, tenant l’un un Pic, un second une
Lanterne sourde et le dernier un Marteau Piqueur en
action ... Cet hommage est récent. Un panneau de plexi
annonce en façade: À nos mineurs ... Pas de date ni de

signature gravées dans la Fonte ou la roche, pas de
panneau informatif à proximité et pas d'information à
l'office du tourisme très proche !, d’après [4051]
<petit-patrimoine.com/fiche-petit-
patrimoine.php?id_pp=57227_2> -Avr. 2014.
. Ce monument dédié à la profession minière a été in-
auguré le 31 août 1983, à l'occasion de la 9ème Jour-
née Européenne de l'Union des Mineurs et Sidérurgis-
tes de France, de Sarre et du Luxembourg ... L'oeuvre
est de Louis-Robert MULLER, Sculpteur, originaire de
St

t-AVOLD (57500) ... Une réplique de cette oeuvre a été
inaugurée, le 30 juin 1989, à BRUAY-la-Buissière
(62700), selon note de M. GANGLOFF -Mai 2014.

HOMME  : ¶ "Soldat, Ouvrier." [308]
-Voir: Puissance développée par un Homme,
Travail fourni par un Homme et Travail four-
ni par un Ouvrier.
-Voir, à Tonne kilométrique utile, la cit. [2514]
t.2, p.2.393.
. Au 19ème s., par comparaison avec un Aide,
ce terme a été employé comme syn. d'Ouvrier
de Métier ... -Voir, à Ouvrier extra, la cit. [30]
2-1969, p.291/92.
�9 Étym. ... “Berry, houme; provenç. hom, home, om;
catal. home; espagn. hombre; portug. homem; ital.
uomo; du lat. hominem.” [3020]
¶ Partie d'une Trompe hydraulique, syn. de
Sentinelle, d’après [525] à ... SOUFFLANT/
ANTE.
-Voir, à Trompe (à Eau), la cit. [492] p.104/05.
. Dans la Trompe de la Forge catalane, "l'air
s'échappe (de la Caisse) avec pression par un
tuyau en bois vertical -Homme-, placé vers le
petit bout de la Caisse; une manche en cuir -
Bourrec- s'attache sur une tubulure conique -
Burle- rapportée sur l'Homme, et conduit le
Vent à une Buse en Fer -Canon de Bourrec-,
qu'on introduit dans la Tuyère." [492] p.105.
BARATINEUR  :  Homme de paroles.  Michel LACLOS.

HOMME ((Le) Vieil)  : ¶ -Voir: Vieil Hom-
me (Le).
RENTIER  :  Homme d’actions.  Michel LACLOS.

HOMME (Mon)  : ¶ -Voir: Mon homme.
... “L’homme a un an de plus chaque année et la femme tous
les trois ans seulement.  Alfred CAPUS.” [3353] p.31.

HOMME (Mon/Ton/Son)  : ¶ Exp. familière
à la Mine pour parler d’un équipier de travail.
. “... un Piqueur de MONTCEAU-les-Mines qui
travaillait dans un Chantier non Mécanisé, où
l’Abattage s’effectuait, comme à CÉCILE, en
Couple (parle): ‘Moi, dit-il, je travaille avec
un gars, un Turc, hein ... C’est, alors lui, c’est
Mon homme. Dans le Puits, on emploie ce
terme là, hein ! Il y a des gars qui font des
courses d’automobiles, ben ben, ils appellent
leur gars, leur coéquipier. Nous, c’est ... Mon
homme.” [2218] p.8.
• Sur site ...
• À la Mine de MONTCEAU-les-Mines, en parti-
culier, collègue de travail subordonné (?).
-Voir, à Guider sur le cœur, la cit. [1591] p.37.
-Voir, à Prise, la cit. [1591] p.31.
-Voir, à Taillette, la cit. [1591] p.36.
. Dans une étude consacrée aux Mines et Mi-
neurs montcelliens, on relève: “Le Chantier
d’Abattage conservait un caractère de petite
entreprise où le Mineur et son Homme -son
camarade de travail- devaient posséder une
grande expérience. Les Mineurs avaient l’ha-
bitude de travailler par petites Équipes com-
posées de 2 personnes ou 3 personnes parfai-
tement soudées.” [1591] p.31.

HOMME ACCROCHEUR POCHES À
FONTE : ¶ Au H.F. wallon, préposé qui ac-
compagnait la Loco pour accrocher les Wa-
gons Poches à Fonte ... À partir des années
(19)80, comme le rappelle P. BRUYÈRE, peu à
peu, l’Accrocheur a été supprimé, avec l’arri-
vée de la télécommande des Rames, et c’est
le Machiniste, seul sur la Loco, qui assure
l’accrochage.
-Voir, à Personnel / ... du H.F. / Us. particu-
lières -THY-MARCINELLE & MONCEAU-, l’ex-
trait de [51] n°187, p.2 & 3.

HOMME ACCROCHEUR POCHES À
LAITIER  : ¶ Au H.F. wallon, préposé qui
accompagnait la Loco pour accrocher les Wa-
gons Poches ou Cuves à Laitier.
-Voir, à Personnel / ... du H.F. / Us. particu-
lières -THY-MARCINELLE & MONCEAU-, l’ex-
trait de [51] n°187, p.2 & 3.
Un homme décoré ne sera jamais un nudiste sincère.  L.
BOURLIAGUET.

HOMME À CLOUS  : ¶ Statue en bois dans laquelle
on plante des Clous, généralement à l'occasion d'un
don à une oeuvre.
-Voir: HINDENBURG de Fer et Tronc de fer, d'après
[2643] <WIKIPEDIA  à nail men> -2013.

HOMME À FEU  : ¶ À la Mine, syn.: de Pé-
nitent, -voir ce mot.
. “Dans les Mines très riches en Gaz (Grisou),
on tirait au sort pour désigner un Homme à
Feu qui risquait sa vie pour sauver celle des
autres. Toutes les nuits, il descendait dans la
Mine pour essayer de faire Exploser le Gaz
qui est plus léger que l’air; enveloppé d’une
grande cape de Cuir mouillé ou de chanvre
non blanchi il rampait à plat ventre dans les
couloirs, élevant en l’air une Chandelle allu-
mée au bout d’une longue perche. Dans sa
cape il ressemblait à un Moine ce qui, en
France, le fit appeler Pénitent.” [1265] p.5.
CANNIBALISME  :  Fait apprécier le genre humain.  Michel
LACLOS.

HOMME À JETER LE SABLE  : ¶ En Fon-
derie de Fonte pour Tuyaux Coulés debout,
Ouvrier qui alimente en Sable la Machine à
Fouler.
. À la Machine ARDELT, "pour le service, il
faut un Homme à jeter le Sable pour les petits
diamètres et six hommes pour les gros." [15] -
1911, p.170.
TRAVESTI  :  Homme de robe.  Michel LACLOS.

HOMME À LA CALOTTE DE FER (L')  : ¶ Ber-
nard DE LA GUICHE DE SAINT-GÉRAN (1641/1733)
.... En 1674, lors du siège de BESANÇON, il s'est passé
"une chose assez extraordinaire: la tête du marquis DE
BERRINGHEN, arrachée et propulsée par un Boulet, est
venue frapper de plein fouet le propre crâne du pauvre
SAINT-GÉRAN, le laissant assurément fort mal en
point. Trépané, celui-ci guérit, mais il devra porter, sa
vie durant, une Calotte de Fer par-dessus sa perruque."
[515] n°146, p176.

HOMME À LA CLÉ (L')  : ¶ Aux H.Fx de
COCKERILL-OUGRÉE, Ouvrier participant au
basculement de la Poche à Fonte devant subir
le Toilettage.
. "La Poche était basculée ---. Ce basculement
se faisait manuellement au moyen de Barres à
talon, opération très lente, centimètre par cen-
timètre. La Poche était tenue en place par des
guides et par une roue dentée qui entraînait
une vis sans fin, mise en mouvement à l'aide
d'une clé énorme, dirigée d'une main de maî-
tre, invariablement la même, celle de
l'Homme à la clé, qui donnait la cadence à
suivre lors du basculement." [834] p.82/83.
DEALER  :  Bonhomme de neige.  Michel LACLOS.

HOMME À LA RECETTE  : ¶ Dans une Fonderie
où l'on fabriquait des obus en Fonte, personne proba-
blement chargée de la vérification des obus avant expé-
dition.
-Voir, à POUZIN (Le), la cit. [4638].

HOMME-AN  : ¶ Travail fourni par un homme pen-
dant un an.
. À l'époque MING, dans le nord de la Chine, ”le total
d'environ 250 t/an (de Fer) semble avoir été la Produc-
tion de 1.500 soldats; la Productivité des soldats était
donc de 6 Hommes-ans par t. Dans la région du Da-
bieshan, la Production de Fer malléable, par les métho-
des traditionnelles, à partir de Sable Ferrugineux et de
Charbon de bois, demandaient seulement 2 à 4 Hom-
mes-mois, soit une Productivité du travail plus de 20
fois supérieure(1).” [4772] ... (1) 6 Hommes-ans = 72
Hommes-mois, à comparer à 2 à 4.

HOMME ARMÉ DE PIÉ EN CAP  : ¶ Ancienne-
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ment, chevalier protégé par une Armure complète de-
puis les pieds jusqu'à la tête.
Exp. syn.: Homme armé de toutes pièces.
-Voir, à Brassar, la cit. [3288]. 

HOMME ARMÉ DE TOUTES PIÈCES  : ¶ Au
Moyen-Âge, loc. syn.: Homme d'Armes; -voir, à cette
exp., la cit. [3019].

HOMME ATOUT FER (L’)  : ¶ Exp. journalistique,
pour désigner le s/s-préfet de THIONVILLE  -Fçois MAR-
ZORATI- qui, partant à la retraite, se voit confier par le
gouvernement de gauche, la gouvernance de la com-
mission de suivi des accords entre le 1er ministre AY-
RAULT et ArcelorMittal, concernant l’avenir du site de
FLORANGE, selon [21] du Dim. 23 Déc. 2012, p.8.

HOMME AU CUBILOT  : ¶ Dans une Fon-
derie exp. syn. de Cubilotier.
-Voir, à POUZIN (Le), la cit. [4638].

HOMME AU GUEULARD  : ¶ Vers 1914,
au Gueulard des H.Fx d’HAGONDANGE, em-
ploi indéterminé, les H.Fx étant Chargés par
des Bennes STÄHLER, système qui, en princi-
pe, ne nécessitait pas de Personnel au Gueu-
lard ... Cette exp. a été employée par M. PRO-
SIC pour désigner le Gichte(u)r ... -Voir, à
Homme de rampes, la cit. [2041] p.47.
Syn.: Gueulardier.
. Au 19ème s., au H.F., Ouvrier chargé de
l'Enfournement des charges ... Vers 1865, en
Styrie, il y en avait 3 par Poste au H.F.3 de
HIEFLAU (94 à 108 Tf/sem.), d'après [2224]
t.3, p.658, et 2 au H.F.14 (LILIENTHAL ) de
VORDERNBERG (11,65 Tf/j), d'après [2224]
t.3, p.665.
HOMME GRENOUILLE  :  A obtenu les palmes aquadémi-
ques.  Michel LACLOS.

HOMME AU MASQUE DE FER (L’)  : ¶ Autre dé-
signation de ‘Masque de Fer (Le)' (-voir cette exp.),
d’après [795] t.2, p.187.
 
HOMME AU TAMBOUR  : ¶ À la fin du
19ème s., emploi dans un Train à Serpenter ...
Il était chargé de l'enroulement du Fil en bo-
bine, d'après [2472] p.1427.

HOMME AUX EMBRASURES  : ¶ Au
19ème s., au H.F., Fondeur.
. Vers 1865, en Styrie, il y en avait 3 par Pos-
te au H.F.3 de HIEFLAU (94 à 108 Tf/sem.),
d'après [2224] t.3, p.658, et 2 au H.F.7 (FRIE-
DAU) de VORDERNBERG (18 à 28 Tf/j),
d'après [2224] t.3, p.665.

HOMME-BROUETTE  : ¶ Ouvrier chargé
de pousser une Brouette pour Charger le H.F..
-Voir, à Élévateur à Brouettes, la cit. [2643.

HOMME CLOPORTE  : ¶ Le Mineur de sel selon H.
KELLER ... “À quoi ressemble un Mineur ? C’est un
Homme-cloporte qui gratte du sel à 900 m de fond ---
.” [2650] p.89 ... Dans la préface de cet ouvrage; S. DE
BEAUVOIR reprend cette image: “C’est toute une ex-
périence humaine que l’auteur nous restitue, l’expé-
rience ‘d’un Homme-cloporte qui ...’.” [2650] p.7.

HOMME D'ABOUT(s) : ¶ En patois de Mi-
neur des H.B.N.P.C., “Ouvrier occupé à l’En-
tretien du Puits.” [2343] p.114 ... Cette appel-
lation, note J.-P. LARREUR, s’est généralisée à
l’ens. des Charbonnages de France.
Loc. syn.: (Ouvrier d')About, -voir cette exp..
. “Les Hommes d’About -chargés de vérifier
l’état du Puits et des Cages d’ascenseurs
avant qu’elles soient empruntées par le Per-
sonnel- arrivaient au Café (-voir: Bistrot de
Fosse) vers 4 h du matin, amenant avec eux
des paquets de déchets -lambeaux de tissu
ayant servi à essuyer le trop-plein d'huile des
Machines- mais aussi du bois cassé provenant
de Bois de Mine en sapin (-voir: Raccourche),
le tout servant à allumer en hiver, le gros poê-
le de l’estaminet.” [2546] n°26 -Nov. 1993,
p.5.

HOMME D’ALERTE  : ¶  Aux H.B.L., syn.

de Sauveteur, de Secouriste.
. “Directement du Fond, il appelle et déclen-
che l’alerte en précisant endroit et profondeur
etc. Les voitures d’intervention sont prêtes au
départ. Les 10 Hommes  d’alertes connaissent
les consignes se Sécurité. Le Siège n’est pas
encore prévenu que déjà nous sommes parés à
Descendre pour nous rendre compte.” [766]
t.II, p.119.
ÉCONOME  :  Un homme qui compte.  Michel LACLOS.
PAPA  :  Un homme à la mère.  Michel LACLOS.

HOMME D'ARMES  : ¶ Au Moyen-Âge, "les Armes
pleines --- étoient pour un chevalier, le cheval, le Hau-
bert, l'Écu, l'Épée et le Heaume ---. Il paroit que
l'homme ainsi Armé, étoit celui que par excellence on
nommoit Homme d'Armes; c'est-à-dire, homme Armé
de toutes Pièces, homme servant avec l'Armure com-
plète et à cheval." [3019] à ... ARME.

HOMME DE BASSIN : ¶ À MONTCEAU-les-
Mines, syn. de Receveur, -voir ce mot.
-Voir: Hue ---.
. Au sujet du Permissif (-voir également ce
terme), Josette BRUNIAUX note: "L'Homme de
Bassin ---, appelé ensuite Receveur, est le res-
ponsable de ces Signaux; il exerce également
la fonction de Porte-voix, c'est-à-dire qu'il
crie au Machiniste, préposé à la manoeuvre
des Cages, ces Ordres:

- Oh hue les hommes ! afin qu'il Remonte
la Cage du Fond de la Mine;

- Oh hue un pas ! la Cage doit être dépla-
cée de quelques cm;

-  Bas les hommes ! afin qu'il Descende la
Cage." [447] chap.II, p.6/7.

HOMME DE CÂBLE  : ¶ À la Mine, vers
1900, syn. d'Accrocheur au Câble, d'après
[50] p.18.
. Vers 1955, "Ouvrier occupé, dans une Mine,
aux Transports par Câble ou Chaîne." [434]
p.143.
MARI  :  Un homme à la mère. 

HOMME DE CAVE  : ¶ Fonction relevée
aux H.Fx d’HOMÉCOURT ... Un stagiaire écrit,
en Janv. 1956: "L’Homme de cave -il y en a
1(*) aux H.Fx 3, 4 & 5 et 2(**)  à la Cave du
H.F.6- manœuvre les Trappes à main ou pro-
cède au nettoyage de la Galerie.” [51] -77, p.9
... (*)  pour le nettoyage seulement, et (**)  pour
la manœuvre des Trappes verticales à guilloti-
ne, selon H. BARTH.
-Voir, à Trappe, la cit. [51] -75, p.5.
. Pour les H.Fx d’HOMÉCOURT, agent au
Chargement du Roulage ... -Voir, à Roulage,
la cit. [51] -71, p.25.

HOMME DE CHAÎNE  : ¶ À la Mine, vers
1900, syn. d'Accrocheur à la Chaîne, d'après
[50] p.18.
. Vers 1955, dans les Mines, "-voir: Homme
de Câble." [434] p.143.

HOMME DE CHAMBRE : ¶ Vers 1900,
dans les Mines, syn.: Avanceur; -voir, à ce
mot, la cit. [50] p.18.
AUGURE  :  Homme d'avenir.  Michel LACLOS.
PÉRORAISON  :  Le commencement de la fin pour un
homme de paroles.  Michel LACLOS.

HOMME DE CHARGE  : ¶ Au H.F. de
THY-MARCINELLE & MONCEAU , en Belgique,
dans les années 1970, nom de l’Ouvrier tra-
vaillant au Chargement.
-Voir, à Personnel / ... du H.F. / Us. particu-
lières -THY-MARCINELLE & MONCEAU-, l’ex-
trait de [51] n°187, p.2 & 3.

HOMME DE CLIQUAGE  : ¶ Vers 1955,
"Ouvrier préposé, dans une Mine, au service
des Grilles fixes d'un Triage." [434] p.143.

HOMME DE CŒUR ET DE ... FER : ¶ Titre d’un
art. élogieux à l’égard d’un Sidérurgiste (de Fer) al-
truiste (de cœur).
. “Homme de cœur et de ... Fer ... ‘Un alliage de volon-

té, courage, intégrité’. Hier matin, les éloges ont plu
sur Jean-Charles LOUIS (de 57290 SERÉMANGE) le Si-
dérurgiste (Directeur Transport, Maintenance et Logistique
à ARCELOR MITTAL FLORANGE), homme de cœur et
de passion, aux multiples casquettes. Christian PONCE-
LET, président du Sénat était venu (à St-Pierre CHA-
NEL, à THIONVILLE) lui remettre, en personne, l’ordre
du Mérite (grade de chevalier).” [21] éd. de THION-
VILLE, le Dim. 02.4.02.2007, p.2.

HOMME DE COUPE  : ¶ Chez les Mineurs
du Borinage belge, "assistant de l'Ouvrier
qualifié." [511] p.275.
. "En fin de compte, CAMÉE n'était pour son
Homme de Coupe qu'un vulgaire domestique
---. Que de fois l'Apprenti dut se détacher
d'une besogne pour porter à son compagnon
inoccupé l'outil demandé !" [511] p.69.
. Du Sottisier des journalistes: "Certes le rire est le propre
de l’homme, et quand je dis ‘l’homme’, j’embrasse aussi les
femmes.” [2274] p.128.

HOMME DE COUR  : ¶ Dans la Zone Fon-
te, agent -de Jour ou Posté- chargé de travaux
de faible qualification.
. À la fin du 19ème s., cet emploi existait
dans une Usine à Fer, d'après [2472] p.544.
. À DENAIN (1961), syn. de Manœuvre chargé
des divers travaux de nettoyage.
L'humanité serait depuis longtemps heureuse, si tout le génie
que mettent les hommes à réparer leurs bêtises, ils l'em-
ployaient à ne pas les commettre.  G.-B. SHAW. 

HOMME DE FER  : *  Un Homme ...
¶ Exp. syn. de Sidérurgiste.
. ”La diffusion du Fer en Afrique n’a pas emprunté des
voies linéaires, ayant forcément un point de départ et
une destination précise. Il s’agirait plutôt de processus
d’inculturation, au cours desquels la technologie a été
assimilée par certaines populations, modifiant profon-
dément leur histoire. C’est pourquoi les Stés africaines
ont accordé des statuts privilégiés aux ’Hommes de
Fer’, pivots des religions traditionnelles et de la vie
socio-économique.” [4223] p.21.
. Parlant en 1955 de l'habitat dans une région sidérur-
gique, J. PETER écrit: "Les progrès des techniques,
l'élévation constante du niveau de vie des Hommes de
Fer, l'évolution des idées aboutissent à la création de
vastes ensembles où les exigences d'un urbanisme mo-
derne sont respectées." [109] p.503.
¶ En régime communiste, nom parfois donné à l’Ou-
vrier 
• En Allemagne de l’Est, sous le régime communiste ...
À l’occasion d’une exposition à WEIMAR où étaient rappro-
chés l’art nazi et l’art communiste, ce qui a été source de po-
lémique, on relève dans le commentaire: “... Le travailleur
nazi est remplacé par le travailleur-héros du socialisme,
l’Homme de Fer inspiré de loin par le grand frère soviétique,
sous le regard paternel du camarade STALINE ---.” [714] du
Sam. 11.09.1999, p.123.
• En Chine communiste, on relève “Wang QINGXI, Ou-
vrier du champ pétrolifère de DAQING, héros du tra-
vail socialiste montré en ex. aux masses pendant la ré-
volution culturelle.” [4953] p.273.
¶ Exp. qualifiante péjorative, affublant parfois le nom
d’un despote, d’un potentat, d’un dictateur, d’un tyran.
• L’Homme de Fer à travers ses costumes ...
. “Si l’habit ne fait pas le moine, il fait souvent le dictateur.
Le dirigeant égyptien Hosni MOUBARAK déchu, son nar-
cissisme a aussitôt tombé la veste. Une vidéo tirée d’un re-
portage télévisé a révélé que les rayures d’un de ses costu-
mes étaient, en réalité, de longues lignes verticales répétant
les lettres ‘HOSNYMOUBARAK’ So chic ! Le costume
griffé en son nom, serait un modèle de tailleur américain
Tom James Company. Prix de la ‘sape’, entre 13.000 $ (près
de 10.000 € ) et 25.000 $ pièce ... Des flamboyantes gala-
biehs -ces longues robes traditionnelles du vestiaire masculin
arabe- de Mouammar KADHAFI aux chemisettes ternes de
Kim JONG-IL, le tyran a toujours aimé se fabriquer une sil-
houette unique et signifiante. Pour se construire une identité
et entretenir sa légende. L’ancien dictateur libyen  représente
une source inépuisable pour les historiens de la mode, avec
son style tape-à-l’œil qui emprunte autant au traditionalisme
saharien qu’aux paillettes du show-business.  Mouammar
KADHAFI ou la synthèse entre le Bédouin et Michael
JACKSON ... Pour Mariette JULIEN, professeur à l’école
supérieure de mode de MONTRÉAL et co-auteure d’éthique
de la mode féminine -PUF, 2010-, sa personnalité ‘ressort
dans ses habits, qu’il choisit comme un costume de théâtre,
dans un rôle et des tissus très flamboyants. Cette ostentation
vise à le démarquer de son propre peuple, mais aussi à impo-
ser son pouvoir’. À l’inverse, d’autres Hommes de Fer,
comme l’iranien Mahmoud AHMADINEDJAD ou le Nord-
Coréen Kim JONG-IL, choisissent d’être minimalistes à
l’excès, pour mieux convaincre de leur (fausse) proximité
avec leurs peuples respectifs. Depuis le début de son règne
en 1994, Kim JONG-IL est toujours apparu dans des vête-
ments stricts -excepté ses lunettes noires hors-norme- qui le
rapprochent, selon Mariette JULIEN, des modestes tra-
vailleurs nord-coréens. Un des basiques de la garde-robe dic-
tatoriale reste néanmoins le vêtement militaire. STALINE,
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HITLER, MAO, SADDAM Hussein ou Auguste PINO-
CHET l’ont adopté toujours avec le même objectif: justifier
leur pouvoir total par leur autorité affichée. A la tête de Cuba
pendant 5 décennies, Fidel CASTRO n’a jamais quitté sa va-
reuse et sa casquette kaki (et sa barbe). Un uniforme que le
Lider (sic) Maximo a troqué sur le tard, affaibli par la mala-
die contre un survêtement ADIDAS’ (quelle déchéance!).”
[4586] du 17.12.2011, p.71/72.
¶ Homme résolu et décidé.
. “L’historien Marcel TOTTELEN --- parlait d’une voix
sèche, sifflante ---, chef d’œuvre de poltronnerie, de
pusillanimité, d’ingratitude, de lâchage et d’irrésolu-
tion, il passait en Angleterre, pays des mirages, pour
un Homme de Fer ---.” [5169] p.63.
. “Un Homme de Fer au Charbon - Le P.D.G. de GLEN-
CORE est un as des Matières premières, mais il a dû
plier devant ses actionnaires ... Ivan GLASENBERG, 55
ans ---, n’est pas réputé pour sa patience ---. Ce négo-
ciateur au moral d’acier et au franc-parler légendaire
déteste qu’on lui résiste. C’est pourtant ce qu’ont fait
les actionnaires minoritaires de sa proie, son homolo-
gue suisse XSTRATA, qui l’ont contraint à améliorer sa
proposition de fusion en vue de créer un Géant minier
mondial ---. // I. G. a été recruté en 1984 par le sulfu-
reux Marc RICH, comme Trader en Charbon pour
mieux se jouer des sanctions internationales frappant
l’Afrique du Sud ---. // ‘Ivan’ est carré, direct, tran-
chant, logicien et rigide. Ce fou de sport à haut niveau,
en particulier le triathlon, s’astreint à une Discipline de
Fer ---.” [162] du Mar. 02.10.2012, p.2.
¶ Appellation liée à un patronyme.
. “NOAH: Homme de Fer et homme de lettres ... Un
grand-père qui a beaucoup marqué son petits-fils. Il se
nommait Simon Papa TARA NOAH PIKIÉ qui signifie
la-bas: NOAH-de-Fer et auquel on dit que son petit-fils
ressemble beaucoup ---.” [21] Supp. 7 HEBDO du Dim;
02.09.2007, p.6.
. Surnom donné à Patrick MARQUIS, Quincaillier à
BAGNÈRES-de-Bigorre, 65200, d’après [2643] <La Dé-
pêche.fr> -le 06.05.2010.
¶ Homme vêtu d'une Armure.
. En 1996, au Québec, "l'exposition Les hommes de
Fer d'Autriche impériale étudie l'histoire styrienne à
l'époque où cette province était un territoire limitro-
phe." [2643].
¶ Pendant la 1ère Guerre mondiale, surnom parfois
donné donné au soldat allemand.
. “Le casque d’acier ... C’est à partir de Mai 1916, du-
rant la bataille de VERDUN, que le casque en acier, ca-
ractéristique de l’armée all., commence à être distribué
aux soldats. Mais la plupart des Feldgrauen portent en-
core la casque à pointe, fait de cuir, voire de carton
bouilli, du fait des pénuries. Le nouveau casque, le
Stahlhelm, qui couvre la nuque, a été mis au point par
un chirurgien spécialiste des blessures de la face. il
vaudra aux soldats le surnom d’Hommes de Fer.”
[1179] du 02.11.2006, p.94.
¶ Appellation donnée au soldat de l’Infanterie de ma-
rine.
• Chanson ... de Paul CAPPE: Hymne de l’Infanterie de
Marine -�5 1900, in Histoire et épopée des Troupes Co-
loniales, éd. Les Presses Modernes, Paris -1956, in
[4977] p.161 ...

I  - Dans la bataille ou la tempête, 
Au refrain des mâles chansons, 

Notre âme au danger toujours prête,
Brave la foudre et les canons.

Hommes de Fer que rien ne lasse
Nous regardons la mort en face

Dans l’orage qui gronde ou le rude combat,
En avant.

Refrain - Pour faire un soldat de Marine
Il faut avoir de la poitrine

Le cœur d’un matelot et celui d’un soldat (bis).
¶ Déf. donnée par un verbi-cruciste pour désigner un ‘garde-
chiourme’, in [21] Supp. ‘7 HEBDO’-Détente, du Dim.
20.08.2006, p.7.
¶ Anciennement, "c'étoit dans quelques seigneuries,
un sujet obligé d'exécuter les ordres de son seigneur, et
de le suivre Armé à la guerre. La maison qu'il occupoit
s'appelloit Maison de Fer. Il y a encore un homme de
Fer, joüissant de certaines exemptions, dans le comté
de NEUVILLER-s/Moselle en Lorraine." [3102] VIII
280b, à ... HOMME.
¶ Conducteur de T.G.V. (Train à Grande Vitesse) ...
Dans le cadre de l’émission Envoyé Spécial, diffusée par
FRANCE 2, le Jeu. 14.03.1996, l’une des séquences est inti-
tulée Des Hommes de Fer, et ainsi commentée par deux
hebdomadaires: “Ils sont 3. 3 conducteurs de TGV, ces nou-
veaux aristocrates de la SNCF. Face à la caméra, ils expli-
quent leur quotidien: la technique, les horaires, le plaisir,
mais aussi le stress.” [1275] du 09.au 15.03. 1996, p.du Jeu.
14.03. 1996 ... “3 conducteurs de TGV parlent de leur plaisir
à conduire le train le plus rapide du monde comme de leur
angoisse de percuter quelqu’un sur la voie. De leur vie au
quotidien, toujours entre deux trains, comme de leur peur
pour l’avenir de la SNCF.” [746] du Lun. 11 au Dim.
17.03.1996, p.37.
¶ Nom parfois donné au Feldgraue en Fer; -voir, à
cette exp., la cit.  [21] supp. 7 Hebdo magazine, du
Dim. 30.04.2000, p.7.

¶ Homme d’une force-physique ou morale- remarqua-
ble ... En particulier trad. de l'exp. ang. Iron man, -voir
ce mot..
• “La section triathlon METZ-BAN-St-Martin compte dans
ses rangs un Homme de Fer, O. SCHAUB, Ironman (-voir ce
mot) en Australie. “ [21] du Mar. 17.05.1994, p.5.
• “Le triathlon deviendra discipline olympique à SIDNEY en
l’an 2000. Ceux qui le pratiquent enchaînent natation, cyclis-
me et course à pied dans un triple effort qui les a fait surnom-
mer les Hommes de Fer. L’exercice le plus complet -celui de
l’Iron man- consiste à nager 3,8 km ---, puis pédaler 180 km
---, et terminer par un trajet de course à pied sous forme d’un
marathon de 42,195 km ! // Si vous disposez d’un mental et
d’un physique un peu moins costauds que ces Hommes, et
ces Femmes, de Fer, il existe d’autres formes de triathlon ---
.” [1275] sem. du 31.08 au 06.09.1996, p.22.
• À propos d’un match de foot où le F.C. METZ affrontait
l’équipe de MONACO, on relève: "À MONACO, Lionel LÉ-
TIZI (le gardien de but) a joué comme un dieu (!). Il n’en
reste pas moins homme (ah bon !, heureusement) en commet-
tant l’erreur qui aurait pu s’avérer fatale. Une sortie osée, ris-
quée, dangereuse que seul un gardien au zénith de son poten-
tiel (!) pouvait tenter ... Un léger égarement au beau milieu
du feu (!) monégasque. Un geste déplacé au cours d’une
symphonie inachevée (!). Sinon, l’Aimant LÉTIZI a attiré
tous les Hommes de Fer de la Principauté sur sa route. Le
n°1 des Grenats (le F.C. METZ), qui est-ce alors ? Le grand
Lionel s’était déjà payé une sacrée partie de campagne à
LYON (le match précédent, sans doute ?) ...” [21] du Lun.
01.09.1997, p.19.
• Encore à propos de l’épreuve du triathlon proposée par
l’Iron man, on peut noter: “Seul triathlète à être Mineur de
Fond, Raymond (STOKLOSA) résiste alors que même des
professionnels abandonnent. La lutte des Hommes de Fer est
impitoyable.” [2125] n°114 -Fév. 1998, p.16.
• ‘Soleil de plomb pour Hommes de Fer’ ... Ainsi sont quali-
fiés ceux qui ont pu tenir les ‘24 h VTT à ROZÉRIEUL-
LES’, l’annuelle compétition dite du Trophée du crapaud,
d’après [21] du Lun. 22.06.1998.
• Bawar HOTAK  ... À KABOUL , M. Muscle fait de la
politique ... Le tapis roulant trône sur la terrasse sur-
plombant un jardin de gazon. On saisit mieux quand on
voit le colosse surgir, paume ouverte et sourire dévoi-
lant une denture immaculée. B. H. est un sportif, un
anc. champion d'Afghanistan de body-building. Un
géant haut de plus de 2 m, marbré de muscles. Un
Homme de Fer, comme on l'appelait au faîte de sa gloi-
re. Ce soir-là, B. H. reçoit dans sa villa du faubourg de
KABOUL , en face du camp de l'OTAN Phoenix. Il est
drapé dans sa shalwar kameez, tunique traditionnelle
bouffante bleu nuit et il s'est noué autour de la tête un
turban de notable. // Le M. Muscle afghan a bien chan-
gé: le voila politicien en campagne, candidat aux élec-
tions législatives du samedi 18 Sept., la deuxième édi-
tion de l'histoire de l'Afghanistan post-taliban. Dans le
jardin, une petite assemblée de supporters a fait cercle
autour de lui et l'écoute religieusement en sirotant du
thé vert. Le gaillard devise sur l'Afghanistan.” [162] du
Sam. 18.09.2010, p.29.
• “Stéphane RIT, un Homme de Fer ... 35 ans ---, spor-
tif accompli qui rêve  --- de gagner Hawaï. Une épreu-
ve digne d’un Ironman ... Un Homme de Fer. // En
Juil. 2007, il a participé à l’Ironman de ROTH -
Allemagne-. Au programme: 3,8 km en natation, 180
km à vélo et 42,2 km à pied ---> 73ème sur 4.000 parti-
cipants, et 3ème Français ---. // Mais ce jeune champ-
ion --- aimerait également participer au triathlon le
plus dur du monde. L’Embruman et, en 2010 tenter de
se qualifier sur l’Ironman, pour les championnats du
monde à Hawaï, le rêve de tout triathlète.” [21] du
Dim. 09.03.2007, p.11, texte et lég. de photo.
• Alan SEBAN, l'Homme de Fer à la tête du Centre
POMPIDOU. Malgré un excellent bilan, le président de
Beaubourg est contesté par des conservateurs et des
employés, qui lui reprochent son autoritarisme.” [162]
du Mer. 07.01.2014, p.10/11 ... L’art. qui lui est consa-
cré -p.10/11- est ainsi annoncé en p.1: ‘Alain SEBAN,
Patron de Fer du Centre POMPIDOU’.
• “Vincent, l'Homme de Fer ... Vincent BOUCHÉ est --
- passionné de triathlon, mais ce qu'il affectionne avant
tout, ce sont les triathlons de l'extrême ou Ironman,
mot qui signifie Homme de Fer quand il est écrit en
deux mots -Iron man-. Cette année, il s'est préparé
pour participer à celui d'EMBRUN -(05200) Htes-Alpes-.
Il fait partie des triathlons les plus durs du monde car,
outre les 3,8 km de natation, 180 km de vélo et 42 km
de course à pied à enchaîner, il comprend pour la partie
vélo 5.000 mètres de dénivelée avec l'ascension de
l'Isoard et la côte de Chalvet, connue pour sa difficulté
---.” [22] du Jeu. 20.08.2010, p.LUNéville 04.

* Une machine ...
¶ Au 19ème  s., à la Mine souterraine, Machi-
ne avec laquelle on mécanise le travail du Mi-
neur.
. ”La Machine CARRETT, MARSHALL et Cie,
que ses inventeurs  désigne sous le nom
d’Iron man -Homme de Fer-, est mue par
l’eau. Elle est complètement automatique.
L’Outil est une sorte de Burin qui agit comme
une Machine à mortaiser. Au moment où
l’Outil fonctionne, la pression de l’eau agit
sur un piston qui s’arc-boute contre le Toit du

Chantier, et empêche le recul de la Machine.
Pendant le retour de l’Outil à vide, ce piston
redescend et dégage la Machine, qui alors,
par une combinaison d’encliquetages, se hale
sur une chaîne fixée parallèlement au Front
de Taille, de la quantité voulue pour le bon
travail de l’Outil au coup de piston suivant.”
[3790] t.VIII , classe 47, p.72.
¶ Trad. du wallon Ome di Fièr. Sorte de vérin
employé à la Houillerie liégeoise,
-Voir, à Vèrin d'bwèheû, la cit. [1750].
¶ Dans le parler des marins pêcheurs,  “pilote automa-
tique. // (Ex.:) Laisse barrer l’Homme de Fer et viens
casser une croûte. On ne risque rien dans le secteur.”
[3350] p.829.
¶ Nom donné à une Machine à Filer des textiles.
. En 1834, ”Richard ROBERTS, inventait la Machine
prodigieuse qui non seulement Filait, Étirait et Tordait
les fils, mais aussi les Enfilait ---. ’L’Homme de Fer’
comme était appelée la Mule (Machine à Filer) auto-
matique consterna les Ouvriers.” [3989] t.17, p.48.

* Un objet d’art  ...
¶ Statuette d’horloge -en Fer- qui sonne les heures ... -
Voir: Jaquemart.
¶ Sculpture à la gloire des Résistants du pays des
Combrailles (centre de la France) ... -Voir, à Mémo-
rial, l’art extrait de Le Souvenir Français, rev. trim.,
n°478 -Avr. 2010, p.46/47.
ÉPÉISTE  :  Homme de fer.  Michel LACLOS.

HOMME DE FER (L')  : *  Un homme ...
¶ Surnom du Mineur de Fer.
. ”Depuis 1946, les Hommes de Fer bénéfi-
cient de l’avantageux Statut du Mineur, et si
le travail reste difficile, les salaires sont éle-
vés.” [1851] p.100.
¶ Un Sidérurgiste.
. “Les doigts de fée de l’Homme de Fer ... M. HEINEN
a refusé de se replier sur lui-même. De laisser la sclé-
rose en plaques réduire son univers. L’anc. Mineur et
Sidérurgiste est maintenant créateur de sites internet.
Pour aider les autres. Et s’ouvrir au monde ---.” [21]
éd. de HAYANGE, du Mar. 09.12.2003, p.3.
¶ Exp. recouvrant de multiples personnalités,
historiques ou symboliques, ainsi qualifiées
pour leur valeur, leur pugnacité, leur volonté,
leur bravoure ...
-Voir aussi: Autocrate du Fer, Autocrate lon-
govicien, Homme de Fer, Homme du Fer,
Homme du Fer (L’).

•• ... UN FORAIN  ...
. “Marcel CAMPION  a vendu ses manèges aux enchè-
res faute d’avoir pu créer un Musée de l’art forain ...
L’Homme de Fer ... Il anime la Foire du Trône, la Fête
à NEU-NEU, un cortège d’associations de forains et se
bat pour garder sa grande roue(2), place de la Concorde
---. ‘Tant que je n’aurai pas un lieu de substitution
pour la roue, elle reste là. Y’a 1.000 t de Ferraille.
Qu’ils(**) la bougent ! Ils parlent du caractère histori-
que de la place ? Avec les milliers de voitures qui cir-
culent dessus !’.” [353] du Mar. 04.12.2001, p.34 ... (2)

Implantée à l’occasion de l’an 2000, avec l’accord de
la municipalité de droite de l’époque ... (**) Depuis la
majorité est passée à gauche, et les élus font le net-
toyage de certaines traces du passé.

•• ... UN INDUSTRIEL  ...
• SOLLAC fête le progrès, comme chaque année ... Le
théâtre de THIONVILLE  accueille les invités ... Pen-
dant son allocution Gilles BIAU est accompagné sur
l’écran d’une caricature auréolée du slogan suiv.:
‘l’Homme de Fer !’, d’après [21] du Mer. 03.12.2003,
p.1,15 & 25.
• Matthew BOULTON  ... Au début des années 1770, il
s’associe avec James WATT ... ”C’était un Homme de
Fer, en premier lieu parce que les BOULTON avaient
dans la cité industrielle de BIRMINGHAM  des Forges
et des Fonderies; en second lieu par la force de son ca-
ractère. Depuis l’âge de 17 ans il était associé dans la
maison, parce qu’il avait introduit des Procédés de fa-
brication supérieurs aux anciens.” [3419] p.346 ... Cité
également, in [3419].
• Francis MER ...
• LE CAPITAINE D’ INDUSTRIE ...
. L’Homme de Fer, titre d’un article du FIGARO: “Fi-
gure charismatique de la Sidérurgie européenne, F.M.
est parvenu en 10 ans à faire d’USINOR SACILOR un
groupe cohérent, bénéficiaire, recentré sur le tout acier
et prêt pour une probable privatisation. Lorsqu’il arri-
ve en Sept. 1986 aux commandes d’une entité tout
juste née de la fusion entre USINOR & SACILOR, le
groupe perdait 12,5 milliards de francs, et sa stratégie
n’apparaissait pas particulièrement limpide. Le nou-
veau PDG restructure le groupe au pas de charge, sup-
primant près de 25.000 emplois en 9 ans, tout en évi-
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tant des problèmes sociaux grâce à des mesures incita-
tives et à un discours marqué par la franchise et la clar-
té ---. Artisan du spectaculaire redressement de la Si-
dérurgie française, Francis MER a souvent été cité
comme ayant le profil idéal pour restructurer d’autres
groupes nationalisés, comme Bull et Renault ---.”
[353] du 25.09.1995.
. C’est au journal LE MONDE d’en faire le profil ...
“L’H OMME DE FER ... Pour le monde des affaires,
comme chez USINOR, Francis MER est l’homme qui a
sauvé la Sidérurgie française. Là où tous les autres
grands patrons s’étaient dérobés, lui a choisi de faire
face. En 14 ans de présidence, il est parvenu, non sans
d’imposantes suppressions d’emplois, d’importants
subsides de l’état et quelques errements stratégiques, à
hisser USINOR au 1er rang européen et au 3ème rang
mondial ---. // Toujours insatisfait, le patron autoritai-
re, au franc-parler et aux colères légendaires, défend
avec force ses convictions. Quitte à reconnaître plus
tard ses erreurs. Cette intransigeance lui a valu de
nombreux déboires ---.” [162] n°17007 du 30.09.1999,
sp.
• LE M INISTRE DE L’ ÉCONOMIE, DES FINANCES ET DE L’ IN-

DUSTRIE ...
. “Francis MER, un Homme de Fer à Bercy (Ministère
des Finances), titre de l’art. publié, Mer dernier, par LE
FIGARO.” [1987] du Mer. 08 au Lun. 13.05.2002, §.1•3.
. “Un Homme de Fer - MER désormais ministre ... À
62 ans, cet homme inflexible, grand capitaine d’indus-
trie, devient ministre ---.” [3292] du 09.05.2002.
. “... on risque vite de s’apercevoir que, même loin
d’ARCELOR, ce Béarnais reste un Homme de Fer.”
[2231] du 13.05.2002.
• “De la dynastie WENDEL, Charles est le premier
dont la photographie a saisi l’expression. De petite
taille et de stature massive, le visage carré, les sourcils
épais, les lèvres minces, le menton autoritaire, il est
bien l’Homme de Fer ---.” [3799] p.118.

•• ... UN PATRON banquier, industriel, chef
de dynastie ...
• “L’Homme de Fer ... Ernest-Antoine SEILLIÈRE  est
très sollicité par les acteurs de la bataille de l’acier: il
va recevoir Lakshmi MITTAL, le patron de MITTAL
STEEL, ainsi que Guy DOLLÉ, celui d’ARCELOR. les
conseils du président de l’U.N.I.C.E. -patronat euro-
péen- intéressent d’autant plus les protagonistes qu’il
est également chef de la dynastie WENDEL, dont l’his-
toire est liée à celle de la Sidérurgie française.” [1179]
du 09.02.2006, p.18.

•• ... UN POLITIQUE  ...
• David CAMERON ... “L’héritier de THATCHER, un
Homme de Fer (à la tête du parti Tory, parti conserva-
teur) ... ‘Je serai aussi radical dans les réformes socia-
les que Margaret THATCHER l’a été dans les réformes
économiques’, a lancé M. CAMERON. Alors novice ou
Homme de Fer.” [162] du Vend. 03.10.2008, p.3.
. David CAMERON -premier ministre britannique, c’est
dire que depuis il ‘a pris du galon’- a été présenté
comme L’Homme de Fer, sur la radio France Inter in-
formations, le 23.03.2011, à 8.34 h, selon note de J.-M.
MOINE.
• Surnom donné à "Eugène DAVIGNON(1), vicomte
belge né en 1932 à BUDAPEST, l'un des 14 Commis-
saires du Marché Commun, Vice-Président de la Com-
mission de BRUXELLES --- (qui) a réussi, à force de
persuasion autant que de compétence et d'autorité, à
convaincre l'Europe, ses Gouvernements, ses Maîtres
de Forges, ses syndicats et ses journalistes d'adopter le
PLAN ACIER qui porte son nom ---." [142] des Sam. 9
& Dim. 10.06.1984 ... Ce Plan Acier, dans les années
(19)80, a fixé des quotas de production à chaque pays
de l'Europe des DIX en pleine restructuration ... (1)

Comme le fait remarquer P. BRUYÈRE, le réel prénom
est ‘Étienne’; retour fait à l’art. de presse, ‘Eugène’ et
‘Étienne’ sont mentionnés chacun deux fois !
• “Une page entière d’enquête dans le journal LE
MONDE -13. 01- sur ‘le bon élève Jean-Claude GAYS-
SOT’, ministre communiste des Transports, un des pré-
férés de JOSPIN. // Homme de Fer fait par le Parti ... J.-
Cl. a tout fait au Parti ---.” [1522] n°4029, du Mer.
14.01. 1998, p.8.
. CAS PARTICULIER  ... L’Allemagne met au point des
mesures drastiques pour tenter de retrouver son équili-
bre budgétaire: “Le déficit all. mine Hans EICHEL  ...
Le ministre des finances all. H. E. ne mérite plus son sur-
nom de ‘Hans de Fer’ et son incapacité à maîtriser les
déficits le place en situation inconfortable. // H. E. est
dans une mauvaise passe: autrefois surnommé ‘Hans
de Fer’ pour sa politique de rigueur budgétaire, le mi-
nistre all. des finances est obligé actuellement de re-
connaître que l’Allemagne cumule les déficits.” [1055]
du Jeu. 16.10.2003, p.16.
• Teodoro OBIANG ... “Brésil - Polémique au carna-
val de RIO ... La deuxième et dernière nuit des défilés
des écoles de samba de Rio a eu lieu hier soir au sam-
bodrome. Le Beija-Flor (école de samba) a exalté une
Afrique forte, joyeuse et colorée. Toutefois, son finan-
cement a soulevé la polémique: Teodoro OBIANG(1),
l’Homme de Fer de la Guinée équatoriale -qui fait

l’objet avec son fils d’une enquête pour corruption et
blanchiment d’argent- aurait donné près de 5 M$ à
Beija-Flor pour parrainer le défilé.” [21] du Mar.
17.02.2015, p.5 ... (1) Teodoro Obiang Nguema Mbasogo,
né le 5 juin 1942, est l'actuel (2015) président de la Républi-
que de Guinée équatoriale depuis 1979.
• POUTINE , l’Homme de Fer ... Titre d’un art. publié
par PARIS-MATCH, in [2522] n°3030, du 14 au
20.06.2007, p.42 à 45.
• Wolfgang SCHÄUBLE ... “L’Homme de Fer sort la
sulfateuse ... L’Homme de Fer, c’est un surnom qui va
comme un gant au négociateur inflexible qu’est Wolf-
gang SCHÄUBLE. Mais c’est un surnom qui renvoie
aussi, forcément, à la chaise roulante. Et à l’attentat qui
l’y a cloué pour toujours. // C’était en 1990. SCHÄU-
BLE était en pleine ascension politique: il était
l’'architecte de la Réunification’ all., le successeur dé-
signé d’Helmut KOHL ... Le 12 Oct. , un déséquilibré
profite d’une réunion électorale pour lui tirer trois bal-
les dans le corps. Le paralysant jusqu’à la fin de ses
jours. Lui brisant les jambes sans lui brûler les ailes:
SCHÄUBLE s’est accroché, et à défaut de finir Chance-
lier, il est devenu l’homme de confiance de ‘Mutti’
MERKEL (la Chancelière). Comme plan B, il y a pire. //
L’Homme de Fer n’aime pas qu’on s’apitoie sur son
sort: ‘Le handicap n’a pas fait de moi un homme
meilleur !’ --- // L’Homme de Fer n’a pas la langue
dans sa poche, ce qui peut poser problème à l’occasion
---.” [21] du Sam. 31.05.2014, p.9.
• Surnom donné à Deng XIAOPING ... Les discussions
sur le retour de HONG-KONG à la Chine se déroulèrent
entre Margaret THATCHER, alors premier ministre du
Royaume-Uni et Deng XIAOPING, alors à la tête du
gouvernement chinois. Ces discussions particulière-
ment rudes firent dire à un observateur que c'était ‘la
rencontre de la Dame de Fer avec l'Homme de Fer',
d'après l'émission Un siècle de révolutions chinoises.
ARTE, le 05.08.1998.

•• UN SCULPTEUR ...
-Voir, à Sculpteur, la cit. [162] du Mar. 26.06.2001,
p.35.
• Alexandre CALDER ...
. Un diaporama est intitulé ‘CALDER, l’Homme de
Fer’ ... -Voir, à CALDER Alexander, l’extrait [2964] 
<toursmaville.com> -Mars 2009.

•• ... UN SPORTIF ...
• ... reconnu pour sa seule pugnacité ...
• Boxe ...
. "Fabrice TIOZZO , l’Homme de Fer ... Boxe. F. T.
s’est trouvé d’autres sources de motivations, Sam. à
LYON, au terme d’un succès acquis aux points et à la
volonté face à l’italien S. BRANCO ---. // Cela n’a pas
échappé à l’œil de Brahim ASLOUM: ‘Avant, il avait la
puissance de son poids. Il ne peut plus boxer de la mê-
me façon, notait le champion olympique. Mais quelle
expérience et quelle Volonté de Fer ! Je ne sais pas
comment il a fait pour résister !’.” [21] du Lun. 22.03.
2004, p.29.
• Cyclisme ...
. “L’Italie pleure son ancien champion cycliste Gino
BARTALI  --- décédé hier à l’âge de 86 ans ... L’ Hom-
me de Fer ... Le Toscan, né le 18 Juil. 1914 à PONTE A
EMA près de FLORENCE- --- resta toujours immensé-
ment populaire auprès des Bartalistes. Celui qui fut ap-
pelé l’Homme de Fer -hommage à son endurance, son
insensibilité à la météo et son exigence par rapport à
lui-même- fut un des plus grands grimpeurs de l’histoi-
re ---.” [21] du Sam. 06.05.2000, p.15.
• Escrime ... où la pugnacité est l’alliée d’un Fer ...
. “L’Homme de Fer ... Magnifique Éric SRECKI . Hier,
au CAP, l’épéiste français le plus titré de l’histoire a
ajouté un nouveau titre mondial à son palmarès en bat-
tant au bout du suspense le Russe Pavel KOLOBKOV 15
touches à 14.” [21] du 16.07.1997, p.24.
• Football ...
. “Un français dans le match ... BARTHEZ , L’ Homme
de Fer ... Tout un match pour ne pas prendre un but de
plus que l’adversaire. Une éternité à passer loin des po-
tes qui font le jeu et marquent les buts. Fabien était là
pour tenir. Il a tenu.” [904] n°16.229, du 13.07.1998,
p.5.
. “Emporté par le scandale du Calcio (championnat de
football italien): CAPELLO, l’Homme de Fer ... L’en-
traîneur de la Juventus TURIN, Fabio CAPELLO , qui a
démissionné de son poste hier, le jour même où la jus-
tice sportive a requis la rétrogradation du prestigieux
club en 3ème division, est sans aucun doute le plus
grand technicien du Calcio des deux dernières décen-
nies ---. // Son port altier autant que sa poigne lui ont
valu d’être surnommé ‘Il Sergente di Ferro -le Sergent
de Fer-' pour ses manières parfois abruptes, faisant peu
de concessions à ses joueurs et ... au spectacle.”  [21]
du Mer. 05.07.2006, p.39.
• "Golf - L’Homme de Fer ... Tiger WOODS a confir-
mé qu’il était bien, à 26 ans, le maître absolu des
greens ---.” [21] du Mar. 16.04.2002, p.15.
• Tennis ...
. "Roger FEDERER, Homme de Fer ... s’est aisément
qualifié pour les demi-finales d’INDIAN WELLS  -

Californie- ---.” [21] du Sam. 18.03.2006, p.21.
. Nouvelle victoire à l’US Open, FEDERER, l’Homme
de Fer, in  [21] du Mar. 12.09.2006, p.20.
. FEDERER, l’Homme de Fer ... Roger FEDERER a sou-
ligné, hier à SHANGHAÏ, qu’il demeurait le patron du
tennis mondial en remportant avec style son 4ème
Masters face à David FERRER corrigé 6-2, 6-3, 6-2.”
[21] du Lun. 19.11.2007, p.34 ... Curiosité : cet ‘Homme
de Fer porte déjà le F.E.R. dans son nom, de même que son
adversaire malheureux du jour !
. “Sports - Tennis circuit - FEDERER, l’Homme de Fer
... Roger FEDERER est venu à bout de Gilles SIMON,
hier, en finale du Masters 1000 de SHANGHAÏ -7-6, 7-
6- pour soulever son quatrième trophée de la saison.
Le Suisse ne fait décidément pas ses 33 ans …” [21]
éd. Le Journal des Sports, du Lun. 13.10.2014, p.38.

* Des symboles ou allégories ...
¶ Épreuve sportiv all...
. Début septembre (1993) s’est déroulée une épreuve
de triathlon (natation, cyclisme, course à pied) à ROTH
(30 km au sud de NÜREMBERG, Allemagne). Cette
épreuve se nommait L’Homme de Fer (Iron Man). Elle
a été retransmise en différé sur la chaîne satellisée Eu-
ro-Sport (Satellite Astra), le 07.09.1993, à 12.00 h., in
[1275], sem. du 05 au 11.09.1993, d’après note de G.-
D. HENGEL.
¶ Nom de boutique ... 
. À DOUAI, se souvient J. LAMOUR, nom d’un magasin
de Quincaillerie, rue de Bellain, dans la vitrine duquel
trônait une Armure.
¶ Nom de lieu ... 
. Nom d'une -anc.- Place de STRASBOURG dans le
centre ville, aujourd’hui véritable autodrome où se
croise un flot de voitures N-S & E-O, dont le nom re-
monte à la fin du 18ème s. ... Selon la tradition, “en
1740, un arquebusier (auprès duquel les étudiants ve-
naient quérir les équipe-
ments nécessaires à leur dé-
fense) tient boutique à
l’enseigne de l’Homme de
Fer -Zum eisernen Mann- et
décore la maison de la figu-
re, grandeur nature, d’un ser-
gent de patrouille municipale
de la fin du 16ème s.-début
17ème s. avec des pièces
d’Armure disparates de ces
époques: -voir la

fig.510. Restée en
place jusqu’en 1870, l’ensei-
gne est remplacée par une
copie, toujours visible. L’ori-
ginal se trouve au Musée his-
torique dans la salle médié-
vale. Depuis 1870 une
pharmacie (à l’enseigne ‘...
de l’Homme de Fer’) occupe
les lieux.” [2154] p.212, note aménagée et complétée
grâce à M. MALEVIALLE & M. & F. LAMOUILLE ... On
relève encore quelques compléments: ‘En 1727, le rez-
de-chaussée de la pharmacie actuelle appelée Pharma-
cie de l'Homme de Fer était une Forge d'armes. Un
homme de fer en armure servait d'image de marque
pour cette forge. En 1783, il fut, sans succès, mis en
vente. Il resta donc à sa place mais en août 1870 il fut
abattu par un obus. Rénové en 1873, il monta à nou-
veau la garde, puis fut exposé à Paris en 1900, pour
l'exposition universelle. En 1928, on le transféra au
Musée Historique de Strasbourg, puis il revint à son
emplacement d'origine. En 1985 il fut démonté et
passa 3 mois en restauration, suite à son mauvais état
... Actuellement, ce vénérable Homme de Fer se fait
admirer dans sa livrée originale, d’après [2964]
<pagesperso-orange.fr/baba-regio/Strasbourg-
floraison.htm> -Fév. 2010.
¶ Nom d’une station de tram, à STRASBOURG
(67000), sur la place éponyme(RdB).
¶ Nom de baptême de la première Locomotive mise
en service par l’Ingénieur Sébastien SCHLUTH sur la
ligne STRASBOURG-COLMAR, en 1843. Elle atteignit
la vitesse horaire moyenne de 41,3 km, battant ainsi le
record détenu par le maître de poste J. BAGGER avec
sa diligence tirée par huit chevaux, d’après un texte
gravé sur une colonne cylindrique de publicité de la
station de tram éponyme(RdB).
(RdB) ... d’après note et photographie de R. BIER -
27.10.2014.

* Des œuvres ...
¶ La statue Bouddhiste ‘l'Homme de Fer’ trouvée par
les nazis au Tibet est d'origine extra terrestre ... Connu
comme ‘l'Homme de Fer, une sculpture de 24 cm de
haut représentant le dieu VAISRAVANA  a probable-
ment été fabriquée au 11ème s. à partir d'un morceau
de la Météorite Chinga  tombée dans la région fronta-
lière entre la Russie et la Mongolie il y a  10.000 à
20.000 ans ... C'est la seule figure humaine à être
sculptée dans une Météorite, d’après [3377]
<scientificamerican.com/article.cfm?id=buddhist-iron-
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man-found> -Sept. 2012. 
¶ Sculpture d’Antony GORMLEY.
. “Avec les dunes pour décor et la mer du Nord pour horizon
une trentaine d’artistes contemporains se sont donnés ren-
dez-vous sur la côte belge pour un événement unique en son
genre. Jusqu’au 28 Sept, ils exposent leurs œuvres monu-
mentales à ciel ouvert dans le cadre de la 1ère éd. de 2003
BEAUFORT, un circuit de création artistique sur 60 km de
littoral, de LA PANNE à KNOKKE ---. // L’art contempo-
rain les pieds dans l’eau ... Sur la plage de LA PANNE,
une centaine d’Hommes de Fer méditent face à la mer.
Une installation signée A. G.. // De LA PANNE à OOST-
DUINKERKE, des Hommes et des Cathédrales de Fer
... À LA PANNE, capitale du char à voile où se concen-
trent les plus belles dunes de la côte, l’impressionnant
projet de A. G. Another Place, livre à ciel ouvert, tel un
tableau vivant, l’attente immobile d’une centaine
d’Hommes. Quelque 100 statues -Moulage en Fer (?)
de son corps- sont réparties entre la mer et le sable, en
dialogue avec l’horizon ---.” [2522] n°2.830, du 14 au
20.08.2003, p.96 à 98.
¶ Statue de l’Homme de Fer de METZ.
. À METZ, il y a un "petit square situé le long de ce
Boulevard (POINCARÉ), entre les Fontaines de l'Espla-
nade et l'extrémité des jardins du Palais du Gouverneur
---. Sur un petit tertre aménagé, les Allemands y érigè-
rent en 1916 la Statue de L'Homme de Fer, œuvre du
Sculpteur HILDEBRAND; elle symbolisait le soldat al-
lemand de la Grande Guerre -le Feldgrau- et fut coulée
aux ROMBACHER Huttenwerke -Usine de ROMBAS-."
[39] n°43 -juin 1982 p.62 ... “L’Homme de Fer -
Feldgrau in Eisen- ---. ‘L’homme de Fer, tel que ceux
qui se battent par là, sur tous les champs de bataille eu-
ropéens, et qui, une fois qu’ils ont posé le pied quelque
part ne reculent jamais’ -commentaires lors de l’inau-
guration-. Selon MUTELET, l’Homme de Fer a été
Coulé aux Rombacher Hüttenwerke -Usines de ROM-
BAS- ---. Un socle était placé à côté. Les Allemands y
plantaient des Clous représentant de 1 à 1.000 marks,
cet argent servant à l’effort de guerre. Inaugurée le 23
mars 1916, la Statue fut détruite avec difficulté, par les
patriotes messins dès les jours suivant l'armistice de
1918.” [1704] p.83.
. “Le projet d’ériger la Statue du Feldgrau im Eisen ---
remonte au mois d’Août 1915, lorsque s’est formé un
comité composé d’autorités civiles et militaires, afin
de symboliser l’effort de guerre consenti par la popula-
tion messine. Le 22 mars 1916, jour anniversaire de
GUILLAUME 1er, l’œuvre du Sculpteur OTTO, né à
METZ en 1874 est inaugurée. Elle a été Fondue dans
les Us. de ROMBAS. Sur le socle de la statue représen-
tant un fantassin all. sont enchâssées quatre plaques de
chêne ornées de l’aigle impérial, de la Croix de Fer et
du blason de METZ. // La statue ne tombera que le 28
Nov. 1918.” [21] Le Journal de l’Été, du Mar.
10.08.2010, p.18.
¶ Ouvre cinématographique.
• Titre d'un film  du réalisateur polonais WAJDA,
1981, Palme d'Or au Festival de CANNES qui n'a pas
connu de succès en France; il a fait suite à L'HOMME
DE MARBRE (1976) du même réalisateur. Le héros a
été incarné par le comédien polonais Jerzi RADZIWI-
LOWICZ ... “Au Festival de BERLIN, L’Homme de Fer
parle de la Pologne ... Jerzi est l’un des tout premiers
comédiens de son pays; rappelons qu’il a incarné le
héros de l’Homme de marbre, puis L’Homme de Fer.”
[353] du Jeu. 24.02.1983.
• Série policière d'origine américaine où le héros, le
commissaire DACIER, est un incorruptible, condamné
au fauteuil roulant à la suite d'une blessure par balle à
la colonne vertébrale, mais au flair et aux réflexes re-
marquables(3) ... L'acteur américain  permanent est Ray-
mond BURR. “L’Homme de Fer est mort. L’acteur de
cinéma et de télévision Raymond BURR, qui a joué
dans la série télévisée mondialement connue L’homme
de Fer est décédé dimanche (12.09) à l’âge de 76 ans
d’un cancer du foie ---. Dans Ironside -L’Homme de
Fer-, diffusé de 1967 à 1975 ---, R. BURR était un infa-
tigable détective de SAN FRANCISCO, confiné dans
une chaise roulante. Cruauté du sort, R. BURR a effec-
tivement fini ses jours dans un fauteuil roulant ---.”
[21] du Ma. 14.09.1993, p.24 ... “R. BURR, l’Homme
de Fer foudroyé. Robert DACIER dans L’Homme de
Fer la série des années (19)60 qui fit connaître R.
BURR dans le monde entier --- -187 épisodes- ---. À 76
ans, R. BURR avait un moral d’acier.” [746] n°15.271,
du 25.09.1993, p.14 ... (3) Une notice lui est consacrée,
in [21] Supp. 7 HEBDO, du Dim. 01.08.2010, p.3.
¶ Œuvres écrites.
• Conte populaire lorrain, écrit par Louis PITZ, inspi-
ré, selon G. MUSSELECK, d’une légende de H.-Ch. AN-
DERSEN, intitulée Le Briquet, dans lequel un vieux
soldat français LA RAMÉE, en rupture de banc avec
son armée, file à l’anglaise vers le pays d’Albion où il
vit un certain nombre d’aventures grâce à la posses-
sion d’une chandelle qui, sitôt allumée, lui permet de
disposer des bons offices d'un ... Homme de Fer ... Il
finira roi d’Angleterre après avoir épousé la fille du
monarque, d’après [1545] p.90 à 96.
-Voir, à Conte, la réf. [1116], L’Homme de Fer, selon
Jean MORETTE -qui s’est sans doute inspiré du conte

précité-, in La Lorraine de dans le temps.
• “L’Homme de Fer, c’est d’abord un très beau conte
des frères GRIMM , riche en personnages et en rebon-
dissements. Tout commence par une forêt mystérieuse
où les gens disparaissent. On capture le responsable -
un homme sauvage, hirsute, que les hommes du roi en-
chaînent et ramènent au château. Par mégarde, le fils
du roi le délivre et ce dernier l’emporte avec lui ...
C’est le début d’une grande aventure pour le fils du roi
qui, de jeune garçon insouciant, deviendra un bel héros
amoureux. Tout un cheminement que le conteur Olivier
LETELLIER nous fait vivre, seul sur scène avec ses huit
bidons métalliques. À partir de 7 ans.” [4238] n°319 -
Juin 2007, sp.
• Roman ... L'homme de fer de Paul FÉVAL  -1817/87-,
écrivain prolifique auteur entre parmi tant d'autres du
roman Le Bossu ... Le livre est paru en 1855-56: l'his-
toire se passe en 1450 autour du Mont St-Michel.
LOUIS XI et FRANÇOIS, Duc de Bourgogne viennent
de fiancer leurs enfants mais leur rivalité s'exacerbe de
plus en plus. Sur fond d'intrigues politiques et senti-
mentales, AUBRY le chevalier, Berthe DE MAUREVER
et d'autres protagonistes vont combattre sans répit le
terrible Homme de Fer, Sim Olivier D'HARMOY, établi
sur les îles Chausey, d’après [3539] <123loisirs.com> -
Déc. 2007.
• Roman policier ... L'homme de fer de Jim THOMP-
SON (1906-1977), édité en 1969 aux États-Unis
d'Amérique sous le titre de Iron Man. Trad. et édité en
France en Oct. 1994 par Thierry Marignac, éd. Riva-
ges-Poche, distribué par Hachette, sous le titre
L'Homme de Fer. Roman policier inspiré de la célèbre
série télévisée américaine des années 1960, L'Homme
de Fer, joué par l'acteur Raymond BURR dans le rôle
d'un policier handicapé, Robert DACIER ... Le roman :
Marc SANGER, un ami et collègue de Robert DACIER,
est accusé de meurtre alors qu'il se défendait simple-
ment d'une agression. ‘L'Homme de Fer’ réussira à dis-
culper son ami, d’après [2964] <alpage.com> et
<fr.wikipedia.org/Jim_Thompson.com> -Fév. 2010.
(1) d’après note de J.-M. MOINE.
ANDROÏDE  :  Homme de Fer.  Michel LACLOS.

HOMME DE FER METZ (L’)  : ¶ Désigne la statue
du Feldgrau, statue qui trônait sur l’une des places de
METZ, pendant la 1ère annexion (1871-1918).
. La statue du Feldgrau, située à Mosel Anlage (futur
Bld Poincaré) fait l’objet d’une photo du 20 Nov. 1918,
avec la lég.: ‘L’Homme de Fer METZ’; cette statue
sera abattue 2 jours après les autres statues des digni-
taires all., in [4616] p.55

HOMME DE FER (SARKOZY, L’)  : ¶ -Voir: Fran-
çais de Fer (Le).

HOMME DE FER ET DE FEU  : ¶ Exp.
imagée, pour désigner tout Sidérurgiste, que
ce soit un Ouvrier ou un Maître de Forge.
. Cette exp. figure, in [3950] p.20, selon note
de J.-M. MOINE.

HOMME DE FERS (L’)  : ¶ Exp. désignant un arti-
san ayant confectionné des personnages uniquement
avec des Fers-à-cheval soudés les uns aux autres ... -
Voir: Fers à chevaux.
Les hommes qui disent qu'ils dorment comme des enfants
n'en ont certainement jamais eus. J. ROSTAND. 

HOMME DE FEU  : ¶ Ouvrier attaché aux
opérations qui mettent en œuvre des Fours;
"tels sont les Fondeurs, Couleurs, Lamineurs,
Marteleurs, Puddleurs, etc." [6] t.1, p.83.
MENTEUR  :  Homme à fables.  Michel LACLOS.

HOMME DE FEU (L’)  : ¶ Exp. désignant des per-
sonnages ayant d’une part un passé sidérurgique et
d’autre part faisant preuve d’un fort engagement per-
sonnel.
. Exp. désignant l’Ouvrier sidérurgiste René BOUDOT.
Source: L’homme de feu par Maria DA SILVA. Présen-
tation du livre de J.-M. MOINE(1), dans le bi-mensuel
Royaliste, n°709 -01.06.1998-14.06.1998, p.10 ... (1)

MOINE Jean-Marie  ¶ René BOUDOT : le feu sacré, un
Ouvrier chrétien du Pays-Haut 1907/1990, Éd. Serpenoise -
1997.
. Exp. désignant le lamineur et militant Ouvrier Marcel
DONATI sous la plume du sociologue Michel VERRET
dans un compte rendu du livre de DONATI, Cœur
d’acier réf. biblio [1659], in [5166] p. 27 à 31.

HOMME DE FEU OU DE FER ROUGE (L’)  : ¶ Exp.
imagée sous la plume de George SAND pour évoquer
une forme que les rayons du soleil couchant à travers
les branches d’une au(l)naie, pouvaient évoquer ... En
effet, elle écrit: “Les reflets embrasés du soleil cou-
chant sous les grands ombrages ont donné naissance à
l’Homme de feu ou de Fer rouge, ou tout simplement

de bois de vergne, qui court de tige en tige, brisant ou
embrasant ---. // ´La vergne est l’aune des prairies.
Quand on le coupe, son bois est d’un rouge de sang’.”
[2974] p.96, texte et note.
‘Le mot ‘homme’ est un terme générique qui embrasse les
femmes’.     G. DE ROHAN-CHABOT.

HOMME DE FOSSE : ¶ Chez les Mineurs
du Borinage belge, "Mineur au sens large:
tout travailleur de la Mine, quel que soit son
rôle ou son statut." [511] p.275.
. Pour la Houillerie liégeoise, -voir: Ovrî
d'Beur.
BUVARD  :  Boit beaucoup pour un homme de plume.  Mi-
chel LACLOS.

HOMME DE FOURNEAU  : ¶ Exp. syn. de
Haut-Fourniste.
. "Tout Homme de Fourneau connaît les con-
séquences désastreuses de la pulvérisation du
Coke, ce sont les Allures froides et les Accro-
chages." [15] -1911, p.545.

HOMME DE GRILLE  : ¶ Vers 1955, dans
les Mines, "-voir: Homme de Cliquage."
[434] p.143.
Un psychiatre est un homme qui va aux Folies-Bergères et y
regarde les spectateurs.  Jean RIGAUX.

HOMME DE HALLE  : ¶ Au H.F., en Fonte
de Moulage, Ouvrier chargé de la Réfection
des Halles de Coulée, lorsque cette opération
n’était pas mécanisée.
. À AUDUN-le-Tiche, vers 1950, cette fonction
existait; -voir, à Personnel, la cit. [51] n°87,
p.A27.
RUE  :  Son homme s’interroge souvent.  Michel LACLOS.

HOMME DE LA FONTE À L'ANTHRA-
CITE (L')  : ¶ Responsable de H.F. où l'on
utilise l'Anthracite comme Combustible.
. On lit dans une lettre du 12.03.1838: "Mr.
Van BUREN, l'homme de la Fonte à l'Anthra-
cite, à EASTON (dans la vallée de Lehigh,
Pennsylvanie), a, je pense, résolu le problème
de faire de la Fonte avec ce Charbon. Il m'a
envoyé quelques spécimens, et dit faire 1 Tf
avec 1,5 t de Charbon; toutefois, du point de
vue de la Ténacité, la Qualité de la Fonte est
très détériorée par l'emploi de l'Anthracite."
[4930] p.165.

HOMME DE LA FORGE  : ¶ Dans le S.-E. asiatique,
à Bornéo, Forgeron, in [5209] -B, p.46.

HOMME DE LA NUIT  : ¶  L’une des ap-
pellations pour désigner le Mineur.
-Voir, à Soldat de l’abîme, la cit. [21] supp.
La Lorraine du 20ème s., n°4, du Mar. 02.03.
1999, p.1.
“VULVULEMENT ou, familièrement, JOUIC : n.m. Petit
bruit que fait le sexe de la femme quand celui de l’homme se
retire, après l’amour. ‘La cloison était si mince qu’il fut ré-
veillé subitement par le jouic de sa voisine’.” [3177] p.139.

HOMME DE L’ATELIER  : ¶ Au H.F., Ou-
vrier de Jour de l’Entretien, qu’il s’agisse
d’un Mécanicien ou d’un Électricien.
. Un stagiaire, présent à la  S.M.N., en Avr./Mai
1955, écrit: "Le Dim. 8 Mai, à 6 h, Arrêt du
H.F.(II)  ---. Les Hommes de l’Atelier(*) fer-
ment les eaux. On monte le Bouchon de
Poussières, 1 Benne de Coke, 2 demi-Bennes
de Poussières, 1 Benne de Battitures. À 6.10
h, ici, c’est le Chef Fondeur qui monte avec
le Gazeur au Gueulard pour allumer le Gaz à
la Torche. Opération terminée à 6.20 h.” [51]
n°118, p.30 ... (*)  En principe, c’étaient les
Ouvriers Postés de l’Entretien qui faisaient le
travail indiqué, rappellent B. IUNG & X. LAU-
RIOT-PRÉVOST.

HOMME DE LA TERRE  : ¶ C’est le pay-
san ... Autrefois, dans de nombreuses régions
où le Minerai était à fleur de sol ou peu pro-
fond, il fut souvent Mineur durant la morte-
saison ... Cette identité, entre travailleur du
sol et travailleur du Sous-sol, était bien plus
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marquée jadis ... "... la Mine, au départ, prend
sa source dans la terre, et ce sont, justement,
les Hommes de la terre qui vont 'l'Inventer', la
faire naître et vivre, la transmettre ---."
[1592] t.I, p.50.
-Voir: Paysan-Mineur.

HOMME DE MÉTIER  : ¶ Professionnel
connaissant bien son travail.
. Exp. type employée pour la rédaction d’un
brevet et qui, ici, désigne un Opérateur ou un
Ingénieur de H.F. ... -Voir, à Injection de Gaz
chaud dans le H.F., la cit. [4456].
. Un stagiaire d’HAGONDANGE, présent à la  S.M.N., en
Déc. 1964, écrit, à propos de défaillances mécaniques:
"La commande de ces 2 Extracteurs (à bras) subissait
de sérieuses détériorations. Les bielles qui actionnaient
la Trappe se grippaient et étaient même faussées; de
même que réducteurs, accouplements, excentriques en
souffraient. Les causes de ces détériorations ne pou-
vaient échapper à des Hommes de Métier, comme MM
B. & S..” [51] n°128, p.40 ... Cette exp. n’était pas usi-
tée sur le site, comme le fait remarquer X. LAURIOT-
PRÉVOST.
Rien n’est impossible à l’homme qui n’a pas à le faire lui-
même.  M. ACHARD, in [3294] -mois de ?, p.27.

HOMME D’ENTRETIEN  : ¶ Aux H.Fx de
LA PROVIDENCE-RÉHON, fonction apparais-
sant à l’organigramme, in [51] n°90, p.5 ...
Cet Ouvrier -formé sur le tas- faisait partie de
l’équipe postée de Fabrication; sous les or-
dres du Premier d’Entretien, il assurait les
menus dépannages courants.
QUÊTEUR  :  Homme-tronc.  Michel LACLOS.

HOMME DE PAS : ¶ Dans les Mines de
Charbon, en 1900, Ouvrier de Jour affecté au
Service du Puits d'Extraction, d’après [50]
p.21/22 ... En français, note M. WIÉNIN, cette
exp. ressemble à du charabia, mais elle tra-
duit mot à mot le terme all. Schrittmann qui
signifie ‘homme qui marche’ (Schritt = pas,
schritten = marcher) et il y a sans doute l'équiva-
lent en flamand; il pourrait donc s'agir d'un
Ouvrier chargé d'accompagner un Train de
Wagonnets tiré par une bête de somme par
ex. ... La Femme de pas serait alors une Ou-
vrière effectuant le même travail.

HOMME DE PEINE  : ¶ Exp. syn. de Ma-
noeuvre.
. "Personnel d'une Forge catalane. Il se com-
pose de 10 personnes, 8 Forgeurs et 2 Hom-
mes de peine." [2224] t.2, p.457.

HOMME DE QUARTIER  : ¶ À la Mine,
agent du Service Entretien, intervenant en di-
rect en cas de panne d’un engin ou d’une ins-
tallation.
Syn.: Mécano
. “Bientôt pour éviter les pertes de temps dues
aux déplacements, les Quartiers les plus loin-
tains eurent droit à un Mécano ou Homme de
Quartier. J’en fus. J’étais donc attaché à une
Équipe que je ne quittais pas du Poste. Le
moindre bobo, la moindre anomalie, j’étais
là. Je vivais la Mine au rythme des Mineurs,
de leurs joies, de leurs peines. Les liens nous
unissant étaient extraordinaires, nous for-
mions une vraie famille solidaire et unie.”
[2084] p.146.

HOMME DE RAMPES  : ¶ Vers 1914, em-
ploi indéterminé au H.F..
. "L'application des derniers progrès techni-
ques à HAGONDANGE se retrouvait dans les
catégories de Métiers présents à l'Usine: outre
les trois Fondeurs, les Hommes de rampes,
les Hommes au Gueulard, les Basculeurs de
Poche --- au service des H.Fx, on trouvait
également des Surveillants d'Appareils."
[2041] p.47 ... Peut-être (?), suggère Cl. BRU-
NEAU -qui n’a jamais entendu parler de cette
fonction, bien qu'ayant connu, à partir de
1949 des agents qui étaient là depuis 1919/
20-, comme il y avait des rampes ferroviaires

pour amener les Wagons de Minerais ou de
Coke au-dessus des Silos, pouvait-il s’agir
des Ouvriers qui déchargeaient ces Wagons.
“54 % des hommes sont des femmes. ‘Combat’ -1969-.”
[3181] p.306.

HOMME DES EAUX  : ¶ À DENAIN (1954),
Ouvrier du service H.F., dont les consignes
étaient les suivantes:

- "tous les dimanches (6/14): lavage des
Tympes et Tuyères avec injection d'Air com-
primé; mettre à 5 cm de mercure le Fourneau;

- tous les jours: 
 - matin: à chaque Tympe et Tuyère ouvrir et re-

fermer brusquement le robinet du tuyau de lavage ---,
- après-midi: pendant une minute environ, ouvrir

l'eau au maximum sur les bacs puis revenir au débit
normal,

- nuit: même travail que le matin; en plus, ouvrir
au grand le débit d'eau sur les Lentilles et les Sièges
(des Vannes) des COWPERS, du Collecteur de Vent
chaud ---.

- grattage: gratter régulièrement à l'aide
d'une brosse métallique le Creuset et la partie
de la Cuve refroidie par Ruissellement pour
enlever les dépôts verdâtres sur la Tôle." [51]
-22, p.29.
-Voir: Brossage, Tuyau de lavage.
¶ À DUNKERQUE, Ouvrier chargé de la sur-
veillance et du petit entretien du système de
Refroidissement du H.F. ... -Voir également:
Arroseur-Gazier.
MARIN  :  Mâle de mer. 

HOMME DE SÉJOUR : ¶ Au début du
19ème s., Ouvrier remplaçant.
. À MOYEUVRE, "lorsqu'un Homme de séjour
travaille à la place d'un Forgeron malade, il
tire sur lui 12 sols par tournée, outre ses gages
---. Ces Hommes de séjour sont tous de vieux
Ouvriers, nés ou vieillis dans l'Usine et qui
n'ont plus assez de forces pour occuper une
place." [1899] p.117.
OPTIMISTE  :  Homme de confiance.  Michel LACLOS.

HOMME DES FOURS : ¶ Exp. générique
employée pour désigner un Producteur de
Fer, par opposition à l’homme des champs,
l’agriculteur.
. Dans les Alpes Orientales de Vénétie, ”nous
ignorons d’où provenait au 14ème s., le Mine-
rai de Fer traité dans les Fours de ZOLDO ---.
En 1331, les Hommes des Fours trahissaient
une vive préoccupation quant au bon état de
la route qui reliait entre eux les Fours de
ZOLDO, et ces derniers à la localité de PALA-
FABERA.” [2407] p.273, texte de R. VEGANI.

HOMME DES MINERAIS  : ¶  Locution
syn. de Mineur(-)Paysan.
. Dans un ouvrage consacré aux Fondeurs du
Pays Dolois, on relève: “À la Mine de DAM-
PIERRE (39700), les Ouvriers ne sont pas tou-
jours fidèles au travail, ce qui en 1775, fait
dire au curé de DAMPIERRE: ‘Les Hommes
des Minerais sont tous Manouvriers et ensui-
te, selon leur humeur...’. Cette réflexion
s’adresse aux Mineurs en général qui, pour la
plupart, travaillent à la Mine lorsqu’ils en on
envie.” [4105] p.189.

HOMME DU BURE  : ¶ À MONTCEAU-les-
Mines, c'est le Receveur dans un Bure.
-Voir l'exp.: Homme de Bassin.
. "L'Encagement et le Décagement des Pro-
duits d'Exploitation sont effectués par l'Enca-
geur et le Décageur, appelés autrefois Hom-
mes du Bure." [447] chap.II, p.7 & [1591]
p.150, à ... ENCAGEMENT ... Cette exp. est ori-
ginaire du Borinage belge.
SPIRITE  :  Homme d’esprits.  Michel LACLOS.

HOMME DU COUTEAU  : ¶ Exp. syn. de
Coutelier.
. "Ce sont les Hommes du Couteau qui ont
Forgé l'histoire de THIERS, une histoire qui
débute probablement au Moyen-Âge." [1571]
p.18.

SPÉLÉOLOGUE  :  Homme des cavernes.  Michel LACLOS.

HOMME DU DEDANS  : ¶ À la Mine, Ou-
vrier du Fond; syn.: Homme du Fond.
MATHÉMATICIEN  :  Homme aux log. 

HOMME DU DEHORS  : ¶ À la Mine, Ou-
vrier de Surface.
RUSTRE  :  Monsieur sans gène. 

HOMME DU FER  : ¶ Personne apte à tra-
vailler le Fer.
• L’Ouvrier de labeur, le Forgeron ...
Syn.: Faber.
-Voir, à Boulonnerie & à Métallurgie de
transformation, les cit. [1684] n°27 -Déc.
1995, p.49 & 52, respectivement.
. “Il est possible très schématiquement de les
diviser -les Hommes de Fer- en 2 groupes :
ceux des villes et ceux des campagnes. // En
effet à partir du 11ème s., les Forgerons des
villes s’attellent à Ouvrer les produits finis,
ils ne réduisent pas. Progressivement ils se
spécialisent dans tel ou tel secteur de la Pro-
duction. Les services d’un Forgeron profes-
sionnel revêtaient une importance considéra-
ble pour la clientèle, qu’elle soit riche ou
humble, et celui-ci pouvait accéder à un statut
social des plus éminents. // Par contre, ceux
des campagnes sont les ancêtres des Maîtres
de Forges des temps modernes. Ils ne sont
pas liés à un bourg ou un village, comme cer-
tains Forgerons le seront de plus en plus à
partir du 12ème s. -l’expansion démographi-
que et le remplacement du bois par le Fer sur
les outils aratoires en étant la cause-; ils sont
instables, égaillés au cœur des forêts, sur les
lieux de leur travail ... // Leur errance à la re-
cherche du Minerai en font des marginaux,
indispensables, parfois réputés même choyés
par les maîtres des seigneuries sur lesquelles
ils exercent leur art, cependant ils braconnent,
maraudent parfois ! ... // Ces Fabricants de
Fer étaient des spécialistes, des techniciens
de haut niveau, capables d’intégrer tous les
paramètres qu’entraîne la production d’un
produit fini, étalonné à partir de matières pre-
mières différentes. Non seulement les pro-
priétés et la Qualité d’un Fer dépendent direc-
tement du Minerai utilisé mais aussi du
Processus de sa fabrication. Il est évident
qu’après la Réduction du Minerai donné, son
épuration, des Essais de Malléabilité et de ré-
sistance étaient effectués pour apprécier la
valeur du produit fini.” [2725] Mars/Avr.
2000, p.14.
. Lorsque la Chartreuse de St-HUGON fut fon-
dée en 1170, la Grande-Chartreuse y envoya
un Faber, c'est-à-dire un Homme du Fer et les
actes concernant la Chartreuse de St-HUGON
mentionnent de manière pour ainsi dire cons-
tante, au 12ème s., la présence parmi les con-
vers d'un Homme du Fer." [29] 3-1967, p.190.
• L’artiste, le Ferronnier  ...
• Sculpteur sur Métal ... -Voir, à Exposition /
GONDREVILLE , la cit. [21]  du 20.09.1992,
p.20.
 ¶ Agent de la S.N.C.F..
-Voir, à Gens du Fer, la cit. [246] n°170 -Janv. 2000,
p.14.
“Une femme sans homme, c’est comme un poisson sans bicy-
clette. —Slogan féministe américain, cité dans ‘La féminité,
de la liberté au bonheur’ -1994-.” [3181] p.307.

HOMME DU FER (L')  : ¶ Du Mineur au
Sidérurgiste ... L’homme, l’Ouvrier qui se
trouve impliqué dans la chaîne de transforma-
tion continue qui débute avec l‘arrachement
du minéral à la terre -qui est le fait du Mineur -
jusqu’à la fabrication du Métal -qui est
l’œuvre du Sidérurgiste-.
-Voir, à Prosodie du Fer, la cit. [5296] p.22.
. Une étude liée à la parution du t.2 de l’Homme du
Fer de Serge BONNET conduit à la réflexion suiv.: “...
Il est plus pertinent d’avancer qu’il n’y a pas un, mais
deux Hommes du Fer: le Mineur et le Sidérurgiste ---.
// Il y a 2 Hommes du Fer depuis le début de l’Exploi-
tation du Bassin Ferrifère lorrain jusqu’aux années de
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la Mécanisation -années (19)50, dans les Mines et an-
nées (19)60 dans les Us.-. Le Mineur de Fer est, à
l’origine, proche du terrassier et du carrier. Ses tâches
à l’Abattage, au Boulonnage, au Foudroyage, au Rou-
lage constituent un Métier aux caractéristiques de plus
en plus prononcées. Le travail sous terre met à part de
toutes les autres professions. La Mécanisation remet
en cause une bonne partie des caractéristiques anté-
rieures, bien que le Mineur continue d’être le Soldat de
l’ abîme. Dans l’Usine sidérurgique, il y a un conti-
nuum du Forgeron de village au Lamineur-Serpenteur.
Les novations techniques, tant dans les produits plats
que dans les produits longs, font que le contact avec le
matériau se réduit ou même disparaît ---.”  [46] n°160
-Mars 1977, p.56.
. Dans l’ouvrage consacré à l’Exposition : Mineurs au
Jour ... le jour, on relève, sous la plume de Serge BON-
NET: “Il y a eu, en Lorraine, des Hommes du Fer,
comme il y a eu des hommes de la forêt, du blé, et, ici
ou là, de la vigne.” [2470] p.12.
. "Dans ce secteur, des témoignages artistiques de la
complémentarité Mine de Fer-Sidérurgie sont visibles
avec l’œuvre du Sculpteur contemporain Amilcar
ZANNONI consacrée à l’Homme du Fer, notamment à
VALLEROY  et MOUTIERS.” [2246] p.28.
. “Un village -NILVANGE- (57240) de fils de la terre
devenue une cité d’Hommes du Fer (entendre bien en-
tendu de Mineurs et de Sidérurgistes.” [21] du Vend.
26.01.1998, p.5.
• Titre de quatre livres de Père Serge BONNET (domini-
cain), ou la Saga de la Sidérurgie lorraine du 20ème s..

- le premier, publié en 1975, retrace la vie des Mi-
neurs de Fer et Ouvriers sidérurgistes lorrains de 1889
à 1930 (réf. biblio [269]);

- le second, paru en 1977, prolonge cette étude pour
la période 1930-1959 (réf. biblio [794]);

- le troisième, édité en 1984, traite de la période
1960-1973 (réf. biblio [2050]);

- le quatrième et dernier tome, paru en 1985 (réf. bi-
blio [2142]), termine le cycle avec la période 1974-
1985; c'est, comme le rapporte R. REMER, "l'évolution
d'une crise continue, coupée de rémissions, d'une res-
tructuration toujours recommencée ---. Pour Serge
BONNET, l'histoire de la Sidérurgie en Lorraine est un
fantastique chapitre de la crédulité humaine ! Le réa-
lisme des morceaux choisis par Serge BONNET font de
L'HOMME DU FER un poignant moment de l'humaine
comédie." [413] n°3 -1986, p.242/43.
-Voir, du même auteur, la(les) référence(s) bibliogra-
phique(s): [76] & [395].
• À l’Exposition organisée à CONFLANS (M.-&-M.)
dans le cadre des journées de la Fête Lorraine 1996
(24 & 25.08), dont le thème central était la SIDÉRUR-
GIE, série de portraits dessinés au fusain par SCHER-
BECK, dont les titres sont: Un Casseur de Fonte, un
chauffeur de laminoir, un lamineur, un Ouvrier de
l’aciérie THOMAS, un Fondeur de H.F., Le Chef
d’équipe de l’atelier basique, portraits qui illustrent
[218].
• “Édouard MARTIN hier chez Cultura ... De sa plume
d’acier. // La plume d’É. M. se mouille dans l’acier.
L’encre idéale pour dénoncer les effets de la mondiali-
sation coupable. Selon que vous serez géant de l’acier
ou misérables petites mains d’Us. ... Ne lâchons rien -
(éd.) Cherche Midi-, le 1er témoignage posé sur le pa-
pier par le syndicaliste --- a pressé les fans, hier chez
Cultura. Séance de dédicace nourrie de sourires, de
bons mots et toujours d’encouragements. Des fans et
des femmes en grande majorité: ‘C’est vrai qu’il est
mignon, mais je suis surtout impressionnée par son
combat’, assure S. de YUTZ. L’Homme de Fer dit
l’être autant. L’effet de la ferveur du’un public déjà ac-
quis.” [21] éd. THIONVILLE-HAYANGE, du Sam.
25.05.2013, p.3.
¶ Qualificatif attribué à des Hommes de diverses ori-
gines.

•• ... UN MAÎTRE DE FORGE(s)  ...
• Jean-Martin DE WENDEL  (1665-1737), père de
Charles I DE WENDEL ... "Devenue veuve, Anne- Mar-
guerite MEYER, la paysanne de VOLMERANGE, qui fut
quatorze fois mère, et qui, trente sept ans plus tôt, a ap-
porté avec sa jeunesse sa petite dot à l'Homme du Fer,
se retire à Thionville." [85] p.31.
• Ainsi a été surnommé Guy DOLLÉ , le nouveau
P.D.G. d’UNIMÉTAL , d’après [22] du 26.02.1993.

•• ... UN INDUSTRIEL  ...
• “Gustave EIFFEL, l’Homme du Fer, le bâtisseur de
l’impossible.” [3598] p.9 ... Cette exp. figure égale-
ment, in [3879] p.608(1).

•• ... UN HOMME DE MUSÉE DU FER  ...
• ‘L’Homme du jour -Jean-Luc RÉMY, l’Homme du
Fer ... Le conservateur intérimaire attend l’étude sur le
développement du site de Montaigu’, in [22] du
31.03.2005(1).
(1) d’après note de J.-M. MOINE.
ACTEUR  :  “Homme de troupe qui ne demande qu’à être
rappelé.” [1536] p.VIII.
ÉMEUTIÈRE  :  Une femme qui excite beaucoup d’hommes.
Michel LACLOS.

HOMME DU FOND  : ¶ À la Mine, Ouvrier
du Fond.
Loc. syn.: Homme du Dedans,  Ouvrier Sou-
tènement.
-Voir, à Aérage, le §•Définition et buts.
MARIAGE  :  Quand la femme est légale de l'homme. 

HOMME DU ROULAGE  : ¶ En 1948, à la
S.M.K., Ouvrier travaillant à la Charge des
H.Fx.
. "Cette grosse tôle a été remise au Charge-
ment par les Hommes du Roulage du Poste du
matin. C'est cette grosse tôle qui n'a pu passer
au Gueulard." [2240] p.3.

HOMME DU TUBE  : ¶ À MONTCEAU-les-
Mines, syn. d'Ouvrier d'About.
On le nomme également Godailleur ... -Voir,
à ce mot, la cit. [447] chap.II, p.6.
CRAVATE  :  Souvent pendue au cou des hommes.  Michel
LACLOS.

HOMME EN ... FER : ¶ -Voir: Hommes en
... Fer.
ERREUR  :  Manifestation d’humanité.  Michel LACLOS.

HOMME JAUNE  : ¶ Surnom donné au Mi-
neur de Fer lorrain, à cause de la couleur de
sa peau et de ses vêtements de travail, teints
en jaune par le Minerai.
Syn.: Gueule jaune.
-Voir: Fourmi rouge.
. "Ceux qui --- sont venus (à la Mine) tentés
par l'aventure, ont vite compris qu'il n'y a pas
de place pour eux dans le ballet bien réglé des
Hommes jaunes." [1468] p.81.
DEALER  :  L'abominable homme de la neige.  Michel LA-
CLOS.

HOMMEL  : ¶ -Voir: Four du Procédé HOMMEL,
Nouvelle Métallurgie du Fer & Procédé HOMMEL.
MALINGRE  :  Minime homme. 
TÉNIA  :  Un solitaire qui apprécie les hommes.  Michel LA-
CLOS.

HOMME-MOIS  : ¶ Travail fourni par un homme
pendant un mois ... -Voir, à Homme-an, la cit. [4772].

HOMME-MORT  : ¶ Dans les Mines et Us.,
en particulier sur les Engins de traction sur
Voie Ferrée, nom d’un équipement de Sécuri-
té sollicitant le pied ou la main pour vérifier
l’attention consciente du Conducteur ... Sur
les Locos de Mine, il s’agissait, précise J. NI-
COLINO, d’une pédale tenue constamment en
appui sous le pied du conducteur; le moindre
relâchement, notamment en cas de malaise du
Wattman, entraînait l’arrêt du Convoi. Cer-
tains petits malins transgressaient les règles
de Sécurité en appliquant un Bloc de Minerai
sur ladite pédale !
¶ "C'est la Zone de Coke centrale en bas du
H.F., au niveau des Tuyères." [246] n°38 -
Mai 1986, p.5 ... Au niveau des Tuyères à
Vent, c’est la troisième zone
rencontrée, depuis le Nez
des Tuyères, après la Cavité
tourbillonnaire & le Nid
d’oiseau ... “Massif de Coke
pratiquement inerte dont le
renouvellement est de
l’ordre de 3 sem..” [675]
n°49 -Mars 1993, p.7 ... -
Voir: fig.025 &

fig.329.
Syn.: Totermann, et par-
fois: Cône central ...
THIERRY l’appelle: Noyau
central de Coke, -voir
cette exp..
-Voir: Creuset (Image du),
Homme-mort (Flottaison
de l’), Homme-mort (Nais-
sance de l’), Homme-mort
(Manteau de l’), Poteau

calciné, Zone d'Égouttage.
-Voir, à Cœur ouvert, la cit. [171] n°38 -17.
09.1987, p.56/57.
-Voir, à Échangeur chimique de l’Élaboration
de la Fonte, l’illustration proposée.
. Ce “Coke qui n’ira pas aux Tuyères dans un
temps court (temps de renouvellement très
long, de ‘un jour’ à la Durée de vie du H.F.),
‘flotte’ ou non. Un ordre de grandeur de 3 se-
maines semble raisonnable pour ressentir un
effet d'un changement de Qualité du Coke sur
l'hydrodynamique du Creuset.” [1313] p.9 &
14 ... C’est tout à fait exact, confirme M. BUR-
TEAUX: dans les années (19)70, lors d'un
Essai d'Enfournement de Coke moulé au
H.F2 de DUNKERQUE, environ 4 semaines
après le début de l'Essai, nous avons vu sortir
des Boulets de Coke au Trou de Coulée.
. “En Angleterre, on construit en 1909, un
H.F. à section ovale espérant que le jet des
Tuyères permettra un balayage uniforme du
Creuset. Cette technique échouera et le Fon-
deur devra s'accommoder à toutes les épo-
ques, de ‘l'Homme mort’, ce colosse aux
pieds d'argile, qui s'effondre au centre du
Fourneau dès que la température augmente.”
[4573] t.1, p.28 ... -Voir: H.F. ovale.
. Pour le calcul de l’Énergie apparente de génération
de Fines à la surface de l’Homme-mort, ”la force de
compression a été fixée à 1 kN, d’après les analyses de
contraintes dans le H.F. faites par KATAYAMA .”
[3649] p.52.
• L’Homme mort est-il mort ou vivant ? ! ...
. La zone de l’Homme mort “a longtemps été
considérée par les Hauts Fournistes comme
inerte et morte. Le Sondage aux Tuyères
montre, au contraire, qu'elle est extrêmement
active." [246] n°38 -Mai 1986, p.5.
. Zone peu irriguée au centre du H.F. et donc
inerte, disent certains; M. NICOLLE (Irsid)
pense que le H.F. Marche mieux quand
l'Homme mort est vivant et bien irrigué: cela
permet d'avoir une Fonte à bas Silicium et
une meilleure évacuation des Alcalins.
Dans certains cas, en particulier en cas de
descente de la Zone de Fusion (-voir cette
exp.), il se peut que l'Homme mort repose sur
la Sole du Creuset; il n'y a plus alors au bas
de l'Appareil qu'un tore de produits fondus.
. Dans les contes des MILLE et  ... UNE nuits,
passées autour du H.F., dans le temps, on ra-
contait que cet Homme mort aux pieds d'ar-
gile s'effondrait périodiquement, provoquant
un Dérangement grave de la Marche, pouvant
d'ailleurs aller jusqu'au Blocage du H.F. !
• L’Homme mort flotte-t-il ?  ...
. Cette question s'est posée après les premiers
Sondages faits à SOLMER par les Tuyères. En
fait son équilibre est le fruit de la poussée
Ferrostatique d'une part et des réactions des
Parois d'autre part; la forme de la Zone de Fu-
sion, la taille du H.F. ont leur mot à dire ici.
Dans les Trempes des H.Fx japonais, il a été

constaté que certains Hom-
mes morts flottaient et
d'autre, pas ! ... Un mystère qui
reste à éclaircir ! ... mais avec un
début de réponse ...  Par ailleurs,
il peut être reposant  ou flot-
tant  dans le Creuset; les phé-
nomènes d'écoulement des li-

quides sont alors très
différents, d'après la
Comm. Fonte des 25 & 26
mai 1989, à PONT-À-
Mousson.
• Perméabilité ...
-Voir, à Fine(s), la cit.
[4499].
. ”Les points les plus im-
portants pour obtenir une
Marche du H.F. stable et ef-
ficace sont l'optimisation
de la Perméabilité de la
partie sèche de la Charge,
et la Perméabilité de
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l'Homme-mort pour les produits en train de
Fondre qui le traversent. Ces produits pren-
nent part aux Réactions chimiques qui
conduisent à la formation de la Fonte et du
Laitier. Il est également important que la
Fonte puisse Couler à travers le Creuset et at-
teindre le Trou de Coulée.” [4499] -Mai
2007.
... De toute façon, et quelles que soient les réponses aux
questions posées ci-dessus, ce ne peut être le quatrième au
bridge !
¶ “ARGOT MILI  ... “-(Armée de) -Mer-. — Cabestan. Ce
surnom a été donné par les matelots à ce treuil à arbre verti-
cal qui servait à enrouler les cordages, en reconnaissance de
la fatigue que l’instrument leur épargnait -vieilli-.” [4277]
p.245.
CIGUË  :  Le coup de l'étrier pour un départ au galop. 
FONCTIONNAIRE  :  Homme d’État.  Michel LACLOS.

HOMME-MORT (Naissance de l') : ¶ Dans
le H.F. en Marche, l'Homme-mort est consti-
tué par le massif de Coke, relativement im-
mobile, qui n'est pas irrigué directement par
les jets de Gaz produits par les Tuyères. Ce
massif est un cône dont la base est le cercle
tangent à chacune des Zones tourbillonnaires
établies au Nez de chaque Tuyère, et dont la
pente des génératrices est fixée par le talus
d'Éboulement du Coke qui s'écoule vers les
Zones tourbillonnaires; le sommet du cône
peut ainsi, sur les gros H.Fx, se trouver au ni-
veau du haut des Étalages. La Zone tourbil-
lonnaire, qui se confond généralement avec la
Zone de combustion, est sensiblement une
sphère dont le Ø est de l'ordre de 1 m, -1,5 m
au maximum-; cette dimension a peu varié
dans le temps si bien que l'on peut dire que
l'Homme-mort est né quand le diamètre du
Creuset est devenu sensiblement supérieur à
2*(1 m ou 1,5 m), soit 2 à 3 m. Cet événe-
ment s'est donc produit vers la fin du 19ème
s. (H.F. F de Edgar THOMSON aux U.S.A. Ø
Creuset = 3,35 m en 1889).
. En 1893, Van VLOTEN, le premier semble-t-
il, fait des prélèvements dans une Tuyère et
analyse le Gaz de la Zone de combustion. En
1923, les américains ROYSTER & JOSEPH, en
expérimentant sur le Creuset d'un H.F. (Ø
Creuset = 4,40 m), mettent en évidence, par
des mesures de température et des analyses
de Gaz, l'existence d'une zone particulière au-
delà de la Zone de combustion.
. En France, en 1940, THIERRY [87] dessine un
noyau central de Coke entre les Nez de Tuyè-
res.
. En 1955, THIBAUT écrit: "Le centre du Four-
neau est occupé par un noyau relativement in-
actif, que les Allemands appellent Totermann
-Homme mort-, dont l'existence est prouvée
par de nombreuses observations." [1471] p.62
... Il semble donc que l'exp. ‘Homme-mort’
est d'origine allemande.
. À SENELLE , en particulier, dans les années
(19)60, nous avions l'habitude de mesurer la
profondeur de la Zone tourbillonnaire. Cet
essai consistait à enfoncer une barre d'acier,
d'environ 4 m de longueur et 2 cm de diamè-
tre, par l'Œilleton de la Culasse du Porte-
Vent, le H.F. étant en marche. L'extrémité de
la Barre qui restait en-dehors du Porte-Vent
était munie d'un Anneau et d'un Coin; le chef
de fabrication, qui dirigeait l'opération, sur-
veillait sa montre et, au bout de 2 à 3 minutes
donnait l'ordre de retirer la Barre; les Fon-
deurs tapaient alors vivement à la masse sur
le Coin pour extraire la Barre. Dès son ex-
traction, on mesurait la partie rougie, ce qui
donnait la profondeur de la Zone tourbillon-
naire, et donc le début de l'Homme-mort ...
Note conçue et rédigée par M. BURTEAUX ...
Cette manœuvre se pratiquait également dans
la Vallée de la Fensch, particulièrement à PA-
TURAL.
MORITURI TE SALUTANT (= Ceux qui vont mourir te saluent)
:  Déclaration d’anciens combattants.  Michel LACLOS.

HOMME NOIR (L')  : ¶ Syn. de (Le) Petit
Mineur, dans son rôle néfaste, esprit malfai-

sant de la Mine.
Syn. aussi de: Vieux Mineur.
. À propos des amoureux dans la Fosse, ZOLA
imagine le dialogue suivant: ”(Lui) 'C’est
qu’on en trouve des amoureux, quand on vit
tous ensemble, n’est-ce pas ?’ (Elle) -'Bien
sûr’. - ‘Et puis, ça ne fait du mal à personne...
On dirait rien au curé’. - ‘Oh ! le curé je m’en
fiche... Mais il y a l’Homme noir’. -'Comment
l’homme noir ?’ -Le Vieux Mineur qui re-
vient dans la Fosse et qui tord le cou aux vi-
laines filles.” [985] p.49. Et plus loin ... “Elle
était reprise des superstitions de son enfance,
elle vit l’Homme noir, le Vieux Mineur tré-
passé qui revenait dans la Fosse tordre le cou
aux vilaines filles.” [985] p.489.
¶ Syn.: Vieux Mineur; -voir, à Revenant, la cit. [725]
p.493].
PRÊTEUR  :  Un homme qui fait des avances.  Michel LA-
CLOS.

HOMME-ORCHESTRE  : ¶ C'est le Chef
d'un Service de H.Fx.
. "Ainsi l'Ingénieur, en plus des problèmes
techniques, doit résoudre des problèmes d'or-
ganisation, opérer des dépannages à la minute
et vivre sur la corde raide, à la fois pour ses
Approvisionnements et ses fournitures. Le
métier qu'il fait est celui des décisions rapi-
des." [1200] p.96.
ATLAS  :  Homme du monde.  Michel LACLOS.

HOMME-POSTE  : ¶ À la Mine et dans les
Usines, "Unité de travail (qui est) égale à l'ac-
tivité (c'est-à-dire: le travail fourni) d'un Ou-
vrier pendant un Poste." [267] p.25.
. Au H.F.4 de DUNKERQUE, lors des Arrêts
programmés, "tous (les) travaux nous amè-
nent à avoir de gros effectifs -700 Hommes-
postes-." [2350] -1980, p.20.
Le problème de la femme a toujours été un problème d'hom-
mes.   Simone DE BEAUVOIR. 

HOMME POUR DRESSER LES LAN-
TERNES(1) : ¶ Emploi dans une Fonderie où
l'on fabriquait des obus en Fonte; il mettait
peut-être les lanternes(1) en place pour le
Noyauteur ... (1) “Métall. Pièce mécanique creuse
habituellement percée de trous, constituant l’armature
pour un Noyau de Moule de Fonderie d’assez grandes
dimensions.” [206]
-Voir, à POUZIN (Le), la cit. [4638].

HOMME POUR MANDRINER  : ¶ Emploi dans
une Fonderie où l'on fabriquait des obus en Fonte;
l'usage du mandrin serait à préciser.
-Voir, à POUZIN (Le), la cit. [4638].

HOMME POUR PRÉPARER LE SABLE  :
¶ Emploi dans une Fonderie; voir à POUZIN
(Le), la cit. [4638].

HOMME POUSSIÈRES : ¶ Aux H.Fx de
NEUVES MAISONS (54230), loc. syn. de Tireur
de poussières.
-Voir, à Serviette éponge, la cit. [5088] p.108.
. Dans son ouvrage H.F. un métier qui dispa-
raît, Raymond LAURENT écrit: “Ces importan-
tes  productions de Poussières (recueillies
dans les Pots à Poussières) atteignent plus de
250 kg à la Tf produite, ce qui représentait
plusieurs dizaines de t/H.F.. Ces Poussières
étaient évacuées tous les jours, au Poste de 4
h à 12 h et même, dans certains cas, 2 fois /j
par 2 ou 3 hommes appelés: Hommes Pous-
sières.” [5088] p.107.

HOMME QUI FAIT PAR-
LER LE FER (L')  : ¶ Péri-
phrase employée pour désigner
A. ZANNONI.
. "À HOMÉCOURT (M.-&-M.) ,
la mémoire locale du Pays de
l'Orne a mis son savoir-faire au
service de celui d'Amilcar ZAN-
NONI. Afin d'immortaliser
l'œuvre de l'artiste- sculpteur,
un diorama a été réalisé ---. Il a
été présenté en avant-première

à Amilcar ZANNONI ---. La projection a enchanté celui
que l'on a pris pour habitude d'appeler 'l'Homme qui
fait parler le Fer'." [21] du 13.08.1997.

HOMME RÉSERVE  : ¶ Aux H.Fx de la
PROVIDENCE-RÉHON, fonction apparaissant à
l’organigramme, in [51] n°90, p.5 ... Les 6 ti-
tulaires étaient, vraisemblablement, des Poly-
valents de réserve.
TATOUÉ  :  Homme décoré.  Michel LACLOS.

HOMMERLING  : ¶ Petit Génie de la Mine ... Ce
mot -sorte de hapax- est une graphie douteuse de Häm-
merlein, lié sans doute à une déformation de pronon-
ciation, notent A. BOURGASSER & G. MUSSELECK.
-Voir, à Bergmärch, la cit. [1589] p.85.

HOMME ROUGE  : ¶ Surnom donné au Mi-
neur de Fer luxembourgeois, à cause de la
couleur de sa peau et de ses vêtements de tra-
vail, teints en rouge par le Minerai.
. Lors de la visite du Musée des Mines, "vous
pourrez vous persuader dans de vrais Chan-
tiers par quels moyens parfois primitifs et
dans quelles circonstances constamment dan-
gereuses, les Hommes rouges ont arraché le
Fer, ce Métal précieux, aux entrailles de la
terre." [2363] p.69.

HOMME ROUGE (L’)  : ¶ Au CREUSOT,
surnom donné à Eugène SCHNEIDER, par ses
Ouvriers; -voir, à CREUSOT (Le), la cit. [1241]
Mars 1982, p.2 & 3.
ADAM  :  N’avait pas son pareil comme homme du monde.
Michel LACLOS.
“Les hommes naissent libres et égaux en droits. Seulement
par la suite, il y en a qui se marient. Marcel JOUHAN-
DEAU.” [1615] p.176.

HOMMES AUX FOURNEAUX  : ¶ Il ne s'agit pas
de Fondeurs, mais d'amateurs de pipes !
. "Pipes, derniers tuyaux. Symbole de paix, de calme
intérieur, support de la méditation ---. Les hommes
énervés, surmenés, ne fument que clope sur clope ---.
La pipe se fume, alors qu'on est fumé par la cigarette --
-. La pipe (a) un côté très sensuel: c'est un objet que
l'on choisit ---; on le soupèse, on le caresse ---. On
garde ses pipes un peu comme ses maîtresses. Il y a les
favorites et les autres. Et elles ne se plaignent pas
qu'on leur soit infidèles ---!" [714] n°14.326, du Sa.
15.09. 1990, p.142.
HÉTÉROSEXUELLES  :  Ont de bons rapports avec les
hommes.  Michel LACLOS.
RELIGIEUX  :  Homme d’ordre.  Michel LACLOS.

HOMMES CÉLÈBRES  : ¶ -Voir: Person-
nalités (de la Zone Fonte).
SYLLABES  :  L'homme en a deux.  Pierre ROUX.

HOMMES DE FER : ¶ Nom d’un programme mis
en œuvre, en Andorre, en 1996, destiné à mettre en va-
leur le Patrimoine lié aux activités sidérurgiques de ces
vallées pyrénéennes ... L’une de ses concrétisations a
été la réalisation de la Route du Fer ... Une autre a été
la réalisation de Sculptures qui jalonnent ledit Sentier
du Fer; -voir, à cette exp., la note: Itinéraire artistique /
En Andorre.
-Voir aussi: Hommes du Fer (Les), avec le même sens.
. ”En 1996, un programme intitulé 'Hommes de Fer' a
été mis en œuvre en Andorre; il était destiné à mettre
en valeur le patrimoine lié aux activités sidérurgiques
de ces vallées pyrénéennes.” [2643] <Itinéraires euro-
péens du patrimoine industriel>.

HOMMES DE FER (Les) : ¶ Ens. de 3 statues dues
au Sculpteur sur Fer polonais Zbigniew FRACZKIE-
WICZ, né en 1946 à GRZMIACA (Pologne) -

fig.568- ... Ces trois mâles virils -puisqu’en Fer-,
réalisés en 1996, sont exposés à côté des anc. murailles
de HATTINGEN, ville sidérurgique all. qui accueillit
l’Us. HENRICHSHÜTTE, d’après [2964]

<de.wikipedia.org/wiki/
Heinrichshütte> -Fév. 2011 ... Et
comme ajoute notre humoriste re-
porter: ‘Que nos Dames de chair et
même de Fer’ ne s’y trompent pas:
malgré leurs attributs masculins,
ces statues ne sont pas des poupées
gonflables !
¶ Nom de la Sculpture trônant à
l’une des entrées de la ville de
NILVANGE (57240).
. “A l'entrée de NILVANGE
(57240, en venant de HAYANGE,
fbg de MARSPICH): Les Hom-
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mes du(1) Fer ... Du haut de leurs 4 m, au nombre de
cinq, avec plus de 2 t sous la carcasse, ils s'imposent et
plantent le décor. Qui sont-ils ? On les appelle ‘Les
Hommes de(1) Fer’, créés par Jean NO, artiste lorrain
autodidacte, qui Sculpte. Ils représentent la diversité,
de par leurs origines et de (par) leur matière. Un mé-
lange de tube, de tôle et d'acier qui se rejoint au travers
de cette matière première, symbole de la vallée et qui a
fait sa richesse. Dans ces morceaux de Métal pris un
par un, soudés et assemblés, à l'échelle humaine et tout
en harmonie, ces personnages, fiers comme Artaban,
représentent la diversité au sens large. Ils accueillent
dorénavant les visiteurs, à l'entrée de Nilvange, au
rond-point du carrefour de la rue des Vosges. Avec ces
Statues de Fer, Jean NO, enfant du pays, donne une se-
conde vie à ces pièces qui ont connu un ailleurs, et que
l'artiste récupère ça et là ---. Jean NO connaît bien le
secteur et l'apprécie. Son travail est connu et reconnu
à FLORANGE (57190) et à FAMECK (57290). Au-delà
de ce que représente cette œuvre, elle transcende une
mémoire, défie le temps qui passe et donne un second
souffle à un patrimoine cher à la vallée.” [21] éd.
THIONVILLE/HAYANGE, du Sam. 16.11.2013, p.8 ... (1)

Seul le titre de l’art. de [21] indique «du»; les vidéos
consacrées à ces sculptures mentionnent systématique-
ment «de».
¶ Tableau de Boris VIAN présenté à l’exposition Boris
VIAN , Bibliothèque Nationale de France, du 18.10.2011
au 15.01.2012, selon compte-rendu de visite de J.-M.
MOINE.

HOMMES DE FER DE METZ (Les) : ¶ En anglais:
Iron Men of METZ (The), surnom officiel de la 95ème
D.I. depuis 1967 ... “Ainsi furent nommées les troupes
américaines qui délivrèrent la cité en Nov. 1944. Le
monument -un aigle chauve- qui leur est dédié boule-
vard de TRÈVES honore la mémoire de ces soldats pris
dans un combat d’une rare violence au bas de Belle-
croix.”[1546] p.43 ... Sur le monument se trouve l’in-
scription suivante, relevée par A. BOURGASSER: ‘À la
mémoire des Soldats de la 95ème D.I. (= Div. d’Infan-
terie) des États-Unis qui ont vaillamment combattu
pour la libération de l’agglomération messine en Nov.
1944. // Leur action courageuse et déterminée leur a
valu de la part de l’adversaire le qualificatif d’ 'Hom-
mes de Fer de METZ’. // La 95ème D.I. était menée par
le Gal Harry L. TWADDLE faisant partie du XXème
Corps d’Armée Américain du Gal Walton H. WALKER.
// La Bataille de METZ s’est déroulée du 18 au 22 Nov.
1944. // Ensuite ces troupes ont été engagées vers d'au-
tres théâtres d'opérations: Sarre, Ardennes, Pays-Bas,
Ruhr ... “Le monument a été réalisé en 1988, sous
l’impulsion des ‘Amis de la Colline Bellecroix’, par
Cl. ARNOUX & Alex. RICHY, sur les plans de l’archi-
tecte messin H. ZAYER ---. // Le mémorial a été inau-
guré le 19 Nov. 1989; l’aigle est en calcaire d’EU-
VILLE  et pèse 2,8 t pour une hauteur de 1,60 m.”
[1704] p.78.
. “METZ honore ses Hommes de Fer ... 60 ans après,
METZ honore toujours ses libérateurs. Hier, 37 vété-
rans de la 95ème Division d’Infanterie U.S., les Iron
Men of METZ ont défilé dans les rues de la ville à bord
d’authentiques véhicules militaires de la Deuxième
Guerre mondiale ---.” [21] du Dim. 21.11.2004, p.23.
. “Les Hommes de Fer reviennent ... Il y a 65 ans, le
22 Nov. 1944, la 95ème D.I. américaine libérait METZ.
Les derniers Iron Men(1) reviennent à METZ la sem.
prochaine pour commémorer cette date ... (1) -comme
les avait baptisés le Gal all. KITTEL-.” [21] METZ Hori-
zons, du Dim. 15 Nov. 2009, p.2.
. “Un pont US baptisé Iron men of METZ ... The Iron
men of METZ  est --- l’emblème officiel de la division
—des GI’s de la 95ème Div. US du Gal PATTON (qui a)
libéré METZ en Nov. 1944— ---. Aux États-Unis, des
tronçons de route portent leur nom et rappellent leur
sacrifice. Fin juin, c’est un pont à COLOMBUS, dans
l’état de l’Indiana, qui a été baptisé en leur mémoire.
Un couple de Messins, M. et Mme LECLERCQ --- y
étaient, aux côtés de huit vétérans et leurs familles ---.
// De retour à METZ, --- (ils) ont raconté la fierté des
anc. soldats d’avoir libéré l’Europe du joug nazi mais
aussi, leur modestie.” [21] du Dim. 20 Juil. 2014, p.7.
“L’amour, c’est l’effort que fait l’homme pour se contenter
d’une seule femme. Paul GÉRALDY, L’Homme et l’Amour -
1951.” [1615] p.27.

HOMMES DE FER ET MARINE DE BOIS  : ¶ Ti-
tre d’un art. sous-titré ‘La politique navale de NAPO-
LÉON, un pan occulté de l’histoire maritime’, in [162]
du 25.08.2004 ... Ces ‘Hommes de Fer’, comme le sug-
gère J.-M. MOINE, sont les marins au temps du 1er Em-
pire, considérés comme des guerriers, des hommes
courageux, à l’opposé de leurs nefs -en bois- donc plu-
tôt fragiles.

HOMMES DE L’ACIER (Les)  : ¶ Titre d’un maga-
zine wallon édité par SUDPRESSE, en Oct. 2003, en
hommage à l’ens. des Ouvriers de la Sidérurgie, qui
concourent à la fabrication, in fine, de l’acier: les
Hommes de la Zone Fonte en font partie, bien entendu

... “Plutôt qu’un dossier d’actualité, le magazine Les
Hommes de l’acier est un hommage à ces travailleurs
qui, avec les Mineurs de Fond, ont fait si longtemps la
puissance et la gloire de notre industrie.” [3496] -Oct.
2003, p.2.
Proverbe chinois : “Être homme est facile; être un homme
est difficile.” [3498] p.811.

HOMMES DU FER (Les) : ¶ Appellation
générique désignant aussi bien de hauts res-
ponsables Usiniers que des Exécutants de
tous niveaux ... Cette exp. englobe parfois si-
multanément les Mineurs (de Fer) et les Sidé-
rurgistes.
-Voir, à Mosaïque, la cit. [2017] p.4.
. "Le départ (en exil en 1793) des DE WENDEL
a fait un coup aux Hommes du Fer, dont la si-
tuation dans le pays devient pénible." [85]
p.49.
. D'un article signé G.W. FISCHER, psycholo-
gue social -9 Mai 1984-, on peut retenir: "En
Lorraine, la Sidérurgie n'est pas seulement
une industrie comme les autres, c'est un vaste
système social qui depuis un siècle a façonné
toute une région, créé des modes de vie et une
tradition nés directement de l'empreinte des
espaces du Fer sur ses manières d'être et sa
culture. La Lorraine industrielle a attiré beau-
coup d'Étrangers ---. Et puis la Sidérurgie a
forgé les Hommes du Fer. Près des H.Fx, bu-
rinés par le combat avec les matières, les Si-
dérurgistes savent que leur travail est un mé-
tier ---; il faut vivre sur place pour se rendre
compte à quel point la Sidérurgie n'occupe
pas seulement l'horizon de nos Vallées, mais
les esprits. Chacun porte un Haut Fourneau
dans sa tête, disait l'un d'eux. Car leur monde,
c'est l'Usine. C'est là qu'ils ont appris à tra-
vailler, là aussi qu'ils ont trouvé une identité
forgée, parfois laminée, par ce matériau que
leur métier avait pour tâche de transformer ---
. Cette situation, un peu en vase clos, a fourni
une main-d'oeuvre ouvrière qui a acquis un
sens élevé de son métier -le Fer est un vrai
métier-et qui a fortement contribué à la bonne
Marche des Usines et à l'innovation technolo-
gique." [162] du 09.05.1984 & [357] Janvier
1985.
. L'EST RÉPUBLICAIN évoque: "Les Hommes
du Fer face à la logique économique - LONG-
WY, les Ouvriers aussi ont une histoire ---;
(l'histoire) de l'immigration, du travail Ou-
vrier et des conflits collectifs est passée sous
silence: c'est du moins le constat dressé par
Gérard NOIRIEL -in LONGWY Immigrés et Pro-
létaires, aux P.U.F.-chercheur au C.N.R.S.: c'est
l'histoire des Hommes du Fer depuis la nais-
sance de l'Industrie sidérurgique, en 1880
jusqu'au récent plan de restructuration ---."
[22] du 29. 01.1985.
. On relève, dans ce même quotidien: Violen-
ces sociales: ‘Les Hommes du Fer s’attaquent
au siège d’UNIMÉTAL ’, in [22] du Sam. 12.
12.1982, p. Région Lorraine.
. “METZ, le ras-le-bol des Hommes du Fer.
Des Mineurs de Fer ont brisé hier les vitres
du siège d’UNIMÉTAL  à METZ pendant une
manifestation rassemblant un millier de per-
sonnes qui protestaient contre la ‘liquidation’
de la Sidérurgie et des Mines de Fer.” [1330]
du Sam. 12.12.1993, p.Une.
¶ -Voir: Hommes de Fer (Les) et particulièrement la
note (1).
¶ Nom d’un Itinéraire réalisé en commun entre l’Ariè-
ge, l’Andorre et la Catalogne, destiné à valoriser le Pa-
trimoine métallurgique de cette région ... -Voir, à
Route européenne du Fer, la cit.  [1178] n°37 -Mai
2000, p.22/23.
MÉDIUM  :  Majeur d'homme. 

HOMMES EN ... FER : ¶ Personnages riches du Pa-
tronyme clé de cet ouvrage, en chair et en os, qu’une
certaine notoriété (écriture, science, peinture, …) a fait
connaître ...
• FER Édouard, Solfège de la couleur, éd. Dunod -
1952, d’après (b). // Solfège de la couleur, éd. Dunod -
1958, d’après (d).
• FER Édouard, Galerie des Ponchettes, Nice, Exposi-

tion É. FER -1887/1959-, 14 Fév./16 Mars 1975 -
Catalogue, Nice, La Galerie, -1975, d’après (a).
• FER Francis, Les solutions singulières des équations
d’onde et la théorie de la double solution, thèse Paris -
Bureau de la Doc. minière -1957, d’après (d). // Ther-
modynamique macroscopique, t.I: Systèmes fermés,
préf. de L. De Broglie, coll. Cours et documents de
Chimie, éd. Londres, New-York - Gordon & Breach.
Paris -1970, d’après (a).
• FER Jean, Contribution à l’étude d’une statistique
psychiatrique sur les traumatismes crâniens, thèse de
doctorat, Rennes -1958, d’après (d).
• FER M., Un peu d’amour, éd. A. Messein - ?, d’après
(c).
(a) = La Librairie française, selon [1989], in Tables dé-
cennales: 1966 à 1975.
(b) = La Librairie française, selon [1989], in Tables dé-
cennales: 1946 à 1955.
(c) = La Librairie française - Répertoire des titres - Ca-
talogue général des ouvrages en vente, selon [1989],
au 01.01.1930.
(d) = La Librairie française, selon [1989], in Tables dé-
cennales: 1956 à 1965.
DEVIN  :  Homme d’avenir.  Michel LACLOS.

HOMME SÉCURITÉ  : ¶ Au Département
Fonte de DUNKERQUE, membre d'une équipe,
chargé de la Sécurité, pendant une semaine
pour le Personnel de jour et pendant un cycle
pour les Feux continus.
. "Comme marque d'identification, il porte un
brassard et c'est un exemple pour les autres...
L'Homme Sécurité veille à l'application des
règles et des Consignes de Sécurité en vi-
gueur ---. Il informe sa hiérarchie des risques
éventuels rencontrés. Dans ce domaine, il
suggère également des améliorations à la cel-
lule Sécurité." [1021] Déc. 1991.

HOMME SPÉCIAL  : ¶ Exp. journalistique
employée en 1844 pour désigner le Fondeur
du (haut) Fourneau.
. "La Fonte est retirée du Creuset par des
Hommes spéciaux, noircis par la fumée du
Fourneau." [238] p.280.
SOURD  :  L’homme à l’oreille cassée.  Michel LACLOS.

HOMME TONNAGE  : ¶ Membre du Personnel
payé en fonction du tonnage produit dans l'Atelier où il
travaille.
. Dans les Us. de la CARNEGIE STEEL Cy, “les énormes
investissements dans la Mécanisation avaient beau-
coup augmenté la Productivité et avaient gonflé les sa-
laires des 'Hommes tonnages'.” [4720] p.46.

HOMO  : ¶ À la P.D.C., abrév. pour Minerai
homogénéisé ... -Voir, à Prémouillage, la note
interne de l'I.R.S.I.D. du 30.10.1991.
¶ Au H.F., abrév. pour Minerai rocheux ho-
mogénéisé.
. Un stagiaire d’ELFOULADH, présent à DE-
NAIN, en Janv. 1971, écrit: "Composition de la
charge: Homo calibré 5.100 kg; Aggl(oméré)
16.500 kg; Dolomie 100 kg; Scorie LD 400
kg; Pailles (de Laminoir) 1.000 kg; silex 200
kg; Pellets 2.000 kg; total 25,3 (non, 25,3) t. /
/ Coke 7 t." [51] n°105, p.15.
GAY PRIDE : Les participants à la Gay Pride : Les Cénobi-
tes tranquilles. J. BERNARD, in [3859] n°54, p.5.

HOMO (Parc ou Tas) : ¶ Il est bien entendu
qu'il s'agit du Parc ou Tas d'Homogénéisation
ou encore des Fines (de Minerai) riches en
Fer déposées sur ce Parc.
... En aucun cas, il ne faut voir là, une allusion à des regrou-
pements de mœurs spéciales ... Mais, par contre, la com-
position de ces Tas est souvent si étudiée pour obtenir
la meilleure qualité de Fonte qu'on peut, sans vergo-
gne, avancer que ce sont des HOMO ... SAPIENS (sa-
piens = savant en latin) qui les ont conçus ! 
Il est curieux de constater combien les homosexuels prolifè-
rent, alors qu'ils ne se reproduisent pas.   Léo CAMPION. 

HOMO CARBONARIUS  : ¶ Exp. latine,
littéralement ‘Homme du Charbon’, donc
Charbonnier ou Houilleur.
. Le Docteur BOENS-BOISSEAU, dans son
Traité pratique des Maladies, des Accidents
et des Difformités des Houilleurs (1862),
trace un portrait-robot peu flatteur du
Houilleur: "Les fonctions cérébrales ne sont



© L E  SAVOI R  ... F E R  Glossai r e du H .F . 5© LE SAVOIR ... FER Glossaire du H.F. 5ème �pdi t i on -  J. C.me �pdit ion - J. C.

Le Savoir ... FER  -  220  -  5ème éd.

Association Le  Sav o i r  . . .  Fe rLe Savoir . . .  Fer
7, rue du Parc, 57290 SERÉMANGE

tél.: 03 82 58 03 71
courriel: ass.le.savoir.fer@free.fr

site: http://savoir.fer.free.fr/

certainement pas celles qui prédominent dans
l'économie du Houilleur ---. Le Charbonnier
n'est cependant ni un idiot, ni un imbécile;
c'est un brave homme dont l'intelligence som-
meille parce qu'elle n'a pas besoin de veiller,
et qu'elle ne reçoit, pour ainsi dire, aucun des
stimulants qui, dans les autres classes de la
Société, provoquent son activité ---." [273]
p.95 ... Comme le note André BOURGASSER qui a
recueilli ce texte, on ose espérer que le Dr B.-B. n'al-
lait pas jusqu'à se priver de Charbon pour se chauffer
!
HOMME-SANDWICH : Un en-cas pour un cannibale.   R.
SCIPION. 

HOMOGÉNÉISATEUR  : ¶ Au H.F., loc.
simplifiée pour: Appareil homogénéisateur, -
voir cette exp..

HOMOGÉNÉISATION (du Minerai)  : ¶ À
la P.D.C., "c'est, (dans le cadre de l'installation
de SUZANGE -entre autres-, le fait de):

- déposer en couches superposées des pro-
duits hétérogènes chimiquement à l'aide de la
Machine de Mise pour faire un Tas de section
triangulaire et de 230 m de long,

- reprendre transversalement par tranche de
4 cm à l'aide d'une Herse et d'une Roue-Pelle
équipant la Machine de Reprise ..., afin d'en-
voyer sur Chaîne, pour la Cuisson, un produit
le plus homogène possible.
Ce sont plus de 20 paramètres qui sont suivis
pendant la phase de constitution du Tas dont
Fe, CaO, SiO2, H2O, Zn, Na2O, K2O, Cr, etc.
dans le but de satisfaire le client = le H.F.."
[128] reçu le 07.07.1987.
-Voir: (Parc d')Homogénéisation.
. Le but de l’Homogénéisation est de "garan-
tir au H.F. une Alimentation en Matières pre-
mières de caractéristiques constantes et ré-
pondant à une définition bien précise. // Cette
opération est nécessaire si l'on veut obtenir
une Marche du H.F. très stable avec des inter-
ventions peu fréquentes sur les paramètres de
réglage et c'est une condition obligatoire si
l'on veut optimiser la Marche du H.F. (Pro-
ductivité, Marche à basse Teneur en Silicium
de la Fonte, recherches de basses consomma-
tions de Combustible, etc.). // Il existe diffé-
rentes méthodes pour Homogénéiser un Mé-
lange hétérogène:

- par Mélangeurs-Malaxeurs,
- par passage dans des Trémies,;
- par Homogénéisation sur Parc: le princi-

pe fondamental de cette méthode est la dispo-
sition des Matières à Homogénéiser en Cou-
ches superposées dans le sens longitudinal
sur un Tas allongé et leur reprise après consti-
tution complète du Tas, par tranches transver-
sales telles que chacune d'elles recoupe l'en-
semble des Couches longitudinales." [8] du
21.03.85 (SOLMER).
. “Le Minerai assez hétérogène à la sortie de
la Mine, est déposé sur une aire de stockage
par petites couches horizontales. Il est repris
pour l’expédition vers les H.Fx par une Roue
pelleteuse verticale qui découpe en tranches
verticales le stock de Minerai et réalise ainsi
un mélange entre les diverses couches hori-
zontales. En quelque sorte le Stock est analo-
gue à un gâteau feuilleté formé de couches
successives de pâte et de crème, dont l’ama-
teur dégustera une ou plusieurs tranches verti-
cales qui réalisent un mélange approprié que
nous espérons succulent.” [1054] n°1 Janv.-
Mars 1991, p.37.
MÂLE  :  Homme aux gènes. 

HOMOGÉNÉISATION (Parc d')  : ¶ Zone
géographique située à proximité d'une Agglo-
mération et se présentant sous forme de Tas
parallèles  de plusieurs dizaines de milliers de
tonnes. Les Matières premières -Fines de Mi-
nerai- souvent en provenance de différentes
Paroisses et donc de compositions et de ca-
ractéristiques différentes, sont déposées en

Couches horizontales par une machine appe-
lée Stacker-(reclaimer); elles sont reprises
quelque temps plus tard par une Roue-pelle
qui prélève les Matières perpendiculairement
à leur Mise en Tas et donc sur toute la hauteur
...; toutes les Matières sont ainsi reprises de
façon simultanée et homogène  ... d'où le nom
de ces Tas dont est composé le Parc ... Il arri-
ve, parfois, qu'une partie des Combustibles
soit également étalée de la même manière ...
Les extrémités de Tas, très hétérogènes en
raison de la ségrégation qu'entraîne le Talus
d'éboulement, sont, en général, recyclées sur
un autre Tas.

HOMOGÉNÉISER  : ¶ À la P.D.C., "c'est
améliorer la constance des caractéristiques
physiques et chimiques d'un Mélange de
constituants ou d'un seul constituant de com-
position variable." [8] du 21.03.85 (SOLMER).

HOMO SIDERURGICUS : ¶ Exp. plaisante évo-
quant un ancêtre vieux de 200.000 ans dont le crâne a
été retrouvé à BIACHE sur le site de l’Usine sidérurgi-
que actuelle ... Elle a donné lieu à la production d’un
court métrage vidéo (9 min.) L’homme de BIACHE où
l’homme préhistorique est “projeté par la magie d’un
talisman métallique dans l’univers fascinant de l’acier.
À la peur, succédera l’intérêt puis carrément l’enthou-
siasme.” [38] n°34 -Sept. 1989, p.7.

HONGNETTE : ¶ Au 17ème s., "n.f. Sorte de Ciseau
pointu et quarré dont se servent particulierement les
sculpteurs en marbre." [3190]
Var. orth.: Honguette, & Hoquette, selon [3452] p.476.

HONGRIE  : ¶ “État d’Europe centrale; 93.000
km2; 10.710.000 hab. Cap. BUDAPEST.” [206] ... En
2001, la population serait de 10,0 Mhab., d’après
[3230] -2002, p.47.
-Voir: Académie des forêts et des Mines,
NAGY-BANYA , RESCICZABANYA.

•• JUSQU’AU 18ÈME SIÈCLE ...
• Ancienne sidérurgie ...
-Voir: Fourneau AVAR  et Fourneau du type
AVAR .
. “Les grottes Lovas, près du lac Balaton en
Hongrie se sont formées naturellement dans
du calcaire. Mais il arrive occasionnellement
qu’il y ait des Veines de Minerai de Fer dans
le calcaire. Une ancienne Mine le long d’une
de ces Veines est un Puits d’environ 6 m de
long, 2,5 m de profondeur et 2,5 m de large.
Les décombres qui s’y trouvent contiennent
des Pics en bois de cerf et des Pelles ---. Il est
difficile de dater ce site, mais il est vraisem-
blablement vieux d’environ 30.000 ans.”
[3987] 1ère partie.

•• 19ÈME SIÈCLE ...
• En 1899, d'après [4534] p.585 ...

R. N. T R.S. Autres Total
H.Fx E.M. 32 9 7 6 54
Tf/an 259.698 107.575 7.606 8.314 451.647

R.N. = Région Nord ... T = Transylvanie ... R.S. = Ré-
gion Sud ... H.Fx E.M. = H.Fx en marche
R.N. = Région Nord ... T = Transylvanie ... R.S. = Ré-
gion Sud ... H.Fx E.M. = H.Fx en marche

•• 20ÈME SIÈCLE ...
-Voir, à Autriche, le tableau d’après [2835]
ann. p.42, qui donne en «Tfb» la Production
de Fonte de la Hongrie, entre 1900 & 1913, le
nombre de H.Fx à feu -sur ce même tableau-,
étant regroupé avec celui de l’Autriche, car
c’est l’époque de la monarchie austro-hongroise: 1867/
1918.
• “C’est en Hongrie du Nord -Hte-Hongrie- où
se trouvaient les Mines de Fer attribuées à la
Slovaquie après la 1ère Guerre mondiale que
se situe actuellement (années 1980) l’Industrie
sidérurgique hongroise. Entre les deux guer-
res fonctionnaient les H.Fx de ÓZD et de
DIÓSGYÖR et ils atteignirent, grâce à l’apport
de Minerai de Fer de RUDABÁNYA , une Pro-
duction de pointe de 440.000 Tf et 700.000 t
d’acier. Depuis 1945, ces 2 H.Fx furent mo-
dernisés et agrandis. Les Usines métallurgi-
ques LÉNINE de DIÓSGYÖR -incorporées de-
puis 1950 dans la ville de MISKOLC- furent

dotées en outre d’un nouveau H.F. de 700 m3

et de plusieurs fours MARTIN . L’autre centre de
la Métallurgie hongroise se trouve dans la partie méri-
dionale de BUDAPEST, dans l’île de Csepel où l’on
produit de l’acier MARTIN , des Tuyaux, des produits
laminés ... Les Usines sidérurgiques danubien-
nes de DUNAÚJVÁROS --- constituent une
nouvelle réalisation de la Métallurgie hon-
groise; ces Usines possèdent 2 H.Fx de 700
m3 chacun, 1 aciérie de fours MARTIN et de vastes
laminoirs. L’ URSS a accordé une aide très im-
portante pour le développement et l'approvi-
sionnement en Matières premières de la Sidé-
rurgie hongroise. Elle a fourni notamment des
installations mécaniques et continue de four-
nir une grande partie du Minerai de Fer qui
vient de KRIVOÏ ROG en Ukraine; une partie
du Coke des H.Fx de DUNAÚJVÁROS est li-
vrée par la région charbonnière de KOMLO,
au nord de PÉCS. // Les H.Fx de ÓZD, de MIS-
KOLC et de DUNAÚJVÁROS sont devenus les
centres de 3 Combinats avec Cokeries, brique-
teries, fours SIEMENS MARTIN et laminoirs. Le Com-
binat de DUNAÚJVÁROS travaille de concert avec
l’aciérie de CSEPEL à BUDAPEST. // Entre 1958 et
1980, la Production de Fonte --- a doublé,
passant de 1,1 MTf à 2,2 MTf ---, résultat re-
marquable si l’on songe que la Hongrie ne
dispose que d’une quantité limitée de Char-
bon cokéfiable et de peu de Minerai de Fer. //
La récession constatée sur le marché mondial de
l’acier s’est également fait sentir dans les activités du
commerce extérieur de la Métallurgie hongroise: en
1980, l’exportation a baissé de 15 % mais elle est res-
tée supérieure à 1 Mt, dépassant ainsi largement l’im-
portation d’aciers spéciaux qui s’est élevée à 440.000
t, accusant une baisse de 14 %.” [1833] p.74 (texte)
& 72 (carte).
• En 2000, [3553] signale que la Sté DUNA-
FERR possède à DUNAUJVAROS 1 H.F. de 980
m3 (0,55 MTf/an) et 1 H.F. de 1.033 m3 (0,6
MTf/an).

•• 21ÈME SIÈCLE ...
• État des H.Fx en 2013 ...

— DUNAFERR à DUNAÚJVÁROS: 2 H.Fx. Vu =
960 m3, 1.033 m3, Chargement par Skips, Actifs,
d'après [5360].

•• DIVERS ...
• Termes en langue hongroise ... d’après [2643]
<http/impulzus.sch.bme.hu/info/magyar.shtml> -Déc.
2006 ...
— Mine (Exploitation): banya. Miner: banyaszik. Mi-
nerai: érc. Minéral: asvany. Minette (?): borsovas érc.
Mineur: banyamunkas. Puits de Mine: täma.
— Fourneau: kemence; koho (pas de H.F.).
— Fonte: olvadàs; olvasztàs. Fonte Moulée: öntött
vas.
— Laitier: salak (nombreux termes; retenu à cause de
sa proximité avec l’allemand Schlake).
— Gaz: gàz. Gaz de Cuve: Füstgàz (est-ce valable
pour le H.F. ?). Gaz naturel: földgàz (föld: -voir l’alle-
mand Feld, champ).
— Forge: vasgyar; huta (-voir l’allemand Hütte);
koho. Forger: kovàssol; keszit. Marteau: kalapàcs.

HONGUETTE : ¶ "n.f. Ciseau de marbrier." [PLI]  -
1912, p.472 ... “n.f. Ciseau carré qui se termine en
pointe à l’usage des tailleurs de marbre et des sculp-
teurs.” [3371] p.160.
Var. orth.: Hongnette & Hoquette.

HONGZI  : ¶ En chinois, littéralement ‘étoffe
rouge’, nom vulgaire de l'Oxyde de Fer,
d'après [4195] 5ème chap.

HONIGMANN-DE-VOOYS (Procédé) :
¶ -Voir: Procédé HONIGMANN-DE-VOOYS.

HONNEUR DU CHARBON (L’)  : ¶ Aux
H.B.L. en particulier, exp. qualifiant le senti-
ment de supériorité de l’Abatteur.
-Voir: Caisse-à-finier.
. “La nature de ce travail (l’Abattage) engen-
dre par ailleurs chez ceux ‘qui Font le Char-
bon’ une psychologie particulière nourricière
d’un sentiment propre: l’Honneur du Char-
bon’. Ainsi identifié et dénommé par C. ROTH,
il exprime l’esprit de supériorité qui l'inspire.
Seuls ceux qui sont À Front méritent respect,
les autres Mineurs, qui s’affairent pour que le
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travail en Taille soit exécuté dans les meilleu-
res conditions de Déblayage, d’Aérage et de
Sécurité sont traités de Bricoleurs.” [2218]
p.9.

HONTEMEN  : ¶ Au 18ème s., dans les Vos-
ges, var. orth. de Hutmann.
-Voir, à Maître de la Machine, la cit. [4854].

HOOKE : ¶ -Voir: Loi de HOOKE.

HOOKOO : ¶ Var. orth. de Ukku ... -Voir, à Ukko, la
cit. [3626].

HOOKU : ¶ Var. orth. de Ukku.
. ”On pense que l’origine du mot WOOTZ est le mot
Hooku, qui en langue Telgu signifie Acier, et qu’il
s’est répandu dans le pays (l’Inde) entre 600 av. J.-C. et
1000 ap. J.-C..” [2407] p.37, texte de BN. PRAKASH.

HOPEWELL  : ¶ Lieu-dit de Pennsylvanie, à
environ 30 km à l’ouest de PHILADELPHIE.
C’est le site d’une ancienne Plantation du Fer
(-voir cette exp.), où fonctionnait à l’Air froid
un H.F. au Charbon de Bois, dont les Souf-
flets étaient mus par l’Énergie hydraulique.
Le H.F. a Marché une dernière fois en 1883.
Le site est maintenant un Monument histori-
que.
-Voir: Chambre de refroidissement, Édifice
de pierre, Fourneau fonctionnant à la Vapeur,
au Coke et à l'Anthracite, et à Air chaud, H.F.
rural, Litière de cochons, Principe d’alchimie,
Tyran.
. H.F. construit en 1791. 900 Tf/an en 1783;
700 Tf/an en 1789; abandon du Charbon de
bois pour l’Anthracite en 1853. Arrêt en
1883, d’après [4797] p.24.

HÔPITAL  : ¶ "n.m. À BAYONNE, au l8ème s., réci-
pient verseur, couvert et trapu, dit aussi Bouilloire, Té-
tière." [4176] p. 741.

HÔPITAL DES FORGES : ¶ Hôpital construit par la
Maison DE WENDEL; l’Ouvrier et sa famille bénéfi-
ciaient du traitement médical gratuit, à l’exclusion des
produits pharmaceutiques ... À HAYANGE, il fut inau-
guré en 1901; il existait également un Hôpital à
MOYEUVRE datant de 1874 et un autre à Petite-
ROSSELLE ouvert en 1902, d’après [2064] p.77/78.

HÔPITAL DES MINES & DE LA MÉTALLUR-
GIE : ¶ “En 1913, cet hôpital fut fondé à BRIEY.”
[2835] p.466.

HÔPITAL DES MINES & FORGES  : ¶ Structure
hospitalière d’ALGRANGE (57440), destinée initiale-
ment aux Mineurs -1899-, puis ensuite aux Ouvriers
des Us. -1er quart du 20ème s.-, d’après [2220] p.251.
. “L’Hôpital des Mines et Forges ... Avec l’ouverture
des Puits de Mines à ALGRANGE, il n’y avait, avant
1898, que deux infirmeries comprenant chacune deux
lits. Pour pallier les nombreux Accidents du travail -
dus notamment à l’Exploitation des Mines de Fer- les
Directions des différents sites ont fait construire un
Hôpital -alors en plein champ- à ALGRANGE. // Le
chantier a débuté en 1898. Le bâtiment appelé Berg-
manns-Krankenhaus ou Hôpital des mines a ouvert ses
portes le 30 Sept. 1899. En 1909, l’Étab. a été agrandi
pour accueillir également des Ouvriers des Us. voisi-
nes, ainsi que la population de la ville. À ses débuts,
l’Hôpital était géré par un médecin chef, trois méde-
cins, des infirmiers et des religieuses infirmières. En
1914, il a été déclaré hôpital militaire et est devenu un
centre de première importance. Après la Seconde
Guerre mondiale, de retour à ALGRANGE, le docteur
Lucien GRIMAULT a été à l’origine de la création de la
maternité au sein de l’Hôpital. // Des maisons qui bor-
daient l’Hôpital le long de la rue principale ont été rasées en
1976 afin d’en moderniser l’aile gauche qui a été inaugurée
en Nov. 1978. D’autres travaux auront lieu et un bâtiment
‘B’ sera inauguré en Juil. 1981 puis le service de médecine
‘A’, en 1988. En 1989, les maternités d’ALGRANGE et
HAYANGE (57700) ont été regroupées à HAYANGE. //
Désormais, l’hôpital est une résidence gériatrique: Le Witten,
géré par le groupe S.O.S.. L’E.H.P.A.D.  (Établissement
Hospitalier pour Personnes Âgées Dépendantes) compte 138
lits répartis sur trois niveaux. L’Étab. abrite également un
Pôle d’activités et de soins adaptés, ouvert en Oct. 2013. Le
Pasa est un service de jour, offrant une prise en charge spéci-
fique pour des résidants souffrant de troubles modérés du
comportement.” [21] éd. MOSELLE-NORD, du Mer.
06.08.2014, p.20.

HOPPER : ¶ Mot ang., couramment utilisé
dans la technologie des Gueulards Sans clo-
ches P. W. pour désigner les Bouteilles de
Chargement ou Trémie de réception au Gueu-
lard.

HOQUET : ¶ Var. orth. de Hocquet, Croc à Dents re-
courbées pour tirer le fumier, d'après [4176] p.739, à ...
HOC.
¶ "n.m. Dans le pays de Caux, Bâton, Crochet avec le-
quel le berger attrape le mouton par la patte. -Voir:
Houlette." [4176] p.74l.

HOQUETTE : ¶ Var. orth.: Honguette, & Hongnette,
-voir ces mots.

HORA : ¶ Forme latine équivalente de Heure
pour indiquer une direction.
. "Dans la zone où le Synclinal de PALAIRAC,
en réalité elliptique comme la plupart des plis
des Corbières, peut être considéré comme rec-
tiligne, les Failles radiales seront en Hora 2 à
3 avec Pendage subvertical, et les Failles obli-
ques seront également subverticales, mais
orientées H 6 à 7 et H 10 à 11." [1944] p.135
... "La longueur de la Galerie de l'Ouest à
l'Est (Hora 4, 5) jusqu'au banc de dolomie est
de 250 mètres ---.” [1944] p.152.
. ‘Le Filon, un des plus prononcés des Corbiè-
res, traverse le Schiste argileux noir, Hora 1 à
1,2, Pendage 58° à 60° Est’, et un peu plus
loin: ‘C'est une fente --- qu'on peut regarder
comme un Filon de la même nature que celui
qu'on Exploite; mais nous ne savons pas en-
core s'il contient aussi du Minerai. Sa direc-
tion est Hora 2,4 et son inclinaison 70° S.-E.’,
in rapport de l'Ingénieur BRAUN pour 1838,
concernant la mine d'antimoine de LAS COR-
BOS (ou Las Scorbos, ou les Corbes) à MAI-
SONS (Aude).

HORAIRE ALTERNANT : ¶ Suite continue de Pos-
te de travail.
. Au H.F., ”l’activité des Fondeurs s'exerçait en Horai-
res alternants, avec --- de fortes contraintes de temps et
d'organisation des Équipes, des exigences physiques
importantes, dans une ambiance thermique rude et une
gestion des risques permanente.” [2643] texte de M.
MILLANVOYE et V. PUEYO. Organisation du travail,
vieillissement des salariés et intensification du travail.

HORAIRE DE TRAVAIL  : ¶ Nombre d’heures tra-
vaillées par sem.(c) ... Cette valeur a beaucoup évolué
au fil des décennies, les discussions entre Patronats et
Syndicats, ayant permis au fil du temps une réduction
du Temps de travail hebdomadaire ou autre ... La loi a
tenté également de réglementer le temps consacré à
l’entreprise par le salarié.
-Voir: Durée du travail & Temps de travail, Temps de
travail.
• “Historique ... Jusqu’en 1841, la durée de la journée
de travail n’est pas précisée par la loi.

1841 … Loi en faveur des Enfants: 12 h de travail
pour les Enfants de 12 à 16 ans; 8 h de travail pour les
Enfants de 8 à 12 ans.

1848 … Journée de 12 heures pour tous les Ou-
vriers.

1892 & 1900 … Réduction de la journée de travail à
10 h pour les Enfants de 12 à 16 ans.

1919 … Journée de 8 h. Le principe de la journée de
8 h avait été posé par le Traité de VERSAILLES.

1936 … Durée légale de la sem. de travail: 40 h.
1968 …  Interdiction des heures supplémentaires

pour les moins de 18 ans.
1971 … Réduction de la Durée du travail - Elle était

souvent illusoire compte tenu de la durée des trajets
domicile entreprise et vice versa.” [2528] p.47, texte et
note 1.

•• PERSONNEL DISCONTINU {de jour,
(1x8), (2x8) & (3x8)}(b) ...

Date.... ..h.min/sem ...........Accord
1946-68 ......48.00 ............30.04.1968

31.12.1969 ......47.00 ........04 & 09.12.1970
30.06.1971 ......46.00 .................idem
31.12.1972 ......45.00 .................idem
01.04.1973 ......44.00 ............22.01.1973
01.04.1974 ......43.30 ............23.01.1974
01.03.1975 ......43.00 .................idem
01.04.1978 ......42.30 ..........04.04.1978(*)
01.02.1980 ......41.30 ............22.01.1980
01.03.1982 ......40.30 .........23.02.1982(**)
01.01.1983 ......40.00 .......23.02.1982(**)(#)
01.01.1983 ......39.30 ..............idem(##)

1984 ......38.00 ........30.11.1983(#)(£)
1984 ......36.30 ............idem(##)(£)

(#) = éq. (1x8), (2x8) // (##) = éq. (3x8)
(*)  recommandation // (**)  U.I.M.M. // (£) Accord
Gésim.

•• PERSONNEL CONTINU DE LA ZONE
FONTE(b) ...

Date…..h.min/sem ...........Accord
1946-57 ......56.00 ............22.05.1957

01.05.1958 ......48.00 .................idem
30.04.1968 ......42.00 ............30.04.1968
01.04.1974 ......41.00 ............23.01.1974
01.04.1975 ......40.00 .................idem
01.04.1982 ......38.00 .........23.02.1982(**)
01.03.1983 ......37.30 .................idem
01.01.1984 ......33.36 ............30.05.1983

(#) = éq. (1x8), (2x8) // (##) = éq. (3x8)
(*)  recommandation // (**)  U.I.M.M. // (£) Accord
GÉSIM.

. Depuis la Libération (?), les Services à Feu continu
effectuaient 56 h/sem en moyenne, en journées de 8 h,
avec un Roulement de 3 Équipes Postées, le Cycle
étant de 3 sem.(a).
. Une réunion paritaire qui s’est tenue à METZ, le 24.
05.1957 a traité de la réduction de l’Horaire de travail
... Un accord est intervenu pour un régime de 48 h/sem
en moyenne, avec Roulement de 7 demi-Équipes, le
Cycle de travail durant 7 sem. ... Ce régime a pris effet
début 1958(a) ... “Dès l’été 1957, un certain nombre
d’Établissements sidérurgiques de l’Est ont pu entrer
dans la voie de la réduction des horaires (56 à 48 h) ---.
// Le 13 Déc. 1957, une réunion paritaire commune aux
2 départements de Moselle et de M.-&-M.  a-t-elle (sic)
eu lieu pour déterminer les modalités de la compensa-
tion à 65 % qui devront être appliquées par les Us. au
fur et à mesure qu’elles pourront passer à l’horaire de
48 heures ---.” [46] n°53 - Janv./Fév. 1958, p.23.
. Ensuite est arrivé le régime de 42 h/sem, avec 4 Équi-
pes postées.
. Puis, les accords ont permis la marche à 33,33 h/sem.
avec 5 Équipes postées.

•• PERSONNEL DES MINES DE FER (b) ...
• Personnel collaborateur ...

Date.... ..h.min/sem ...........Accord
1962 ......48.00 ....................-

01.06.1963 ......46.00 ....................-
01.03.1964 ......44.00 ....................-
01.02.1982 ......40.00 .......P.A. du 29.03.1982

• Personnel Ouvriers ...
Date.... ..h.min/sem ...........Accord

1962 ......48.00 ....................-
1963 ......40.00 ........Acc. table ronde

01.02.1982 ......38.75 .......P.A. du 26.03.1982
(a) selon note de R. SIEST.
(b) selon tableaux, en heures et minutes (h.min), réali-
sés par S. BOUTET (Gésim), reçus le 10.09.1999, in
[300] à ... HORAIRES DE TRAVAIL.
(c) Il ne faut pas oublier, comme le rappelle Cl. SCHLOS-
SER, qu’il y avait certes les horaires légaux ou conven-
tionnés -comme en témoignent toutes les réf. précitées-
, mais également les horaires coutumiers; dans les an-
nées (19)60/70 de la Sidérurgie florissante, le Person-
nel d’Entretien de Jour faisait 12 h/j, 6 j/7, c’est-à-dire
un nombre d’heures supplémentaires presque équiva-
lent  à la moitié des heures normales, ce qui permettait
d’arrondir sérieusement les fins de mois ... Après les
‘chocs pétroliers’ et la récession de la Sidérurgie, ces
pratiques s’amenuisèrent pour tendre peu à peu vers
l’horaire prévu par les accords paritaires.

HORBACHITE  : ¶ Sesquisulfure naturel de nickel et
de Fer, d'après [152].

HORCA : ¶ “n.m. Fourche à 3 dents. Béarn.” [5287]
p.194.

HÖRDE : ¶ -Voir: Système HÖRDE.

HORDEL  : ¶ Vers 1830, var. orth. d'Ordons,
d'après [1932] t.2, p.xxviij.

HORE : ¶ À la Houillerie liégeoise, ancien-
nement, "Sonde de Mineur." [1750] à ... HO-
RELÈTE.
¶ À la Houillerie liégeoise, "n.f. Canal qu'on
établit dans une vieille Voie, dans une vieille
Bacnure, ou encore dans les Remblais des
Tailles pour évacuer les eaux." [1750]

HORELÈTE  : ¶ À la Houillerie liégeoise,
"n.f. Grosse Mèche de Sondeur servant à élar-
gir les trous de Sonde faits en Veine." [1750] 

HORER : ¶ À la Houillerie liégeoise, "v.tr.
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Dérivé de hore, Tarière. Le sens propre est
Creuser, mais le mot liégeois se dit spéciale-
ment pour 'Creuser un canal d'écoulement'.
'Horer in-ovrèdje', drainer un ouvrage, en éli-
miner les eaux en pratiquant un Canal d'écou-
lement. // Au fig. 'nos-èstans Horés', nous
sommes sortis d'un mauvais pas." [1750]

HORIZON  : ¶ À la Mine, Lit de Dépôt d'une
Couche sédimentaire.

HORIZON D’ALTÉRATION  : ¶ Horizon
géologique modifié par des conditions physi-
co-chimiques locales, permettant la datation
du dépôt.
. “Il est possible que les Gîtes de VELLEROT
et de VYT-lès-Belvoir --- situés au pied du col
de Ferrière, soient en relation avec le Minerai
callovien ou un Horizon d’altération de cette
Formation.” [892] p.32.

HORIZON FERRALITIQUE  : ¶ En géolo-
gie, Horizon, c'est-à-dire niveau mince, riche
en Oxydes de Fer et d'aluminium.
. "Le Fer de surface ou proche de la surface a
été abondamment étudié par des pédologues
dans toutes les régions tropicales; c'est le Fer
des Horizons Ferrralitiques, constitués par
des concentrations d'Oxyde de Fer et d'alumi-
nium par départ des sels alcalins et de la sili-
ce." [1361] p.204.

HORIZON GÉOLOGIQUE : ¶ À la Mine,
Stratification ou Strate, servant de repère
dans la datation d'un Dépôt.
. "Couche du Sol possédant des caractéristi-
ques distinctives, au point de vue de sa com-
position, de sa structure, de ses aspects physi-
ques et chimiques. -C'est sur l'observation des
Horizons que se fonde, en premier lieu, la
science pédologique-." [309]
. "Détachés des Roches plus anciennes, ces
Dépôts fragmentaires -Brèches, Poudingues,
Conglomérats, ...- renferment comme les dé-
bris du vase qui forme le Bassin, pour em-
ployer l'exp. pittoresque d'un vieil Ingénieur.
Ils dessinent un Horizon géologique précieux
pour la recherche de la Houille. Souvent
même celle-ci Affleure, c'est-à-dire que la
Tête des Couches vient se montrer au Jour ---
." [222] p.64/65.

HOR'LÈTE  : ¶ À la Houillerie liégeoise,
var. orth. de Horelète.
. "Un jeu de Mèches, 'djeû d'Hor'lètes', en
comprend 3 ou 4 de différents Ø." [1750] à ...
HORELÈTE.

HORLOGE EN FER : ¶ Type d’horloge dont les
mécanismes et une partie de l’ossature sont à base de
Fer.
. “Dans les ménages bourgeois, du 16ème à la fin du
17ème s., fonctionne l’Horloge dite renaissance en
Fer; elle précède l’horloge lanterne  --- généralement
en laiton ---.” [1551] n°28 -Janv.-Fév. 1999, p.7.
. ”Vers 1'an 1660, à MORBIER (39400) un Forgeron du
nom de MAYET  (fut chargé d’examiner une) horloge
construite en bois, vieille, usée, (elle) n'était plus sus-
ceptible de réparations. MAYET  la copia, en fit une
semblable en Fer, qu'il réussit parfaitement; elle n'était
comme l'originale qu’à heures et à demies et marchait
au moyen d'un ressort spiral. Ce succès enhardit assez
MAYET  pour qu'il fit d'autres horloges sur ce même
modèle.” [2643] <Paul BAILLY-BASIN> -Janv. 2008.

HORLOGE POINTEUSE : ¶ Sorte d’horodateur en-
registrant la Prise de Poste et la Fin de Poste du Per-
sonnel ... Par simplification, on dit souvent seulement:
Pointeuse.
. “Des mobylettes arrivaient par petits groupes, avec
leur aigre pétarade, et au Pointage, quelques Ouvriers
du Jour convoqués pour faire le Poste faisaient tinter
l’Horloge pointeuse.” [1958] p.14.

HORLOGER  : ¶ Terme imagé ... "Autour
d'un H.F., tout doit marcher comme une hor-
loge et l'Horloger, qui est le Chimiste, devrait
intervenir à chaque instant dans l'analyse des

Laitiers, des Fontes, comme dans celle des
Matières premières." [1337] p.93.

HORLOGER-MARÉCHAL-FERRANT  : ¶ Métier
mixte, étonnant au premier chef, mais figurant dans
certaines régions ...
. Ainsi, certaines familles de Lorraine se transmettaient
le flambeau sur plusieurs générations: “La famille
MIRJOLET  a fourni durant plusieurs décennies des
Maréchaux-Ferrants & Horlogers, établis à TRIEUX,
TUCQUEGNIEUX (tout au long du 19ème s.), AVRIL  et
LOMMERANGE.” [1845] p.370 & généalogie, p.367 ...
. “À BRAINVILLE (M.-&-M.) , J.-F. MIRJOLET s’engage
à livrer une horloge, en signant un contrat -le 01.09.
1790- dans lequel on peut lire entre autres: “‘Tous les
fuseaux des lanternes seront d’Acier bien Trempé et
tous les pivots de même. // Les garnitures qui reçoivent
les pivots seront d’Acier d’une bonne Trempe. // La
cage de la dite horloge sera faite en Fer d’une bonne
Qualité, en un mot toutes les matières qui doivent en-
trer dans la composition de la dite horloge seront égale-
ment d'une bonne Qualité, admise et reconnue par des
gens de l’art. // Je fournirai les poids convenables en
Fer de Fonte et les cordages formés de chanvre de
bonne Qualité.” [1845] p.366 & 370.

HORNBLENDE  : ¶ Silicate naturel d'Alumine,
Chaux, Fer et magnésie, appartenant au genre amphi-
bole. La Hornblende contient jusqu'à 14 % d'Alumine,
de 13 à 23 % de chaux, 7 à 29 % d'oxyde de Fer et 4 à
20 % de magnésie... Ce minéral est opaque, et sa cou-
leur est vert foncé, brun noirâtre ou noir parfait... On
connaît deux variétés de Hornblende: la Hornblende
commune (l'Amphibole noire de HAÜY) et la Horn-
blende basaltique ou Basaltine, d'après [152] ... “Am-
phibole contenant de l’aluminium. = Pargasite & Sidé-
rite.” [1521] p.554.
-Voir: Ferrohornblende.
. "Les Hornblendes constituent une famille de miné-
raux voisins de formule complexe (Ca,Na,K)2.(Mg,
{Fe++}, {Fe+++}, Al) 6.[Si6(Al,Si)2O22].(OH,F)2, avec
en outre 4 à 10 % de TiO2." [867] à ... AMPHIBOLE.
. “(Ca,Na)2-3(Mg,Fe,Al)5[Si6(Si,Al)2O22(OH,F)2].”
[599] n°35 -Déc. 1992, p.12.
. Ce minéral a parfois été utilisé comme Fon-
dant au H.F. ... Vers 1865, en Suède, "comme
dans certaines localités la Castine est rare et
très-chère, on la remplace par une variété de
Hornblende --- composée ainsi: Silice 58,87
%; Alumine 1,77 %; Magnésie 28,19 %;
Chaux 11 %; perte par Calcination 0,18 %."
[2224] t.3, p.100.
�9 Étym. ... ”De l’allemand Horn, corne, et blenden,
éblouir(*), à cause d’un brillant de corne que cette pier-
re présente.” [3020] ... ”De l’allemand Horn (corne),
réf. possible à la couleur de la corne, et blenden qui si-
gnifie leurrer(*) à cause de sa ressemblance avec quel-
ques Minerais métalliques.” [2643] site du National
History Museum à San DIEGO (U.S.A.) ... (*) Avec l’ac-
cept. de [2643], on est proche du proverbe ’Tout ce qui
brille n’est pas or’, ajoute le proverbial M. BURTEAUX.

HORN-COAL  : ¶ Exp. anglaise employée au 19ème
s. pour désigner une sorte de Charbon.
. "On appelle --- Horn-coal, Charbon de corne, une es-
pèce de Cannel-coal du pays de Galles, qui émet en
brûlant une odeur analogue à celle de la corne brûlée."
[2224] t.1, p.152/53.

HORNESTATT(e) : ¶ À la Mine, var. orth.
d’Hornstatt,-voir ce mot.

HORNIAN  : ¶ "Grosse Masse de Fonte im-
pure qui se dépose au Fond des Fourneaux
mal construits, ou qui se durcit lorsqu'ils se
Refroidissent ou s'Engorgent." [1932] t.2,
p.xxviij.
Var. orth. d'Horniau.

HORNIAU  : ¶ Mot emprunté à GRIGNON et
relevé sur le topo-guide des Forges de BUF-
FON (Côte-d'Or): "Terme trivial, désignant les
grosses Masses de Fonte de Fer, de Fer macé-
ré, de Laitier et de Charbon de Bois qui dur-
cissent ensemble au fond des Fourneaux mal
construits." [211]
Var. orth.: Orgneau, Orniau et même Lornio,
d’après [1408] p.202.
. Au 18ème s., résultat du Barbouillage du
Creuset, selon GRIGNON; -voir, à Barbouil-
lage, la cit. [1104] p.834/35.

HORNSTATT  : Terme all., d'après [3146]

p.131.
Var. orth.: Hornestatt(e), Hornstatte.
¶ À la Mine, "Chambre auprès d'un Puits"
[3146] p.131, et selon [599] n°33 -Mai 1990,
p.26.
• Autre déf. ...
. Dans les Vosges, en particulier, “les Puits
sont coiffés par un élargissement appelé
Hornstatt. Cette salle de Manutention est oc-
cupée par un Treuil en bois. Les Cuveaux de
Déblais ou de Minerais y sont directement
déversés dans les Chariots.” [1527] p.29.
• Sur les sites ...
. À la Mine de l'Erzgrubenthal de WATTWIL-
LER, "on trouve un Hornstatt, ou petite salle
de Manutention du Treuil, au-dessus d'un
Puits noyé. La partie antérieure enfin est inac-
cessible, condamnée par l'Éboulement du
remplissage d'un Puits reliant ce niveau à la
Surface." [599] n°34 -Mai 1990, p.33.
. "Cette Mine (de BUSSANG) ne développe
que 250 m environ, mais possède plusieurs
points d'intérêt: une jonction de Galeries dé-
calées en altitude, une Voie de Roulage en
bois, une belle salle de tête de Puits - Horns-
tatt- ---." [599] n°34 -Mai 1990, p.63.
¶ En terme minier ancien des Vosges, ce mot
désigne un Treuil.
-Voir: Hernasz.
-Voir, à Chacque, la cit. [892] p.252.

HORNSTATTE  : ¶ À la Mine, var. orth.
d’Hornstatt, -voir ce mot.

HOROSCOPE : ¶ “Étude que les astrologues font de
la destinée d’un individu en se fondant sur les influen-
ces astrales qui s’exercent sur lui depuis l’heure de sa
naissance, observation faite de l’état du ciel, des as-
pects, des astres à ce moment.” [14] ... “Ensemble des
déductions et interprétations concernant l’avenir de
quelqu’un, qu’on peut tirer de la carte du ciel.” [206]
-Voir: Râteau métallique.
• “Les armes arabes sont au nombre de 12, comme les
signes du Zodiaque avec lesquels elles ont chacune
une analogie ---. La première nous est acquise lors de
notre arrivée sur terre: c’est l’arme de prédestination -
--; la 2ème est liée au milieu social dans lequel nous
naissons --- arme d’ascendance ---; la 3ème ou arme
de chance est --- reliée à l’endroit où nous avons vu le
jour ---; enfin il y a l'arme d’arrivée --- (qui) témoigne
du chemin parcouru ---. // Il y a 12 armes individuelles
--- en 3 groupes --- de niveau croissant d’évolution ---:
(les) couteau ---, poignard ---, coutelas ---, poignard
arabe ---; les Masse de Fer (-voir cette exp..) ---, mas-
sue paysanne ---, hache ---, chaîne ---; les épée ---,
lance ---, fronde ---, arc ---.” [980] p.13 à 20.
• L’Astrologie arabe évoque encore le fait que notre
“vie humaine est protégée, au figuré, par des armures -
--; si la Trempe de votre arme est de Fer --- (alors)
votre personnalité s’adapte à son milieu en attaquant.
Votre instinct agressif --- joue à chaque fois de votre
effort de conquête ---. Si vous n’avez pas votre lot
quotidien de résistance et d’opposition à vaincre, vous
vous ennuyez ---. Votre entourage vous qualifie d’une
phrase lapidaire: ’il a le cœur sur la main et tout aussi
vite, la main ... sur la figure de son voisin’ ---. Dans les
grands moments de crise, vous donnez toute votre me-
sure et votre courage va jusqu’au sacrifice ---. Vous
êtes impulsif et instable ---. Votre fougue peut vous
rendre ‘agité’ ---. Vous devez vous méfier de votre en-
thousiasme ---. L’amour pour vous ne peut être que
passionné ---. Vos professions préférées: militaire,
agriculteur ---, mercenaire et même prêtre ---.” [981]
p.123, puis 156 à 158.
HOROSCOPE  :  Tiré à partir du ciel.  Michel LACLOS.

HORS CONCESSIBLE : ¶ Au Luxem-
bourg, "restant du Gisement Ferrifère où la
propriété du Minerai appartient au Propriétai-
re de la Surface." [4789] p.5.

HORS COTE : ¶ Exp. du domaine de l'usinage
des métaux ... Au H.F., quand on fabrique suc-
cessivement plusieurs sortes de Fonte, cette
exp. est parfois utilisée pour désigner une
Coulée ou une Fonte dont l'analyse ne corres-
pond pas à l'un des types de Fonte fabriqués.
. On "tend à éviter les changements de Mar-
che trop fréquents car, à chacun d'eux, il y a -
-- perte de quelques Coulées intermédiaires
mises Hors cote, dans la période de transi-
tion." [2936] p.14.
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HORS (de) FEU : ¶ Au moment de la Révo-
lution, exp. signifiant: 'qui n'est plus en Mar-
che'; exp. antonyme: (En) Travail.
. GRIGNON dans l'un de ses Mémoires note:
"'Le Fourneau de St-VINCENT, appartenant à
M. le Marquis DE MARCIEU, lequel était Hors
de Feu depuis 5 jours; enfin les deux Four-
neaux d'ALLEVARD , dont l'un était en Travail
et l'autre Hors de Feu, les Forges dépendantes
de la terre d'ALLEVARD , appartenant à M. le
Président DE  BARRAL'." [17] p.56.
ACCESSIT  :  Hors de prix.  Michel LACLOS.

HORSE : ¶ À la Mine, Filon en Exploitation.
 Syn.: Cheval.
-Voir, à Chapeau de Fer, la cit. [1307] p.149.

HORSE POWER : ¶ L’une des loc. syn. franco-
canadiennes de Piétineuse (-voir ce mot),  d’après
[2964] <lescaut.com/p_a_c.htm> -Janv. 2010.
¶ Exp. ang., puissance d’un cheval, ou HP ... Unité de
puissance définie par James WATT et dont l’équiva-
lent franç. est le Cheval(-)Vapeur, -voir cette exp..

HORS FEU : ¶ Qualifie, en particulier un
H.F. désarmé, dans le cadre d’un Arrêt de
longue durée ou d’un Arrêt définitif.
-Voir: Hors(de) feu

HORS GAZ : ¶ Dans l’Us. sidérurgique,
exp. concernant tout ou partie du Réseau de
Gaz -Conduite(s) diverse(s) ou "éléments" de
l'Épuration- ouverts à l'air libre (et purgés) et
dans lesquels il n'y a plus -en principe !- de
traces de Gaz, permettant toute intervention,
sans danger ni d'Explosion, ni d'Intoxication.

HORS LIMITES  : ¶ Résultat au-delà ou en deçà
de ce que l'on cherche à obtenir.
Exp. syn. : Hors cote.
. Vers le milieu du 19ème s.: ”Périodiquement
le Fourneau produisait une Coulée Hors limi-
tes. C'était une Fonte qui contenait une Te-
neur en Silicium dépassant la normale. Cela
survenait quand le Fourneau était surchargé
en Minerais siliceux, en même temps que la
température du Creuset était anormalement
élevée.” [2643] <JacksonOhio.org> -Oct.
2009.

HORST : ¶ “Géol. En tectonique, compartiment suré-
levé en bloc et limité par des failles normales ---.”
[206] ... Au point de vue géologique et minier, "le
Horst ou Môle est constitué par deux Voussoirs restés
en place, adjacents à deux Voussoirs effondrés. Si les
Failles sont parallèles et inclinées, le Horst est consti-
tué par une Faille normale et une Faille anormale."
[234] p.20 ... On peut dire la même chose de la Fosse.
. À propos d'une étude sur ALGRANGE, on relève:
“‘Au début du 19ème s. ---, la friche qui couvre le
sommet du Horst -zone élevée entre 2 Failles- en gran-
des parcelles laissées à la commune, alors que la forêt
recouvre le front de côte et le bloc nord du Horst’.”
[2220] p.11.

HORS-TAILLE  : ¶ -Voir: Personnel hors-
Taille.
GRATIS  :  Hors de prix.  Michel LACLOS.

HORS TEMPÉRAMENT  : ¶ Excessif, dérai-
sonnable ... -Voir, à Réduire (Se), la cit. [337]
p.17.

HORLA -Victor , baron- : ¶ “Architecte belge --- -
1861/1947-. Novateur, pionnier du Modern style, il fut
le 1er à utiliser le Fer, puis le béton. Il a construit de
nombreux immeubles, dont, à BRUXELLES, l’hôtel
Tassel, la Maison du Peuple -1897-, le palais des
Beaux-Arts -1928-. Ses conceptions révolutionnaires
ont exercé une forte influence.” [1829] t.I, p.779.

HORTENSIA : ¶ Arbuste des régions tempérées et
tropicales ---, à feuilles opposées et dont les fleurs sont
groupées en corymbes ou en panicules ---. Certaines
var. donnent des fleurs bleues si elles sont cultivées sur
des sols riches en sels de Fer et d’Alumine -alun-,
comme celui des ardoisières d’ANGERS, ou arrosés de
produits spéciaux du commerce.” [206] ... Ainsi, le Fer
le rend fleur bleue; on a pu isoler de la fleur d'Horten-
sia une anthocyanine malheureusement instable sus-

ceptible de changer de couleur (rose ---> bleu) en pré-
sence d'ions Ferriques dans l'eau), d’après note de M.
WIÉNIN.

HORTONOLITE  : ¶ Silicate naturel de magnésie,
Fer et Manganèse.Variété Ferrifère de Péridot, d'après
[152] ... “Orthosilicate de Fer, Manganèse, magnésium
(Fe,Mn,Mg)2SiO4.” [1521] p.554.
Formule Mgx,Fe(2-x).SiO4, avec le rapport R = Fe/
Fe+Mg = 50 à 70, d’après [436] à ... PÉRIDOT.
. “Dénommée d’après son découvreur HORTONOV,
(c’)est essentiellement de l’Olivine avec une prépondé-
rance du Fer sur le magnésium.” [1627] p.245.

HOSBERC : ¶ ”n. m. Halberc, Haubert.” [4165]

HOSIM  : ¶ Test développé par HOOGOVENS
GROEP, qui consiste à traiter un Échantillon
d'Aggloméré dans un four vertical, selon une
température variable dans le temps, par un
gaz réducteur de composition variable mais
semblable à celle du Gaz de H.F. à un stade
donné de Réduction. Ce test permet de mesu-
rer la Réductibilité de l'Aggloméré et sa résis-
tance après Réduction, d’après note de M.
BURTEAUX ... Un autre test de Réductibilité,
d’origine nippone, est le RDI.

HOSPITALOR  : ¶ Dans l’environnement des H.B.L.,
sigle signifiant: HOSPITAlisation LORraine ... Struc-
ture hospitalière mise en place par les Houillères, à
partir de ses hôpitaux du Bassin minier, afin de les ou-
vrir au public du régime général, en prévision de
l’Après-Mine, selon propos de J.-P. LARREUR.
. “La S.S.M. et HOSPITALOR s’unissent ... HOSPITA-
LOR & la Sté de Secours Minière de Moselle-Est sont
désormais réunis dans le C.E.S.B.H. -Communauté d’Éta-
blissement de Santé du Bassin Houiller-. L’objectif: mener
une politique sanitaire et sociale commune en dévelop-
pant des actions de coopération pour mieux répondre
aux besoins de santé de la population du Bassin houil-
ler ---.”  [2125] n°141, Juil./Août 2000, p.14.

HOSSEÛ : ¶ À la Houillerie liégeoise, "n.m.
Ordinairement au pl. Couloirs oscillants, ac-
tionnés à la main ou par un moteur à Air com-
primé; ils servent à Transporter mécanique-
ment le Charbon dans les Tailles en Plateur. Il
y a des 'Hosseûs a Tchênes'; (Couloirs) sus-
pendus aux Boisages au moyen de Chaînes,
(et des) 'Hosseûs a rôlês ou a rolètes'; des
Couloirs roulants sur galets." [1750]

HOSTIEU : ¶ En rouchi, au pl. ”Vieux. Ustensiles,
Outils. On dit actuellement (vers 1830) otieux pour
tous les Outils en général.” [4395]

HOSTIL  : ¶ Aux 15ème & 16ème s., var. orth.
d'Outil, d'après [604] p.685 & [199] à ... OSTIL ...
(Hostilsz au pl.).
-Voir, à Marchand Ferron, la cit. [2354] p.66.

HOSTMEN : ¶ Nom d'une Corporation britannique.
. ”Dans les premiers temps, bien que le Charbon ait été
exploité dans d'autres parties du pays, le Bassin de
NEWCASTLE avait la plus grande Production, et l'Ex-
ploitation des Mines et le commerce du Charbon
étaient contrôlés par les Hostmen, une Corporation qui
avait reçu une charte de la reine ELIZABETH en 1601.”
[4341] Industry and Commerce, p.114/15.

HOT BLAST  : ¶ Exp. anglaise employée au
H.F. pour désigner le Vent chaud, d'après
[2669] ... -Voir: Procédé Hot blast.

HOTCHANT  : ¶ En wallon, “Cassant, qui se casse
net. -On bwès (= bois) qu'èst trop Hotchant-. [3496] -
Oct. 2003, p.43.

HOTCHÈS : ¶ À la Houillerie liégeoise, var.
orth. de Hochet, in [1669] p.40.

HOTCHÈT  : ¶ À la Houillerie liégeoise, "n.m. terme
de Surface. Hochet, Boulet fait d'un mélange de menu
Charbon pétri avec de la Terre Glaise. Terme archaï-
que, aujourd'hui (en 1926), les 'Hotchèts' sont rempla-
cés par les Briquettes." [1750]

HÔTEL DE L'USIN E : ¶ Syn. de Cercle en temps
que hôtel réservé aux Ingénieurs et/ou Employés céli-
bataires.
. Bernard GRISON, fils du s/s-directeur de l’Us. de SE-

NELLE note: “SENELLE pendant la drôle de guerre ...
Mon père écrit ‘3 Sept. 1939 ---. // Contrairement à
toute attente, le Bassin n’est pas bombardé. Dès le
mois de Sept., 2 H.Fx sont Remis en Marche ---. // Les
Ingénieurs qui, séparés des leurs trouvent à l'Hôtel
d'Usine le vivre et le coucher, vont connaître une exis-
tence assez spéciale ---'.” [498] n° 1-2- 1999, p.9/10. 

HÔTEL DES OUVRIERS : ¶ Dans la Sidérurgie,
sorte de pension où étaient logés les célibataires.
. "C'est une grande bâtisse en pierre jaune accolée à
une chapelle. Sur le fronton une inscription et une date:
Hôtel des Ouvriers. 1898. Elle a été construite au cen-
tre d'HOMÉCOURT pour accueillir les Immigrants céli-
bataires qui arrivaient par milliers." [1810] p.79.
. Concernant l’Us. d’HOMÉCOURT (54310), on relève:
“L’Hôtel des Ouvriers est dirigé par 5 sœurs de St-
VINCENT-de-Paul ---. Au r.-d.-c., sont installés un Res-
taurant économique moyennant un abonnement hebdo-
madaire à prix réduit et un Cercle d’Ouvriers. Cet
Hôtel se prolonge par une chapelle ---.” [4217] p.23 ...
Cet Hôtel accueillait deux sortes de public: d’une part
les célibataires et d’autre part les Ouvriers Postés habi-
tant à grande distance, qui ne retournaient chez eux
que lors du Grand Repos, selon propos de Pierrino
MIOTTO -Mars 2016.

HÔTEL DES MINES (de METZ ) : ¶ Immeuble situé
sur l’avenue FOCH, à 57000 METZ, qui ‘a servi d’hôtel
de luxe pour l’Industrie du Fer et du Charbon'(1)(2).
.  Le Courrier Service du Républicain Lorrain, en date
du 27 Janv. 2010, propose la synthèse suiv.: “La cons-
truction de ce bâtiment en grès rouge du Palatinat(3),
bld de l'Empereur GUILLAUME  (actuelle avenue
FOCH), débuta en 1904. L'ens. architectural commandé
par la Sté Catholique Immobilière, devait s'appeler
Maison catholique sociale. Le site, dont l'objectif pre-
mier était de servir de lieu de réunion pour les catholi-
ques, la jeunesse, les associations de travailleurs et de
bienfaisance ainsi que les Stés musicales fut achevé en
avril. 1906. Toutefois, le projet initial ne coïncidant
plus avec l'image renvoyée par la luxueuse bâtisse, le
lieu fut alors baptisé Hôtel Terminus ... Au rez-de-
chaussée, coexistaient plusieurs salles de restaurant, un salon
de coiffure et six magasins. Le premier étage comptait 52
chambres avec salons tandis que le deuxième étage, destiné
aux spectacles, possédait une salle dont la hauteur du plafond
avoisinait les 12 mètres. 1.000 personnes pouvaient prendre
place sur des chaises, rangées en ellipse et numérotées, 800
autres pouvaient se placer dans une galerie formant un grand
balcon face à la scène ... L'hôtel Terminus qui connut dès
ses débuts des difficultés financières fut racheté par
son voisin, l'hôtel Royal, en 1910 ... De 1919 à 1939,
cette résidence de luxe renommée Hôtel des Mines et
de la Métallurgie fut surtout appréciée pour la qualité
des bals qui s'y tenaient ... En 1940, les Allemands
s'accaparèrent le lieu qu'ils rebaptisèrent Bergamt. Ils y
installèrent leur siège administratif de Service des
Mines et profitèrent des majestueuses salles pour orga-
niser cérémonies et fêtes. Adolf HITLER y passa la nuit
du 26 Déc. 1940. Le 29 août 1942, le Gauleiter BÜRCKEL y
déclarait qu'il donnerait la nationalité all. à tous les Mosel-
lans {( de race all.)} et annonçait l'incorporation de force des
jeunes dans la Wehrmacht. Entre 1943 et 1944, plusieurs dé-
portés juifs du camp de NATZWEILER furent affectés aux
cuisines du Bergamt ... Après la guerre et jusque dans les an-
nées 1960, la programmation de bals, de galas de catchs et
d'artistes fit les beaux jours de ce bâtiment renommé Hôtel
des Mines. Au début des années 1970, il fut racheté par
l'Union des Sécurités Sociales Minières et transformé
en bureaux. L'endroit abrite aujourd'hui les locaux de
la CARMI-Est.” [300] à ... HÔTEL DES MINES ... On re-
trouve une partie de ces informations, rehaussées de
nombreuses photos, dans Le journal de l’été(1).
(1) art., in [21] du Sam. 25 Juil. 2009, p.22(3) ... (2) Un
art. très comparable intitulé Colossal Hôtel des Mines,
est paru dans la rubrique Le Journal de l’été, in [21]
éd. THIONVILLE-HAYANGE, du Mer. 28 Août 2013,
p.13; on y retrouve, ordonnés, les textes de la plupart
des lég. explicatives des nombreuses photos parues en
Juil. 2009 ... (3) Les art. de [21] du Sam. 25 Juil. 2009,
p.22 et du Mercredi 28 Août 2013, p.13, notent que le
matériau de construction est du Grès rose des Vosges;
cette version semble peu vraisemblable; le service
courrier de [21] interpellé répond: “Le 18 sept. 2013 à
12.:16 h, LRL Courrier des lecteurs a écrit : Courrier Ser-
vice, 57777 METZ Cedex 09 - LRLCOURLEC-
TEURS@republicain-lorrain.fr. / Monsieur Jacques COR-
BION ass.le.savoir.fer@free.fr / Metz, le 18 septembre
2013 / Réf. MCg/MC - COR180913@ / Monsieur, ... Pour
répondre à votre demande, nous nous sommes rensei-
gnés auprès de Christiane PIGNON-FELLER, auteure de
l’ouvrage Metz 1848-1918 les métamorphoses d’une
ville , paru aux éd. Serpenoise en 2005, réédité en 2013
aux éd. du Patrimoine, Centre des monuments nationaux.
// L’historienne en art rappelle que l’immeuble appelé
aujourd’hui Hôtel des mines était en fait, à l’origine
l’hôtel Terminus, bâti par une coopérative catholique im-
mobilière messine. // Un concours lancé en 1904 auprès
d’architectes alsaciens-lorrains (auquel ont participé en
fait des architectes messins, alsaciens, mais aussi badois
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et sarrois) a décerné le prix à l’architecte Albert EICH-
BAUM de SARREBRUCK. // Pour cet édifice, 'la plus mo-
derne des curiosités de Metz’, selon la presse, on a em-
ployé le grès rouge du Palatinat. // L’hôtel a été ouvert
en avril 1906. Il sera mis sous administration judiciaire
en 1909 et racheté par l’hôtel voisin, l’hôtel Royal. //
Toutes informations supplémentaires peuvent être
consultées dans les dossiers de permis de construire et
dans la presse de l’époque ... .” [300] à ... HÔTEL DES
MINES DE METZ.

HÔTELLERIE OUVRIÈRE  : ¶ Loc. syn.: Cantine.
. À propos d’une étude faite en 1925, sur la Maison
DE WENDEL, on relève: “À HAYANGE & MOYEU-
VRE, nous voyons, vers le même temps (années 1850/
60), construire les 1ères Hôtelleries ouvrières ou Can-
tines; le but poursuivi était surtout de faciliter l’exis-
tence des Ouvriers venant des villages éloignés, qui
rentraient dans leurs familles du Sam. soir au Lun.
matin.” [2764] p.173.

HÔTEL MIRAMION  : ¶ Édifice parisien du 5ème
arrondissement, Quai de la Tournelle ... Couvent au
moment de la Révolution, il fut alors affecté aux For-
ges de Guerre.
. Dans le cadre d’une petite étude sur ‘l’inviolabilité -
théorique- des correspondances’, découlant de la loi du
20 Juil. 1791, Timbres Magazine évoque le cas d’une
“lettre --- adressée à une ‘Citoyenne’ --- habitant
l’Hôtel de MIRAMION  -(propriété de) Madame DE MI-
RIAMON (sic) -1675-, jeune veuve à peine âgée de 17
ans et décidée à se consacrer à Dieu, aux pauvres
comme à l'éducation des jeunes filles-. Elle en fait un
couvent où va s'établir la congrégation des ‘Filles de
Sainte GENEVIÈVE’ ---, surnommées ‘Miramiones’ ---
. Quand la congrégation est dissoute en 1794, l'Hôtel
est affecté aux Forges de guerre comme à l'héberge-
ment de leur Personnel Ouvrier.” [2759] n°70 -Juil./
Août 2006, p.49.
. “... On se contenta de leur (les Miramiones) retirer
peu à peu tous leurs locaux pour y installer la grande
machine de guerre qui, en l'an II, devait permettre à la
jeune République de résister à ses ennemis, puis d'en
triompher: des Ateliers de fabrication d'armes ---. La
plupart des locaux de l'anc. communauté et des retrai-
tantes avaient été affectés les uns après les autres aux
Ateliers d'armes avant la dispersion définitive des reli-
gieuses ---. CARNOT et PRIEUR de la Côte-d'Or remet-
tent la maison des ci-devant Miriamones aux Maîtres
et Ouvriers des forges de guerre ---. L'équipement pro-
gressif du vieux couvent pour en faire l'Atelier des Us.
de la fabrication extraordinaire d'armes portatives: For-
ges, Ateliers d'Alésage et de montage pour les Canons
de fusil et les Baïonnettes. Les Ateliers nécessitant des
Forges furent installés dans les plus grandes pièces et
pourvus d'appellations patriotiques: Atelier VOLTAI-
RE, Atelier de la Montagne, Atelier des Sans-Culottes,
Atelier Jean-Jacques ROUSSEAU, Atelier MARAT  ---.
On peut relever aussi l'installation d'énormes Soufflets
de Forges avec leur Machinerie, la fabrication de râte-
liers à Fusils, de chariots pour Forger les Baïonnettes,
de Calibres pour les Canons à fusils, le scellement de
barreaux aux fenêtres -Atelier des Tourneurs- ---.”
[3962] p.67 à 70, selon sélection de M. MALEVIALLE,
d’après document oblitéré par le cachet de la B.H.V.P.
(Biblioth. Hist. de la ville de PARIS), sous le n°141.398,,
fruit d’une recherche d’A. FIERRO.

HÔTEÛR DÈL TÈYE  : ¶ À la Houillerie
liégeoise, c'est "la longueur de la Taille de-
puis le pied jusqu'à la tête. Quand il s'agit
d'une Taille, d'un Pêrê, d'un Chaffour, d'un
Frein, d'un Étage, 'Hôteûr' se traduit par lon-
gueur." [1750] à ... HÔTEÛR.

HÔTEÛR DÈ RIDJÈTEMINT  : ¶ Hauteur
du rejet.
. À la Houillerie liégeoise, “distance normale
qui sépare les deux parties d'une Couche cou-
pée par une Faille ou un Crin. 'Nos-avans 50
m di Hôteûr dè Ridjètmint (nos avons 50 m
de Hauteur de Rejet)'." [1750] à ... RIDJÈTMINT.

HÔT FORNÊ : ¶ En wallon, “Haut- Four-
neau.” [3496] -Oct. 2003, p.43.

HOT METAL RATIO  : ¶ -Voir: H.M.R..

HOT MODEL  : ¶ Exp. anglaise (= modèle à
chaud) qui désigne un appareil servant à la simulation
ou à la modélisation d'un Procédé ... Engin expéri-
mental du Centre de Recherche de N.S.C.
(Japon), dans lequel du Coke et du Préréduit
sont chargés, et Soufflés par une Tuyère. En

1993, une seconde Tuyère a été ajoutée pour
avoir un débit de Gaz d’Étalages plus repré-
sentatif. Ce Four Pilote a une forme de por-
tion de camembert; il est équipé d’un système
de Chargement, type G.G.V. et d’une Injection
de Charbon. // Dans sa philosophie, cet appa-
reil se rapproche du Fourneau de LIÈGE . // Le
Hot model sert essentiellement pour étudier les
fortes Injections de Charbon. La Mise au
mille de Combustible du Pilote est d’environ
600 kg/Tf, ce qui est remarquable pour ce
type de Four d’Essai (beaucoup de Pertes
thermiques). Les Injections ont été poussées à
245 kg/Tf au maximum. // Durée d’un essai #
2 j suivi d’un mois pour le dépouillement et la
préparation de l’Essai suivant, d’après note
de M. PICARD, qui avait évoqué ce sujet à la
Comm. Fonte de DILLING , le 28.10.1992.

HOT STANDBY : ¶ Exp. anglaise; -voir: Reprise à
chaud.

HOTTAGE  : ¶ Transport à la Hotte, d'après
[259].

HOTTE  : *  ... un moyen de Transport ...
Syn.: Corbeille.
¶ À la Mine, Panier en osier ou en bois, chargé
des Produits Abattus, porté à dos d' homme,
de femme et même d'enfant, comme le fait
encore le vigneron de nos jours, depuis des
Chantiers peu profonds et peu distants du
Jour ... Elle servait à remonter, à dos
d'homme -c'est-à-dire à l'Os-, du Fond des
Puits, le Minerai haut-marnais ... -Voir: Ex-
traction (du Minerai), in [264].
-Voir: Hottée, Portage, Porteur, Porteuse (de
Mine).
-Voir, à Enfants (Travail des), le texte extrait
de [222].
-Voir: Femmes (Travail des) / À la Mine, in
[265] p.139.
-Voir, à Piqueur, la cit. [1178] n°32 -Déc.
1998, p.34.
. La Hotte permet, en terrain escarpé -Plan in-
cliné, Échelle(s)- de conserver la liberté des
mains, utiles à l'équilibre et à la progression.
. A. PRINTZ rapporte, dans son ouvrage
HAYANGE d'un siècle à l'autre: "Partout, le
Minerai était rendu au Jour dans les Hottes et
à dos d'homme; de l'avis de l'inspecteur 'le
Transport par Brouette serait pourtant plus fa-
cile ..., mais, il paraît qu'on n'a pas pu vaincre
l'habitude des Ouvriers'." [116] p.91.
. Au Musée des Mines de Fer de Lorraine, “depuis
quelque temps ---, elle (la Hotte qui faisait partie des
Outils de travail dans les Mines, vers 1820) avait dis-
paru de la présentation, car elle était pourrie et détério-
rée par l’humidité des Galeries. Au cours d’une discus-
sion, A. BACH, le Pt de l’Ass., a parlé du problème
avec P. CIARELLI, guide bénévole au Musée, mais éga-
lement membre du Couarail de MARSPICH. Il a propo-
sé les services de la section rotin, et c’est ainsi qu’une
nouvelle Hotte a été réalisée. Le travail a été effectué
par Mmes ---, qui ont mis tout leur art et toute leur dex-
térité dans l’ouvrage, qui a été fini par les membres de
l’Atelier de bricolage.” [21] du Dim. 24. 12.1995, p.3.
¶  Au H.F. ... La Hotte a été utilisée pour trans-
porter les composants de la Charge depuis les
Halles de stockage du Minerai et du Charbon
de Bois jusqu'au Gueulard.
-Voir: Corbeille.
. Aux 17ème et 18ème s., c'était, d'ailleurs,
l'un des deux éléments du Grébin pour l'En-
fournement des Matières dans le Gueulard, ...
tout au moins en Dauphiné; -voir, à Grébin, la
cit. [17] p.129/130.

*  ... sorte de seau ...
¶ Syn. d’Auget.
-Voir: Roue à Hottes.
-Voir, à Roue à Pot(s), la cit. [648] p.98.
¶ Godet d’une Drague.
. Les “Dragues --- se composent d’un système
de Chaîne sans fin --- sur les Traverses de la-
quelle on fixe un certain nombre de Louchets
(-voir ce mot) ou Hottes en forte Tôle de Fer,
à des intervalles égaux.” [1645] t.VII , p.180, à

... DRAGUE.
*  ... une gaine de captation ...

¶ À la Cokerie, "partie de la Tour d'Extinction
comportant les Rampes d'arrosage et dans la-
quelle pénètre le Wagon à Coke. La partie su-
périeure, en forme de pyramide tronquée,
capte les vapeurs dégagées pendant l'Extinc-
tion et les dirige vers la cheminée d'évacua-
tion." [33] p.230.
¶ Dans le H.F. du 19ème s., sorte de Cheminée
qui récupérait le gaz enflammé au-dessus du
Gueulard.
. Dans la lég. du plan du H.F. d'ÉCHALONGE
datant de 1834 ou 1835, on lit: "A: Hotte du
Fourneau." [1528] p.283.
¶ Au H.F. ... Capotage placé par-dessus le
Chenal et le Pot de Granulation pour évacuer
les Vapeurs importantes produites au moment
de la Granulation.
. Montage réalisé au H.F. de BELVAL .
¶ Il y a celle(s) montée(s) à la base des cir-
cuits de Dépoussiérage des Fumées dans les
zones chargées de Poussières (qui sont, ici, ni
d'Agglo, ni de Gaz, ... encore que ... !).
¶ Au Cubilot  ... "La Charge est introduite par
le Gueulard; celui-ci est prolongé vers le haut
par une Hotte destinée à former cheminée as-
pirant les Gaz de façon à ne pas incommoder
le personnel qui effectue le remplissage.”
[1355] p.67.
¶ Au 18ème s., "se rapporte à la partie inférieure d'une
Cheminée de Forge évasée pour faciliter la sortie du
Gaz." [24] p.164 ... C’est encore sa dénomination, en
ce début du 21ème s., fait remarquer J. NICOLINO,
mais la Hotte moderne est dotée d’un ventilateur d’as-
piration pour évacuer plus rapidement les fumées.
Syn.: Garde-fumée & Ventail.
-Voir, à Forge, la cit. [2855] p.76.

*  ... divers au H.F. ...
¶ Aux H.Fx de ROMBAS, conduit vertical de
recueil et d'évacuation de l'Eau de déborde-
ment d'un ancien type de Bassin de Granula-
tion. Quelquefois l'Eau entraînait du Sable et
il y en avait alors plein la Hotte ... au propre
et au figuré, ... car il fallait alors aller la net-
toyer.
¶ Aux H.Fx de MOYEUVRE , dans la Halle cen-
trale (-voir cette exp.), bac confectionné en
Sable blanc ... Il était destiné, les dimanches
et jours fériés quand les Mélangeurs étaient
pleins, à réceptionner la Fonte Coulée des Po-
ches à Fonte, d’après note de R. SIEST.

*  ... un Four ...
¶ Nom parfois donné à la Forge d’Affinage.
. “Les Lingots de Fonte -appelés Gueuses,
mot d’origine germanique- sont placés sous
une Hotte -mot d’origine germanique, la
Forge d’Affinage en all.: Hütte- dans un
Foyer ouvert garni de Plaques de Fonte appe-
lées Taque ---.” [1771] p.38 ... La cit. indi-
que, ‘sont placés sous une Hotte ...’, il s’agit
donc clairement de la Hotte d’aspiration qui
surmonte de Foyer d’Affinerie proprement
dit, précise M. BURTEAUX.
�9 Étym. d’ens. ... ”Génev. lotte -par fusion de l'article
l'-; du suisse hutte, Hotte; allemand provincial, Hotze,
corbeille.” [3020] ... De l’anc. francique hotta, d’après
[298].

HOTTE (d'Allumage)  : ¶ À la P.D.C., c'est
un tunnel chauffant (1.200 °C) de 10 à 20 m
de long situé à l'entrée de la Chaîne d'Agglo-
mération et qui recouvre en fait 10 à 25 % de
la longueur. Il est muni de Brûleurs verticaux
et horizontaux alimentés par du Gaz (de H.F.,
de Cokerie ou naturel) ou encore par du Fuel
lourd et de l'air chaud ou froid ... La fonction
de ce tunnel est l'Allumage du Mélange à Ag-
glomérer en surface ... La propagation de la
chaleur à l'intérieur du Mélange se faisant par
Aspiration des Fumées chaudes produites par
l'Allumage.
-Voir, à Chaîne (d’Agglomération), la cit.
[246] n°182 -Mars 2001, p.17.
. À l’Agglomération de ROMBAS, “une nou-
velle Hotte d’allumage est mise en marche ...
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Après 12 j d’arrêt -dans la nuit du 18 au 19
Juin (1999)-, la Chaîne 2 repartait avec une
Hotte d’allumage flambant neuf. Cette instal-
lation remplace l’ancienne Hotte, alimentée
au Gaz de H.F., par un ens. beaucoup plus
compact et fonctionnant au G.N. ---. // Au-
jourd’hui pour allumer le Mélange sur la
Chaîne, on consomme environ 500 m3/h de
Gaz. La nouvelle Hotte, large de 5,15 m et
longue de 4 m est équipée de 33 Brûleurs ver-
ticaux répartis en 2 rampes de 16 & 15 Brû-
leurs, auxquels il faut ajouter 2 Brûleurs de
rive ---. La nouvelle Hotte est montée sur vé-
rin permettant de faire varier la hauteur entre
7 & 20 cm au-dessus du Mélange, en fonction
de la Hauteur de Couche sur les Chariots. De
quoi optimiser au maximum la capacité d’Al-
lumage. La quantité de chaleur livrée est de
25 à 27 Méga joules au m2 pour une tempéra-
ture de Voûte de 1.150 °C. // L’ens. est entiè-
rement piloté à distance depuis la salle de con-
trôle. Pour le must (!) technologique, les 4
Brûleurs pilotes servant à l’allumage, se ré-
tractent ... automatiquement après l’allumage
des rampes ---.” [2083] n°29 -Août 1999, p.4/5.

HOTTE D’ASPIRATION  : ¶ À l’Agglomé-
ration G.H.H. de MICHEVILLE , vers les années
(19)60, appareil sur lequel était posé le Bac,
et à travers lequel les fumées ... aspirées pen-
dant la Cuisson étaient évacuées; -voir, à
G.H.H. (Procédé), la cit. [51] n°49, p.18 à 20.
¶ Au Roulage des H.Fx de la S.M.N., installa-
tion de grande hauteur, placée au-dessus des
Trappes de Soutirage, permettant, par tirage
ascendant, l’aspiration du maximum des
Poussières de produits friables de la Charge.
Loc. syn.: Bouche d’aspiration.
. Un stagiaire de DENAIN, présent en Mars
1960, écrit: "Chargement (du) H.F.3 ... Le Mi-
nerai s’écoule par l’intermédiaire de Trappes
à Casques commandées par un piston à Air
comprimé ---. // Les Trappes sont enfermées
2 par 2 dans les Hottes d’aspiration. // Les vo-
lets des Hottes d’aspiration fonctionnent en
même temps que se fait l'ouverture des Trap-
pes à Minerai. La forte aspiration entraîne les
poussières nombreuses que dégagent les Mi-
nerais Grillées et l’Agglomérés ---. // Au
H.F.2, 2 simples Bouches d’aspiration sont de
part et d’autre de chaque Trappe ayant une as-
piration assez efficace.” [51] n°122, p.16/17.

HOTTE D'ASSAINISSEMENT  : ¶ Au
H.F., sur le Plancher de Coulée, capotage mé-
tallique qui canalise les fumées avant leur as-
piration ... On dispose en particulier de telles
hottes au-dessus des Becs de remplissage des
Poches à Fonte, selon note de M. BURTEAUX.

HOTTE (de Came) : ¶ Il faut probablement
lire: Botte de Came; -voir d’ailleurs: Botte
(Divers) ... Cette exp. désigne, très  vraisem-
blablement, le logement destiné à recevoir
une Came, Dent ou Courtiselle sur l’Arbre de
la Roue hydraulique, selon propositions d’A.
BOURGASSER & M. BURTEAUX.

HOTTE DE DÉCHARGEMENT  : ¶ En
bout de Chaîne d’Agglomération capotage en-
fermant la zone où chute l’Aggoméré cuit et
passant sur le Hérisson. C’est une zone très
chaude et très empousiérée.
. À la P.D.C. de RÉHON, le circuit d’Épuration
-qui desservait également le Crible à froid, en
aval- était relié au Dépoussiereur électrique
secondaire capable de traiter 160.000 m3/h,
ramenant le taux de poussière de 20 g/Nm3 à
100 mg/Nm3, d’après [3343] p.1 à 3, et [300]
à ... SERVICE ÉNERGÉTIQUE, p.1 & 2.

HOTTE DE MAINTIEN  : ¶ À la P.D.C., par-
tie de la Hotte (d'Allumage) située immédia-
tement après la partie Allumage, et encore ap-
pelée Hotte de traitement (thermique) ... Cette

Hotte de maintien qui en constitue la seconde
partie, réalisant un véritable gradient thermi-
que, permet d'éviter le saisissement de la
Couche superficielle, ce qui ne manquerait
pas de se produire en cas de changement trop
brusque de température.
Loc. syn.: Hotte de réchauffage, Hotte de ré-
cupération de chaleur & Hotte de traitement
(thermique), -voir ces exp..

HOTTE DE RÉCHAUFFAGE  : ¶ À l'Ag-
glomération de DENAIN, loc. syn. de: Hotte de
maintien, Hotte de récupération, Hotte de trai-
tement (thermique), -voir ces 3 exp. ... Un sta-
giaire écrit, en Mars 1971: "Prolongement de
la Hotte dite de réchauffage du Mélange sur
1/3 de la Chaîne.” [51] -106, p.21.

HOTTE DE RÉCUPÉRATION  : ¶ À l’Ag-
glomération, Hotte prolongeant la Hotte d’Al-
lumage, et délivrant de l’air chaud provenant
du Refroidissoir rappelle X. LAURIOT-
PRÉVOST.
-Voir, à Brûleur, la cit. [51] n°129, p.16.

HOTTE DE RÉCUPÉRATION DE CHA-
LEUR : ¶ À l’Agglo, Hotte située en aval de
la Hotte d’allumage, permettant de prolonger,
grâce à l’action de la chaleur ambiante, l’effet
calorifique de l’Allumage, évitant ainsi le
choc thermique en surface de Couche tout en
apportant un gain en Combustible.
Loc. syn.: Hotte de maintien, Hotte de ré-
chauffage & Hotte de traitement (thermique),
-voir ces exp..
. À l'Agglo de FONTOY, on note: “Après tas-
sement superficiel à l’aide d’un rouleau, les
Chariots (de la Chaîne LURGI) véhiculent le
Mélange sous une Hotte de récupération de
chaleur. // Elle se compose d’une voûte sus-
pendue en béton Réfractaire gunitée. Son but
est de récupérer la chaleur à l’entrée (à la sor-
tie, vraisemblablement ?) de la Hotte d’allu-
mage pour préchauffer le Mélange avant son
passage sous la Hotte d’allumage.” [1924]
p.18.
HOTTE  :  Manteau d'intérieur. 

HOTTE DE TRAITEMENT (thermique)  :
¶ À l'Agglomération, c'est la partie située
dans le prolongement de la Hotte (d'Alluma-
ge) après l'Allumage proprement dit, et sépa-
rée d'elle par un mur vertical refroidi; elle as-
sure un gradient progressif de température
décroissante à la surface de la Chaîne pour
éviter l'Effet de trempe de la partie supérieu-
re, à la sortie de la Hotte, afin de ne pas trop
fragiliser cette partie du Gâteau.
Loc. syn., mais peu usitées en Lorraine, selon
C. DUDEK: Hotte de maintien, Hotte de ré-
chauffage & Hotte de récupération de cha-
leur, -voir ces exp..
. À propos de la Chaîne d’Agglo n°2 de ROM-
BAS, on relève: “Construite en 1970 ---, (elle)
a fait l’objet de modifications d’un coût de 14
Mfrs qui permettent de réduire la consomma-
tion thermique globale et de remplacer doré-
navant le Combustible noble acheté à l’exté-
rieur -Fuel- par du Gaz mixte -de H.F. et G.N.-
, en faisant appel à la technique d’Allumage
par Fumées oxydantes ---. // L’Allumage était
en effet effectué jusqu’à présent par une
Hotte (d’Allumage) brûlant de l’Huile lourde
(Fuel). En Juil. 1981 a été installée une nou-
velle Hotte d’Allumage consommant un Gaz
mixte H.Fx-G.N., et le 23 Sept. 1981, la se-
conde partie de la Hotte, dite Hotte de Traite-
ment thermique a été raccordée dans le pro-
longement de la Hotte d’Allumage. L’Air de
combustion est réchauffé par récupération de
chaleur sur le Refroidissoir et est porté à une
température de 220 à 280 °C ---.” [2366]
n°12/13 -Mars 1982, p.5.

HOTTE DU CULBUTEUR  : ¶ À l’Agglo-

mération G.H.H. de MICHEVILLE , vers les an-
nées (19)60, appareil destiné à évacuer toutes
les poussières produites par le culbutage ou la
vidange des Bacs après la Cuisson; -voir, à
G.H.H. (Procédé), la cit. [51] n°49, p.18 à 20.
-Voir, à Broyeur à dents, la cit. [51] n°50, p.4.

HOTTÉE  : ¶ “n.f. Ce que contient une
Hotte.” [3020]
. Jadis -et jusqu’en 1841, à la Mine de
MOYEUVRE-, unité élémentaire d’enlevage du
Minerai.
. “Le Minerai était porté du Front de Taille
jusqu’aux dépôts près des Entrées de Mine et
cela sur un parcours de 500 m environ, dans
des Hottes et Transporté par Tombereau près
des Fourneaux. // Le Mineur ne s’occupait
que très rarement du Transport qu’il faisait
faire par sa femme ou ses enfants et, à leur
défaut, il engageait un Porteur auquel il payait
généralement 12 sous pour 24 Hottées, ce qui
représentait aussi bien le travail d’une journée
pour le Porteur que celui du Rendement d’un
Mineur soit environ 1.100 kg.” [784] p.60 ...
La Hottée moyenne, fait remarquer M. BUR-
TEAUX, était donc de 1100/24 = 45,8 kg.

HOTTE MOBILE  : ¶ À l’Agglomération
G.H.H. de MICHEVILLE , vers les années
(19)60, appareil permettant l’allumage de la
couche supérieure de chaque Bac, permettant
ainsi l’amorçage de la Cuisson; -voir, à G.H.H.
(Procédé), la cit. [51] n°49, p.18 à 20.
NOËL  :  Père fondateur du hotte-club.  Michel LACLOS.

HOTTEUSE : ¶ À la Houillerie liégeoise,
Femme transportant la Houille à l’aide d’une
Hotte.
-Voir, à Berwetteresse, la cit. [1669].
. “Rien que de naturel dans les bruits fami-
liers: les oiseaux, le vent, la pluie, agrémentés
parfois du grincement des Molettes et des
Pompes, du caquetage des Hotteuses et du ri-
re sans contrainte des Houilleurs provisoire-
ment délivrés de la Fosse.” [1669] p.39.

HOUAGE : ¶ "À LIÈGE, mince couche de
terre meuble qui se trouve en-dessous ou
entre les Veines de Charbon." [803] p.135.
¶ Mine. Dimensions du Terrain occupé par
les Veines du Charbon de terre, en longueur,
en superficie et en profondeur, d'après [152].

HOUANG-TI  : ¶ “-Voir: HUANGDI.” [206]
-Voir, à Haut-Fourneau, la cit. [2612] p.6.

HOUCHINE  : ¶ Dans le bassin d'ARCACHON, sorte
de Harpon, souvent tridenté, servant à pêcher les pois-
sons plats, d'après [4176] p.610, à ... FOÈNE.

HOUCHOTTE  : ¶ En Franche-Comté, sorte de Bassi-
ne, d’après [4176] p.136, à ... BASSINE.

HOUE : ¶ "Outil formé d'une pièce de Fer emman-
chée et servant à l'ameublissement du sol." [152]
-Voir: Fer de Houe.
-Voir, à Monnaie, la cit. [2834] p.292/93.
. Au 19ème s., dans le catalogue de NEWBOULD,
firme de SHEFFIELD, ”il y a des Houes russes; des
Houes du Canada; des Houes pour planteurs améri-
cains; des Houes de Caroline; des Houes des Indes Oc-
cidentales; des Houes de la Barbade; des Houes espa-
gnoles, des Houes du Brésil.” [2643] Sanderson Steel.
400 ans de Fer et d’Acier.
. Au Burundi, "de leur production (des ‘Fondeurs’), un
Outil est fondamental: la Houe. Elle a conditionné le
développement de l'agriculture. Sauf exception, le Fer
produit à la Fonderie ne sert qu'à Forger des Houes, et
de temps à autre un Marteau Enclume ---. La Houe ser-
vait aussi à acquitter des dots; elle pouvait être troquée
contre des denrées alimentaires et des têtes de petit bé-
tail; elle portait quantité de surnoms suivant la région
où elle avait été Forgée. Sa valeur était considérable, et
on estime qu'une vache valait de 5 à 15 Houes, suivant
les régions." [2643] site ... LA MÉTALLURGIE TRADI-
TIONNELLE HUTU DU BURUNDI.
• Autres appellations de la Houe dans nos provinces ...
. " ... La Houe pleine s'appelle aussi Tranche, Tranque,
dans le Midi; Marre, en Bordelais; Hoyau, en Picardie;
Béchard, en Provence; Bichar, en Vivarais; Houve,



© L E  SAVOI R  ... F E R  Glossai r e du H .F . 5© LE SAVOIR ... FER Glossaire du H.F. 5ème �pdi t i on -  J. C.me �pdit ion - J. C.

Le Savoir ... FER  -  226  -  5ème éd.

Association Le  Sav o i r  . . .  Fe rLe Savoir . . .  Fer
7, rue du Parc, 57290 SERÉMANGE

tél.: 03 82 58 03 71
courriel: ass.le.savoir.fer@free.fr

site: http://savoir.fer.free.fr/

Hovette, Hove, dans la Manche; Heue, Haude, en Pi-
cardie; Bossole, en Auxois; Brame, en Poitou; dans le
Vivarais, l'Issade est une Houe légère utilisée pour les
binages; Eissade, Eyssade, Essade, dans le Bas-Rhône
et en Provence; on trouve aussi Hoe, la petite Hoe
étant une Hoette; dans les Landes, Sarc, petite Houe.
En Beauce, Besouet, Houe du vigneron. En Béarn, Ar-
rasteig, Houe à trois Dents pour le Travail de la vigne,
encore utilisée au 20ème s. La Houe à deux Dents, est
encore appelée Houe fourchée, Bigot, en Bourgogne."
[4176] p.743. 
¶ À la fin du Moyen-Âge, Outil du Mineur,
large et recourbé.
-Voir, à Bloc de Fer, la cit. [650] p.114.
-Voir, à Gourbil, la cit. [3523] p.4.
. À propos de la Mine des Équevillons, à la
grotte de MONCEY (en Franche-Comté), on
relève: “Le Pic et la Houe étaient utilisés dis-
tinctement pour Abattre les Couches minéra-
lisées graveleuses et retailler les Galeries
dans l’Argile.” [2028] p.100, lég. de la fig.55.
• Hérald. ... Dans les Armoiries, cet Outil est parfois
tenu lorsque figure un Ouvrier Mineur.
¶ À la Mine, Outil de Chargement mécanisé
mû par câbles, note J.-P. LARREUR.
Syn.: Scraper.
-Voir Scraper Houe.
¶ "Instrument à corroyer le Mortier." [4176] p.743.
�9 Étym. d’ens. ... ”Wall. hawe; namur. houve; du ger-
manique: anc. haut allem. houwa; allem. Haue, Houe,
primitivement Hache, de hauen, frapper.” [3020]

HOUE À BRAS : ¶ Sorte de Charrue rudimentaire.
. ‘En Suisse, on trouve, des Houes à bras, à deux poi-
gnées, menées par deux hommes, l'un qui tire, l'autre
qui pousse; on dit aussi Tire-pousse, Trottinette, Tue-
chrétiens’, d'après [4176] p.743, à ... HOUE.

HOUE À CHEVAL  : ¶ "Petite Charrue à un ou plu-
sieurs Socs triangulaires employée surtout à des bina-
ges." [4176] p.743, à ... HOUE ... "On appelle Houe à
cheval une espèce de petite Charrue tirée par un che-
val, à un ou plusieurs Socs en forme de Houe plate, et
à une ou deux roues." [154] à ... HOUE.

HOUE À FER TRIANGULAIRE  : ¶ Dans le Midi,
sorte de Houe, selon [4176] p.161, à ... BESOCHE.

HOUE DE RACLAGE  : ¶ Outil minier qui
peut se présenter sous la forme de caisse d’un
seul bloc, munie d’une simple Lame fixe ou
être réversible à deux Lames fixes, comme
sur le Scraper-Houe, selon note de J.-P. LAR-
REUR.
Loc. syn.: Godet de raclage, Houe de Scrapa-
ge ou Racloir.
. Cet Outil est capable de déplacer 500 à 700
l.

HOUE DE SCRAPAGE : ¶ Loc. syn.: Scra-
per Houe (-voir cette exp.), Houe de Raclage,
Racleur et Racloir.

HOUE EN BEC DE CANARD : ¶ À la fin
du Moyen-Âge, sorte de Pic de Mineur,
d'après [650] pl. p.252.

HOUE FOURCHÉE : ¶ En Bourgogne, Houe à deux
Dents, d'après [4176] p.743, à ... HOUE.

HOUEL : ¶ En Haute-Marne, le Hoyau -Houe-,
d'après [4176] p.746, à ... HOYAU.

HOUE PONCHUE : ¶ Houe -au Fer très effilé,
d'après [4176] p.956, à ... PALAIRE.

HOUER LE FOURNEAU (de)HORS : ¶
Au 19ème s., en Pays gaumais (Belgique),
c'est démonter la Chemise intérieure (-voir
cette exp.) d'un H.F. afin de la remplacer par
une nouvelle.
. "Le travail commence par la reconstruction
de la Chemise sous la direction du Maître
Fondeur. En une semaine à dix jours, l'anc.
Chemise est démontée -on dit 'Houer le Four-
neau hors', ou 'dehors'- et remplacée par de
nouvelles pierres." [3968] t.1, p.70.

HOUETTE : ¶ "n.f. Instrument dont on se sert au lieu

de la Houe. Dans la Houette, le collet et l'oeil ne sont
pas perpendiculaires au reste, mais paralleles." [3102]
. "n.f. Petite Houe, Binette légère, à Lame souvent tri-
angulaire, qui sert à donner un demi-labour. Elle est
souvent emmanchée à col de cygne. Elle peut avoir
une Lame en coeur, comme dans les Pyrénées-
Orientales; une Lame ovale, en Saône-et-Loire; ailleurs
à deux Dents et diverses formes." [4176] p.743.

HOUGNE : ¶ Aux H.Fx du BOUCAU, sorte
de chapeau, bloqué sur le front et prolongé
sur l'épaule droite ou gauche; cet harnache-
ment, constitué de toile de jute et rembourré
de paille, était destiné à protéger les Ouvriers
qui devaient porter à  l'Os les Gueuses depuis
la Halle de Coulée jusqu'au Wagon.
Son usage a disparu avec l'arrivée de la Ma-
chine à Couler (1954) sauf lors des pannes du
Pont roulant.

HOUGUINE : ¶ Au pl. "n.f. Vieux mot. Armes de
Fer servant à couvrir les bras, les cuisses et les jam-
bes." [3190]

HOUILLAGE : ¶ "Action de la Houille sur
le(s) Fer(s)." [795] t.I p.1.131, [350]  & [PLI]  -
1912, p.478.... Le Houillage ne serait-il, se
demande G.-D. HENGEL, l'incorporation parasi-
te de Soufre dans le Fer pendant une opéra-
tion d'Affinage conduite à la Houille, au lieu
de Charbon de Bois, hypothèse envisagée après la
relecture d'un texte relatif au Puddlage, in [131] p.97.

HOUILLE  : * Un minéral, très générale-
ment combustible ...
¶ Au 17ème s., "terre grasse et noire, qui sert
de Charbon de terre aux Forgerons, et que DU
CANGE appelle en latin Bullae ou Hyllae, ce
qui vient d'un mot saxon qui signifie Char-
bon." [3190]
. BUFFON écrit: "Terre noire et combustible
qui se trouve souvent au-dessus et quelque-
fois au-dessous des Veines de Charbon ---
dont les caractères distinctifs et différents de
ceux de la Houille se reconnaissent à la pe-
santeur du Charbon et au gonflement qu'il
prend au Feu" [803] p.132 ... 
. Dans LITTRÉ, on relève: "Anciennement,
sorte de terre considérée comme un mauvais
Charbon de terre et annonçant le bon. 'Nous
n'adoptons avec M. DE GENSANNE le nom de
Houille que pour les terres noires et combusti-
bles qui se trouvent souvent au-dessus et
quelquefois au-dessous des veines de Char-
bon, et qui sont l'un des plus sûrs indices de la
présence de ce fossile, BUFFON Min. t. II , p.
218'." [3020] ... Comme le relève M. BUR-
TEAUX, pour BUFFON la Houille n'est pas du
Charbon de terre; ne confond-il pas Houage
et Houille; n'est-il pas un peu perdu avec tou-
tes les dénominations de terres plus ou moins
combustibles: Charbon terreux, Terre- Houil-
le, Houage, etc..
¶ "Roche sédimentaire combustible, formée
au cours de l'ère primaire (période du Carbo-
nifère) et provenant de végétaux ayant subi au
cours des temps géologiques des transforma-
tions qui lui ont conféré un grand pouvoir ca-
lorifique." [33] p.230 ... “Combustible solide
composé de Carbone, d’Hydrogène, d’Oxygè-
ne, d’Azote et de Soufre, de matières minéra-
les inertes qui forment les Cendres, et d’eau.
Elle renferme de 68 à 92 % de Carbone.”
[626] p.352.
-Voir: Véritable Houille.
-Voir, à Calendrier Républicain, in [372], la date de
l’année réservée à la Houille.
-Voir, à COLBERT, la cit. [84] liv.VI, p.266/67.
-Voir, à Grand-Maître et Général Réforma-
teur des Mines et Minières, la cit. [535].
-Voir, à Moyen-Âge, la cit. [566] p.2.
• Les constituants de la Houille ...
. “L'examen au microscope permet d'identi-
fier 4 constituants: les débris ligneux, fins
morceaux de bois, les spores végétales, dont
seule l'enveloppe utilisée, très souvent écra-
sée, est conservée; les feuilles, dont la seule

cuticule est conservée; une substance fonda-
mentale, très fine, provenant de la combinai-
son des 3 éléments précédents. La combinai-
son de ces 4 éléments donne: le Fusain, mat,
pulvérulent -débris ligneux-; le Vitrain, ho-
mogène, à éclats vitreux, à débit en petits
cube -substance fondamentale-; le Durain,
mat, qui va du gris au brunâtre, à cassure gre-
nue -débris végétaux encore identifiables au
microscope-; le Clarain, dur, brillant, à cassu-
re conchoïdale -mélange en proportions va-
riables, de feuilles et spores emballées dans
un ciment amorphe-.” [3005] p.633.

•• CLASSIFICATIONS  ...
• Différentes sortes de H. - Teneur en C ...
“Combustible solide formé en grande partie
de Carbone:

- Houille  sèche flambante … 70 à 80 %,
- Houille grasse … 80 à 85 %,
- Houille maréchale … 84 à 89 %
- Houille à Coke … 88 à 92 %,
- Houille Anthracite … 93 à 95 %.” [1521]

p.554.
• Différentes sortes de H. - Teneur en M.V. ...
“La Classification est généralement donnée en
fonction de leur Teneur en Matières volatiles:

- Houilles maigres ou anthraciteuses conte-
nant moins de 14 % de M.V.;

H. demi-grasses renfermant de 15 à 25 %
de M.V.;

- H. grasses renfermant plus de 25 % de
M.V..” [626] p.352.
• L’un des 3 types de Charbon (1984) ... “(C’est)
le Charbon le plus ancien. Il s’est en effet
formé à l’ère primaire. Il est nécessaire d’uti-
liser le microscope pour découvrir les élé-
ments végétaux qui le constituent. Il est plus
riche en Carbone que le Lignite et possède
moins d’eau et de M.V..” [2507] p.5.
• Quelques variétés ...
. "Nom adopté par les Minéralogistes pour désigner le
Charbon de terre. Sa pesanteur spécifique est d’envi-
ron 1, 3292. On en distingue plusieurs variétés, savoir:

- la Houille feuilletée, c’est la plus commune; elle se
divise par feuillets et donne dans sa cassure des paral-
lélipipèdes rectangles ---.

- La Houille compacte: elle ressemble beaucoup au
Jayet. Sa cassure est ondulée: on l’appelle en Angleter-
re Cannel-coal. Ces deux variétés présentent au com-
merce quelques nuances dans les Qualités.

- Il y a certaines Houilles qu’on nomme Charbon
gras, parce qu’elles brûlent en se boursouflant, et
contiennent beaucoup d’huile. Cette espèce ne
convient pas aux Fourneaux de Fonte, parce qu'elle
empâte la Mine.

- Une autre espèce se nomme Charbon sec. Elle ne
se ramollit point en brûlant, mais elle donne moins de
chaleur que la précédente.

- Enfin, il y a une Houille qu'on désigne sous le nom
de Charbon de terre terreux, parce qu'elle contient une
grande proportion de terre qui diminue beaucoup sa
combustibilité et la chaleur qu'elle pourrait donner. //
La Mine de houille la plus profonde que l'on connaisse
est celle de NAMUR, elle a déjà 2.000 pieds de Fouille.
// Ce Combustible, extrêmement utile et trop peu em-
ployé dans les Manufactures, abonde en France; mais
on néglige les travaux nécessaires pour l’obtenir.”
[1531] t.3, p.81.

•• HISTORIQUE  ...
. ”THÉOPHRASTE -3ème s. av. J.-C.- signala
pour la première fois la Houille dans son
Traité de Pierres: ’C’est une matière terreuse
qui brûle comme le Charbon (de bois); on la
trouve en Ligurie et en Elide, sur la route
d’OLYMPIE: elle est parfois utilisée par les
Forgerons’.” [4089] p.57.
. Concernant la découverte et l’Extraction du
Charbon dans la région liégeoise, -voir, à
LIÈGE (Pays de), la cit. [914] p.7, 9 & 12.
. "Vers 1730(1), on avait imaginé de Carboni-
ser la nouille (sic pour ‘Houille’) pour la
transformer en Coke, et bientôt(2) on com-
mença à employer dans les H.Fx le nouveau
Combustible." [911] p.48 ... (1) Les premiers
Essais de Carbonisation de la Houille datent
en fait du 17ème s. ... (2) Les premiers Essais
de Coke au H.F. datent de 1709.
• Vers les années 1810, on a les équivalences:
Charbon de terre, Charbon de pierre, Charbon
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minéral ... “Substance minérale combustible,
charbonneuse et bitumineuse ---. // La Houille
est d’un noir velours tirant quelquefois sur le
noir grisâtre et le noir bleuâtre ---. Elle se pré-
sente en masse, le plus souvent à texture
schisteuse ---. // Les caractères et propriétés
de la Houille varient beaucoup, d’après les
variations de proportions des principes qui la
constituent ---: le Carbone, le Bitume et plus
ou moins de parties terreuses ---. La Houille
contient aussi une certaine quantité d’Hydro-
gène libre ---. // La Houille brûle d’autant
plus facilement qu’elle contient plus de Bitu-
me et moins de terre ---. Lorsque la propor-
tion du Bitume diminue de la Houille, et que
celle du Carbone augmente, elle devient plus
difficile à allumer: elle passe alors peu à peu
à l’Anthracite, qui ne contient que du Carbo-
ne, au Bitume. Lorsque la proportion de Car-
bone diminue, et celle des terres augmente, la
Houille passe au Schiste bitumineux ---. Si les
parties terreuses diminuent en même temps
que les parties charbonneuses, la Houille
passe au Bitume asphalte ---.” [1637] t.15,
p.312/14
• Au début du 19ème s., Charbon de terre, Char-
bon-de-Pierre, “Steinkohle des Allemands.
C’est une matière combustible et bitumineuse
qu’on trouve dans le sein de la terre, où elle
est ordinairement disposée par grandes Cou-
ches ---. // Sa couleur est d’un noir luisant,
son tissu compacte, mais il est facile à casser,
et se divise naturellement en lames carrées ou
en cubes, jusque dans ses plus petits frag-
mens.” [1635]
• Vers les années 1830, “-Min. & Géol.- Les Mi-
néralogistes placent la Houille à la suite du
Diamant, de l’Anthracite et du Graphite (-voir
ces mots), parce que cette substance, noire,
opaque, tendre, brillante, bitumineuse et sus-
ceptible de brûler facilement avec une flam-
me et fumée noire, est composée en grande
partie de Carbone; en effet, les Houilles que
l’on Exploite en Angleterre, et les seules qui
aient été analysées, présentent 65,74 et au-
delà même de 75 % de Carbonne (sic), avec
des quantités variables d’Hydrogène, d’Oxy-
gène et d’Azote. Cette dernière substance
varie de proportion depuis 6 jusqu’à 16 %. La
présence de l’Azote est d’autant plus remar-
quable dans la Houille que celle-ci est généra-
lement regardée comme étant d’une origine
végétale; et cependant on sait que les végé-
taux ne contiennent pas d’Azote, tandis qu’il
est abondant dans les matières animales ---. //
Considérées comme substance minérale, les
Houilles se divisent en plusieurs variétés:
ainsi, on distingue la Houille réniforme ---; la
Houille polyédrique ---; la Houille schisteuse
---; la Houille granulaire ---; la Houille com-
pacte ---; enfin la Houille terreuse ---. // On
connaît l’utilité de la Houille comme Com-
bustible: dans les usages domestiques, elle
peut remplacer le bois avec avantage; et dans
l’industrie, grâce à l’emploi de Machines à
Vapeur, rien ne peut la remplacer: c’est à
l’abondance de cette matière que l’Angleterre
doit la prospérité manufacturière à laquelle
elle est depuis long-temps parvenue. // Dans
les usages auxquels on destine la Houille, on
doit distinguer la Houille grasse de la Houille
maigre --- (suite à Coke).” [1633] p.27.
• Au milieu du 19ème s. ...
. La Houille est “vulgairement appelée Char-
bon de terre ou Charbon fossile, d’après
[1636] ... “Considérées minéralogiquement,
les Houilles --- sont des substances de la fa-
mille des Carbonides ou Combustibles char-
bonneux, qui comprend depuis le diamant ---
jusqu’à la Tourbe. Les Houilles ont pour ca-
ractères généraux d’être noires, luisantes ou
opaques, plus ou moins friables, de s’allumer
avec facilité, de brûler avec flamme et fumée
noire, de dégager une odeur bitumineuse bien
prononcée, et souvent aussi sulfureuse, ce qui

tient à la présence de Pyrites de Fer dont elles
sont fréquemment mélangées ---. // Les Houil-
les peuvent se diviser en 3 grandes séries ou
classes: les Houilles grasses, les Houilles mai-
gres et les Houilles sèches (-voir ces exp. au
sing.).” [1636] p.682.
. Voici ce qu’écrit P. DÉSORMEAUX sur les
différentes sortes de Houilles: “C’est une très
bonne méthode que de les classer (les Houil-
les) en ...

1° Houille grasse ou bitumineuse;
2° Houille demi-grasse ou flambante;
3° Houille maigre ou à courte flamme et
4° Houille sèche.

D’après cela, si l’on veut classer les Houilles
d’après leur manière de se comporter dans les
usages auxquels on les applique et l’effet le
plus immédiat qu’elles produisent, on aura les
compositions suivantes:

Grasse Flambante Maigre Sèche
Carbone 82,72 81,81 85,01 90,11
M. V.s 13,60 15,11 12,46 7,53
Cendres     3,68     3,08     2,53     2,36

      100,00 100,00 100,00 100,00
À proprement parler, il n’y a que trois espè-
ces de Houille: la Houille grasse, la Houille
maigre et la Houille sèche. // La Houille gras-
se, celle dite Maréchale, est la plus propre à la
Forge, notamment pour la Soudure du Fer,
elle donne un Coke très boursouflé, se coagu-
le avec facilité et permet à l’Ouvrier de bien
en envelopper son Fer et de former voûte au-
dessus, de manière à le protéger contre l’Oxy-
dation.” [2855] p.59 ... Et il poursuit: “La
Houille maigre ou flambante est celle qui ré-
chauffe le plus vite et le plus facilement le
Fer; mais son usage le plus commode est de
chauffer l’air qui est fourni aux Soufflets et la
Chaudière qui produit la Vapeur pour donner
le mouvement. // La Houille sèche n’est
d’aucun usage pour le Serrurier, et nous n’en
parlons ici que pour protester contre la confu-
sion que font volontiers messieurs les acadé-
miciens de ce Combustible avec celui nommé
Anthracite, qui ne lui ressemble guère et que
les Ouvriers de l'Isère ne confondent pas
comme nos savants de PARIS." [2855] p.60 ...
Ceci conduit L. BASTARD -qui a rassemblé ces
notes, à la synthèse suiv.: ‘Il y a 4 sortes de
Houilles mais à proprement parler ..., il n’y en
a que 3: voilà qui ne simplifie pas les choses !
Si l’on résume: Houille grasse = Houille bitu-
mineuse = Houille maréchale; Houille demi-
grasse = Houille flambante; Houille maigre =
Houille à courte flamme = Houille flambante
(également); Houille sèche (pas de syn.) si ce
n’est, hors du milieu professionnel, et à tort, =
Anthracite (!). 
• À la fin Du 20ème s. ... ‘Charbon -ou Roche
carbonée-, de rang moyen -Pouvoir réflecteur
de la Vitrinite compris entre 0,5 & 2 ou 2,5
%; M.V. comprises entre 8 & 50 % environ-',
d’après le Pr TRICHET:

•• USAGES ...
• Usage en Métallurgie ... Voici ce que P. LÉON
rapporte concernant GRIGNON: "Enfin, il pa-
raît très conscient du rôle capital que s'apprête
à jouer la Houille dans la Métallurgie, pres-
sentant ainsi la transformation décisive de
techniques restées jusqu'alors très statiques."
[17] p.143.
• Usage au H.F. ... 
-Voir, à Chauffage du Vent, la cit. [1303]
p.16, et la 2ème remarque.
• Pour faire le Coke ... "Elle est indispensable à
la production --- du Coke métallurgique, du
Goudron ---. On l'a surnommée le pain de
l'industrie. Aussi l'Exploitation mondiale a-t-
elle (est-elle ?)passé de 10 millions de t en
1800 à 1.200 millions de t en 1925. Les pre-
miers pays du monde pour la Houille sont les
États-Unis -500 millions de t-, l'Angleterre -
250 millions de t- et l'Allemagne -200 Mt-.
La France est beaucoup moins riche en
Houille. En 1926, ses Mines n'ont donné que

51 millions de t, Extraites par 300.000 Mi-
neurs ---. Les Mines françaises se trouvent
dans trois régions principales: le Nord, le
pourtour du Massif Central et la Lorraine ---.
La Houille lorraine est en général riche en gaz
et en Goudron; elle brûle très bien ---, mais
elle donne un Coke léger et fragile qui ne
peut être utilisé dans les H.Fx car il serait
écrasé ---. On a récemment mis au point un
procédé de fabrication du Coke qui permet
d'utiliser les Charbons lorrains en les mélan-
geant avec d'autres Charbons; les Cokeries de
Sarre-et-Moselle et celle de Moyeuvre ont
donné, en 1926, près de 400.000 t de Coke ---
. On peut dire que l'alliance du Charbon lor-
rain et du Fer lorrain a contribué pour beau-
coup à la prospérité de l'Industrie lorraine et
qu'elle l'accroîtra de jour en jour." [411]
p.166/67.
. Au 19ème s., M. PELOUZE écrit: "Le Char-
bon obtenu de la Houille (c'est-à-dire le Co-
ke) est de trois espèces: lourd, fort ou léger,
selon la nature du Combustible qui le produit;
et il éprouve, pour brûler, une difficulté d'au-
tant plus grande qu'il est plus dense, que le
Charbon est plus concentré." [1932] 2ème

part., p.124.
• Usage à la Forge ... "Le Fer Affiné était Forgé
par des Martelages à chaud répétés; au cours
de l'opération, la Loupe était réchauffée plu-
sieurs fois sur des Feux de Forge. Le Com-
bustible utilisé consistait le plus souvent en
Charbon de terre. La Houille, à l'état brut,
contient du Soufre et du bitume que, jusqu'au
17ème s., l'on n'était pas arrivé à éliminer.
Dès lors son utilisation, comme Combustible
dans la Fusion du Fer s'avérait impossible: 'le
Charbon de terre est trop gras ou trop actif, ce
qui est cause que les Fontes sont pâteuses,
que le Métal se brûle et ne s'épure point des
Scories, qui elles-mêmes ne sont point assez
liquides pour Couler hors des Fourneaux'. Ces
inconvénients n'avaient aucune raison d'être
lorsqu'il s'agissait de réchauffer la Loupe de
Métal au-dessus du Feu de Forge. Comme
telle, la Houille fut utilisée à la Forge bien
avant le 16ème s. ... comme on le croit géné-
ralement." [427] p.51/52 texte et note 15.
. "Le Moyen-Âge, (note BARBIER), contient
en gestation tout ce qui sera le début de notre
civilisation technique actuelle. La Houille y
est redécouverte, car THÉOPHRASTE l'avait
déjà signalée dans son Traité des pierres; son
usage commence alors à se répandre en An-
gleterre, puis au pays de LIÈGE, en Saxe, et fi-
nalement en France, dans la région de la Loi-
re." [566] p.2.
• Usage insolite ... L’usage de la Houille en-
flammée comme projectile de guerre; -voir, à
Boulet de Houille, la cit. [372], rappelant cet
usage.

•• SITES ...
. Dans les Vosges, il faut attendre la restaura-
tion pour voir commencer l’Exploitation de la
Houille ... “La Sté d’Émulation annonçait en
Mai 1827 des résultats encourageants: ‘la
Houille de NORROY n’altère nullement le Fer,
Soude parfaitement l’Acier même le plus in-
traitable’.” [674] p.2.
. Dans un Annuaire de l’An XII , consacré à la
Moselle, on relève: “La Houille est en Exploi-
tation dans trois communes du canton de SAR-
RELIBRE. La principale Houillère est celle de
GROSWADT; elle a 5 Galeries  d’Extraction.
La puissance de la Couche est de 17 dm ---.
Celle de PETTELANGE- CRÉHANGE (sans doute
PUTTELANGE-aux-Lacs d’aujourd’hui) a 3 Couches
en Exploitation, et une Galerie pour chacune.
La Puissance de la Couche est pour la premiè-
re de 16 dm, et pour les deux autres, de 9 dm 7
mm ---. À HOSTEMBACH, il existe une autre
Houillère consistant en 3 Couches, dont l’une
a 14 dm d’épaisseur, les deux autres, 12. 6
Galeries sont ouvertes pour l’Extraction du
Combustible.” [1071] p.88/89.
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. Vers les années 1810, en France, “il existe
236 Mines de Houille Exploitées, qui em-
ploient immédiatement 10.000 Ouvriers Mi-
neurs, et d’où l’on Extrait annuellement envi-
rons 9 millions de Quintaux métriques de
Houille ---.” [1637] p.351.
. À propos de la Mine d'Anthracite de SARE
dans les Pyrénées-Atlantiques, G. VIÉ note:
"Sur un substratum de Carbonifère plus an-
cien ---, on voit en effet Affleurer sur le flanc
sud du Pic d'Ibantelly, des Schistes noirs et
Grès fins, avec une Couche de Houille an-
thraciteuse." [45] -1943, p.109.

•• DIVERS ...
• Formation ...
-Voir, à Sapin, la cit. [3790].
• Production ...
. “Au moment de la Révolution, la Production
de la Houille en France pouvait monter à
600.000 t dont 250.000 pour la Loire,
250.000 pour ANZIN  et 100.000 pour les au-
tres Bassins. Vers la même époque, l’Angle-
terre Produisait déjà près de 8 Mt, les 2/3 de
la Production mondiale à ce moment. De 1850
à 1860, le Bassin du Pas-de-Calais est venu
s’ajouter à celui du Nord.” [2699] p.24/25.
. Quelques données pour la France, extraites de [2815]
n°1.110 -Sept. 1999, p.5.

Année HBNPC HBL HCM
1958 28.858 14.971 15.068
1967 23.432 15.032 10.834
1982 3.212 10.135 5.042
1997 0 4.763 2.046

avec HBNPC = Bassin du Nord-Pas-de-Calais // HBL =
Bassin Lorrain // HCM = Bassins du Centre-Midi.
• Appellations régionales ...
. À propos de l’Art du Serrurier, vers 1866, on relève:
"Dans les Houillères de la Loire, on nomme Pérat, la
Houille en gros morceaux; Grélat et Grélasson, celle
en morceaux d’un dm3 environ; Châtilles et Chapelle,
celle qui a la grosseur d’un œuf au plus; Menu, tout ce
qui est au-dessous. On donne le nom de Menu sortant
au Menu et à la poussière mêlée de Châtilles; le Menu
sortant, les Châtilles et la Poussière forment à peu près
le tiers du Charbon extrait. // Dans le Bassin du Cen-
tre, ces dénominations sont un peu changées : celles de
Pérat, Grélat et Menu y sont bien conservées, mais on
nomme Malbrouck et Petit Malbrouck ce qu’à St-
ÉTIENNE on nomme Châtilles. // Dans le Bassin du
Nord, ces dénominations se changent en Pérat, Grèle,
Châtilles, Menu sortant, Menu de Forges, Menu pour
gaz.” [2855] p.60/61 ... Ce qui peut se traduire ainsi ...

Loire Centre Nord
gros mor. Pérat Pérat Pérat
�5 1 dm3 Grélat ou Grélat Grèle

Grélasson
�) œuf Châtilles ) ( Malb. Châtilles

Chapelle ) ( Pt Malb.
 le + petit Menu Menu

Menu sor. (a)      - Menu sortant
Menu de Forges
Menu pour gaz

gros mor. = gros morceaux // Menu sor. = Menu sor-
tant // Malb. = Malbrouck // Pt Malb. = Petit Mal-
brouck // (a) = au Menu et à la poussière mêlée de
Châtilles
. AU 17ÈME S., on disait: Oille; -voir, à ce mot, la cit.
[1241] Mars 1982, p.2.
• Richesse sous-tendue ...
. "Je sais comment la Houille en or se convertit,

Et que plus d'un Filon à la Bourse aboutit. PON-
SARD." [1883].
• Anecdote ...
. “St AUGUSTIN rapporte qu’on employait la Houille
dans la pose aux bornes, ‘et cela, dit-il, à cause de sa
matière indécomposable, afin qu’elle pût, même un
assez long temps, servir de témoignage contre les per-
sonnes qui voudraient assurer qu’il n’y eut jamais de
bornes à cet endroit’.” [1696] p.18.
• Curiosité ...
. ”Ce fut un étonnement pour l’Ingénieur, il
colla encore son oreille, il finit par saisir un
bruit d’une légèreté aérienne, un roulement
rythmé à peine distinct, la cadence connue du
Rappel des Mineurs qu’ils Battent contre la
Houille, dans le danger. La Houille transmet
les sons avec une limpidité de cristal, très
loin.” [985] p.460/61.
• Exp. imagée ...
-Voir: Âme de la vie industrielle.
. "On dit, en parlant de la Houille, que c'est 'un rayon
de lumière capté' ... En effet, sa moindre parcelle re-

tient un rayon de soleil saisi par une plante et qui s'est
d'abord transformé en tissu végétal complexe pour se
modifier ensuite au cours d'une lente décomposition."
[2542] p.111.
• Proverbes ...
. “Qwand l’char a s’tu à l’hoye, on fait todi des gros
feu = Quand la charrette a été à la Houille, on fait tou-
jours de gros Feux: on est disposé à dépenser davan-
tage.” [725] p.587.
. “Broyî di l’hoye = Broyer de la Houille, broyer du
noir.” [725] p.587.
. “Aller à l’blanque hoye -littéralement aller à la
Houille blanche-: Sortir sous un faux prétexte, avec de
mauvaises intentions.” [725] p.587.
. “C’n’est nin d’vins on sèche l hoie qu’on trouve de
l’blanque farenne -prov. liégeois-: Ce n’est pas dans
un sac de Houille qu’on trouve de la farine blanche.”
[725] p.588.
�9 Étym. ... “
-Voir, à Hoye, la cit. [1750].
. "Du francique hukh, tas, monceau." [867]
. “Ulla, mot saxon.” [1645] t.X, p.499, à ... HOUILLE.
. D'après une lég., Houille viendrait du patronyme
HOUILLOS, -voir ce mot.
. “Le nom de LIÈGE est indissolublement lié à celui de
la Houille. L’appellation même de ce Combustible fos-
sile -dérivée d’un terme germanique qui signifie
‘Bosse’ ou ‘monceau’ -hukila-- apparaît à LIÈGE au
13ème s. et s’introduit en France, d’abord dans le voca-
bulaire technique, puis dans le langage courant du
18ème s..” [1669] p.17.
. "Wallon hoie; bas-lat. hullae, dans des textes de la fin
du 12ème s. ... L'origine de ce mot est inconnue. Hul-
lae se trouve en des textes du pays de LIÈGE; est-il ger-
manique (?) et, s'il l'est, peut-on le rapprocher du gothi-
que haurja, Charbon (?)." [3020] à ... HOUILLE.
¶ À la Houillerie liégeoise, ce mot désignait
le gros morceau de Charbon très apprécié
pour le chauffage domestique, le morceau  de
grosseur moyenne étant appelé: ‘Charbon’ à
proprement parler, le Poussier portant le nom
de Fouwaye ... -Voir, à ce mot, la cit. [1669]
p.31.

* Une Énergie ...
¶ Source d’énergie ... multicolore ... On relève,
d’après [206] à ... HOUILLE, la palette suiv., en électro-
technique ...

- H••• blanche: Énergie des chutes d‘eau et des cas-
cades;

- H••• bleue: Énergie des marées et des vagues;
- H••• incolore: Énergie du vent;
- H••• d’or: Énergie solaire directe;
- H••• rouge: Énergie géothermique;
- H••• verte: Énergie des cours d’eau.

* Un avatar de Houe ...
¶ C’”est aussi un instrument à labourer la terre, qu'on
appelle autrement Houe. LA QUINTINIE  (agronome,
directeur des jardins de LOUIS XIV) se sert de celui de
Houille.” [3191]
¶ “Se dit des Fers droits ou courbes dont le faïencier se
sert pour remuer la couverte dans les baquets.” [4554].

HOUILLE (Évolution de la)  : ¶ ‘Si l'on ana-
lyse les Houilles, on peut facilement saisir le
passage graduel du tissu ligneux à l'Anthraci-
te ---. Le tableau suivant reproduit une série
d'analyses (C = Carbone, H2 = Hydrogène & O2 =
Oxygène) dans lesquelles la proportion de Car-
bone, considérée comme constante, est égale
à 100', [2224] t.1, p.127.
                                                  .C H2   O2    

Bois ........................................100 12,18 83,07
Tourbe ...................................100 9,85 55,67
Lignite ...................................100 8,37 42,42
Houille (sud Staffordshire) ....100 6,12 21,23
Houille à Vapeur (Tyne) ........100 5,91 18,32
Houille (sud Pays de Galles) .100 4,75 5,28
Anthracite (Pennsylvanie) .....100 2,84 1,74

HOUILLE (Grosse) : ¶ -Voir: Grosse Houille.

HOUILLE À CENDRES BLANCHES  : ¶ -Voir, à
Houille à Cendres rouges, la cit. [2224] t.1, p.131.

HOUILLE À CENDRES ROUGES : ¶ "La Pyrite de
Fer de la Houille est représentée, dans les Cendres, par
une somme équivalente de Sesquioxyde de Fer, pourvu
que l'incinération ait été parfaite ---. La présence de cet
Oxyde suffit pour donner aux Cendres une coloration
rouge; d'où la distinction entre Houilles à Cendres rou-
ges et à Cendres blanches." [2224] t.1, p.131.

HOUILLE À COKE  : ¶ Exp. syn. de Char-
bon à Coke.
. "1.000 kg d'une bonne Houille à Coke, sè-

che, contenant environ 20 % de M.V., produi-
sent, après Distillation, 750 kg de Coke mé-
tallurgique et donnent en outre, comme Sous-
produits, environ 40 kg de Goudron, 12 kg de
Sulfate d'ammoniaque, 6 kg de Benzol et 300
m3 de Gaz d'un P.C. (pouvoir calorifique) de
4.500 à 5.000 calories (18,81 à 20,9 MJ)."
[2215] p.4.
. "En 2 mois, les Charbons à Coke ont bondi
de plus de 20 %. La sem. passée, des transac-
tions sur le marché spot sur la base de Houille
à Coke australienne ont été conclues à 55 $ la
t -coût, assurance et fret compris-. Initiale-
ment, ce Charbon, qui doit être Cuit pour être
transformé en Coke, était destiné à la Sidérur-
gie ---. Depuis, pulvérisé, il a trouvé un nou-
vel usage: il sert de combustible aux centrales
thermiques destinées à produire de l’électrici-
té ---. // Les consommateurs de Houille à Co-
ke jouent la Chine contre le reste des produc-
teurs. Les ventes chinoises ont bondi de 42 %
pour atteindre les 78 Mt sur les 6 1ers mois
de 2001.” [1306] du Mar. 10.07.2001.

HOUILLE À COURTE FLAMME  : ¶ Loc. syn.:
Houille maigre, d’après [2855] p.59.

HOUILLE À GAZ  : ¶ “Ancienne dénomina-
tion d’une Houille demi-grasse, répertoriée
entre la Houille maigre et la Houille grasse.
De densité 1.30, elle est composée de 82 %
de Carbone, 5,70 d’Hydrogène et de 12,5
d’Oxygène et d’Azote.” [3180] p.138.
¶ Houille destinée à la fabrication du Gaz de ville ...
C’est une Houille grasse à longue flamme.
Exp. syn.: Charbon à Gaz, d'après [2472] p.36. 
"Elles donnent, dans la Distillation en grand, 240 à 260
l. de Gaz (par kg).” [6] t.2, p.40.

HOUILLE AGGLOMÉRÉE  : ¶ Syn.: Agglomérés -
Charbons agglomérés-, d’après [1551] n°3 -15.08/
15.10.1994, p.26.
. ”Les Houilles agglomérées ont ordinairement plus de
consistance que la Houille naturelle, et, à cause de
leurs formes régulières, elles tiennent à peu près 20 %
de moins de place, leur prix est peu élevé, elles se brû-
lent très régulièrement en produisant moins d’Escar-
billes.” [3848] p.417.

HOUILLE ALLOCHTONE  : ¶ Quand les
"débris végétaux (ont été) transportés par les
alluvions torrentielles donnant une Houille à
stratification entrecroisée, des Lits inégaux,
finissant en biseau, mélangés à des troncs fos-
siles renversés, à des galets et des sables gor-
gés d'eau ---, la Houille est là une alluvion vé-
gétale; elle est dite allochtone." [3361] 3ème
a., n°1, Géographie, p.4.

HOUILLE À LONGUE FLAMME  : ¶ Au milieu du
19ème s., catégorie de HOUILLE, selon REGNAULT; -
voir, à Houilles (Variétés de), l’extrait [1636] p.683.

HOUILLE À MARÉCHAL  : ¶ Vers les années
1810, “pour la Forge et les différentes opérations
qu’on fait subir au Fer Forgé, on ne peut faire usage
que de la Houille dite à Maréchal, qui est grasse, légè-
re, qui se boursoufle et se colle en brûlant. Elle forme
alors une voûte au-dessus du Fer Forgé, et y concentre
et conserve la chaleur suffisante à son ramollisse-
ment.” [1637] p.375, à ... HOUILLE.

HOUILLE ANTHRACITE  : ¶ Exp. du
19ème s. pour désigner l'Anthracite.
. ‘Concession d'une Mine de Houille anthraci-
te. Ordonnance du Roi -en date de novembre
1834-', d'après la reproduction d'une affiche,
in [2753] p.30.

HOUILLE ANTHRACITEUSE  : ¶ Dans la
Classification de GRÜNER, syn. de Houille
sèche à longue flamme, d'après [1667] p.7.

HOUILLE ARGILEUSE  : ¶ Type de Houille noire,
caractérisée par la présence d’Argile ... Syn., vraisem-
blablement, de Charbon argileux.
. Les autres types de Houilles noires sont notés à Clas-
sification des Houilles noires en fonction de l’aspect.
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HOUILLE BRUTE  : ¶ Désigne, peut-être
(?), un Charbon non Cokéfié.
-Voir, à NEILSON, la cit. [1303] p.16.

HOUILLE CAILLETEUSE  : ¶ Sorte de
Houille, syn. de Houille gailleteuse, de
Houille en Gaillette.
. "Deux Fours à réverbère sont destinés à ce
travail, on emploie pour Combustible de la
Houille cailleteuse de St-ÉTIENNE." [1448]
t.II, p.106.

HOUILLE CALCIFÈRE  : ¶ Houille qui
contient du calcaire.
. ”J’ai traité la Houille calcifère de VILLÉ  par
l’acide chlorhydrique.” [138] 4ème s., t.XIX  -
1851, p.677.

HOUILLE CALCINÉE  : ¶ Autre nom du
Coke ... -Voir, à Calciné, la cit. [372].

HOUILLE CARBONISÉE  : ¶ "À l'Exposi-
tion universelle de 1851, M. ROGERS, d'ABER-
CARN (Grande-Bretagne), exposa des échan-
tillons de ce qu'il appelait alors Houille
Carbonisée, et qu'il désigne actuellement sous
le nom de Charbon de Bois minéral. C'est un
Coke léger, poreux, ressemblant à de la pierre
ponce et qu'il recommande comme substitut
au Charbon de bois, dans la fabrication du
Fer-blanc ---. On commence par réduire la
Houille à l'état de Menu, puis on la Lave par
un procédé ordinaire. On l'étend alors en cou-
che de 0,10 m environ, à l'état humide, sur la
Sole d'un Four à réverbère, amenée préalable-
ment au rouge. Quand la Houille est jetée
dans le Four, il se dégage beaucoup de Gaz et
il s'opère un fort boursouflement." [2224] t.1,
p.292/93.
¶ Autre nom du Coke.
. "Dès le 17ème s., on voit se produire en Angle-
terre deux innovations qui annoncent le début
de l'ère moderne: on commence à alimenter
certains H.Fx avec des Combustibles miné-
raux, et ensuite, vers 1735 (non ! en 1709 !!, s’in-
surge M. BURTEAUX), on imagine d'utiliser la
Houille carbonisée, c'est-à-dire transformée
en Coke." [131] p.XIII.
. En 1827, A.-M. HÉRON DE VILLEFOSSE écrit:
“Cet effet contraire (l’Affinage du Fer par la Houille
a fait augmenter la consommation de Charbon de Bois,
car la Mise au mille de Fonte a été plus élevée -in
même réf., p.3-) au but que l’on s’était proposé,
en substituant la Houille au Charbon de Bois
doit bientôt cesser, d’après l’ardeur avec la-
quelle un grand nombre d’entrepreneurs
d’Usines à Fer s’empressent de construire des
H.Fx pour la Fusion du Minerai par le moyen
de la Houille carbonisée.” [2105] p.3.

HOUILLE CHARBONNÉE  : ¶ Au 18ème
s., exp. syn. de Coke, d'après [1444] p.172.

HOUILLE CHYTEUSE  : ¶ Sorte de Char-
bon.
. “La Houille chyteuse (formée en feuillets,
d’après [2643]) est d’un noir foncé et présen-
te quelquefois à sa surface l’iris ou la gorge
de pigeon.” [5318] t.V: Additions, p.87.

HOUILLE COKÉFIÉE  : ¶ Syn. de Coke.
. À la fin du 18ème s., en Nivernais, "le ni-
veau technique est faible, mais il faut noter
diverses expériences, en particulier des Essais
d'utilisation de la Houille cokéfiée." [1448]
t.I, p.3.

HOUILLE COLLANTE  : ¶ ang. caking coal, smithy
coal; all. die Backkohle, d’après [4409] à ... COAL ...
Syn. de Houille maréchale.
. “Les Houilles collantes ou maréchales, recherchées
pour les Feux de Forge et la Maréchalerie.” [1307]
p.249.
. Au milieu du 19ème s., syn. de Houille grasse; -voir,
à cette exp., la cit. [1636] p.682.

HOUILLE COMPACTE  : ¶ "Houille chargée d'Hy-
drogène." [308] à ... HOUILLE ... Elle est particulière-
ment propre à la fabrication du gaz d’éclairage, d’après
[2096] -1887, p.59.
Loc. syn.: Charbon à chandelle, d’après [2096] -1887,
p.59.
-Voir, à Charbon noir, la cit. [1637] p.314/15.
. Vers les années 1830, l’une des var. de Houille ...
Houille “qui est dotée d’un éclat résineux, et d’une cas-
sure conchoïde, c’est-à-dire présentant des creux et des
reliefs arrondis.” [1633] p.27.
. Au milieu du 19ème s.,  catégorie de HOUILLE, pro-
posée sous l'angle minéralogique; -voir, à Houilles
(Variétés de), l’extrait [1636] p.683 & la cit., concer-
nant HAÜY , in [1932]] 2ème part., p.121.
. L’une des 3 espèces de Houille, selon M. WERNER; -
voir, à Classification des Houilles, la cit. [1637] p.314
à 319, à ... HOUILLE.
. "Houille compacte ou Cannel coal, espèce de Houille
bitumineuse qui diffère beaucoup des autres variétés
par son grain fin, égal, compact, homogène, ressem-
blant à une pâte noire, durcie en une substance minéra-
le ou une pierre ---. Cette Houille rend, par la Distilla-
tion, une proportion plus grande d'huile minérale que
n'importe quel autre Charbon ---. Elle brûle comme des
chandelles, d'où lui vient son nom anglais de Cannel
coal." [1883] à ... HOUILLE.
 
HOUILLE CRUE  : ¶ Au début du 20ème s.,
Houille telle qu'elle sort de la Mine.
Exp. syn.: Charbon brut et Tout-venant, d'après
[1599] p.100.
¶ Combustible, ainsi appelé par opposition au
Coke, qui est une Houille Carbonisée.
. À la fin du 19ème s., dans les H.Fx de Silé-
sie, "par suite de la rareté des bons Cokes, on
avait autre-fois l'habitude d'ajouter à ce Com-
bustible de la Houille crue; on renonce de
plus en plus à cette pratique qui présente de
nombreux inconvénients." [2472] p.94.
. "De 1856 à 1859, les Annales des Mines publièrent
régulièrement des articles --- sur l'utilisation de la
Houille sur les Locomotives à marchandises du réseau
(du Nord). 'L'emploi de la Houille crue est parfois une
nécessité, il constitue un très grand avantage, non seu-
lement sous le rapport de l'économie, mais aussi pour
la régularité du service, spécialement sur les chemins à
profil accidenté'." [2515] p.282 ... On peut conclure de
cette cit., note M. BURTEAUX, qu'au milieu du 19ème
s., les Locomotives avaient le Coke comme Combusti-
ble habituel ... -Voir, à Coke, la cit. [266]. 

HOUILLE CUBIQUE  : ¶ Au milieu du 19ème s.,
catégorie de HOUILLE, proposée sous l'angle minéralo-
gique; -voir, à Houilles (Variétés de), l’extrait [1636]
p.683.
Syn.: Houille polyédrique.

HOUILLE CUITE  : ¶ Au 18ème s., exp.
syn. de Coke.
. "En 1770, DE GENSANNE publia en détail le
procédé intéressant suivi, pour la Distillation
de la Houille, aux Usines à Fer de SULZBACH
---. DE GENSANNE fait les remarques suivan-
tes: 'La Houille ainsi cuite, n'exhale pas la
moindre odeur en brûlant et a l'avantage de
durer au feu deux fois plus longtemps que le
Charbon de Bois." [2224] t.1, p.299 et 300.

HOUILLE D'AFFINAGE  : ¶ Au 19ème s.,
Houille utilisée pour l'Affinage de la Fonte en
Fer, essentiellement au Four à Puddler, d'après
[1918] p.99, note 5.

HOUILLE DE CHAUFFAGE  : ¶ Houille probable-
ment destinée au chauffage domestique, d'après [1667]
p.77.

HOUILLE DE FORGE  : ¶ Syn. de Houille marécha-
le.
. "Une bonne Houille de Forge doit s'allumer rapide-
ment, ne pas produire de Mâchefer et faire la voûte qui
concentre la chaleur sur le Fer." [1667] p.20.

HOUILLE DE FOUR  : ¶ Houille qui était
employée en Sidérurgie dans les Fours de Fu-
sion à grille ou à Gazogène et dans les Fours
à Réchauffer, d'après [1667] p.21.

HOUILLE DE FOYER  : ¶ Houille maigre utilisée
pour le chauffage, les gazogènes et les chaudières,
d'après [2665] p.56.

HOUILLE AUTOCHTONE  : ¶ Quand les
"forêts (ont été) fossilisées sur place, avec des
troncs debout, enracinés dans le Mur gréseux,
le Fond de la Mine, qui était le sol originel de
la forêt ---, on dit que la Houille est autochto-
ne." [3361] 3ème a., n°1, Géographie, p.4.

HOUILLE À VAPEUR  : ¶ Syn. de Charbon
Vapeur.
-Voir, à Atelier de mélange, la cit. [1667]
p.26.

HOUILLE BACILLAIRE  : ¶ Au milieu du 19ème
s., catégorie de HOUILLE, proposée sous l'angle miné-
ralogique.
 Loc. syn.: Houille scapiforme ... -Voir, à Charbon
noir, la cit. [1637] p.314/15.
-Voir, à Classification des Houilles, la cit. [1637]
p.314 à 319, à ... HOUILLE 
-Voir, à Houilles (Variétés de), l’extrait [1636] p.683
& la cit. [1932] 2ème part., p.121.
. Selon HAÜY , c'est une sorte de Houille.
. D’après [308], elle a peut-être la forme d'un prisme
allongé.
. Vers 1830, Houille “en baguette." [1932] t.2, p.xxviij.

HOUILLE BITUMINEUSE  : ¶ "Houille assez dure,
cassant facilement et irrégulièrement, et se divisant
souvent en gros morceaux cubiques dans le plan de
Stratification et par le clivage ---. Elle renferme moins
de Carbone que l'Anthracite, avec une proportion plus
grande de substances inflammables ---. Lorsqu'elle ren-
ferme une proportion médiocre de gaz inflammable, on
l'appelle Houille sèche; avec plus de Bitume, elle de-
vient Houille grasse." [1883] à ... HOUILLE.
Loc. syn.: Houille grasse, d’après [2855] p.59.

HOUILLE BLANCHE  : ¶ -Voir, à Houille -en tant
que source d’Énergie-, la brève déf. extraite de [206].
. Dans un ouvrage consacré à l’Us. du Giffre, à MARI-
GNIER (74130), on relève: “... C’est le temps des gran-
des inventions de la modernité: le phénomène ‘électri-
cité’ tend à être progressivement maîtrisé. En 1869,
Aristide BERGÈS, créateur de la Sté ÉLECTRIQUE DU
GRÉSIVAUDAN, invente une Turbine utilisant la force
créée par des chutes d’eau. Il désigne cet usage par
l’exp. nouvelle de ‘Houille blanche’.” [5488] p.10.
. “Après Mines - DE LA HOUILLE BLANCHE AVEC LES EAUX

D’EXHAURE  ... ‘On ne dit pas que ça marche. On dit que
ça mérite une étude !’ (dit Emilien MARTIN) ---. // Le
raisonnement est simple, peut-être trop: ‘Les Eaux
d’Exhaure doivent être rejetées sur des turbines qui les
pomperont en Surface. Là, serait créé un lac artificiel
pour faire retomber l’eau à un minimum de 220 m et
ainsi produire de l’électricité’. À l’heure actuelle où
l’on parle d’Énergie renouvelable, É. M. ne compren-
drait pas qu’on ne se penche pas sur la question, ‘mais
il faut se dépêcher’. D’autant que pour cet anc. Mineur
de Fond, ‘ la Mine de FONTOY se prête parfaitement à
ce type d’Us. souterraine avec sa Salle des Machines et
ses Galeries à 300 m de profondeur’.” [21] éd. de
HAYANGE, du Mar. 07.09.2004, p.2.

HOUILLE BLEUE  : ¶ -Voir, à Houille -en tant que
source d’Énergie-, la brève déf. extraite de [206].

HOUILLE BRILLANTE  : ¶ Syn. de Vi-
train, d’après [1204] p.60.

HOUILLE BRÛLANT SEC  : ¶ Houille qui, en brû-
lant, n'adhère pas aux Barreaux de la Grille du Foyer; -
voir à open burning la cit. [2224] t.1, p.158. 

HOUILLE BRUNE  : ¶ Nom qui était donné au Li-
gnite.
Serait (?) syn. de Bois bitumineux.
-Voir, à Houille noire, la note d’É. YAX.
-Voir: Houille limoneuse & Houille trapézoïdale.
. Au début du 19ème s., l’une des 9 var. de Houille ...,
selon WERNER; -voir, à Houilles (Var. de), la cit.
[1635] p.371/72.
. Au milieu du 19ème s., à partir du mot allemand
Braunkohle, syn. de Lignite au sens général ou de
Charbon brun; -voir, à Lignite, la cit. [1636].
. "Les Minéralogistes divisent la Houille en Houille
brune -Braunkohle (Lignite en allemand)-, Houille
noire et Houille éclatante, ou Anthracite." [106] p.424.
. J. PERCY distingue,

- la "Houille brune ordinaire - Compacte; à clivage
généralement feuilleté; structure ligneuse indéfinie;
cassure unie conchoïde; couleur noir brun ou noir opa-
que; éclat plus ou moins luisant ---." [2224] t.1, p.135.

- la "Houille brune ligneuse, bois bitumineux - Mas-
sive, ayant la forme et la structure du bois." [2224] t.1,
p.135.
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HOUILLE DE GRILLE  : ¶
Charbon consommé sur la
Grille d'un Foyer, pour chauffer
un Four ou une Chaudière.
. "Notre principal Bassin
Houiller est celui de la Loire
(on est en 1857) ---. Il produit
de la Houille maréchale d'excel-
lente qualité et de la Houille de
grille estimée." [1676] in Com-
plément, t.V, col.518.
. En 1856, au Puits St-CHARLES
(Moselle), "la Houille est fort
belle, peu schisteuse, légère et
peu chargée de cendres. Une
très bonne Houille de grille."
[1876] p.46.

HOUILLE DE GROSSE
FORGE : ¶ Syn. de Houille de
Four, d'après [1667] p.21. 

HOUILLE DE KILKENNI  : ¶ Type
de Houille noire; c’est une Houille pi-
ciforme moins riche en Carbone et
ayant peu d'éclat.
On trouve aussi: Houille de KILKEN-
NY.
. Les autres types de Houilles noires
sont notés à Classification des
Houilles noires en fonction de l’as-
pect.

HOUILLE DE KILKENNY  : ¶ Au
début du 19ème s., l’une des 9 var. de
Houille ..., selon WERNER; -voir, à
Houilles (Var. de), la cit. [1635]
p.371/72 ... “le Kennelkohle. Cette var. qui est suscep-
tible de poli peut être considérée comme un Jayet dont
elle diffère peu. On la trouve à KILKENNY  en Irlande.
-Le Charbon de cette contrée a, en général, la propriété
de brûler presque sans fumée-.” [1635] p.371.
On trouve aussi: Houille de KILKENNI .

HOUILLE DEMI-GRASSE  : ¶ Au milieu du 19ème
s., syn. de Houille maigre, d’après [1636].
. "Elles sont excellentes pour les Chaudières à Vapeur
et pour les Foyers domestiques." [2665] p.61.
Loc. syn.: Houille flambante, d’après [2855] p.59.

HOUILLE D’ENGRAIS  : ¶ Loc. syn. de Terre-
Houille ... -Voir, à Classification des Houilles, la cit.
[1637] p.314 à 319, à ... HOUILLE.
. Vers les années 1810, nom donné à une var. de Ligni-
te, appréciée par ses cendres comme engrais ... -Voir, à
Lignite terreux, la cit. [1637] p.26/27, à ... LIGNITE.
. Selon M. BRONGNIART, substance se rapportant aux
s/s-espèces du Lignite que sont les Lignites friable et
terreux ... -Voir, à Lignite, la cit. [1637] p.8/9.
¶ "Sorte de Lignite terreux, renfermant du Fer sulfuré."
[3020] à ... HOUILLE.

HOUILLE DES HAUTS-FOURNEAUX :
¶ Syn.: Houille Forte -voir cette exp, d'après
[750] p.215.

HOUILLE DÉSOUFRÉE  : ¶ Au 18ème s.,
exp. syn. de Coke.
. "Quatre Fourneaux de 39 pieds (12,68 m)
d'élévation Fondent au Mont-Cenis la Mine
de Fer avec la Houille désoufrée." [35] p.XVI .

HOUILLE DE SUIE  : ¶ Type de Houille noire ...
‘Peut-être (?), un Charbon cendreux à Cendres micro-
dispersées, argileuses facilitant l’émission de noir de
Carbone (?)', d’après le Pr B. ALPERN.
-Voir: Houille semblable à la suie.
-Voir, à Classification des Houilles noires en fonction
de l’aspect, les autres types de Houilles noires.
. Sans doute, une Houille fuligineuse, c’est-à-dire fa-
briquant beaucoup de suie lors de sa combustion, sug-
gère A. BOURGASSER.

HOUILLE DISTILLÉE  : ¶ Autre appella-
tion du Coke.
. Au 18ème s., "... l’impossibilité de transfor-
mer toutes les forêts en Charbon de bois sem-
blait devoir freiner l’essor de la Sidérurgie,
quand une mission envoyée par le Gouverne-
ment franç. en Angleterre, en 1736, fit
connaître une découverte capitale: l’utilisa-

tion de la Houille distillée -le Coke- pour la
Réduction du Minerai de Fer ---.” [4517] p.5.

HOUILLE DISTILLÉE (Arbre de la)  : ¶ Sor-
te d’arborescence présentant l’ens. des pro-
duits qui sont progressivement récupérés lors
de la distillation en différentes étapes, avec
les utilisations possibles ... -Voir la
fig.291 ... La 1ère étape livre d’une part le
Coke -destiné au chauffage, à la fabrication de carbu-
res, à la Fonderie et aux H.Fx- et d’autre part le
Gaz -qui va produire le Goudron, les Benzols, le Gaz
de ville, l’Ammoniaque-, etc..

HOUILLE DITE FLÉNU  : ¶ En abrégé
Flénu (-voir ce mot).
. ”La Houille dite Flénu tire son nom de la lo-
calité où l’on exploité d’abord la Houille
grasse et la Houille maigre. Le Houille dite
Flénu présente une cassure fibreuse.” [4811]
p.69.

HOUILLÈDJE (*) : ¶ En wallon, "Dé-
houiller, Extraire de la Houille d'une Couche
ou Veine." [2145] p.52.
Var. orth. de Houyèdje.
(*) Ce terme n'est pas une forme verbale; il
correspond au français Déhouillage.

HOUILLE D’OR  : ¶ -Voir, à Houille -en tant que
source d’Énergie-, la brève déf. extraite de [206].

HOUILLE DORMANTE  : ¶ HUMOUR ... Forme d'Énergie,
au même titre que les Houilles blanche, bleue, verte ou rouge
... "Qu'est-ce que la Houille dormante ? C'est la captation de
l'Énergie du sommeil ---. N'avez-vous pas remarqué que cer-
taines personnes dorment plus ou moins rapidement ? Preuve
irréfutable d'une Énergie contenue qui ne demande qu'un pro-
cédé adéquat pour être canalisée et utilisée à des fins indus-
trielles." [3239] p.89.

HOUILLE DURE  : ¶ Houille grasse à courte flamme.
. "Ces Charbons, désignés sous le nom de Houilles
grasses à courte flamme --- sont beaucoup plus friables
que les Houilles maréchales. On les appelle cependant
Houilles dures dans le Nord de la France et en Belgi-
que --- parce qu'elles durent au feu et brûlent lente-
ment." [6] t.2, p.45.
HOUILLE  :  N’a plus tellement bonne mine.  Michel LA-
CLOS (1994).

HOUILLE ÉCLATANTE  : ¶ Au milieu du 19ème s.,
syn. d’Anthracite; -voir, à ce mot, les cit. [1636] &

[1551] n°9 -Sept-Oct. 1995,
p.32.
Syn. de l'Anthracite égale-
ment, d'après [152].
. Vers les années 1830, nom
parfois donné à l’Anthracite; -
voir, à ce mot, la cit. [1633]
p.211/12.

HOUILLE EN CUBES  : ¶
Houille “d’un noir éclatant,
compacte et assez friable.
ang. cubical coal; all. die ku-
bische Steinkohle.” [4409] à
... COAL.

HOUILLE EN
GAILLETTE  : ¶ Syn.
de Gaillette.
Loc. syn.: Houille caille-
teuse ou Houille gaille-
teuse.

HOUILLE EN NA-
TURE : ¶ Houille crue
par opposition au Coke
qui est de la Houille car-
bonisée.
. Des améliorations ont
été introduites en 1834,
comme “la substitution
de la Houille en nature
au Coke dans le traite-
ment du Minerai de Fer -
Us. de DECAZEVILLE
(12300) et de LA FORÉSIE
(FIRMI, 12300)-.” [5598] -

1834, p.28.

HOUILLE EN OR  : ¶ pl. Exp. malicieuse qui évo-
que certes le Charbon, ainsi que l’or, qui, au pl., avec
substitution d’un ’c’ au ‘h’, semble vouloir désigner
une ample richesse.
. De l’émission Le Fou du Roi animée par Stéphane
BERN, et enregistrée le Vend. 29 Nov. 2008, à FLO-
RANGE, on relève: “Dur comme Fer ... ‘Fensch, Ber-
ceau du Fer. Apparemment, il fallait du solide pour la
famille DE W.. Une famille qui au fil des siècles s’est
fait de Houilles en or’. Vincent ROCCA -mot d’auteur-
.” [21] éd. de THIONVILLE-HAYANGE, du Sam. 29.11.
2008, p.2.

HOUILLE EN ROCHE  : ¶ Houille en mor-
ceaux.
. "On fabriquait autrefois (on est en 1875) le
Coke avec les gros Charbons --- (d'où la)
Meule pour la Carbonisation de la Houille en
roche, employée dans le Staffordshire (Gran-
de-Bretagne)." [492] p.8.

HOUILLE ÉPAISSE  : ¶ Au Québec, type de Houille
non cokéfiable.
. "Certaines Houilles dites épaisses ne pouvaient être
Carbonisées." [1922] p.16.

HOUILLE ÉPURÉE  : ¶ Au 18ème s., exp.
syn. de Coke, d'après [1444] p.172.
. Dans une note des arch. DE W., on relève
qu’en may (sic) 1780, seul le Fourneau BENO-
NY a marché, et pendant ce seul mois au
Charbon (de bois) et à la Houille épurée,
d’après [EN] 189AQ78 ... On a donc refait à
cette date un nouvel Essai de Fonte au Coke. 

HOUILLE ESQUILLEUSE  : ¶ Houille
fracturée sous la forme d’esquilles.
. ”La Houille esquilleuse est d’un noir un peu
brun; elle a le brillant de la résine -ang. splint
coal-.” [4512] t.1, p.327.

HOUILLE FEUILLETTE  : ¶ Sorte de Houille, pro-
bablement feuilletée, d’après [4148] p.275, à ...
HOUILLE.
. C’est l’une des 5 espèces de Houille, selon M. VOIGT
... Loc. syn.:Houille lamelleuse ...  -Voir, à Classifica-
tion des Houilles, la cit. [1637] p.314 à 319, à ...
HOUILLE ... -Voir, à Houilles (Variétés de), les cit.
concernant HAÜY  et VOIGT, in [1932] 2ème part.,
p.121.
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HOUILLE FIBREUSE  : ¶ Au milieu du 19ème s.,
catégorie de HOUILLE, proposée sous l'angle minéralo-
gique; -voir, à Houilles (Variétés de), l’extrait [1636]
p.683.

HOUILLE FLAMBANTE  : ¶ Dans la Classification
de GRÜNER, syn. de Houille maigre (à courte flamme),
d'après [1667] p.7.
Loc. syn.: Houille demi-grasse et Houille maigre,
d’après [2855] p.59 & 60.

HOUILLE FOLIAIRE  : ¶ Houille structu-
rée en feuilles superposées.
Syn. Houille feuilletée.
. "C'est encore le vent qui est cause qu'il y a
de la Houille grenue à COMMENTRY; sans lui,
elle serait foliaire ---." [1421] 3ème sie, t.2 -
1888, p.298.

HOUILLE FORTE  : ¶ Houille "qui perd 20 à 25 %
de M.V. par Calcination ---, et donne un Charbon dur,
plutôt poreux que boursouflé, d'un éclat métalloïde.
Elle est excellente pour les travaux qui demandent un
feu vif et soutenu." [750] p.215.

HOUILLE FULIGINEUSE  : ¶ Au milieu du 19ème
s.,  catégorie de HOUILLE, proposée sous l'angle miné-
ralogique; -voir, à Houilles (Variétés de), l’extrait
[1636] p.683.
Loc. syn.: Houille terreuse.
. L’une des 5 espèces de Houille, selon M. VOIGT; -
voir, à Classification des Houilles, la cit. [1637] p.314
à 319, à ... HOUILLE.

HOUILLE GAILLETEUSE  : ¶ Syn. de
Gaillette.
Loc. syn.: Houille cailleteuse ou Houille en
Gaillette.

HOUILLE GAZEUSE  : ¶ Houille contenant
une forte proportion de Matières volatiles.
. Avec le vent froid, ”l’Écosse devait trouver à
l’emploi direct de ses Houilles gazeuses dans
les H.Fx, des difficultés à très peu près du
même ordre que celles rencontrées en France
et en Allemagne de 1835 à 1845, dans les ten-
tatives de substitution au Charbon végétal, du
Bois desséché, du Charbon roux ou d’autres
Combustibles plus ou moins préparés.”
[4464] p.226.

HOUILLE GRANULAIRE  : ¶ . Vers les années
1830, l’une des var. de Houille ... Houille “qui semble
être une réunion de petits fragmens.” [1633] p.27.
. Au milieu du 19ème s.,  catégorie de HOUILLE, pro-
posée sous l'angle minéralogique; -voir, à Houilles
(Variétés de), l’extrait [1636] p.683.
Loc. syn.: Houille grossière.

HOUILLE GRASSE : ¶ Type de Houille ... “Les
Houilles grasses sont assez riches en produits volatils
et ont de 80 à 90 % de Carbone.” [1696] p.14.
Loc. syn.: Charbon collant, Charbon de Forge, Char-
bon gras, Houille collante ou Houille maréchale.
Loc. syn.: Houille bitumineuse, d’après [2855] p.59.
. Sorte de Houille utilisée pour produire du Coke et à
la Forge. Elle tient de 26 à 32 % de Matières volatiles,
d'après [2665] p.56.
. Du “Bassin de la Loire, --- la France tire sa meilleu-
re variété de Houille grasse, autrement dit Houille ma-
réchale, si recherchée par les grandes comme les petites
Usines.” [1256] -Juin 1846, p.199.
. “1734. 20 ans de recherche pour un Filon de Houille
grasse à ANZIN  ---. Le Gisement va immédiatement
être mis en Exploitation, mais des problèmes juridi-
ques surgissent: les Seigneurs de la région réclament la
possession du Sous-sol en vertu du droit féodal. Grâce
à un arrangement, les promoteurs du Bassin houiller
pourront garder les Mines, dont la mise en valeur va
bientôt s’intensifier avec la Machine à Vapeur.” [1683]
p.639.
. Vers les années 1830, l’une des 2 var. de Houille
selon l’usage ... La Houille grasse “est la plus légère
(comparée à la Houille maigre, -voir cette exp.), la plus
noire, la moins friable. Elle est très-combustible; elle
brûle avec une flamme blanche et semble se fondre en
se consumant. La matière huileuse et bitumineuse
qu’elle contient lui donne la propriété de s’agglutiner
facilement et de brûler avec plus d’activité lorsqu’on
l’humecte avec de l’eau; c’est celle qui est employée
par les Forgerons.” [1633] p.27.
. Au milieu du 19ème s., “les HOUILLES GRASSES, DITES

COLLANTES OU  MARÉCHALES  -smith coal, angl-, à cause de
l’usage presque exclusif qu’en font les Maréchaux, se

distinguent à leur propriété de fondre, de se gonfler et
de se boursoufler par la combustion, en sorte qu’elles fi-
niraient par s’éteindre d’elles-mêmes, si on n’avait
soin de briser de temps en temps l’espèce de voûte ou
de croûte qu’elles forment et qui intercepte tout cou-
rant d’air. On en obtient par la Carbonisation, soit dans
des Fours particuliers, soit en plein air, un Charbon
léger, poreux, sonore dur et tenace, à surface mamelon-
née et d’un éclat métalloïde qui approche du Graphite.
Ce Charbon dit épuré, désulfuré, ou désoufré dans les
Arts, où on lui a encore plus généralement conservé
son nom anglais de Coke ou Coak, est principalement
employé dans les opérations métallurgiques, et notam-
ment dans celles qui ont pour but la Conversion des di-
vers Minerais de Fer en Fonte et en Fer métallique ---.
Les Houilles grasses se reconnaissent ordinairement à
un éclat tout particulier, que les marchands désignent
sous le nom d’Œil de perdrix.” [1636] p.682, à ...
HOUILLE.
. L’une des 3 espèces de Houille, selon M. WERNER; -
voir, à Classification des Houilles, la cit. [1637] p.314
à 319, à ... HOUILLE.
• En langues diverses ... Coking coal (Royaume-Uni);
Fettkohle (Allemagne), d'après [2665] p.56.

HOUILLE GRASSE À COURTE FLAMME  : ¶ Sor-
te de Houille utilisée pour produire du Coke. Elle tient
de 18 à 26 % de Matières volatiles, d'après [2665]
p.56. 
• En langues diverses ... Charbon dur (Belgique); steam
coal (Royaume-Uni); Backohle (Allemagne), d'après
[2665] p.56.

HOUILLE GRASSE À LONGUE FLAMME  : ¶ Sor-
te de Houille utilisée pour produire du gaz. Elle tient
de 32 à 40 % de Matières volatiles, d'après [2665]
p.56.
• EN LANGUES DIVERSES ... Flénu gras (Belgique); cherry
coal (Royaume-Uni); Sandkohle et Gaskohle (Allema-
gne), d'après [2665] p.56.

HOUILLE GRASSE ET DURE  : ¶ Au milieu du
19ème s., catégorie de HOUILLE, selon REGNAULT ...
-Voir, à Houilles (Variétés de), l’extrait [1636] p.683.

HOUILLE GRASSE MARÉCHALE  : ¶ Au milieu
du 19ème s., catégorie de HOUILLE, selon REGNAULT ...
-Voir, à Houilles (Variétés de), l’extrait [1636] p.683.

HOUILLE GRENUE  : ¶ Houille structurée
en grains ... -Voir, à Houille foliaire, la cit. in
(1421) 3ème sie, t.2 -1888, p.298.

HOUILLE GRILLÉE  : ¶ Au 18ème s., ex-
pression syn. de Coke; -voir, à ce mot, la cit.
[99] p.28.
. "Au pied du H.F., tels les serviteurs d'un
dieu du Feu, des hommes s'activent. Ils rem-
plissent des Bennes, certaines chargées de
Minerai de Fer, d'autres de Houille Grillée
que l'on appelle du Coke." [858] p.25.

HOUILLE GROSSIÈRE  : ¶ Type de Houille noire;
c’est un mélange intime de Houille piciforme et de
Houille de Kilkenni.
Loc. syn.: Houille granulaire.
-Voir, à Charbon noir, la cit. [1637] p.314/15.
. Les autres types de Houilles noires sont notés à Clas-
sification des Houilles noires en fonction de l’aspect.
. Au début du 19ème s., syn., sans doute, de Grosse
Houille, -voir cette exp., in [1635] p.371/72 ... Au mi-
lieu du 19ème s.,  catégorie de HOUILLE, proposée
sous l'angle minéralogique ... -Voir, à Houilles (Varié-
tés de), l’extrait [1636] p.683.

HOUILLE INCOLORE  : ¶ -Voir, à Houille -en tant
que source d’Énergie-, la brève déf. extraite de [206].

HOUILLE INCOMBUSTIBLE  : ¶ Au milieu du
19ème s., syn. d’Anthracite; -voir, à ce mot, les cit.
[1636] & [1633] p.211/12.

HOUILLE LAMELLEUSE  : ¶ Type de Houille
noire; c’est une Houille schisteuse où les alternations
sont très fréquentes et où les Couches sont donc très
minces ... “Type de Houille dont la cassure est lamel-
leuse ou feuilletée, d’après [1635] p.514, à ... MINE,
§.V (La cassure).
-Voir, à Charbon noir, la cit. [1637] p.314/15.
. Les autres types de Houilles noires sont notés à Clas-
sification des Houilles noires en fonction de l’aspect.
. L’une des 5 espèces de Houille, selon M. VOIGT ...
Loc. syn.:Houille feuilletée ...  -Voir, à Classification
des Houilles, la cit. [1637] p.314 à 319, à ... HOUILLE.
. Au 19ème s., c’est l’une des 9 var. de Houille ...,
selon WERNER; -voir, à Houilles (Var. de), la cit.

[1635] p.371/12 ... C’est aussi une catégorie de HOUIL-
LE, proposée sous l'angle minéralogique ... -Voir, à
Houilles (Variétés de), l’extrait [1636] p.683.

HOUILLE LIASIQUE  : ¶ Houille datant du
Lias, période géologique de l'ère secondaire (- 176 à -
200 millions d'années; d'après [867]).
. "Les Houilles liasiques se prêteraient à la
Carbonisation, mais leur forte Teneur en Sou-
fre éloigne de leur emploi les Usines hongroi-
ses." [2472] p.318.

HOUILLE-LIGNITE  : ¶ Exp. syn. de Ligni-
te.
. ”Ordonnance du 11.12.1831 portant conces-
sion des Mines de Houille-Lignite situées
dans la montagne des Côtes, commune de
CONNAUX (30330).” [138] 3ème s., t.I -1852,
p.554.

HOUILLE LIMONEUSE  : ¶ Au début du 19ème s.,
l’une des 9 var. de Houille ..., selon WERNER.
-Voir, à Houilles (Variétés de), les cit. [1635] p.371/
72, & [1932] 2ème part., p.121, concernant VOIGT.
. "La variété qu'on appelle Houille limoneuse ressem-
ble parfaitement à la Houille noire ---. C'est donc à tort
qu’on donne à ces Combustibles le nom de Houille
brune. La dénomination de Bois fossile serait plus
exacte, et remplacerait aussi très-avantageusement le
nom de Bois bitumineux." [106] p.429.

HOUILLE LIMONEUSE DE BROCHANT  : ¶ Loc.
syn. de Lignite friable ... -Voir, à Charbon brun, la cit.
[1637] p.314.

HOUILLE LIQUIDE  : ¶ Au 19ème s., P.
BORY écrit: "Le Pétrole est donc bien de la
Houille liquide." [2096] p.176. 

HOUILLE MACHINE  : ¶ Syn. de Charbon Vapeur.
. Au CREUSOT, "la marche des H.Fx pendant la secon-
de quinzaine d'août 1828 avait donné les résultats sui-
vants ---: Houille machine 507 hl ---." [29] 1968-3,
p.209.

HOUILLE MAIGRE  : ¶ Type de Houille ... “Les
Houilles dites maigres donnent par combustion un
Coke pulvérulent, brûlant sans fumée, et possèdent de
90 à 93 % de Carbone.” [1696] p.14.
Loc. syn.: Charbon maigre.
Loc. autrefois syn.: Houille à courte flamme, d’après
[2855] p.59, ou Houille flambante, d’après le même
ouvrage, p.60 (!).
. “Houilles maigres, excellentes pour les Fours à
Griller parce qu’elles donnent une longue flamme et ne
collent pas.” [1307] p.249.
. Vers les années 1830, l’une des 2 var. de Houille selon
l’usage ... Elle “est plus pesante (que la Houille grasse,
-voir cette exp.), plus solide et moins noire, brûle
moins facilement et sans se boursoufler, ni s’aggluti-
ner; sa flamme est bleuâtre et son résidu est considéra-
ble: c’est celle qui est propre au chauffage.” [1633]
p.27.
. Au milieu du 19ème s., “Les Houilles maigres uu
demi-grasses conservent encore la propriété de se gon-
fler et de se boursoufler un peu en se brûlant: seule-
ment, elles ne se fondent pas assez complètement pour
former un Coke homogène ---. Les meilleures sont cel-
les qui, en se brûlant, ont la propriété de former ce
qu’on appelle vulgairement le Chou-fleur, c’est-à-dire
de se dilater en espèces de prismes qui figurent assez
grossièrement les branches du chou auquel on les com-
pare. Ces Houilles sont, comme les précédentes (Houil-
les grasses), également employées dans les Arts métal-
lurgiques, mais à l’état de Houille ---. Ce qu’on appelle
le Charbon raffaut dans le Bassin de St- ÉTIENNE, et le
Charbon flénu dans les Mines du Nord et de la Belgi-
que, appartient aux Houilles demi-grasses.” [1636]
p.683, à ... HOUILLE.
. L’une des 3 espèces de Houille, selon M. WERNER ...
Loc. syn.: Houille sèche ... -Voir, à Classification des
Houilles, la cit. [1637] p.314 à 319, à ... HOUILLE.
. Sorte de Houille utilisée dans les foyers ... Elle tient
de 10 à 18 %(*) de Matières volatiles, d'après [2665]
p.56 ... (*) À la fin du 20ème s., ce Charbon, rappelle
J.-P. LARREUR, serait appelé: Charbon demi-gras.
• En langues diverses ... Magerkohle (Allemagne),
d'après [2665] p.56.

HOUILLE MAIGRE À LONGUE FLAM-
ME : ¶ Exp. syn.: Sinter-Kohle, d'après
[1599] p.99.

HOUILLE MAIGRE COLLANTE  : ¶ Au début du
20ème s., sorte de Houille, d'après [1599] p.99.
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HOUILLE MAIGRE NON COLLANTE  : ¶ Type
de Houille produite à la Houillère angevine, en particu-
lier ... Sa composition est la suiv. : C = 76,5 %; H2 +
N2 = 5,20 %; O2 = 16,0 %; Cendres = 2,3 %, d’après
REGNAULT.
-Voir, à Chaufournage, la cit. [4413] p.42.

HOUILLE MAIGRE SABLEUSE  : ¶ Au début du
20ème s., sorte de Houille, d'après [1599] p.99.

HOUILLE MARÉCHAL  : ¶ Var. orth. pour Houille
Maréchale.
. Au milieu du 19ème s., syn. de Houille grasse; -voir,
à cette exp., la cit. [1636] p.682 ... -Voir aussi: Houille
grasse Maréchal, in [1636] p.683.

HOUILLE MARÉCHALE  : ¶ Houille grasse,
d’après [2096] -1887, p.59.
On note aussi: Houille Maréchal.
Loc. syn. : Charbon de Forge, d’après [6] t.2, p.43, et
Houille collante (-voir cette exp., in [1307] p.249).
"Charbon gras qui dégage beaucoup de chaleur, utilisé
par les Maréchaux-Ferrants et les Forgerons. Syn.: Ma-
réchale." [374]
. "(La) facile agglutination rend ces Houilles éminem-
ment propres au travail de la Forge. Les menus collés
forment voûte dans la Forge --- et le Vent du Soufflet,
arrivant sous cette voûte, y produit une haute tempéra-
ture. Cette propriété spéciale qu'elles présentent les a
fait adopter par tous les Forgerons; aussi a-t-on l'habi-
tude de désigner ces Houilles sous le nom de Charbons
de Forge ou de Houilles maréchales." [6] t.2, p.43.

HOUILLE MASSIVE  : ¶ Au 19ème s., Houille telle
qu'elle se trouve en place dans le Gisement.
. "Chaque mètre cube de Remblai permettra d'enlever
un mètre cube de Houille massive, lequel pèse de
1.300 à 1.400 kg." [1826] t.II, p.276.

HOUILLE MATE  : ¶ Syn. de Durain,
d’après [1204] p.60.

HOUILLE MÉTALLURGIQUE  : ¶ Houil-
le apte à la production de Coke métallurgi-
que.
. Au Canada, "la Société de Développement
de Cap-Breton--- gère actuellement tous les
baux en rapport avec le Bassin Houiller de
SYDNEY. Ce Bassin qui contient la seule Houil-
le métallurgique à l'est de l'Alberta, fait partie
d'un vaste ensemble Carbonifère s'étendant
sur une centaine de km au nord-est de l'île de
Cap-Breton." [2643]

HOUILLE MINÉRALE  : ¶ Exp. syn. de
Houille.
. "La Houille minérale est un composé de
Carbone ou de matières ligneuses en décom-
position, avec des matières inflammables et
les Gaz Hydrogène et Oxygène." [1883] à ...
HOUILLE.

HOUILLE MOLLE  : ¶ Sorte de Houille.
. ”La Houille molle est d’un noir de velours,
avec une légère teinte de gris, tantôt éclatan-
te, tantôt brillante -ang. cherry coal-.” [4512]
t.1 p.327.

HOUILLE NEUVE  : ¶ Houille crue.
. “Le Coak ou ce Charbon de Houille a des
propriétés particulières qui manquaient à la
Houille neuve.” [5189] p.173.

HOUILLE NOIRE  : ¶ Cette exp. est une ‘caractéri-
sation visuelle des diverses formes de ce Carbone fos-
sile. Elle peut être une traduction peu fidèle des termes
allemands de:

- Stein ou Schwarzkohle, pour Charbon
- Braunkohle pour Lignite.

Dans le concept Steinkohle se retrouve une notion de
résistance mécanique, de cohésion -le terme ‘pierre’-
... Explicativement, la couleur dénote le degré de
Houillification ou d’évolution de la matière organique
qui va de la plante en passant par les tourbes, les Li-
gnites , les Charbons’, d’après note de É. YAX.
-Voir: Bois fossile conchoïde & Houille limoneuse.
. Sorte de Lignite ... "Variété noire de Houille brune."
[2224] t.1, p.140.

HOUILLE NON DÉBITUMINISÉE  : ¶
Houille crue?

. “1/5ème ou 1/4 de Houilles non débitumini-
sées, (peut) s’employer avec succès au Feu de
Renardière (dans ce cas une Affinerie), contre
4/5ème ou 3/4 de Charbon de bois.” [4556]
vol.15, n°97 -Vendémiaire an 13 (Sept. 1804),
p.37.

HOUILLE NON LAVÉE  : ¶ Appellation
commerciale.
. "L'entente commerciale des Houillères du
Nord de la France admet qu'un Charbon qui
contient plus de 11 % de Cendres est une
Houille non Lavée." [2212] liv.I, p.107. 

HOUILLE ORIGINELLE  : ¶ Houille telle
qu'elle a été formée ... -Voir, à Charbon prati-
quement pur, la cit. [2665] p.71.

HOUILLE OUILLE OUILLE 59/62  : ¶ Collectif de
citoyens des départements du Nord et du Pas-de-
Calais, opposés à l’exploitation des Gaz de Houille -
particulièrement le Gaz de Couche- et Gaz de Schiste.
. ‘Gaz de Houille dans le Bassin minier: atout écono-
mique ou futur désastre écologique ?’ -LA VOIX DU
NORD -9 Oct. 2014 ... Houille ouille ouille: Appella-
tion amusante, originale et pourtant fort explicite d'un
collectif de personnes qui tentent de mobiliser la popu-
lation du Nord-Pas-de-Calais afin de lui démontrer par
des colloques et conférences les dangers inhérents à
l'exploitation du Gaz de houille, d’après [5322] Oct.
2014, p.10.

HOUILLE-PAPIER  : ¶ Sorte de Lignite.
Exp. syn.: Houille papyracée.
-Voir, à Houille schisteuse, la cit. [2224] t.1, p.135/36.

HOUILLE PAPYRACÉE  : ¶ Au milieu du 19ème s.,
catégorie de HOUILLE, proposée sous l'angle minéralo-
gique.
Syn. de Dysodyle (-voir ce mot), d'après [152] ... “=
Dysodile.” [1521] p.554, à ... HOUILLE.
-Voir, à Houilles (Variétés de), l’extrait [1636] p.683
& la cit. concernant HAÜY , in [1932] 2ème part., p.121.
Syn.: Dusodyle (-voir ce mot) ... -Voir, à Classification
des Houilles, la cit. [1637] p.314 à 319, à ... HOUILLE.
. Houille, qui, d'après [308], pourrait être mince et sè-
che comme du papier.

HOUILLE PERMO-CARBONIFÈRE  : ¶ Houille
formée à la limite des âges carbonifère et permien -il y
a environ 280 millions d'années-, d’après [1204] p.59.
-Voir: Âges géologiques du Charbon.

HOUILLE PICIFORME  : ¶ ang. bituminous coal,
pitch coal; all. Pechkohle, d’après [4409] à ... COAL ...
Type de Houille noire, dans laquelle on n'aperçoit pas
de Couches, ou bien lorsque les Couches sont très
épaisses; Houille riche en Carbone dont l'éclat est rési-
neux et la cassure conchoïde ... Les autres types de
Houilles noires sont notés à Classification des Houilles
noires en fonction de l’aspect.
Loc. syn.: Houille pisiforme. 
-Voir, à Charbon noir, la cit. [1637] p.314/15.
. Au 19ème s., l’une des 9 var. de Houille ..., selon
WERNER; -voir, à Houilles (Var. de), la cit. [1635]
p.371/72 ... C’est aussi, au milieu de ce siècle, à partir
du mot allemand Pechkohle, une var. de Lignite,
d'après [1636].
. “Elle a la couleur noire et la cassure conchoïde et lui-
sante des Bitumes. On la trouve dans les montagnes de
trapp secondaire -i.e. de basalte volcanique- et dans les
montagnes calcaires.” [1635] p.371.
. Houille qui à l'aspect de la poix.

HOUILLE PISIFORME  : ¶ Au milieu du 19ème s.,
catégorie de HOUILLE, proposée sous l'angle minéralo-
gique; -voir, à Houilles (Variétés de), l’extrait [1636]
p.683.
-Voir: Houille piciforme.

HOUILLE POLYÈDRIQUE  : ¶ Vers les années
1830, l’une des var. de Houille ... Houille “qui se pré-
sente en fragmens de différentes formes, ordinairement
rhomboïdaux, et que l’on attribue à l’effet du retrait
que la masse houillère a éprouvé.” [1633] p.27.
. Au milieu du 19ème s.,  catégorie de HOUILLE, pro-
posée sous l'angle minéralogique; -voir, à Houilles
(Variétés de), l’extrait [1636] p.683.
Syn.: Houille cubique.

HOUILLE POUR FEUX DE FORGE  : ¶ Exp. syn.:
Houille pour Forge, d'après [1599] p.100.

HOUILLE POUR FORGE  : ¶ Houille destinée à la

Forge.
Exp. syn.: Houille maréchale, d'après [2472] p.36.

HOUILLE PRIMAIRE  : ¶ Houille formée à l’ère
primaire.
. ”Les Houilles primaires, les plus utilisées se présen-
tent sous la forme d’une roche assez légère -densité
comprise entre 1,2 et 1,7- plus ou moins friable, d’une
structure chimique encore mal connue, mais à coup sûr
très compliquée.” [4193] p.7.

HOUILLE PYRITEUSE  : ¶ Houille contenant de la
Pyrite.
. ”La Pyrite, que les Houilles renferment et qui appa-
raît en enduits minces entre les feuillets de la Houille,
et même en gros cristaux, est nuisible. À l’air libre et
au contact de l’humidité, elle se change en sulfate,
gonfle, s’effrite, en même temps que la Houille qui la
contient. Cette combustion lente se fait avec un déga-
gement de chaleur suffisant pour enflammer les
Menus. C’est ainsi que naissent certains incendies
spontanés. Les Houilles Pyriteuses ont un autre défaut
grave. Au feu, leur Soufre se volatilise et forme de
l’acide sulfurique avec la Vapeur d’eau du foyer et des
carneaux.” [1152] p.543.

HOUILLE QUART-GRASSE  : ¶ "Elles brûlent sans
fumée, et s'emploient pures dans les Foyers à tirage
forcé: Chemin de Fer, navigation, Chaudières à Foyer
intérieur." [2665] p.61.

HOUILLE QUI A UN ÉCLAT MÉTALLIQUE  : 
¶ Au début du 19ème s., l’une des 9 var. de Houille ...,
selon WERNER; -voir, à Houilles (Var. de), la cit.
[1635] p.371/72.

HOUILLER  : ¶ Adj. signifiant: relatif aux
Charbonnages.
¶ Verbe: c'est Déhouiller, -voir ce mot.
¶ Terme qui recouvre à la fois la période géo-
logique du dépôt -dite encore Carbonifère-, et
les Terrains sédimentaires déposés pendant
ladite période.
-Voir, à Sondage, la cit. [2125] n°164 - Mars-
Avr. 2003, p.14.
. En Oisans, "tous les mouvements hercyniens affec-
tant dans notre région les massifs cristallins anciens
sont terminés ou presque, lorsque survient cette pério-
de de sédimentation que l'on désignera sous le nom de
Houiller ---. (Il) n'a fourni que des fossiles, plantes ou
animaux d'Eau douce. On en déduit donc un Houiller
continental ---. On retrouve la Houille dans la partie
nord aux environs d'ALLEVARD  ---, près de GRENO-
BLE et --- de VIZILLE , sur le bord du Lac Mort, à LAF-
FREY (Massif de Belledonne). Bassin de LA MURE ---,
le Houiller Affleure en ceinture autour du petit massif
cristallin de LA MURE. Deux Centres d'Extraction im-
portants se situent à LA MOTTE D'AVEILLANS  et au
VILLARET . L'épaisseur du Houiller peut atteindre 300
m, mais il reste productif sur les 150 m supérieurs. Le
Charbon de LA MURE, tout comme l'Anthracite des
Alpes, est souvent pulvérulent, pauvre en M.V. (2,8 à
4,1)  Hydrocarbures-, de très forte Teneur en Carbone
(89,5 %), donc possède un Pouvoir calorifique très
élevé, mais il reste difficile à allumer. Le Houiller Af-
fleure dans deux Synclinaux des Grandes Rousses
(entre autres au col de la Croix de Fer)." [568] p.43/44.
. Concernant la Concession de la Combe Charbonnière
aux Grandes Rousses, dans l'Oisans, on relève: "Le
Houiller se présente sur 200 m de long. Les Galeries
s'ouvrent à plus de 2.000 m d'altitude, Tracées dans
deux Couches, l'une de 1,5 m d'épaisseur --- et l'autre -
-- Exploitée d'une dizaine de mètres appelée la Grande
Couche. Les dernières années de l'Exploitation ont vu
cette zone attaquée sur près de 150 m sur une Puissan-
ce de 8 à 10 m. Le Gîte accusait un Pendage de 60 de-
grés en moyenne ---." [568] p.130.
. Dans le secteur nord de LA MURE  toujours, dans le
Massif de l’Oisans, on note: "Cette région voit une Ex-
ploitation continue du Houiller qui forme une auréole
Affleurant autour d'un petit massif cristallin: le dôme
de LA MURE. Ce Houiller est marqué par les terrains
secondaires sous le Connex et le Sénépy, où les Ex-
ploitants ont également été le travailler. // Je signale-
rai, dans cette région, cet étrange lambeau de cargneu-
le triasique perforé par dissolution chimique des Eaux
-origine glacio-lacustre- et oublié par l'érosion au som-
met du massif Houiller de LA MOTTE et ainsi nommé
La Pierre Percée. Ce monument naturel s'observe de
très loin, et au pied de ce dernier, s'offre un panorama
saisissant surtout sur la Mathéysine et les Houillères."
[568] p.169.
. À propos de la Mine d'Anthracite de SARE (Pyré-
nées-Atlantiques), G. VIÉ note: "Le Houiller paraît for-
tement redressé contre les Grès triasiques du Massif de
l'Ibantelly." [45] -1943, p.110.
. À propos d’une étude sur les Forges d’OLIVET - limi-
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te orientale du département de la Mayenne-, au 17ème s.,
on relève: “Les calcaires profonds, associés aux Mine-
rais de Fer, gisaient à proximité aux Essarts, souvent
cachés par d’épaisses couches de sable et d’Argiles ter-
tiaires, sur un terrain encore entièrement boisé. L’exis-
tence de ces Castilles devait être révélée 20 ans plus
tard, entre les années 1640 et 1650, à la faveur du per-
cement d’un Puits de Mine, en dessous de la Couche
du Houiller, dans le bois des Effretais. Il semble que ce
fut cette découverte inopinée, au niveau du Carbonifè-
re, qui ait orienté dès cette époque la politique foncière
des Maîtres (de Forges) de PORT- BRILLET. Il faudra
cependant attendre plus de 2 siècles pour assister au
développement d’une Exploitation rationnelle en pro-
fondeur. De 1828 jusqu’à la fermeture de 1876, les 16
Couches alternées du Bassin de Germondais, Forées
sur 230 ha et à 230 m de profondeur, ne fourniront pas
moins de 530.000 t de Charbon. Si nous ignorons le
volume exact de Minerais de Fer puisé à proximité,
nous savons toutefois que ce fut leur épuisement qui
conduisit le Directeur CHAPPÉE à procéder à l’impor-
tation par Voie ferroviaire du Minerai lorrain, à la fin
du siècle dernier.” [1161] p.56/57 ... -Voir, à Bretagne,
la cit. [1161] p.64.
. À propos de la région MONS, CHARLEROY, en Bel-
gique, on relève: “Les Terrains de recouvrement sont
constitués par les assises crétacées et tertiaires, Argiles,
sables, Marnes & craies à silex. Les unes sont ébouleu-
ses, les autres consistantes, mais le plus souvent fissu-
rées et très aquifères et opposent de grandes difficultés
au Fonçage des Puits. La surface du Houiller est ordi-
nairement recouverte directement par les Dièves, assi-
ses argileuses imperméables, dans lesquelles on a éta-
bli fréquemment les Trousses des Cuvelages; parfois
aussi, ce sont des Sables boulants ou des Grès aquifè-
res qui viennent en contact immédiat avec le Houiller.”
[2654] p.103.
¶ Abrév. pour Minerai houiller.
. "En 1840, M. CABROL eut l'idée d'Agglomérer le
Houiller, préalablement Broyé et mélangé avec du
Poussier de Coke et de la Chaux, et de passer les Bri-
quettes obtenues dans des étuves. On obtenait ainsi une
Désulfuration assez avancée de la Fonte." [1337]
p.115.

HOUILLE RAIDE  : ¶ Au 19ème s. appellation de la
Houille en place, quand elle est très résistante.
Syn.: Charbon dur.
. "On Boise (les Galeries) autant que cela est nécessai-
re pour leur solidité; on laisse au Toit une épaisseur de
Houille d'environ 30 à 35 cm, parce que, la Houille
étant très-raide et le Toit beaucoup moins solide
qu'elle, on économise ainsi des frais considérables de
Boisage." [1826] t.II, p.199.

HOUILLer/ère  : ¶ “adj. Qui renferme de la houille:
terrain Houiller.” [3452] p.478.

HOUILLÈRE  : ¶ “Mine de Houille.” [267]
p.25.
-Voir, à Charpentier / À la Forge ... d’hier, pour le
quartier d’Avr. 1790, la ligne concernée du ‘MÉMOIRE

DES CHARPENTIERS ', in [EN] 189AQ78.
. “Mine de Houille. ‘Il y a des pareilles Char-
bonnieres pres la ville de LIEGE sur la Meuze,
mais le Charbon est plus aisé a tirer, ils appel-
lent le Charbon Ouille et les Charbonnieres
les Ouilleres’. -Guy COQUILLE, Œuvr. I, 503,
éd. 1665-.” [199]
¶ pl. "Stés publiques (ayant remplacé les Cies

des Mines), constituées dans chaque Bassin
houiller depuis la nationalisation de 1945 et
dont l'ens. constitue les Charbonnages de
France. Ce sont:

- les Houillères du Nord et du Pas-de-
Calais (HBNPC);

- les Houillères de Lorraine;
- les Houillères du Centre-Midi qui, depuis

1968, réunissent les Bassins autrefois séparés:
des Cévennes, de la Loire, de BLANZY , d'Aqui-
taine, d'Auvergne, du Dauphiné et le Bassin
de Lignite de Provence à FUVEAU." [33] p.230.
• Bons mots d’hier ...
. “Autres témoignages filmés: la participation de C.d.F.
au salon des Arts Ménagers à PARIS, très en vogue
dans les années (19)60. Et l'on se bouscule sur le stand
pour assister au spectacle présenté par Jacqueline JOU-
BERT et Georges DECAUNES. L'imitateur Jean VAL-
TON et le chansonnier Robert ROCCA gratifient le pu-
blic de jeux de mots miniers, quelque peu surannés
aujourd'hui, comme Le Charbon, une énergie utilisée
moins que demain et plus qu'Houillère. Cette manifesta-
tion est aussi l'occasion d'exposer les nouveaux poêles
‘tendances’ que C.d.F. met en valeur dans des films aux
titres évocateurs: Poêles d'aujourd'hui, cuisinières de tou-
jours, La flamme au foyer. Des titres pas forcément ven-

deurs aujourd'hui, mais qui sont le reflet d'une épo-
que.” [3850] n°179 -Sept./Oct. 2005, p.10.
• Proverbe. “Il a pârt à l’Fosse = Il a part à la Houil-
lère: il est au nombre de ceux qu’une dame favorise.”
[725] p.587.
¶ Stock de Houille dans une Us..
Var. orth.: Houillière, -voir ce mot.
¶ “Amas de Houille qu'on a mis dans un bateau.”
[4554]
HOUILLÈRE  :  On y travaille surtout au noir.  Michel LA-
CLOS.

HOUILLÈRE DE FORGES  : ¶ Au 19ème
s., Houillère ayant vocation à livrer du Char-
bon à la Sidérurgie.
. "Le plus fort pourcentage des créations (de
H.Fx au Coke) se situe évidemment dans les
régions de Houillères de Forge." [1918] p.281.

HOUILLE REMÈDE  : ¶ ... Où d’éminentes person-
nalités élèvent la Houille, au rang de médicament.
. “Remacle MOHY --- écrivait, en 1609: ‘Les Charbons
que l’on Tire des Fosses ou Houilleres de LIÈGE se
peuvent bien mettre au rang des merveilles qui se re-
treuvent aux entrailles  de la terre ... le feu desdits
Charbons est beaucoup plus chaud que celuy de bois et
je l’estime aussi beaucoup plus sain, ores que ceste
grande chaleur est d’une fort grande operation et
qu’elle peut par ce moyen servir à beaucoup de ceulx
qui sont chargés d’humeurs froides et cathareuses.”
[1669] p.20/21.
. “Il (MORAND) voit dans le Charbon une véritablepa-
nacée universelle. Employée seule ou en combinaison,
la Houille peut, affirme-t-il, porter remède à toutes sor-
tes de maux: maladies vénériennes, écrouelles, goutte,
abcès, teigne, dartres, tumeurs, cicatrices, hystérie, co-
liques, convulsions, migraine, apoplexie, épilepsie, pa-
ralysie. ... Fort de son expérience et de ces arguments,
il obtient du collège des médecins de LIÈGE une décla-
ration sur l’innocuité  des feux de Charbon. Ses collè-
gues  de l’Académie Royale des Sciences et de la Fa-
culté de Médecine de PARIS en font de même, ainsi
bientôt qu’à VALENCIENNES, LYON & St-ÉTIENNE.
En 1770 Jean-François MORAND reçoit, à titre honorifi-
que, la citoyenneté de LIÈGE. Il avait bien mérité de la
patrie du Charbon et celle-ci avait trouvé en lui la
consécration de son industrie la plus essentielle.”
[1669] p.25.

HOUILLE RÉNIFORME  : ¶ Vers les années 1830,
l’une des var. de Houille ... Houille “en rognons plus
ou moins volumineux qui se trouvent disséminés dans
les matières terreuses de la formation houillère.”
[1633] p.27.
      
HOUILLÈRES (Les)  : ¶ Dans le Bassin des
Cévennes, “exp. impersonnelle qui a progres-
sivement remplacé la Compagnie, depuis la
Nationalisation de 1946.
... Prononcer les z-ouillères, -le ‘H’ aspiré suffit à tra-
hir un Ingénieur !- (note, avec humour, M. WIÉNIN).”
[854] p.14.

HOUILLÈRES DE BASSIN  : ¶ Appellation
consacrée, lors de la Nationalisation des
Charbonnages, pour désigner les régions pro-
ductrices de Charbon ... Les Houillères de
Bassin sont devenues des Établissements pu-
blics; elles étaient à l’origine, au nombre de 9,
sous la désignation de Houillères du Bassin  ...
d’Aquitaine , ••• d’Auvergne, ••• de Blanzy, ••• des
Cévennes, ••• du Dauphiné, ••• de la Loire, ••• de
Lorraine , ••• du Nord-Pas-de-Calais, ••• de Proven-
ce, d’après notes d’A. BOURGASSER et et de J.-
P. LARREUR.

HOUILLÈRES DE BASSIN DU CENTRE
& DU MIDI  : ¶ Nom officiel de l’Établisse-
ment Public regroupant;, à partir de 1969, 7
Houillères de Bassin ... -Voir: Bassin du Cen-
tre-Midi.

HOUILLÈRES DE PROVENCE  : ¶ Nom
donné à l’ens. des Mines de Charbon Exploi-
tées en Provence (-voir ce mot, sous l’aspect
‘Charbon’), jusqu’à leur intégration en 1969,
dans l’Établissement public formé par les
Houillères de Bassin du Centre et du Midi.

HOUILLÈRES DU BASSIN D'AUVER-
GNE : ¶ -Voir: H.B.A..

HOUILLÈRES DU BASSIN DE LA LOI-
RE : ¶ -Voir: H.B.L., pour le Bassin de la
Loire.

HOUILLÈRES DU BASSIN DE LIÈGE (Les)  :
¶ Ass. professionnelle ... -Voir, à Entente Charbonniè-
re Liégeoise, la cit. [1669] p.132.

HOUILLÈRES DU BASSIN DE LORRAI-
NE : ¶ -Voir: H.B.L..

HOUILLÈRES DU BASSIN DES CÉVEN-
NES : ¶ -Voir: H.B.C..

HOUILLÈRES DU BASSIN DU DAUPHI-
NÉ : ¶ -Voir: H.B.D..

HOUILLÈRES DU BASSIN DU NORD &
DU PAS-DE-CALAIS : ¶ -Voir: H.B.N.P.C..

HOUILLERIE  : ¶ Syn.: Houillère, la Mine
de Houille..
-Voir: Ravaler sous Stot.
. Dans le pays de LIÈGE, syn. de Charbonna-
ge, Houillère, d'après [447] chap.I, p.5.
. Terme également employé dans le Pays de
CHÂTEAUBRIANT, in [544] p.273.
¶ En Pays liégeois, action et manière de
Houyî -Déhouiller- d’après [1750], i.e. Art
d’Exploiter la Houille, propose N. MAQUET.
-Voir: Areine & Houyèdje.
. L. WILLEM  note: “Écoinçon d’un plan de
LIÈGE illustrant 3 types traditionnels de la
Houillerie liégeoise.” [914] p.9, lég. d’illus-
tration.

HOUILLER INFÉRIEUR  : ¶ À LIÈGE, par-
tie inférieure du Gisement de Houille, et qui
appartient au Namurien; -voir, à ce mot, la
cit. [1669].

HOUILLER MÉTAMORPHIQUE  : ¶ Appellation
d’une Horizon géologique présent dans le massif
Alpin.
. Selon le Géologue LACHAT , les roches feldspathi-
ques et chloriteuses de MODANE sont du Houiller mé-
tamorphique, d'après [3008] p.32.

HOUÏLLERON  : ¶ À la Houillerie liégeoi-
se, nom du Mineur.
Syn. franç.: Houilleur.
. “Comment ne pas mesurer ainsi la saveur de
l’exp. délicieusement désuète de Philippe DE
HURGES lorsqu’il écrit en 1615: ‘ces Houïlle-
rons ont tant Creusé et ravaudé au plus pro-
fond des entrailles de la terre ...’.” [1669]
p.40.

HOUILLE ROUGE  : ¶ -Voir, à Houille -en tant que
source d’Énergie-, la brève déf. extraite de [206].

HOUILLE ROUGE (La)  : ¶ -Voir: Journal de la Hu-
ronne (Le).

HOUILLER SUPÉRIEUR  : ¶ À LIÈGE, par-
tie supérieure du Gisement de Houille, et qui
appartient au Westphalien.
-Voir, à Namurien, la cit. [1669].

HOUILLES (Classification anglaise des) :
¶ -Voir: Classification anglaise des Houilles.

HOUILLES (Classification des) : ¶ -Voir:
Classification des Houilles.

HOUILLES (Pouvoir calorifique des) :
¶ -Voir: Pouvoir calorifique des Houilles.

HOUILLES (Variétés de) : ¶ De nombreu-
ses Classifications ont été proposées, en parti-
culier au 19ème s. ... En voici quelques-unes
...
• Selon WERNER, in [1635] t.1, p.371 ... Celui-
ci “distingue (9) variétés de Houille ...

1º braunkohle -Houille brune-; il paroît qu’il
entend par là un Bois bitumineux (c’est le Lignite au
sens général de [1636]) ...
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2º moorkohle - Houille limoneuse-; elle offre
une texture ligneuse et diffère peu du minéral précé-
dent ...

3º pechkohle -Houille piciforme- (-voir cette
exp.) --- ...

4º glanzkohle -Houille qui a un éclat métalli-
que-; elle est fort rare, et on n’en a guère trouvée qu’à
NEWCASTLE ... (C’est l’Anthracite de [1636]) ...

5º stangenkohle -Houille scapiforme- (-voir
cette exp.) --- ...

6º schieferkohle -Houille schisteuse- (-voir
cette exp.) --- ...

7º blatterkohle -Houille lamelleuse-; ce n’est
qu’une sous-variété de la précédente (Houille schisteu-
se) ...

8º kennelkohle,  (-voir: Houille de KILKENNY)
--- ...

9º grosskohle ou la Grosse Houille. C’est le
Charbon de terre ordinaire ...
• “BUFFON, in [1635] p.371, parle d’une var.
qui se trouve près de BIRMINGHAM, qu’on
nomme Flew-coal; ce Charbon s’allume avec du pa-
pier, sa flamme est blanche et claire; il brûle sans
odeur, et laisse une cendre blanche.
• On voit dans tous les cabinets une jolie var.
de Charbon de terre, qu’on nomme Charbon
irisé ou Queue de paon. Il est panaché des plus vives
couleurs d’or, d’azur, de pourpre, de vert, etc.. On le
trouve principalement dans les Mines de LA ROCHE-
MOLIÈRE, près de St-ÉTIENNE dans le Forez.
• Selon l’usage économique, in [1635] p.372, on
distingue 4 espèces de Houille ...

1º La Houille terreuse ou Terre-Houille (-voir la
1ère exp.) --- ...

2º le Charbon de terre gras (-voir cette exp.) ---
...

3º le Charbon sec (-voir cette exp.) --- ...
4º le Charbon pyriteux (-voir cette exp.) --- ...”

[1635] p.371/2.
• du point de vue de leur propriété et de leur
emploi dans les Arts, les Houilles peuvent se di-
viser en 3 grandes séries ou classes, in [1636]
p.683 ...

- les Houilles grasses (-voir: Houille grasse) ---;
- les Houilles maigres (-voir: Houille maigre) ---;
- les Houilles sèches (-voir: Houille sèche) ---.

• M. HAÜY  ... "Il existe plusieurs variétés de
Houilles. M. HAÜY  en distingue quatre: feuil-
letée, bacillaire, compacte, papyracée." [1932]
2ème partie, p.121.
• M. REGNAULT  propose 4 groupes, in [1636]
p.683 ...

- les Houilles grasses & dures dont la composi-
tion se rapproche le plus de celle de l’Anthracite: ce
sont les plus estimées pour les travaux métallurgiques;

- les Houilles grasses Maréchal sont les meilleu-
res pour la Forge ---;

- les Houilles à longue flamme recherchées pour
la préparation des Gaz et le chauffage domestique;

- les Houilles sèches à longue flamme qui se rap-
prochent le plus des Lignites.
• M. VOIGT  "sous-divise les Houilles propre-
ment dites, en cinq sous-espèces: Houille schis-
teuse, Houille semblable à de la suie, Schiste impré-
gné de Houille, Houille feuilletée et Houille
limoneuse." [1932] 2ème partie, p.121.
• Sous le rapport minéralogique, on distingue:

“1º La Houille polyédrique ou cubique ---. C’est
une des var. les plus ordinaires. Elle présente souvent
dans ses fissures de clivage --- que je regarde --- com-
me le résultat d’un fendillement dû aux mouvements
du sol, de petites lamelles blanches de sulfate ou Car-
bonate de Chaux ou de Pyrite de Fer. Ce sont de véri-
tables Filons ---.

2º La Houille lamelleuse -Blatterkohle- est,
comme la précédente, lamelleuse dans un sens, mais à
cassure inégale dans l’autre.

3º La Houille granulaire ou grossière - Grosskoh-
le- a une cassure irrégulière et inégale dans tous les
sens avec une apparence d’agrégation.

4º La Houille compacte -Lettenkohle- offre une
cassure conchoïde plus ou moins prononcée, à éclat vi-
treux, résineux ou mat. C’est à cette var. qu’appartient
le fameux Cannel-coal -Charbon chandelle- des An-
glais, qui a la propriété de s'allumer comme de la rési-
ne et de pouvoir servir de torche ou de flambeau.

5º La Houille schisteuse -Schieferkohle- se divise
en feuillets plus ou moins épais dans un sens, et pré-
sente les cassures des différentes espèces ci-dessus;
dans l’autre, cette var. est souvent mélangée de matiè-
res terreuses.

6º La Houille terreuse ou fuligineuse -Russkohle-

vulgairement Terroule n’est le plus souvent qu’une
Houille très friable passée à l’état terreux par la suite
de l’action prolongée des agents météoriques ---. Cette
var. ne brûle pas bien seule; mais en la mélangeant
avec de la terre grasse pour en former des Boulets ou
des Briquettes, elle fournit encore un excellent chauffa-
ge pour les malheureux.

7º La Houille réniforme est celle qui se trouve or-
dinairement en rognons ou en veinules isolés au milieu
des Roches houillères ou même d’autres formations.

(8º) Enfin, la Minéralogie distingue encore beau-
coup de var. de Houille; elles ne sont que des excep-
tions, et n’ont pas d’importance dans les Arts; parmi
celles-ci, on peut citer les Houilles irisées dues à l’im-
mersion plus ou moins prolongée des différentes varié-
tés; les Houilles papyracées, bacillaires, fibreuses,
pisiformes, etc..” [1636] t.6, p.683/84.

HOUILLE SCAPIFORME  : ¶ Type de Houille
noire, présentant, sans doute, comme le propose M.
BURTEAUX, l’aspect de tiges, de fûts ou de colonnes.
Les autres types de Houilles noires sont notés à Classi-
fication des Houilles noires en fonction de l’aspect.
Loc. syn.: Houille bacillaire ... -Voir, à Charbon noir,
la cit. [1637] p.314/15.
. Au 19ème s., l’une des 9 var. de Houille ..., selon
WERNER ... -Voir, à Houilles (Var. de), la cit. [1635]
p.371/2 ... C’est aussi, au milieu de ce siècle, à partir
du mot all. Pechkohle, une var. de Lignite, d'après
[1636].
. “Elle est composée de longues aiguilles ou baguettes
accolées les unes aux autres et un peu courbes, à peu
près comme la Mine de Fer argileuse scapiforme, qui
se trouve, comme cette Houille dans les produits volca-
niques; le stangenkohle n’a été observé que dans une
montagne basaltique, près d’ALMERODE en Hesse.”
[1635] p.371.

HOUILLE SCHISTEUSE  : ¶ Type de Houille noire,
composée de Couches alternatives, et traversée par de
nombreuses Fissures et des Couches minces d'Anthra-
cite fibreux, d’après note de M. BURTEAUX.
-Voir, à Charbon noir, la cit. [1637] p.314/15.
-Voir, à Houilles (Variétés de), les cit. [1635] p.371/
72, & [1932] 2ème part., p.121, concernant VOIGT.
. Les autres types de Houilles noires sont notés à Clas-
sification des Houilles noires en fonction de l’aspect.
. L’une des 5 espèces de Houille, selon M. VOIGT; -
voir, à Classification des Houilles, la cit. [1637] p.314
à 319, à ... HOUILLE.
. Au 19ème s., l’une des 9 var. de Houille ..., selon
WERNER.
. C'est aussi une catégorie de HOUILLE, proposée sous
l'angle minéralogique; -voir, à Houilles (Variétés de),
l’extrait [1636] p.683.
. Vers les années 1830, l’une des var. de Houille ...
Houille “qui se divise en feuillets à cassure inégale et
même conchoïde.” [1633] p.27.
. “C’est une simple var. de Charbon-de-terre ordinaire,
qui est plus disposée à se diviser en lames qu’en frag-
mens cubiques: elle se rencontre ordinairement dans la
partie supérieure des Couches de Charbon de la plupart
des Houillères.” [1635] t.11, p.371.
¶ Sorte de Lignite, à "clivage lamelleux distinct, se sé-
parant parfois en feuillets très-minces, comme dans la
Houille-papier -Dysodil-, brune; parfois sensiblement
élastique." [2224] t.1, p.135/36.

HOUILLES DIVERSES  : ¶ "Houille blanche, éner-
gie développée par les chutes d'eau des montagnes.
Houille verte, énergie fournie par les rivières et les
cours d'eau. Houille bleue, énergie des vagues et des
marées. Houille atmosphérique, éolienne ou incolo-
re, le vent." [308] à ... HOUILLE.
Houille rouge: désigne l'énergie utile tirée de la géo-
thermie ... "On a utilisé l'énergie vulcanienne : en Tos-
cane (Italie), 25 centrales sont alimentées par la
'houille rouge' notamment à Larderello, près de Sienne
(Vapeur à 230 °C)." [1395] p.121. 

HOUILLE SÈCHE  : ¶ Type de Houille ...
C’est un Flambant sec dans la Classification
des Charbons.
Loc. syn.: Charbon sec, ou Charbon de grille ...
Elle s’oppose à la Houille grasse ... Il ne faut
pas oublier, rappelle encore J.-P. LARREUR,
que les équivalences dans les Classifications
ont évolué dans le temps, en fonction des cri-
tères retenus.
. “Les Houilles dites sèches sont celles qui
donnent beaucoup de gaz, brûlent avec beau-
coup de flamme et sans fumées, et contien-
nent de 75 à 80 % de Carbone.” [1696] p.14.
Syn. de Charbon flambant, de Flambant et de
Flénu, d’après [6] t.2, p.36 à 38.
. Dans “le bassin de VALENCIENNES ---, la Houille de

FRESNES et VIEUX-CONDÉ est une Houille sèche pro-
pre à la fabrication des Briques et de la Chaux.” [1256]
-Juin 1846, p.199.
¶ Syn. d'Anthracite, d'après [308] à ... AN-
THRACITE ... -Voir à ce mot, la cit. [1551] n°9
-Sept-Oct. 1995, p.32.
L’une des 3 espèces de Houille, selon M. WERNER ...
Loc. syn.: Houille maigre ... -Voir, à Classification des
Houilles, la cit. [1637] p.314 à 319, à ... HOUILLE.
. Vers les années 1810, nom parfois donné à l’Anthra-
cite (-voir ce mot, in [1637]), par des Ouvriers.
. Au milieu du 19ème s., “les Houilles sèches dans les-
quelles on doit ranger l’Anthracite (-voir ce mot) con-
tiennent fort peu ou pas de Bitume, et brûlent beau-
coup plus difficilement que les var. précédentes
(Houilles grasses ou Houilles maigres) et avec une
flamme généralement très courte, ce qui fait que
l’usage en est beaucoup plus restreint. Cependant, on
est parvenu dans ces derniers temps à les utiliser très
avantageusement --- en les substituant directement au
Coke dans les H.Fx à Fer.” [1636] p.683.

HOUILLE SÈCHE À LONGUE FLAM-
ME : ¶ Au milieu du 19ème s., catégorie de HOUIL-
LE, selon REGNAULT; -voir, à Houilles (Variétés de),
l’extrait [1636] p.683.
. Cette sorte de Houille, appelée splint coal
en anglais, a été employée aux U.S.A., à l'état
cru, comme combustible au H.F. ... "En 1845,
des Maîtres de Forge en Pennsylvanie et en
Ohio Construisirent deux Fourneaux à splint
coal et Convertirent (à ce combustible) deux
Fourneaux au Charbon de bois; ils en Cons-
truisirent cinq en 1846, deux de plus en 1847
et un en 1848. Ils arrêtèrent cinq de ceux-là
en 1854 ou 1855 et en Construisirent cinq
nouveaux au cours de ces mêmes années ---.
Vers 1859, les Maîtres de Forge avaient 17
Fourneaux au Charbon cru en Marche au
nord-ouest de la Pennsylvanie et dans la par-
tie de l'Ohio qui en était proche. Toutefois,
quelques décades plus tard, ils les avaient
Convertis en Fourneaux au Coke, plus
grands." [2438] p.160/61.
. “Houille ainsi nommée parce qu’elle brûle
comme la Houille maigre, sans se déformer
ni se coller, mais qui s’en distingue parce que
sa combustion se fait avec une longue flam-
me: d’où son emploi dans le chauffage des
Chaudières à Vapeur.” [3180] p.138.
. Elle tient de 40 à 50 % de Matières volatiles, d'après
[2665] p.56.
• En langues diverses ... Flénu sec (Belgique); Gas-
flammkohle et Sandkohle (Allemagne), d'après [2665]
p.56.

HOUILLE SEMBLABLE À DE LA SUIE  : ¶ Au
19ème s., selon VOIGT, c'est l'une des sortes de
Houille ... -Voir, à Houilles (Variétés de), la cit. [1932]
2ème part., p.121.

HOUILLES NOIRES SELON LEUR ASPECT
(Classification des) : ¶ -Voir: Classification des
Houilles noires selon leur aspect.

HOUILLE SULFUREUSE  : ¶ Houille à
forte Teneur en soufre.
. ”Le trias supérieur (-215 à -200 millions
d’années, d’après [867] p.294) comprend à la
base des marnes bariolées avec Houille sulfu-
reuse.” [4210] à ... SAÔNE (Haute).

HOUILLE TERRESTRE  : ¶ Syn. de Char-
bon de terre, ou, simplement, Houille ... "La
Houille terrestre n'a pu former de noms de
communes." [1675] p.160.

HOUILLE TERREUSE  : ¶ Au 19ème s., l’une des 4
espèces de Houille, selon l’usage économique; -voir, à
Houilles (Var. de), la cit. [1635] p.371/72 ... C'est éga-
lement une catégorie de HOUILLE, proposée sous l'an-
gle minéralogique; -voir, à Houilles (Variétés de), l’ex-
trait [1636] p.683.
Loc. syn.: Houille fuligineuse.
. “La Houille terreuse ou Terre-Houille: ce n’est pro-
prement qu’une terre bitumineuse qui se trouve ordi-
nairement dans la partie des Couches de Charbon la
plus voisine de la superficie. C’est une matière que,
dans beaucoup de pays, on désigne exclusivement sous
le nom de Houille.” [1635] p.372.
. La structure est "terreuse quand la cohérence est mé-
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diocre, comme dans l'Argile." [2207] p.26.
. Vers les années 1830, l’une des var. de Houille ...
Houille “qui se trouve sous la forme d'une matière noi-
râtre et pulvérulente qui tache les doigts.” [1633] p.27.
¶ Sorte de Lignite, "compacte, mais se réduisant faci-
lement en poudre par le frottement; cassure terreuse,
nuances brunes diverses." [2224] t.1, p.136.
 
HOUILLE TRAPÉZOÏDALE  : ¶ Sorte de Houille
brune, d’après [106] p.426.

HOUILLE TROIS-QUART GRASSE  : ¶ "Dans
cette catégorie se trouvent les Houilles gras-
ses à courtes flammes ou Charbons à Coke, se
consumant lentement au feu ---. Elles fournis-
sent du bon Coke de Fonderie." [2665] p.60/
61.

HOUILLETTE  : ¶ “n.f. Vendée. Entonnoir de grande
largeur.” [5366] p.228.

HOUILLEÛ  : ¶ En Wallon, "Houilleur, Mineur de
Houille.” [2145] p.52.

HOUILLEUR  : ¶ “Ouvrier qui travaille dans
les Mines de Houille.” [372] éd. 1982.
-Voir: Chant des Houilleurs & Homo carbo-
narius.
-Voir, à LIÈGE (Pays de), la cit. [914] p.7, 9 &
12.
. Dans l’ancien régime, les Houilleurs étant
regroupés en Corporations (-voir: Bon métier
des Houilleurs) devaient, comme dans toute
Corporation, être hiérarchisés en: Apprentis,
Compagnons, Maîtres, Maîtres-Jurés, Syndics
(ou appellations équivalentes, par ex.: Com-
pagnon = Valet ou Ouvrier suiv. les lieux et
les époques) ... Pour accéder à la Maîtrise -
devenir Maître Houilleur-, un Compagnon de-
vait effectuer un stage de 2 à 6 ans comme
Novice, puis effectuer un chef d’œuvre et
posséder un capital suffisant ... Les Voirs-
Jurés de LIÈGE doivent être des Maîtres Jurés;
ils sont bien choisis parmi les Maîtres (-voir:
Cour et justice des Voirs-Jurés du Charbonna-
ge), selon note de J.-P. LARREUR.
. Mineur de Mine de Charbon en 1900; on di-
sait aussi Déhouilleur, Piqueur de Houille, Pi-
queur de Charbon, Piqueur à la Veine, Ou-
vrier à la Veine, d'après [50] p.16.
. Vers 1955, "-voir: Mineur-Piqueur-Boiseur."
[434] p.145.
. À la Houillerie liégeoise, se dit: Houyeû.
• Étym. ... Au 14ème s. "Mineur. 'Et furent
Mineur et Houilleur mis en oevre'." M. SCHE-
LER dans son gloss. de FROISSART voudrait
voir là un dérivé de Houille, forme verbale de
Houiller pour Fouiller." [3019]

HOUILLEUX  : ¶ Dans les Houillères wal-
lonnes, le Mineur de Charbon était communé-
ment nommé le Houilleux, d’après Émission
T.V., Télétourisme, sur.RTBF 2 du 14.04.2001.
Var. orth.: Houyeux, et ...  Houilleur, d’après
[680] p.391, à ... HOUILLEUR.

HOUILL EUX/SE : ¶ adj. Qui contient de la
Houille; Roche Houilleuse, d'après [152].
. "Géol. Qui contient de la Houille." [1883]. 

HOUILLE VERTE  : ¶ -Voir, à Houille -en tant que
source d’Énergie-, la brève déf. extraite de [206].

HOUILLIAU  : ¶ À TRÉLOUP -Aisne, l8ème s.-, le
Hoyau, d'après [4176] p.746, à ... HOYAU.

HOUILLIÈRE  : ¶ Var. orth. de Houillère,
au sens de Mine de Houille.
-Voir, à Charpentier / À la Forge ... d’hier, pour le
quartier d’Avr. 1790, la ligne concernée du ‘MÉMOIRE

DES CHARPENTIERS ’, in [EN] 189AQ78 ... Si on examine
cet état, deux lignes font mention de la Houillière, à sa-
voir: ‘— 20 journées chacun à la Manivelle de Houillè-
re: 24 l(ivres)’ et ‘—À (ill.)  MAURICE pour façon de la
couverture du Puits de la Houillère: 3 l(ivres)’ ===> il
s’agit donc de travaux lourds (temps passé important)
exécutés par le Personnel de la Forge de HAYANGE au
profit d’une Houill(i)ère -peut-être NASSAU-, avec la-
quelle des liens étroits existent; dans un autre tableau

de cette même période on a relevé: ‘— Au même (Ni-
colas METRUE) pour façon ... et de 5 Boulons envoyé
(sic) à HOMBOURG: 3 l(ivres)', un autre exemple de
travail fait pour une Forge appartenant également la la
Maison DE W., à cette époque (1790).

HOUILLIFICATION  : ¶ Le Charbon s'est
formé à partir de débris végétaux; les diffé-
rentes étapes systématiques ont été les suivan-
tes: le Bois a donné naissance à la Tourbe,
puis se sont formés successivement du Ligni-
te, de la Houille, de l'Anthracite et même
quelquefois du Graphite. Au fil de ces trans-
formations, le taux de Matières volatiles a
baissé au profit de la Teneur en Carbone qui a
augmenté ... Cette évolution du Bois jusqu'à
la Houille qui a duré des millénaires, s'appelle
la Houillification ... Elle peut être regardée
comme une désoxygénation et une déshydro-
génation provoquées par l'action simultanée
de microcoques et de bacilles, tels que le mi-
crosus carbole bacillus carbo et le bacillus
colletus, d'après [152].
. “La Houillification est le résultat d’une ma-
cération dans l’eau où entrent en jeu des mi-
cro-organismes. B. RENAULT a d’ailleurs dé-
couvert dans certaines Houilles des micro-
organismes nettement fossilisés.” [1696] p.15.

HOUILLIFICATION (Échelle de)  : ¶ Elle
permet de préciser le stade atteint par le Char-
bon au cours de sa transformation au fil des
ères géologiques.
-Voir Houille (Évolution de la), Rang d'un
Charbon.

HOUILLIFIÉ  : ¶ adj. Transformé en
Houille.
-Voir: Houillification.
. "Mais dans tous les terrains stériles du Houil-
ler, particulièrement au voisinage des Cou-
ches, on trouve habituellement des débris de
plantes épars --- qui sont Houillifiés.” [1204]
p.62.
. "Sauf pour les Charbons très Houillifiés -
Teneur en Carbone (hors matières minérales)
supérieure à 95 % environ-, on s'accorde gé-
néralement aujourd'hui à considérer les Char-
bons comme formés de systèmes aromatiques
(-voir: Carbone aromatique) condensés relati-
vement petits." [3204] p.24.

HOUILLIT  : ¶ Vers les années 1810, nom de l’An-
thracite (-voir ce mot, in [1637]), selon DAUBENTON.

HOUILLITE  : ¶ “= Anthracite -Vx-.” [1521] p.554 ...
"Ancien nom de l'Anthracite parce qu'on regardait au-
trefois cette substance comme une Houille imparfaite,
de mauvaise Qualité." [795] t.I p.1.132.
. “Minér. Nom donné par DAUBENTON à l’Anthracite,
parce que dans le principe, on regardait cette substance
comme une Houille de mauvaise Qualité, comme un
Charbon fossile imparfait ou incombustible.” [372] éd.
1982.
. Vers 1825, on relève: ”Min. -DAUBENTON- Syn.:
Anthracite” [1638] t.8, p.370.

HOUILLOS  : ¶ Maréchal-Ferrant de PLENEVAUX
(Belgique), ayant vécu au 12ème s., et dont le nom est
attaché à la légende de la découverte du Charbon de
terre avec l'aide d'un vieillard à barbe blanche ... Ces
deux personnages sont désignés par SIMONIN dans la
légende du prud'homme houilleux et du vieillard Char-
bonnier:
 On trouve aussi HULLOS, -voir ce mot.
. "HOUILLOS, Maréchal-Ferrant à PLÉNEVAUX, était
si pauvre qu'il ne pouvait suffire à ses besoins; souvent
il n'avait pas de pain à donner à sa femme, à ses en-
fants. Un jour que, sans travail, il était presque décidé
d'en finir avec la vie, un vieillard à barbe blanche se
présenta dans sa boutique. Ils entrèrent en conversa-
tion. HOUILLOS lui confia ses chagrins. Disciple de St-
ÉLOI, il travaillait le Fer, Soufflant lui-même la Forge
pour économiser un Aide. Il réaliserait bien quelques
bénéfices, si le Charbon de Bois n'était pas si cher;
mais c'était là ce qui le ruinait. Bref, comme pour le
pauvre Bûcheron du fabuliste, Sa femme, ses enfants,
les soldats, les impôts, le créancier et la corvée, Firent
d'un malheureux la peinture achevée. Le bon vieillard
était ému jusqu'aux larmes. Mon ami, dit-il au Forge-
ron, allez à la montagne voisine; vous y Fouillerez le

sol, et découvrirez des Veines d'une Terre noire excel-
lente pour la Forge. Ainsi dit, ainsi fait. Houillos alla
au lieu indiqué, y trouva la Terre annoncée, et l'ayant
jetée au Feu, parvint à Forger un Fer à cheval en une
seule Chaude. Rempli de joie, il ne voulut pas garder
pour lui seul cette précieuse découverte; il en fit part à
ses voisins, et même aux Maréchaux ses concurrents.
La postérité reconnaissante a donné son nom à la
Houille -on a vu qu'il s'appelait HOUILLOS-, et, sous
ce rapport, il a été plus heureux que d'autres inven-
teurs. Son souvenir est encore conservé par tous les
Mineurs de LIÈGE qui, le soir, racontent dans les
veillées l'histoire du prud'homme houilleux et du vieill-
ard Charbonnier, comme on se plaît à surnommer
HOUILLOS, le Forgeron de PLENEVAUX. Les Mineurs
disent que c'était un ange qui lui révéla le lieu où était
la Houille. Le mal est que les anges ne portent pas de
barbe, et ne sont pas aussi cassés que l'était le bon
vieillard qui vint visiter HOUILLOS. De leur côté, les
archéologues prétendent que ce ne pouvait être qu'un
Anglais; car, dans un manuscrit du temps, on lit que
c'était à coup sûr un Ang....; les dernières lettres du
mot ont été mangées par les vers. Heureux Anglais, on
leur en a prêté bien d'autres !" [222] p.35/36.

HOULE  : ¶ En rouchi, ”Houille, Charbon de
terre. Va-t-quère d'l'Houle (va chercher de la
Houille).” [4395]
¶ Au 17ème s., "chez les Quincailliers, se dit aussi des
Marmites ou Vaisseaux à mettre sur le feu. Des Houles
de Cuivre, de Fer. Ce mot en ce sens vient du latin
olla." [3018]
Var. orth.: Oule.

HOULETTE  : ¶ Au H.F., Outil de Fondeur
de la Fensch, d'une longueur de 2,5 m envi-
ron, équipé, en bout de manche, d'une pelle
triangulaire et bombée; il était destiné aux tra-
vaux sur le Trou de Coulée à l'époque où le
Placage était refait manuellement chaque se-
maine, et, en général, le dimanche, jour
d'arrêt de l'aciérie.
Syn.: Palette.
. Il servait, nous dit-on, autrefois aussi, à NEU-
VES-MAISONS -et sans doute ailleurs-, pour
nettoyer la Boucheuse, d'après [20].
¶ "En Brière, Outil pour tailler la Tourbe horizontale-
ment." [4176] p.744.
¶ Au 17ème s. c'"est aussi un instrument de jardinier,
ayant un Fer au bout d'un petit baston --- (qui) est poin-
tu. Il leur sert à lever et à transplanter leurs plantes et
leurs oignons." [3018]
. "n.f. Terme de jardinage. Déplantoir de Jardinier, qui
ressemble à la Houlette du berger, dont le Fer est un
peu arrondi vers le bas, qui sert à déplanter les plantes
qui n'ont pas beaucoup de racines, comme les fraisiers,
pour lever de terre les oignons de fleurs, les plantes en
mottes. Quand le Fer est pointu, pour les terres dures et
pierreuses, on l'appelle Feuille de sauge." [4176]
p.744. 
¶ "n.f. Bâton de berger, terminé à l’extrémité par une
plaque de Fer servant à lancer des mottes aux animaux
qui s’écartent." [PLI]  -1912, p.478.
¶ Petite Bêche de jardinier." [PLI]  -1912, p.478.
¶ “Outil de Fer avec lequel le chandelier hache le
suif.” [763] p.160.
Les femmes n'ont sans doute pas inventé la poudre, mais
elles ont sûrement trouvé la houppette pour s'en servir.
NOCTUEL.

HOULËTTE  : ¶ Syn. de Boyette, -voir ce mot, en
tant qu’Outil du paludier.

HOULETTE À CROCHET  : ¶ "Petit Instrument de
Fer à Lame coupante de 10 cm de long sur 8 de large
qui sert à nettoyer une culture soignée, et dont le Cro-
chet sert à abaisser une branche pour cueillir un fruit
ou ôter les pucerons." [4176] p.744.

HOUPE : ¶ À la Houillerie liégeoise, "n.f.
Large Pelle servant à remuer, ramasser, char-
ger la Houille." [1750]

HOUPIER : ¶ Dans la Métallurgie franchimontoise,
en particulier, fabricant de Houpes, i. e. de Pelles.
-Voir, à Balancier / Une personne/ ... qui fabrique des
Balances, la cit. [5195] p.100. 

HOUPPE : ¶ En Wallonie, désigne la Pelle
du Mineur de Charbon, en particulier.
Var. orth.: Houpe.
Syn.: Escoupe, Scoupe Truvèle.
-Voir, à Avresse, la cit. [3310] <pluymers.be/
main_parrain.php> -Oct. 2010.
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HOURASSE : ¶ Au 19ème s., en Savoie,
var. orth. de Hurasse.
. Parmi les Moulages fabriqués à St-HUGON, il
y a des "Hourasses -ou Heurasses-." [3195]
p.159.

HOURCADE : ¶ En Gascogne et Béarn, Fourche à
deux ou trois Dents, d'après [4176] p. 745, à ... HOUR-
CAT.

HOURCAT : ¶ "n.m. En Gascogne, en Béarn, Four-
che à deux ou trois Dents. On dit aussi Hourcade, For-
cat. En Bazadais, on s'en servait pour activer le Feu
dans le Four à pain." [4176] p .. 745.

HOURD : ¶ Chez les Mineurs du Borinage belge,
"Maçonnerie de protection." [511] p.275.

HOURDAGE : ¶ En terme minier du 'Nord',
"nom donné plus spécialement aux Barrages
construits en vue de retenir les Remblais.
Hourdage est le patois de Échafaudage." [235]
p.796.
. "Dispositif de Soutènement destiné à main-
tenir au-dessus de lui des Remblais dans la
Couche." [374]
. Dans les Mines du Nord, “Barrage (fait de
Hourdi(s)) destiné à retenir des matériaux en
vrac -Remblais, Foudroyage, Charbon en
Dressant-.” [854] p.14.
• Étym. ... En fait, ce mot n'est pas patois,
mais français; il vient de l'ancien français
heurder/ir qui signifiait 'garnir', d'après [199].
¶ À la Forge catalane, appellation locale du
Massé.
-Voir, à Galifot, la cit. [1444] p.245.

HOURDER : ¶ À la Mine du 'Nord', c'est
"construire des Hourdages." [235] p.796.
¶ Maçonner avec du mortier.
. Au H.F., pour le Double Muraillement, ”on
ne doit pas, lorsqu'on construit en moëllons
ou en briques, chercher à Hourder trop plein,
et l'on se borne pour l'ordinaire, à bien faire
les joints horizontaux. Les joints verticaux
peuvent alors livrer passage à l'air, il en résul-
te --- que les constructions sont moins sujet-
tes à se fendre lorsque le Fourneau est en
feu.” [4468] 1ère part., p.107.
�9 Étym. d’ens. ... ”Wall. horder, échafauder; du ger-
manique: gothique haurds, porte; allem. Hürde, claie;
flam. horde; angl. hurdle. On voit dans l'historique que
hourder a aussi le sens de garnir, fournir.” [3020]

HOURDI(s) : ¶ Dans les Mines du Nord,
“pièce de bois retenant un Hourdage.” [854]
p.14.

HOURDIS FERRUGINEUX  : ¶ Hourdis (pièce en
plâtre, béton, terre cuite --- utilisée pour remplir le
vide entre les poutres d'un plancher) moulé, fait d'une
façon non définie, d’après [1292] p.127 ... Peut-être le
qualificatif ‘Ferrugineux’ témoigne-t-il de la présence
de Mâchefer très souvent utilisé au début du 20ème s.
pour combler les hourdis au titre de l’isolation, et dont
l’aspect, la coloration pouvaient rappeler la Rouille,
d’après suggestion de B. BATTISTELLA ... ‘Les Hourdis
Ferrugineux, note M. SCHMIDT-VITOUX, ont été fabri-
qués à partir de résidus tirés des Crassiers des H.Fx.
Ce matériau était d’une dureté exceptionnelle’, in
[300] R.L., du 18.11.1997.

HOURDON : ¶ Au 18ème s., var. orth. de
Ordon ou Ourdon, d'après [1444] p.266.
�9 Étym. ... Étant données l’accept. minière de Hourda-
ge et l’étym. de Hourder, le terme Hourdon qui dési-
gne la charpente du gros Marteau, est probablement
dérivé de ce verbe, et les termes Ordon et Ourdon en
sont des var. orth..

HOURETTES : ¶ “n.f.pl. Fagots de fines ra-
milles appelées encore Fascines et Bourrées
que l’on dispose entre le Boisage des Mines
et les Parois des Galeries pour retenir les Ter-
rains friables. Ces Fagots ont de 1,00 à 1,20
m de long et de 0,90 à 1,00 m de tour.” [455]
t.3, p.1.079.

HOURRE : ¶ "n.f. Sorte de Pioche avec laquelle, aux
environs de METZ, se donnait la première façon des vi-
gnes." [4176] p.745.

HOURTZALIA  : ¶ Au 18ème s., dans une
Forge biscayenne du Pays basque, Fondeur ...
-Voir, à Arotz guehyena, la cit. [35] p.452/53.

HOUSARD : ¶ Au 18ème s., pièce probable-
ment en Fonte, de nature indéterminée, et qui
était utilisée dans les Ateliers des Marteaux ...
C'est peut-être (-voir l'anglais to hoist = le-
ver), suggère M. BURTEAUX, un dispositif pour
immobiliser le Marteau en position levée, ou
plus généralement un engin de levage.
. En 1787 à l'atelier de Moulage de FRAMONT,
il y a le modèle "du Housard." [3146] p.500
... À la même date, au Gros Marteau de la
Forge ancienne il y a "un Housard avec sa
Chaîne et Crochet" [3146] p.503, à la Platine-
rie il y a "un Housard, sa Chaîne et ses Cro-
chets" [3146] p.504, et au Martinet il y a un
Housard avec ses Chaînes et Crochets."
[3146] p.505.

HOUSEAU : ¶ Forte épingle de matelassier, d'après
[5234] p.9l9.
Var. orth. de Housseau.

HOUSER À LA TENAILLE  : ¶ Au 18ème
s., opération faite à l'Affinerie ... Étant donné
que [HOUSIER : “Nettoyer.” [248] à ... HOUX et
HOUSSER : “Nettoyer.” [258] à ... HOUX],  c'était
peut-être, suggère M. BURTEAUX, un nettoyage
de la Gueuse (pour la débarrasser de Scories,
de Sable, etc.) fait avec un Outil (le Housseau
?) et en s'aidant de la Tenaille.
-Voir: Housser.
. Dans un questionnaire au sujet des Affine-
ries, on demande si, pendant l'Affinage, "l'on
House à la Tenaille." [1780] p.34.

HOUSSE : ¶ Syn. de Massé.
. “Une Forge catalane se compose --- (d’un)
Marteau à l’aide duquel on comprime la
Housse ou le Massé pour en expulser les der-
nières Scories.” [138] s.3, t.VIII  -1835, p.463.

HOUSSEAU : ¶ Au 18ème s., c'est peut-être
un Outil pour nettoyer la Gueuse ... -Voir:
Houser à la Tenaille & Housoir.
-Voir aussi, à Bacque, la cit. [1267] p.309.
¶ Au 17ème s., en Fonderie, erreur de trans-
cription pour Trousseau, comme le confirme
J.-A. BERTHIAUT.
. "Le Moule d'un Canon se forme sur une
pièce de bois appelée Housseau autour duquel
on met du foin meslé avec de la Terre battue
et tout cela ensemble se grossit jusqu'à ce que
l'on soit parvenu à la figure du Canon que l'on
a dessein de Fondre." [1448] t.VII, p.76.
¶ Au 18ème s., au pl., "ce sont de grosses Épingles
d'une longueur proportionnée à leur grosseur, propres à
attacher plusieurs doubles d'étoffe ens.." [1897] p.475.

HOUSSER : ¶ “Nettoyer avec un houssoir.” [3020]
�9 Étym. ... “Houx; normand, housser, maltraiter; dans
le Berry, housser signifie plier en faisant ressort: Une
verge de houx housse bien.” [3020]

HOUSSET : ¶ Syn. de Houssette, d’après [763] p.161.

HOUSSETTE : ¶ “n.f. ou Housset  n.m. ... Petite Ser-
rure de coffre, de sac à main, qui se ferme automati-
quement par simple pression.” [763] p.161.

HOUSSOIR : ¶ En terme de Fonderie, dans
l'Encyclopédie, "désigne l'Outil 'qui sert à
épousseter le dedans des Chapes'." [330] p.60.
-Voir: Housseau.
¶ “n.m. Balai de houx ou autres branchages.” [3020]

HOUSTILLE  : ¶ En 1490, probablement
var. orth. de Outil, in [1094] p.254; -voir, à
Heurce, la cit. [1094] p.254.

HOUTEAU : ¶ "n.m. En Ille-et-Vilaine, Râteau de

Fer à quatre Dents." [4176] p.746.

HOUTEMAN  ou HOUTEMANN  ou HOU-
TEMANT  ou HOUTMAN  ou HOUT-
MANN  : ¶ À la Mine vosgienne du 16ème s.,
c’est le Maître Mineur, d’après [837] n°2 -
1989, p.235.
-Voir, à Bergrichter, la cit. [30] n°2-1971,
p.119.
-Voir, à Receveur des Mines, la cit. [837] n°2
-1989, p.242.
. “C'est dans les Mines le nom que l'on donne
aux Sergens, ou Conducteurs des Mineurs.”
[64]
. À propos des comptes d'une Exploitation
minière des Vosges saônoises, dans le cadre
d'une étude sur la Franche-Comté, on peut
noter: “Dans ce calcul (compte) entre (inter-
vient) le Houteman, sorte de Contremaître,
dans la mesure où il travaille aussi dans la
Mine. Il est impliqué dans certains marchés.”
[892] p.237.
. Dans un texte du 13ème ou 16ème s. (suiv.
les auteurs), on lit: “Le Houtmann doit entrer
tous les jours dans la Mine, et, après avoir
compté les Mineurs, (il doit) fermer la barriè-
re pour qu'aucun ne puisse entrer ou sortir
sans sa permission.” [3146] p.125.

HOUTTE (La)  : ¶ Découverte annexe de la
Mine MONT-ROUGE, à AUDUN-le-Tiche ... Deux
Couches, brune et noire, y étaient Exploitées
par Gradins d’abord, puis par Front de Taille
unique d’une hauteur d’environ 10 m. La Pro-
duction journalière, d’environ 850 t, était éva-
cuée sur l’Usine de BELVAL . Le site de LA
HOUTTE (1937) était destiné, à l’arrêt de l’Ex-
ploitation, à devenir un Crassier pour l’Usine
de MICHEVILLE , selon notes d’A. BOURGAS-
SER, d’après [41] p.90 à 101.

HOUTTEMAN  : ¶ Chef Mineur.
Var. orth. de Hutmann.
-Voir, à Fervésaire et à Greffier, les cit. [599]
n°4 -1975, p.40.
-Voir, à Hüttenmann, la cit. [1457] p.124,
note 1.
. À propos du pays de BITCHE (Lorraine),
dans une ordonnance de paiement datée du 16
Août 1613, qui traite d’une Mine de Cuivre,
il est dit: “C’est de là (la Fonderie du TILLOT,
Vosges) qu’on fit venir un Houtteman, c’est-
à-dire un Chef Mineur, plus 2 Piqueurs, les-
quels procédèrent à des travaux de Fouilles
en se conformant aux règles de l’Art minier.”
[1457] p.124.

HOUVE : ¶ Dans la Manche, la Houe, d'après [4176]
p.743, à ... HOUE.

HOUVE (La)  : ¶ Important Siège d’Extrac-
tion de Charbon, le plus occidental du Bassin
de Lorraine, situé à 57150 CREUTZWALD et
Exploitant aussi sous une vingtaine de com-
munes (BERVILLER, BISTEN, BOUCHEPORN,
COUME, DALEM , DIESEN, FALCK, GUERTING,
HAM-s/s-Varsberg, HARGARTEN, MERTEN,
LAUTERBACH, NIEDERVISSE, PORCELETTE,
RÉMERING-lès-Hargarten, TROMBORN, VARS-
BERG, VILLING ) ... Ce fut le dernier Siège en
activité de Charbonnages de France. Sa fer-
meture officielle -remontée de la dernière
Gaillette-, le 23 Avr. 2004, donna lieu à une
cérémonie grandiose, selon note de J.-P. LAR-
REUR.
-Voir, à Moselle / Départt avt 1871 / •• Au fil du
temps, la cit.[3539] <shpn.fr/page142/page142.html> -
26.08.2015.
. “L'activité minière se développe au 18ème
s. lorsque la Houille commence à remplacer
le bois dans les Forges, verreries et salines.
En Lorraine, les premiers Sondages ont été effectués
en 1816 à SCHŒNECK. Plusieurs Forages sont entre-
pris, sans résultats, dans le secteur de CREUTZWALD
en 1823/24. Les Recherches continuent et en 1854 un
premier Sondage atteint le Charbon sur la route de
CREUTZWALD à LAUTERBACH. Les Demandes de
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Concession affluent. La Sté de la forêt de Ham ou Sté

de CREUTZWALD est fondée à METZ. En 1856 NAPO-
LÉON III lui accorde la Concession de LA HOUVE qui
couvre 1.732 ha. En 1870, c'est la guerre et la région
devient allemande. Trois ans plus tard, huit Stés du sec-
teur de MERLEBACH-CREUTZWALD se regroupent en
une seule: SAAR-UND-MOSEL d'une superficie de
15.269 ha. Seuls les titulaires de LA HOUVE restent in-
dépendants. // À l'automne 1889 ils s'associent à une
Sté de Forages de STRASBOURG dirigée par Jules
SCHALLER. Ens. ils créent la Sté des Mines de LA
HOUVE. Le 1er avril 1895 débutent les travaux
de Fonçage du premier Puits, le Puits MARIE.
La première Couche de Charbon est atteinte
trois ans plus tard. L'Extraction peut commen-
cer, mais avec des moyens modestes. Pour
Aérer les Galeries, un Puits d'Aérage appelé
Puits Jules SCHALLER est Foncé en 1899. En
1901, c'est au tour du Puits UHRY, qui est à
l'origine de l'actuel Siège II .” [21] Spécial
Charbon, du 31.05.2004, p.2 ... Et un peu
plus loin: “La Production de Houille progres-
se jusqu'à la veille de la Première Guerre
mondiale: de 2.171 t en 1898, elle passe à
300.000 t en 1911. 2.000 Mineurs travaillent
alors à LA HOUVE. La Sté se lance dans la pro-
duction et la distribution d'électricité. La
guerre perturbe la marche de l'entreprise. La
Production chute de moitié et l'Us. électrique
est réquisitionnée par les autorités all.. Le re-
tour à la France en 1918 est le signal d'une
nouvelle ère de développement. Entre les
deux guerres mondiales, la Production suit
une marche régulière et ascendante. LA
HOUVE cesse toute activité à la déclaration de
guerre le 1er Sept. 1939. // En 1949, le Puits
BARROIS est équipé d'une nouvelle Extrac-
tion. DE VERNEJOUL est Foncé de 1954 à
1959, mais sa mise en service différée.
L'Énergie pétrolière règne en maître. LA
HOUVE est menacée de fermeture. Mais grâce
à sa politique de Mécanisation des Travaux et
de concentration de la Production sur un nom-
bre réduit de Chantiers, la survie du Siège est
assurée. À partir de 1975, les progrès se pour-
suivent pour atteindre les 2 Mt en 1981. Qua-
tre ans plus tard, on assiste à la mise en servi-
ce du Lavoir et de l'Extraction du Puits DE
VERNEJOUL. LA HOUVE est aussi à l'origine
de l’apparition de la dernière génération de
Haveuses dans le Bassin houiller: ELECTRA
2000.” [21] Spécial Charbon, du 31.05.2004,
p.2.
. Extrait d’un art. intitulé La grande aventure
charbonnière aux H.B.L. ... Le champ d'Ex-
ploitation(1) de VERNEJOUL situé entre DIE-
SEN (57890) et PORCELETTE (57890), a été inau-
guré en 1985 ... Il est composé de 3 ens.: le
Chevalement, le Lavoir, et le Carboduc. Il re-
présente un mode d'Extraction et de Traite-
ment du Charbon des plus moderne et de très
grande capacité Skip de 28 t- ... Le Lavoir ef-
fectue le Criblage qui consiste à opérer une
sélection des différentes granulométries ...
C'est également au Lavoir que le Charbon est
immergé dans une liqueur dense composée
d'Oxyde de Fer et d'eau qui permet de séparer
le Charbon des Stériles ... Le Carboduc trans-
porte les Schlamms -résidus du Charbon-
jusqu'à la Centrale Emile HUCHET située à 6
km pour y être brûlés, d’après [21] Supp. ‘Les
Lorrains en Balade’, du 01.03.1996 ... (1)

Cette exp. fait réagir J.-P. LARREUR qui appor-
te le commentaire ci-après -Août 2015: En
1985 au Siège LA HOUVE, ce n'est pas un
‘champ d'exploitation’ qui a été inauguré (le
‘champ d'exploitation’ est là au fond depuis
quelques milliers de siècles), mais un nouvel
ens. d'Extraction; par ailleurs, un Chevale-
ment ne sert à rien s'il n'est pas accompagné
d'un Puits, d'une Machine d'Extraction, de Câ-
bles et de Cages ou de Skips ..., d’où cette ré-
daction: ‘L'ens. d'Extraction de VERNEJOUL,
situé entre DIESEN et PORCELETTE, à 5 km du
Siège II (Puits 3 et 4) où se situent les Servi-
ces administratifs et logistiques du Siège, à
proximité de CREUTZWALD (57150), a été in-

auguré en 1985 pour exploiter le champ Sud
... Il est composé de 3 ens.: le Puits d'Extrac-
tion, le Lavoir et le Carboduc’.

HOUX : ¶ ”Arbre toujours vert dont les feuilles sont
luisantes et armées de piquants.” [3020].
-Voir, à Frêne, la cit. [4148].
�9 Étym. ... ”Wallon, hus, hous; Namur heûs; du ger-
manique: anc. haut all. hûliz; all. hülse; ang. holly.”
[3020]

HOUYAU : ¶ En Gâtinais, le Hoyau -Houe-, d'après
[4176] p.746, à ... HOYAU. 

HOUYÈDJE : ¶ À la Houillerie liégeoise,
"n.m. Action et manière de Houyî - Déhouil-
ler-. 'Houyèdje di Plateur (Déhouillage en
Plateure)'." [1750]
¶ À la Houillerie liégeoise, "n.m. Houillerie.
'Li Houyèdje dès vis-omes', l'ancienne métho-
de de Houillerie." [1750]

HOUYEÛ : ¶ À la Houillerie liégeoise,
Houilleur ... -Voir, à Bâre, la cit. [1750] p.17.
. "Terme générique s'appliquant à tous les Ou-
vriers et Manoeuvres du Fond. 'C'è-st-on bon
Houyeû', c'est un bon Ouvrier Houilleur, ou,
en général, un homme -Ingénieur, etc.- qui
connaît parfaitement la Houillerie." [1750]

HOUYEUX  : ¶ À la Mine, var. orth. de Houil-
leux, -voir ce mot.

HOUYÎ  : ¶ À la Houillerie liégeoise, Dé-
houiller, d’après [1750].
. "Déhouiller, Exploiter -la Veine de Char-
bon-. 'Houyî on Drèssant' Exploiter un Dres-
sant." [1750]
¶ "Employé absolument, syn.: 'Ovrer', tra-
vailler. 'Houyî al Pîre', enlever le Stérile dans
une Étreinte. 'Houyî tèyes tchèssantes', Dé-
houiller en Tailles chassantes, c.-à-d. suivant
la direction de la Couche." [1750]
¶ "Par extension, travailler en général, dans
n'importe quel domaine. 'Kimint Houye-t-on
chal ?' comment va la besogne ici ?" [1750]

HOUYÎ A GÂZ  : ¶ À la Houillerie liégeoise,
"Déhouiller à Grisou, en obstruant le courant
d'air de façon que le Grisou s'accumule dans
la Taille et rende le Charbon plus facile à
Abattre. -Ce procédé est sévèrement interdit:
on ne peut (doit) jamais obstruer le courant
d'air-." [1750] à ... FÈRI.

HOUYÎRE  : ¶ À la Houillerie liégeoise, "n.f.
Houillère, Mine de Houille, Charbonnage.
'Ovrî d'Houyîre (Ouvrier de Houillère; Mi-
neur de Houille)'." [1750] 

HOUZEAU : ¶ "n.m. Grande Aiguille de Sellier pour
brocher." [4176] p.746.

HOVE : ¶ Dans la Manche, autre nom de la Houe,
d'après [4176] p.743, à ... HOUE.

HOVELETTE  : ¶ En liégeois, brosse, d’après note
de P. BRUYÈRE.

HOVETTE  : ¶ Dans la Manche, petite Houe, d'après
[4176] p.743, à ... HOUE.

HOV'LÈTE D'ACÎR  : ¶ À la Fonderie wallonne,
"brosse en Fil d'acier." [1770] p.66.

HOWDEN : ¶ -Voir: Convoyeur à Laitier
HOWDEN.

HOWE : ¶ -Voir: Échelle de HOWE.

HOYAU : ¶ "Espèce de Houe, à lame aplatie en bi-
seau et à manche recourbé." [152] ... “Agric. Houe à
Lame aplatie en biseau” [206], servant à biner -1er s.-,
d'après [2682] t.1, p.237.
• Hérald. ... Dans les Armoiries, cet Outil est parfois
tenu, lorsqu'y figure un Ouvrier Mineur.

HOYE : • Étym. ... "De l'ancien haut all. skol-

la -all. Scholle, néerlandais schol-, motte. Le
liégeois Hoye avait primitivement le sens de
petite masse, motte -de gazon, de terre, de
pierre, de neige, etc.-. Lorsque le Charbon de
terre fut découvert, l'exp. 'des Hoyes de Char-
bon' fit oublier les autres accept., si bien que
'Hoye' put s'employer sans complément pour
désigner des morceaux de Houille. Sous cette
forme et avec ce sens restreint, le mot sortit,
vers l'an 1200, de sa patrie liégeoise, pour se
répandre, avec la chose ---. De là le franç.
Houille -Oille en 1510-." [1750]
• Adage ...
. À LIÈGE, un adage dit: "'Li Hoye est-on pan béni' -la
Houille est un pain béni-." [1669] p.119.
¶ Houille, autrefois et ailleurs ...
• Ancien nom wallon de la Houille ... "Les
Wallons, au 13ème s., l'ont dénommé Hoye,
ou Hulhes, et ce mot est devenu français au
16ème s. sous la forme Oille, puis Houille."
[10] p.62.
• Var. patoisante pour Houille, d'après [725]
p.587, ... d'où découle l'exp. 'Broyî di l'Hoye' =
broyer du noir !
. “Pour la 1ère fois, en 1195, des Feux de
Forge ont été alimentés, au Pays de LIÈGE,
par du Charbon, les Wallons, au 13ème s.
l’on nommé Hoye; en France, la 1ère Mine de
Charbon a été ouverte en 1734 à ANZIN .”
[2220] p.31.
¶ À la Houillerie liégeoise, dans la Classifica-
tion commerciale des Charbons, syn. de gros-
se Hoye, "gros Bloc de plus de 200 mm."
[1750]

HOZE : ¶ En 1631, dans la province de LIÈGE,
partie indéterminée du gros Marteau ..., qui
pourrait être la Husse ou Hurasse, comme le
suggère M. BURTEAUX, dont le mot serait une
var. orth..
. "Le groz Marteau, le manche et la Braye, le
Hoze y servant." [1267] p.308.

hp-an : ¶ Abrév. pour horse-power-an; ancienne unité
d'Énergie.
. En 1907, lors d'essais de production de Fonte au Four
électrique à DOMNARFVET (Suède), le bilan des cha-
leurs mises en jeu était:

"- chaleur totale due aux Réactions chimiques …
101.417 cal (ou mth)
 - Énergie calorifique de 0,041 hp-an électrique …
223.171 cal (ou mth) ...

- ... (soit une) Énergie totale disponible de …
324.588 cal (ou mth)." [15] -1911, p.235.
• n.b. ... 1 hp-an = 223171/0,041 = 5443195 mth ... Il y a
365,25*24 = 8.766 heures par an; 1 hp-an = 8.766 hp-heure
... 1 hp-heure = 0,736 kWh; 1 hp-an = 0,736*8.766 = 6.452
kWh., selon note de calcul de M. BURTEAUX.

HP : ¶ Sigle pour Horse Power.

hp-heure : ¶ Abrév. pour horse-power-heure; ancien-
ne unité d'Énergie; on disait aussi Cheval-heure.
. "Dans un grand Four électrique, à marche rapide,
avec une puissance suffisante, lorsque les gaz perdus
tiendront au moins autant de CO2 que de CO en volu-
me, la puissance minima consommée sera approximati-
vement de 1.580 hp-heure (1.163 kWh), soit 0,18 hp-
an par Tf produite." [15] -1911, p.236.
• n.b. ... 1 hp = 0,736 kW; 1 hp-heure = 0,736 kWh.

H.P.S. : ¶ Sigle signifiant Hybride Pelletised
Sinter, soit Aggloméré fabriqué à partir de
Boulettes (Pellets) hybrides par le procédé
H.P.S., d’après note de M. BURTEAUX.

HROTTI  : ¶ Voir: Ridill. 
. Dans les lég. germaniques, c'est ”'celle qui donne des
coups': l'épée de FAFNER (ou FAFNIR, un dragon; pour
d'autres, par métonymie, FAFNIR est une Épée).”
[2643] <imperia-europa.org> ... ”Épée --;- d'abord la
propriété de FAFNIR qui s'en sert pour menacer son
frère REGIN et conserver pour lui seul le trésor ---. SI-
GURD en prend possession après avoir tué FAFNIR.”
[2643] <Wikipédia>.

HRS : ¶ Sorte de Coke.
. Précédé de la Granulométrie, par ex. 20/40,
c’est un sigle syn. de FERROLOR; d’après
[2643] site de la Cokerie de CARLING.
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H.S. : ¶ Au 18ème s., à BERLIN, Marque d'un Fer du
commerce.
-Voir, à H.H., la cit. [4249].
¶ Abrév. courante pour Hors Service.
. La Bande transporteuse est déchirée: elle est H.S..

Ht : ¶ Abrév. pour: Hauteur Totale.

Hu : ¶ Abrév. pour: Hauteur Utile.

HUANGDI  : ¶ Encore appelé: “HOUANG-TI. -Le
Souverain jaune-. Souverain légendaire de la Chine -
né v. 2704 av. J.-C.-, ancêtre supposé de nombreux
clans féodaux. La tradition faisait remonter l’invention
de tous les arts à son époque ---. Il fut surtout, dès le
début de l’ère chrétienne, à côté de LAO ZI, l’un des
grands patrons des sectes taoïstes, des alchimistes et
des Forgerons. On raconte qu’il s’était élevé vers le
ciel sur le dos d’un dragon, après avoir opéré la Fonte
d’un chaudron magique. Il semble avoir été en même
temps le génie du Tonnerre.” [206]

HUAU : ¶ "n.m. En Anjou, sorte de Charrue à deux
Versoirs, qui sert à ouvrir les sillons entre deux plan-
ches -parcelles de terrain étroit et allongé- de terre."
[4176] p.746.

HUBERT Jean-Baptiste : ¶ “Ingénieur, né à CHAU-
NY (02300) en 1781, mort en 1845, (il) sortit de l'Éc.
polytechnique en 1799, et fut placé dans le service des
constructions navales. On lui doit une foule d'inven-
tions propres à simplifier et à perfectionner le travail
des Ateliers, telles que: un moulin à draguer l'entrée
des bassins, un moulin de sciage; une Machine à tour-
ner les Vis de pointage de caronade en Fer; une Machi-
ne à Mortaiser les caisses de poulies ---, etc. HUBERT
est aussi un des constructeurs qui ont le mieux réussi à
combiner les forces de la Vapeur et du vent, et à don-
ner aux navires la solidité de la structure en même
temps que la supériorité de la marche.” [2696] p.2923.

HUBNÉRITE  : ¶ "Minéralog. Tungstate naturel de
Manganèse ---." [206]
Var. orth.: Huebnérite , d’après [3334] p.20.
-Voir: Blumite.
. De formule (Mn.Fe)O.WO3, d'après [2362] p.59.

HUCHE : ¶ Anciennement, en Pays gaumais
(Belgique), syn. de Huge (-voir, à ce mot, la
cit. [3707] p.217), dans le sens de Mesure de
Minerai valant 16 Sailles.
¶ Noté sur le topo-guide des Forges de BUF-
FON (Côte-d'Or): "Réservoir cylindrique du
Patouillet dans lequel est Lavé le Minerai."
[211]
-Voir: Battoir et Patouillet, particulièrement
in [275] p.116, où est signifié la raison être de
ce vocable.
-Voir, à Laveur, la cit. [1104] p.644.
. Dans l'Encyclopédie, "désigne la caisse d'un
Patouillet 'qui est traversée par un cylindre de
bois, qu'on appelle Arbre garni aux deux
bouts de Tourillons'. Le FEW atteste en nou-
veau français Huche 'Auge qui reçoit les Mi-
nerais Bocardés' depuis 1866. La date d'appa-
rition du terme doit être 1765, date d'édition
de nos textes. LITTRÉ 1874 et LAROUSSE 19ème
fournissent le sens métallurgique 'grand vase
dans lequel on nettoie le Minerai'." [330]
p.37.
. “Le mot s'applique --- dans les Forges, au
réservoir en Fonte d'un Patouillet qui reçoit
les Minerais Bocardés." [24] p.25, note 1 ... -
Voir la cit. à la Forge --- (de VILLEREUX  en
1591).
. Caisse d'un Patouillet où le Minerai est agité
par des Pales; ex.: Patouillet à deux Huches,
d'après [492].
. "..., le Patouillet se compose (en Hte-Marne)
d'une Huche en bois, dans laquelle tourne un
axe entraîné par une Roue hydraulique et ar-
mé de trois Battoirs en Fer ---." [264] p.62.
. Grand réservoir métallique ou en maçonne-
rie cimentée, dans lequel on nettoie le mine-
rai, d'après [152].
¶ "Petit Réservoir en bois destiné à retenir
l'Eau au-dessus d'une Roue en dessus." [211]
Var. orth. relevée en Bretagne: Husche.
Syn.: Huge, d'après [544] p.256.

-Voir, à Éclope, la cit. [544] p.155.
. Dans l'Encyclopédie, "'désigne dans les
Grosses Forges ... un réservoir particulier
d'Eau, d'où elle tombe sur une Roue, et la fait
mouvoir'." [330] p.41 & [24] p.24..
. Au 18ème s., "désigne le coffre de bois gé-
néralement assez volumineux qui fournit l'eau
qu'elle amasse à une Roue hydraulique à Au-
gets ou à la rigole qui abreuve la Basche ---. //
Dans les grosses Forges on donne le même
nom à un réservoir particulier d'eau d'où elle
tombe sur la Roue et la fait mouvoir ---." [24]
p.24.
. Dans le langage des Forges de la région de
CHÂTEAUBRIANT, c'est un "coffre de bois ser-
vant d'allongement à un Réservoir d'Eau -
Encyclopédie-." [544] p.256.
. Dans le langage des Forges de la région de
CHÂTEAUBRIANT, c'est  (un) petit réservoir
en bois servant à distribuer l'Eau -amenée par
un Noc- entre deux ou plusieurs Roues à
Aubes." [544] p.256.
¶ Dans le langage des Forges de la région de
CHÂTEAUBRIANT, c'est (une) Auge - COURTI-
VRON & BOUCHU-." [544] p.256.
¶ À la fin du 19ème s., au H.F., Caisse qui
sert à évacuer le Laitier.
. Le "procédé consiste à Couler le Laitier des
H.Fx dans des Huches posées sur les plate-
formes des Wagonnets, et à culbuter les Pains
solidifiés après avoir enlevé la Huche avec
une Grue. On peut encore Transporter le Lai-
tier liquide au Crassier et le faire Couler ---
en perçant un trou de coulée ménagé dans la
Huche." [2472] p.208 ... La Huche n'a pas de
fond: "Après avoir recouvert la plate-forme
du Wagonnet, soit de Sable, soit de Poussier
de Coke ou de Laitier granulé, on fait couler
le Laitier dans la Huche." [2472] p.210.
¶ C'était aussi autrefois un "réservoir à poissons."[199]
�9 Étym. d’ens. ... ”Maine, uge; wallon, houche; du
bas-latin hutica; angl. hutch ---. Hutica explique les
deux formes Huche et Huge.” [3020]

HUCHET : ¶ "n.m. Dans la région de CASTELNAU-
DARY -Aude-, nom de la Bêche plate. Sans doute par
corruption de Luchet, Louchet, Lichet; Alisat, Palogril,
en Quercy." [4176] p.747.
      
HUCHE VOLANTE  : ¶ Canal suspendu en
bois, qui servait à amener l'eau par-dessus
aux Roues des Soufflets et du Marteau, in
[1094] p.125.

HUCHOLOT  : ¶ Herminette du Fabricant de jougs,
d'après [4176] p.735, à ... HERMINETTE.

HUDSONITE : ¶ Variété de Pyroxène à Alumine et
Fer, d'après [152].

HUE : ¶ En terme minier, au Puits, c'est le
commandement de mise en route de la Machi-
ne d'Extraction; il est communiqué au Machi-
niste par le Receveur, à l'aide d'un tube acous-
tique éventuellement, au moyen d'un code,
par sifflet, cloche, signal lumineux. C'est le
signal du départ de la Cordée.
-Voir: Un pas ... plus bas / plus haut.
-Voir: Faire Hue.
¶ Chez les Mineurs du Borinage belge, "C'est
Hue: En avant ! -dialect.-." [511] p.275.
�9 Étym. possible ... La même que celle de l’anglais
hue: ”Vieux français hu, heu, crier avec force.” [756]

HUE À GROSSE VIANDE : ¶ Loc. syn. de
Hue à la grosse viande, -voir cette exp..
    
HUE À LA GROSSE VIANDE  : ¶ À la
Mine, en sus de l'explication donnée à Hue,
cette exp. signifiait que la Cordée au  Person-
nel comprenait un personnage  important: In-
génieur, visiteur, etc., d'après [273] p.44.
On dit aussi: Hue à grosse viande.
LÉGUMES  :  Se féminisent quand elles sont grosses.  Mi-
chel LACLOS.

HUE À LA VIANDE  : ¶ Pour le Mineur, en

sus de l'explication notée à Hue, cette loc. si-
gnifie, dans certaines régions, que la Cordée
est au Personnel, d'après [273] p.44.
On dit aussi: Hue à viande.

HUE AU PERSONNEL : ¶ Loc. syn.: Hue à
la viande.
. À propos de la Mine de TUCQUEGNIEUX, on
relève: “Dès qu’une Équipe est complète, elle
se dirige vers l’une des 2 Cages à 2 étages qui
assurent la Descente du Personnel dans les
profondeurs de la Mine. // Le feu vert, qui
permet l’accès à la Cage s’allume. Tout en
bavardant paisiblement les Mineurs s’y in-
stallent ---. // 5 coups  de Cloche retentissent.
C’est le commandement, Hue au Personnel,
survivance du temps où toutes les Manuten-
tions étaient assurées par des chevaux. S. F.,
l’Encageur qui, de la Recette du Fond, com-
mande toutes les manœuvres, vient d’annon-
cer ainsi que la Descente était libre ---.” [2471]
-1960, p.14.

HUE À VIANDE  : ¶ Loc. syn. de Hue à la
grosse viande, -voir cette exp..

HUEBNÉRITE  : ¶ Var. orth. de Hubnérite, -voir ce
mot.

HUÈDE : ¶ En Saintonge, Clavette d'essieu d'une voi-
ture, d'après [4176] p.1287, à ... USSE.

HUET : ¶ "n.m. En picard, sorte de Houe dont le Fer
se prolonge en pointe." [4176] p.747.

HUFSCHMIED  : ¶ Appellation locale de Maréchal-
Ferrant ... . “Il (N. OSWALD d’ENCHENBERG) est le
dernier Maréchal-Ferrant du pays de BITCHE, le
Hufschmied en dialecte.” [21] Dim. 08.10.1995, in 7
HEBDO, p.3 ... En allemand, note A. BOURGASSER,
Hufschmiede désigne l’Atelier du Maréchal-Ferrant et
Huftiere les ongulés.

HUGE : ¶ Au 16ème s., à la Mine, moyen de
Transport du Minerai, qui est "très certaine-
ment --- un Chariot de Mine présenté en
1576, sous le nom de Huge -douze Liens de
Fer pour lier les Huges à charoÿer la Mine-."
[3146] p.270/71.
¶ En Pays gaumais (Belgique), "Mesure de
Minerai en vigueur à MUNO au 17ème s. re-
présentant le volume de 16 Sailles. Sa varian-
te 'Huche' est toujours utilisée à LA HAILLEU-
LE vers la fin du 18ème s., désignant la
Voiture à Minerai en tant que contenant."
[3707] p.217.
¶ “-Réservoir en bois au-dessus de la Roue
hydraulique-.” [639] p.19.
En vieux français, syn. de Huche, d'après
[199] & [544] p.256.
Syn.: Coffre ou Cabinet, -voir ces mots.
Syn. (?), de Tambour; -voir, à ce mot, la cit.
[1783] p.2.
-Voir, à Empallement, la cit. [724] p.65/66.
-Voir, à Fanderie, la cit. [600] p.320 ]10.
. Relevé sur le procès-verbal d'Inventaire des
Forges d'AVAUGOUR (Bretagne), daté des 10
& 11 -Nov. 1648: "... plus une Huge au Four-
neau avecque ses Empallements, Palles et
Nox en bon estat." [600] p.320, §.6.
�9 Étym. d’ens. ... -Voir l’étym. de Huche.

HUGETTE : ¶ Au 19ème s., en Belgique, sorte d’ar-
moire.
. À LACLAIREAU , dans la Bidière à manger, il y a
”sept armoires Ferrées dites Hugettes des Forgerons.”
[3705] n° 3-4 -Nov 2004, p.86.

HUGIN  : ¶ -Voir: Soufflante HUGIN.

HUGON : ¶ Voir: Appareil HUGON.

HUGUES : ¶ -Voir: Bouclier HUGUES.

HUILAGE (de la Pâte à Coke) : ¶ À la Co-
kerie, technique utilisée, consistant à utiliser
un Hydrocarbure (Fuel à HOMÉCOURT, Huile
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de récupération ainsi recyclée, à COCKERILL
SAMBRE) ... Cette addition permet de casser
la tension Vapeur liée à l’humidité et permet
d’augmenter la quantité de Charbon Enfourné
dans un Four, par augmentation de la densité
de Chargement qu’elle favorise, selon note de
F. SCHNEIDER.

•• SUR LES SITES ...
• “Cokerie recherche huile en stock ... Tout com-
me les cocottes(1) récoltent le papier, la Coke-
rie recycle l’Huile. Tout m3 d’Huile récupéré
en interne à COCKERILL SAMBRE est une éco-
nomie pour l’Enfournement de la Cokerie ---.
// La Pâte à Coke est un mélange de Charbons
habilement combiné afin d’obtenir un Coke
de Qualité définie. Depuis 1996, la Cokerie
de SERAING utilise l’Huile comme nouveau
composant dans la Pâte à Coke. En effet, l’ad-
duction d’Huile en faible quantité --- -au
maximum 5 l/t de Charbon Enfourné- a 2 im-
pacts favorables sur le Chargement des Fours:
augmentation de la densité de la Charge dans
les Fours, moins grande sensibilité de la den-
sité de Chargement face aux variations d’hu-
midité. En outre l’adduction d’Huile permet
de fournir à la Cokerie un Gaz de plus haute
Qualité.” [1656] n°119 -Avr. 1998, p.9 ... (1)
Allusion à la collecte de papier, appelée Opération
‘Cocotte’; -voir, in [1656] n°117 -Fév. 1998, la p.7.
. "Cette Addition augmente la densité de
Chargement qui varie rapidement jusqu'à une
valeur de 0,5 %, plus lentement ensuite, de
sorte qu'il n'est guère intéressant de dépasser
cette valeur. On observe également une amé-
lioration du M10 de l'ordre de 0,5 point. // En
outre, l'ajout de Fuel atténue les écarts de den-
sité dus aux irrégularités de l'Humidité, de
sorte que la densité de Chargement est plus
régulière d'un Enfournement à l'autre et
même probablement d'un point à l'autre à l'in-
térieur d'une même Charge. L'Huilage facilite
les manutentions de Charbon en période de
grands froids, en réduisant notablement les
prises de masse. // Il semble également qu'une
Addition de 2 % de Fuel augmente légère-
ment le Rendement pondéral en Goudron,
Benzol et Gaz. On observe corrélativement
une augmentation du Rendement Gaz en vo-
lume (2 à 3 %) et du Rendement en thermies
Gaz (5 à 6 %). // Enfin, l'Addition de Fuel
modifie la composition du Gaz. On enregistre
essentiellement une augmentation de la Te-
neur en Hydrocarbures ce qui augmente son
P.C.S. et son poids spécifique. La Teneur en
Hydrocarbures non saturés passe de 1,6 à 2,1
%. On a trouvé que l'Addition de 2 % de Fuel
lourd n°2 augmentait d'environ 30 % la Te-
neur en éthylène." [33] p.200 & 202 au mot
Fuel, -voir ce mot.
• À la Cokerie de 57290 SERÉMANGE, “la
T.P.M. de la Fonte -bientôt- auditée par le
J.I.P.M.: on répète ... (Parmi les points abor-
dés,) l'augmentation de la Production de Coke
est un des grands enjeux de la Cokerie. Le
Huilage de la Pâte à Coke est la technique
choisie pour atteindre cet objectif stratégique
(*).” [2083] n°90 -Janv. 2006, p.6 ... (*) Cette
technique, confirme M. HELLEISEN, permet
d’augmenter légèrement la Production de
Coke, et d’être ainsi un levier d’action quand
le Coke acheté à l’extérieur du Groupe est
plus cher que celui produit en interne.
LAUDATIF  :  Qui fait des salades à l'huile.

HUILE  : ¶ Liquide gras d’origine minérale
ou végétale.
• Origine minérale ...
-Voir: Huile de Pétrole, Huile minérale.
. "Liquide combustible obtenu par la Distilla-
tion du naphte ou du Goudron de Houille."
[33] p.231.
• Origine végétale ... Huile obtenue par écrasement et
mise sous pression de matières végétales (olive, noix,
colza, etc); c’est cette sorte d’Huile qu’on employait
anciennement pour l’éclairage dans les Mines.
. À propos des Lampes de Mineurs, on relève:

“Avant les Lampes à acétylène, on utilisait
dans les Mines des Lampes à Huile. Comme
on l’imagine, l’éclairage était donc relative-
ment faible. Le Casque équipé d’une Lampe
électrique n’apparaît qu’après la guerre de
1940.” [3806] p.46.
. C'est l'un des produits Antirouille ... Les revêtements
Antirouille provenant de l'Oxydation du Fer et de
l'acier "sont très améliorés aussi bien dans leur efficaci-
té Antirouille, que dans leur apparence, en les frottant
avec une huile épaisse. L'huile est absorbée et retenue
par les particules très fines d'oxyde noir." [2362]
p.150.
¶ En Injection au H.F., ce terme est quelque-
fois employé à la place de Fuel, ou mieux de
Mazout.
On trouve aussi: Huile combustible.
�9 Étym. d’ens. ... ”Wallon, ôle; Hainaut, ole: picard,
eule; provenç. ol; espagn. olio; portug. oleo; ital. olio;
du lat. oleum; grec, elaion.” [3020]
¶ “ARGOT MILI  ... 
— Huile ... — 1. Personnage d’une certaine importance. //
ex.: Il paraît qu’on attend des huiles: deux généraux de je ne
sais plus quel pays. — 2. Ens. des gradés de St-Cyr. Le mot
est attesté en 1893. Les grandes huiles étaient les officiers
supérieurs, les petites huiles, les sous-officiers et les élèves
gradés. — 3. Pendant la Grande Guerre les huiles lourdes ou
huiles grasses étaient les hauts gradés. // orig.: la lég. veut
que le mot soit né d’une comparaison avec les sardines à
l’huile alignées dans une boîte -figurant les galons droits des
officiers-. Cependant le terme était aussi employé dans le
civil; cf. l’exp. du 19ème s. nager dans les huiles-fréquenter
des gens influents-.” [4277] p.246.
— Huile à bras ... Travail fatigant des bras, huile de coude -
vieilli-. // ex.: Tu vas voir ! Plus on met d’huile à bras, plus
ça reluit. // orig.: allusion à l’astiquage des sacs et des ceintu-
rons, corvée répandue au 19ème s..” [4277] p.246.
— Huileux ... -(Armée de) -Terre- Bien noté ou bien classé
à St-Cyr -vieilli-. // orig.: c’est-à-dire qu’il figure parmi les
huiles --voir ce mot- de sa promo.” [4277] p.246.
MARGARINE  :  Ça compte pour du beurre. 
. Du Sottisier des journalistes: "Nombreux tableaux dont 35
huiles d’Olive Tamari. NICE-MATIN, 14.02.1993.” [2274]
p.31.

HUILE À BRÛLER  : ¶ ”Huile provenant, soit de ma-
tières minérales, soit de matières végétales, soit de ma-
tières animales, et qu'on brûle pour l'éclairage.” [3020]
à ... HUILE ... Ces différentes Huiles ont été pendant
longtemps, le moyen d‘éclairage dans les Mines sou-
terraines, ajoute M. BURTEAUX.
RECETTE CULINAIRE RUSSE : Le Tsar dîne ... à l’huile. J.
BERNARD, in [3859] n°119, p.11.

HUILE À NOYAU  : ¶ En Fonderie de Fon-
te, “Liant à base d’huile siccative (la plus
connue étant l’huile de lin) ou semi-siccative
pouvant contenir un Agglutinant: dans ce der-
nier cas, l’Huile à Noyau constitue un Liant
complet.” [633]
ÉMIR  :  Huile dans le pétrole.  Michel LACLOS.
PAUL CÉZANNE  :  Ses pommes à l’huile sont toujours très
appréciées.  Michel LACLOS.

HUILE BENZOLÉE  : ¶ À la Cokerie, "Hui-
le chargée en Benzol après pulvérisation dans
les Laveurs." [33] p.232.
BARBOUILLEUR  :  Producteur d’huiles de mauvaise quali-
té.  Michel LACLOS.

HUILE COMBUSTIBLE  : ¶ Autre nom
donné au Fioul ou Fuel.
On dit aussi parfois: Huile, tout simplement.
. Dans un Cours pour Appareilleur, de ROM-
BAS, des années (19)70, on relève: “Compor-
tement du Fuel au H.F. ... L’Huile combusti-
ble Injectée au niveau des Tuyères normales a
plusieurs effets:

- un effet refroidissant sur le H.F. dû à son
échauffement et à son Cracking - décomposi-
tion des Hydrocarbures constituant le Fuel-.

- un effet réchauffant différé dû à l’apport
de Carbone supplémentaire ---.” [2396] p.74.
MEUNIER  :  Il fait son beurre avec le blé des autres.

HUILE DÉBENZOLÉE  : ¶ À la Cokerie,
"Huile de laquelle on a retiré le Benzol dans
la colonne de Désessenciement, qui sera re-
froidie et pulvérisée à nouveau dans les La-
veurs."[33] p.232.
HUILE  :  Se reconnaît à l’odeur quand elle est vierge.  Guy
BROUTY.

HUILE DE BALEINE  : ¶ Huile extraite de la balei-
ne.

• USAGES ...
. Elle a été employée dans les Lampes de Mineur ... -
Voir, à Huile de colza, la cit. [1669].

HUILE DE CHARBON DE TERRE  : ¶ ”Liquide de
consistance Huileuse qui se produit dans la fabrication
du Gaz d'éclairage par la Distillation de la Houille.”
[3020] à ... HUILE.

HUILE DE COLZA  : ¶ Huile extraite de la graine de
colza.
-Voir, à Huile d'olive, la cit. [3038] p.602.
• Usages ...
. Elle fut employée à la Mine ... "Jusqu'alors (vers
1880) l'alimentation de ces appareils (les Lampes de
Mineur) se faisait à l'Huile de colza ou même de balei-
ne." [1669] p.61.
. Elle a été utilisée pour graisser les Soufflets de bois.

HUILE DE CRÉOSOTE : ¶ “Produit de distillation
du Coaltar. = Créosote de Coaltar, de H.F., de Houil-
le.” [1521] p.296.
PONTE  :  Une huile ou des œufs.  Michel LACLOS.

HUILE DE DÉBENZOLAGE  : ¶ À la Co-
kerie, syn. de Huile de Lavage, -voir cette
exp..
CAMBOUIS  :  Onction au royaume d'essieux.

HUILE DE GABIAN  : ¶ Vers les années 1810, nom
du Bitume oléagineux ou Pétrole (-voir cette loc.),
selon DE BORN.
RICIN  :  Huile de vidange.  Michel LACLOS.

HUILE DE HOUILLE  : ¶ Huile provenant de la Dis-
tillation ou Cokéfaction de la Houille.
. DE GENSANNE écrit en 1770: "Il n'y a d'autre diffé-
rence entre l'Huile de Houille et celle de Pétrole, qu'en
ce que cette dernière est très inflammable --- au lieu
que l'Huile du Charbon de terre l'est beaucoup moins et
peut être utilement employée dans les lampes." [2224]
t.1, p.301.
SERGENT-CHEF  :  L’huile des sardines.  Michel LACLOS.

HUILE DE LAVAGE : ¶ À la Cokerie,
"Huile utilisée pour la récupération du Benzol
du Gaz, composée des fractions moyennes et
lourdes des Huiles de Goudron. // Cette Huile
doit être relativement fluide de façon que la
répartition dans les garnissages des Laveurs
soit la meilleure possible, de manière à pré-
senter au Gaz une surface de contact la plus
grande possible. // Elle doit être exempte de
Phénols, d'eau, de Naphtaline et ne pas conte-
nir trop de fractions légères, ni de fractions
trop lourdes." [33] p.231.
Syn.: Huile de Débenzolage.
MAGNAT  :  Huile lourde qui a souvent du bidon. 

HUILE DE LIN  : ¶ Huile extraite de la graine de lin
... Elle était utilisée pour graisser les Soufflets de bois.
-Voir, à Huile d'olive, la cit. [3038] p.602.

HUILE DE MARS  : ¶ ”Terme d'alchimie. L'huile de
MARS, la pierre philosophale.” [3020] à ... HUILE.

HUILE DE NOBEL  : ¶ A la fin du 19ème
s., nom donné à la Nitroglycérine.
-Voir, à Huile des Mines, la cit. [3020].

HUILE DE PALME  : ¶ À la fin du 19ème s., Huile
employée à l'Étamage.
. "Le pot n°1 renferme du suif fondu, ou mieux de
l'Huile de palme. Son but est de dépouiller la Tôle de
toute trace d'humidité, et de porter en même temps sa
température au degré le plus convenable pour l'adhé-
rence de l'Étain. Le pot n°2 contient l'Étain fondu."
[2472] p.1330.

HUILE DE PÉTROLE  : ¶ Au 18ème s., ”il
y a de l'Huile de Pétrole qui sort de la terre
par des fentes de rochers, qui est fort inflam-
mable, et qui brûle dans l'eau.” [3191] à ...
HUILE.
. A la fin du 19ème s., “Pétrole, ou Huile de
terre, Huile de pierre, Huile minérale, sorte de
Bitume moins liquide que le Naphte.” [3020]
à ... HUILE.

HUILE DE PIED DE BŒUF  : ¶ Graisse animale ...
Son usage en est avéré aux H.Fx, comme on peut le re-
lever, in [3261] n°1-Mai 2002, p.52, document extrait
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du Livre comptable A de LA PROVIDENCE, à la date
du 29.02.1868.
. À propos du H.F. wallon de la fin du 19ème s., on re-
lève: "Parmi les produits de consommation courante,
on trouve de l’Huile de pied de bœuf, du suif et du
cuir, qui servaient vraisemblablement au graissage et à
l’étanchéité des parties annexes et mobiles, comme la
Soufflerie.” [3427] n°47 -Juil./Août/Sept. 2001, p.9.

HUILE DE PIERRE  : ¶ A la fin du 19ème
s., exp. syn. de Pétrole.
-Voir, à Huile de Pétrole, la cit. [3020].

HUILE DE POISSON : ¶ "Huile rousse, épaisse,
gluante --- tirée --- du lard des poissons cétacés. (Elle
est) propre pour nourrir et amollir le cuir des Souf-
flets." [3038] p.602.

HUILE DE POIX  : ¶ Au 19ème s., nom donné à un
produit de la distillation du Goudron de Houille, "con-
sistant en: Naphtaline, paranaphtaline et Hydrocarbu-
res huileux en ébullition à haute température, créosote,
aniline, leucaline, paraffine." [1883] à ... HOUILLE.
OLIVE  :  Mère d’huile.  Michel LACLOS.

HUILE DE RÉDUCTION : ¶ Au H.F., nom
parfois donné au Goudron de Cokerie, Injecté
aux Tuyères, pour souligner son rôle d’agent
réducteur par rapport à un simple qualificatif
de Combustible.
-Voir: Injection de Graisses animales.
. Il en est ainsi à DUNKERQUE, d’après la
Comm. Fonte du 10. 10.1986.
. De même, cette exp. a cours aux H.Fx de
PONT-À-Mousson, où le Goudron de Cokerie,
est Injecté à hauteur d’environ 40 kg/Tf dans
le Vent aux Tuyères, d’après propos de R.
VECCHIO, le Mar. 24.04.2001.
BRILLANTINE  :  Huile de merlan.  Michel LACLOS.

HUILE DE SCHISTE  : ¶ "Huile d'éclairage extraite
par la Distillation des Schistes bitumineux et de la
Houille." [154] à ... HUILE.

HUILE DES MÉTAUX  : ¶ Au 18ème s., "c'est ainsi
que quelques chimistes ont appellé le Phlogistique, ou
la partie inflammable qui entre dans la combinaison
des métaux." [3102] VIII  339a, à ... HUILE.

HUILE DES MINES  : ¶ À la fin du 19ème
s., ”ou Huile de NOBEL, nom de la Nitrogly-
cérine. -NOBEL est un Ingénieur suédois qui a
trouvé moyen de la faire détonner-. Journ.
offic. 19 oct. 1873.” [3020] supp., à ... HUILE.

HUILE DE TERRE  : ¶ A la fin du 19ème s.,
exp. syn. de Pétrole.
-Voir, à Huile de Pétrole, la cit. [3020].

HUILE D'OLIVE  : ¶ "Huile grasse tirée par expres-
sion des olives; (elle) est très propre pour adoucir le
frottement des Soufflets de bois; (elle) est préférable
pour cet usage à l'Huile de colza et de lin." [3038]
p.602.
. Dans une boutique de Cloutier, un ”bail du
21.02.1822 mentionnait: 'Un Soufflet double en bon
état, nouvellement graissé d'huile d'olive, garni de sa
Ferrure de Clous ronds, à la charge par les preneurs de
graisser le jour de la livraison le susdit Soufflet de 2,5
kg d'huile d'olive, et ce en présence du bailleur'."
[4221]

HUILE DU CHARBON DE TERRE  : ¶ Exp. syn.
de Huile de Houille; -voir, à cette exp., la cit. [2224]
t.1, p.301. 
GORILLE  :  Poulet à l’huile.  Michel LACLOS.

HUILE DU COMMERCE  : ¶ Vers les années 1810,
nom du Bitume oléagineux ou Pétrole (-voir cette
loc.), selon DE BORN.

HUILE EMPYREUMATIQUE  : ¶ Au 19ème s.,
nom donné à une huile extraite de la Houille, d'après
[1932] 2ème part., p.119 ... Empyreumatique: "Qui tient
de l'empyreume." [308] ... Empyreume: "Chimie. Saveur et
odeur âcre, désagréable, que contracte une matière organique
soumise à l'action d'un feu violent." [308].
CROÛTE  :  Huile de mauvaise qualité.  Michel LACLOS.

HUILE FRAÎCHE  : ¶ À la Cokerie, "Huile
en provenance de la distillerie de Goudron et
n'ayant pas encore été utilisée pour le Dében-

zolage." [33] p.232.
CHAMAILLE  :  Manque d'huile sur un palier.

HUILE-GAZ  : ¶ À la fin du 19ème s., trad. de l’exp.
ang. Gas-oil.
. ”Huile lourde extraite du Goudron de Houille; on la
brûle dans une lampe au moyen d'un courant d'air en-
tretenu par un ventilateur ou un Gazomètre(1).” [3020]
à ... HUILE ... (1) Erreur manifeste, note M. BURTEAUX,
le Gazomètre, quelle que soit sa déf., ne fournit pas
d’air de combustion

HUILE LOURDE  : ¶ Syn. de Mazout.
. "À l'heure actuelle (vers 1965), tous les
H.Fx de l'ARBED en Luxembourg sont équi-
pés pour l'Injection d'Huile lourde par les
Tuyères." [1649] p.109.
P.D.G.  :  Huile industrielle.  Michel LACLOS.

HUILE LOURDE DE HOUILLE  : ¶ Sorte d’Huile
issue de la Distillation de la Houille.
. ”Le meilleur Coaltar, à ce point de vue, sera celui qui
renferme le plus d'Hydrocarbures compris entre les
Huiles dites très lourdes et les principes trop volatils ---
; jusqu'ici on s'est assez peu servi des Huiles lourdes de
Houille. H. DE PARVILLE, Journ. offic. 29.10.1874.”
[3020] supp.  à ... HUILE.
RICIN  :  Fournit de l’huile pour les conduites intérieures.
Michel LACLOS.

HUILE MINÉRALE  : ¶ au pl. ”Huiles  pro-
venant des Schistes bitumineux et des sources
naturelles de Pétrole.” [3020] à ... HUILE.
-Voir, à Huile de Pétrole, la cit. [3020].

HUILE MINÉRALE COMMUNE  : ¶ Vers les an-
nées 1810, nom du Bitume oléagineux ou Pétrole (-
voir cette loc.), selon BROCHANT.

HUILE MINÉRALE NAPHTE  : ¶ Vers les années
1810, nom du Bitume liquide ou Naphte (-voir cette
loc.), selon BROCHANT.

HUILER  : ¶ C'est plonger une Houille telle
qu'elle sort de la Mine, dans une mixture (une
‘huile’) de densité déterminée, pour en sépa-
rer le Stérile.
. À la Mine de MESSEIX (Puy-de-Dôme), "le
traitement subi par les Charbons était varié.
Ils étaient d'abord Huilés pour faciliter la sé-
paration entre Schistes, Charbons et Cendres
(?)." [2144] p.73.
¶ Lubrifier au moyen d’une huile.
NATURES MORTES  :  Conservées dans l’huile.  Michel LA-
CLOS.

HUILES DE GOUDRON : ¶ À la Cokerie,
elles forment quatre familles:

- les Huiles légères: fraction distillant entre
60 et 180 °C et représentant 1 à 3 % du Gou-
dron traité; elles renferment surtout des car-
bures aromatiques;

- les Huiles moyennes: fraction distillant
entre 180 et 260 °C, représentant 10 à 12 %
du Goudron distillé; elles se partagent en
deux fractions:

- l'Huile phénolique --- qui contient surtout des
Phénols et les homologues supérieurs du Benzène,

- l'Huile naphtalineuse --- contenant surtout de la
Naphtaline;

- les Huiles lourdes: fraction distillant entre
300 et 370 °C et représentant environ 5 à 7 %
du Goudron distillé. Elles contiennent en
quantité importante de l'anthracène, du carba-
zole, du phénanthrème, etc.. Ces Huiles sont
visqueuses et de couleur verdâtre." [33]
p.231/32.
LUBRIFICATION  :  Avec elle, ça baigne dans l'huile. 

HUILES LÉGÈRES  : ¶ À la Cokerie, "va-
peurs condensées provenant du Désessencie-
ment de l'Huile benzolée et formant le Ben-
zol." [33] p.231.
BUREAUCRATIE  :  Lieu de naissance d'états longs et de
cocottes légères. 

HUILEUSE : ¶ "n.m. Machine à faire l'Huile." [4176]
p.748.

HUIPAN BOMBÉ  : ¶ Clou de cordonnier ... “Clou à
tête ronde au sommet aplati comportant 8 faces, pour

les brodequins. // (Ex.:) Il faut garnir les semelles des
croquenots du cantonnier avec des Huipans, sinon, il
reviendra tous les 3 mois.” [3350] p.339.

HUIS DE FER : ¶ L’Huis étant, d’après [206]: la
‘porte extérieure d’une maison’, il s’agit donc, ici,
d’une porte en Fer.
. “... Les Enseignes servaient particulièrement à faire
retrouver les maisons. On atteignait encore ce résultat
au moyen de certaines désignations tirées des particu-
larités de leur destination, de leur construction ou de
leur décoration. Ainsi l'on disait la maison aux Car-
neaux, la maison du Grand-Pignon, la Maison-Peinte,
la maison du Pressoir, la maison de la longue Allée, de
l 'Huis de Fer, des trois Pas de degré, etc., et ce genre
d'indication se perpétuait souvent après que le motif
qui l'avait produite n'existait plus depuis longtemps ---
.” [3897] n°26 -Avr./Mai/Juin 2008, p.14/15.

HUISEAU : ¶ Au 18ème s., au Fourneau,
syn. de Tuyère; à rapprocher de Huizeau.
-Voir, à Luisant, la cit. [1444] p.201.

HUISINE  : ¶ Var. orth. d’Usine, relevée
dans une étude sur l’Industrie du Fer dans le
Hainaut français au 18ème s.; -voir, à Affi-
noir, la cit. [1594] p.7.
Var. orth.: Huisinne.
. A EVREHAILLES (NAMUR), "en 1635, un
acte stipule: BASTIN a promis de réparer, de
reedifier la ditte Forge, Huisine et bâtiment
en estat pour s'en servir à ses Ouvrages à Ca-
nons (de mousquet)." [2643]

HUISINE À FAIRE FER  : ¶ Établissement
fabriquant des Fers.
-Voir, à Marchand Ferron, la cit. [2354] p.66.

HUISINE DE FOURNEAU À FONDRE &
FORGER LE FER : ¶ Forge avec H.F., Af-
finerie et Marteau.
. À propos d’une étude sur la Forge de LA GA-
LOPERIE à ANOR, on relève: “Le 20 Août 1661,
le duc DE CROY, seigneur de la terre et pairie
d’AVESNES, céda --- 3 (ou 3• illisible) rasières
(la rasière valait 80 verges) d’héritages, au lieu dit
la HAYE D’ANOR, ‘pour pouvoir faire et édif-
fier une Huisine de Fourneau à Fondre et For-
ger le Fer, et les Estangs et teneurs d’eaux ad-
coutumez’ à J. GALOPIN, marchand à MONS,
moyennant chaque année 6 patars la razière et
12 livres tournois pour les 2 courants d’eau -
l’Anor & l’Anorelle-.” [2354] texte p.73/74
& note 3, p.73.

HUISINE DE MARTIEL À FAIRE FER  :
¶ Au 15ème s., Usine à Fer, équipée en parti-
culier d'un Marteau.
. "Ladite Église --- a ottoyet et accorde à
rente en héritage à tous jours --- le lieu, place
et cours diauwe de l'Huisine de Martiel à
faire Fer." [2355] p.92.

HUISINNE  : ¶ Usine, en 1631, dans la pro-
vince de LIÈGE.
On trouve aussi: Huisine.
. "Visitation et prisure at esté faite des For-
ges, Fourneaux, Huisinnes et maison de
S.A.Sme Prince de LIÈGE estans sue les fo-
rests de COUVIN." [1267] p.307.

HUISSE : ¶ Au 18ème s., sorte d'anneau du
Marteau; syn.: Hurasse.
Var.: Hesse, Heusse, Hurs, Huss, d'après
[544] p.256.

HUISSERIE : ¶ "n.f. Constr. Partie fixe en bois ou en
métal formant les piédroits et le linteau d'une porte
dans une cloison, un pan de bois, etc." [PLI] gd formt -
1995, p.522.
. "Dans la vie publique on trouve divers objets en Fer
genre Huisserie ---." [3886] p.55.

HUISSIER : ¶ -Voir: Agent de surveillance.

HUITAINE  : ¶ Délai de 8 jours que la Législation du
travail accorde à un Ouvrier après sa mise en demeure
de licenciement.



Le Savoir ... FER  -  241  -  5ème éd.

© L E  SAVOI R  ... F E R  Glossai r e du H .F . 5© LE SAVOIR ... FER Glossaire du H.F. 5ème �pdi t i on -  J. C.me �pdit ion - J. C.

Association Le  Sav o i r  . . .  Fe rLe Savoir . . .  Fer
7, rue du Parc, 57290 SERÉMANGE

tél.: 03 82 58 03 71
courriel: ass.le.savoir.fer@free.fr

site: http://savoir.fer.free.fr/

. "Je protestai, alléguant de mon droit de faire Huitai-
ne. L'on ne voulut rien entendre. Le lendemain, j'avais
mon bulletin de paie avec la mention:  'A semé le dés-
ordre dans l'Us.'." [3700] p.152.

HUIT DE CHIFFRES  : ¶ Compas ainsi appelé en
raison de sa forme qui rappelle le chiffre 8. Il permet,
entr’autres, de mesurer l'épaisseur des pièces courbes.
Le modèle de petite taille, utilisé dans l'horlogerie clas-
sique, sert, en particulier, à apprécier le mal de rond
des roues, défaut de montage ou de fabrication indui-
sant un rouage ou un pivot mal centré, d’après [2964]
<compas-passion.jimdo.com>, <cgi.ebay.fr> et <hor-
logerieancienne.com> -Avr. 2010.
Loc. syn.: Compas maître de danse à huit chiffres

HUITIÈME FONDEUR  : ¶ L’un des ‘sans
grade’ du H.F. !
. “Début du 20ème s., les H.Fx ont quasiment
tous remplacé le Charbon de Bois par le Co-
ke. Mais leurs performances restent modestes
au regard de celles d’aujourd’hui: environ
150 Tf/j contre près de 8.000 Tf pour chacun
de nos H.Fx actuels (à FOS). À l’époque près
de 15 salariés -les grades vont du Chef Fon-
deur ... au 8ème Fondeur- Coulent la Fonte.”
[246] n°170 -Janv. 2000, p.5.
. Au BOUCAU, il travaillait comme, et avec,
les Cinquième, Sixième et Septième Fon-
deurs; il a disparu avec l'arrivée de la Machi-
ne à Couler, vers 1954.

HUIT-PANS : ¶ Fer marchand en Barre à Section oc-
togonale.
-Voir à Candelette, la cit. in [3796] p.74.

HUÎTRE  : ¶ Mollusque lamellibranche.
-Voir, à Mine de Fer, la cit. [2643] site ... TA-
MALOO, LA SANTÉ SANS TABOO.
. Les Coquilles d’huîtres, en particulier en
Bretagne, ont été jadis Enfournées au H.F.
comme addition calcaire ... -Voir: Coquille
(d’Huître).

HUIZEAU  : ¶ Au 18ème s., en Dauphiné,
"Porte terminale du conduit de Soufflage."
[29] 3-1960, p.37 ... Comme on le dit de Cui-
vre, c'était, en fait, la Tuyère de l'époque.
-Voir: Platine de Gueuse.

HULCE  : ¶ En 1540, var. orth. de Hulse, in
[1094] p.263. 

HULETT  : ¶ Sur les Grands Lacs améri-
cains, Machine pour décharger les Minéra-
liers; du nom de son inventeur Georges HU-
LETT (1846/1923).
-Voir: Déchargeur HULETT et Machine HU-
LETT.

HULHES : ¶ Ancien nom wallon de la Houil-
le ... -Voir, à Hoye, la cit. [10] p.62.

HULHIRE  : ¶ Au 14ème s., à LIÈGE, var.
orth. de Houillère.
-Voir, à Rechiveire, la cit. [1669] p.124.

HULLIER : ¶ Mot noté in [29] 3-1960, p.39,
syn. de Contrefort d'Écluse (?) ... N'était-ce
pas (?), au temps jadis, le déversoir, le trop-
plein d'une Écluse, d'un Étang, ---; en alle-
mand in Hülle signifie: 'en quantité, en abon-
dance, en excédent'.
-Voir: Déchargeoir.

HULLOS : ¶ Personnage qui n’est autre que HOUIL-
LOS, -voir ce mot.
On trouve aussi: HALLOZ .
. “Suivant ces légendes (flamandes), ce serait un pau-
vre Forgeron nommé HALLOZ  ou HULLOS, qui le pre-
mier en aurait fait usage (de la Houille) et l’aurait dé-
couverte en 1049, aux environs de LIÈGE ---.” [1636],
p.682, à ... HOUILLE.
. Ici, le vieillard est un ange -Angelus- ou peut-être un
anglais -Anglus- et on rejoint, à HOUILLOS, la cit.
[222] p.35/36.

HULS : ¶ -Var. orth. de Hulse.
-Voir, à Culot, la cit. [5470] p.9. 

HULSE : ¶ "Grosse bague de Fonte dans la-
quelle est passée l'extrémité du Manche d'un
Marteau à soulèvement ou à bascule." [259]
... -Voir: Husse.

HULSS : ¶ Au 16ème s., var. orth. de Hulse.
-Voir, à Courcoustelle, la cit. [1444] p.273.

HULSSE : ¶ En 1591, en Lorraine, var. orth.
de Hurasse, d'après [1444] p.271.
-Voir, à Forge (pour la Forge de VILLEREUX
= VILLERUPT) la cit. [24] p.103.

HULSTER : ¶ -Voir: Sonde de HULSTER &
Système à chute libre de HULSTER.

HUMANISATION  : ¶ Le fait de rendre plus humain,
plus supportable à l’homme, d’après [206]
. À la Mine,-voir, à Baptiser, la cit. [1591] p.19/20.

HUMANITÉ DU FER  : ¶ Ens. des groupes sociaux
liés à l’Extraction du Minerai de Fer et à la Sidérurgie.
-Voir, à Cœur de Fer, le début de la cit.  [395] Intro-
duction, p.3.

HUMATE DE FER  : ¶ Sel de l'acide humique; -voir:
Humique.
-Voir: Minerai de Fer des pelouses / Formation.

HUMBOLDITE  : ¶ Minéral (oxalate de Fer), var.
orth. de Humboltine, d’après [106] p.306.
-Voir: Humboldtine.

HUMBOLDT (Lampe)  : ¶ -Voir: Lampe
HUMBOLDT.

HUMBOLDTILITE  : ¶ Silicate naturel appartenant
au genre wernérite, dont la formule est ...
(CaMgNa2)12.(Al.Fe)4.Si9.O36. Ce minéral est blanc
ou jaune miel; il existe au Vésuve dans certaines laves
et dans les Scories des H.Fx, d'après [152].
. C’est un constituant théorique du Laitier de H.F., "où
l'Oxygène de la Silice égale celui des bases." [180]
p.155.

HUMBOLDTINE  : ¶ “-de A. von HUMBOLDT-.
Minéralog. Oxalate naturel de Fer, que l’on trouve
dans les Lignites de Hongrie en petites masses jaunes.”
[206]
Var. orth.: Humboldite et Humboltine.

HUMBOLTINE  : ¶ Oxalate hydraté naturel de Fer,
dont la formule est H6.Fe2.C4.O11; sa couleur est jaune,
d'après [152].
-Voir: Humboldtine.

HUMÉRAL  : ¶ Partie de la Cuirasse qui couvrait le
dos, d'après [154] à ... CUIRASSE.

HUMEUR  : ¶ "Substance fluide d'un corps organi-
sé, comme le sang, la bile, le pus, etc." [308] ... Ce
terme a été employé pour désigner la matière
fluide contenue dans un Minéral, par ex. le
Goudron dans la Houille.
. "Le Charbon de terre --- contient une liqueur
onctueuse, laquelle se fond, s'insinue et pénè-
tre entre les intervalles des parties de Fer ---.
Cette même humeur gluante et grasse lie les
parties du Charbon l'une avec l'autre." [1448]
t.VI, p.58.
PURULENCE  :  Ne cache pas sa mauvaise humeur.  Michel
LACLOS.

HUMIDIFICATEUR  : ¶ Aux H.Fx de la
S.M.N., loc. syn.: Mélangeur-humidificateur, -
voir cette exp..

HUMIDIFICATEUR (à Poussières) : ¶ Au
H.F., vis sans fin, placée au droit d'un Pot à
Poussières ou d'un Cyclone, avec alimenta-
tion en eau destinée  à permettre un Soutirage
de Poussières, sans trop de nuages ... de
Poussières, cela va de soi !

HUMIDIFICATION  : ¶ À la Mine de Char-
bon, “augmentation de l’humidité par arrosa-
ge ou pulvérisation d’eau, venues d’eau natu-
relles ou apports d’eau résultant de la Métho-
de d’Exploitation, qui a pour effet de fixer les

Poussières et d’augmenter leur Teneur en élé-
ments incombustibles.” [2197] t.2, p.186.

HUMIDIFICATION DU VENT  : ¶ Au
H.F., loc. syn.: Injection de Vapeur (dans le
Vent; -voir, à cette exp., la cit. [51] n°185,
p.37.

HUMIDIMÈTRE  : ¶ Appareil destiné à me-
surer l'Humidité, la Teneur en eau d'un pro-
duit.
-Voir: Mesure de l’Humidité.
. En ce qui concerne le Charbon, deux techniques:

- "l'Humidimètre CGEI LEPAUTE qui détermine la
constante diélectrique du Charbon humide; cette gran-
deur est très sensible parce qu'elle est environ 30 fois
plus élevée pour l'eau que pour le Charbon sec ---. Il
faut réaliser une épaisseur de Charbon suffisante - envi-
ron 10 cm-;

- d'autres Humidimètres mesurent l'atténuation d'un
faisceau d'ondes électromagnétiques, centimétriques ou
décimétriques qui traverse une partie de l'épaisseur du
Charbon placé sur un transporteur.
Dans les deux cas, la précision de la mesure est de
l'ordre d'un demi-point d'eau; les Humidimètres, genre
CGEI conviennent plutôt pour des Charbons relative-
ment humides -plus de 2 %- tandis que ceux à ondes
centimétriques sont très sensibles dans le domaine des
faibles Humidités." [33] p.232.
• Sur site(s) ...
. Au H.F.4 de DUNKERQUE, pour le Coke, il y
a "un Humidimètre comprenant:

a) une sonde neutronique délivrant un signal 4-20
mA correspondant à l'humidité mesurée. Temps de ré-
ponse 1 minute.

b) une électronique de mesure et d'alimentation."
[2540] p.38.

HUMIDITÉ (Mesure de l’)  : ¶ Toute technique
ayant pour but de déterminer la Teneur en eau d’un
élément.
• À la P.D.C. ...
. Trois appareils, se souvient P. BRUYÈRE, ont
été utilisés pour connaître la Teneur en eau du
Mélange à Agglomérer ...

— le SPEEDY, utilisé à ESPÉRANCE LONG-
DOZ; il utilisait du carbure;

— l’Hygromètre ASLER, appareil très sim-
ple: il séchait un poids déterminé de Mélange
humide grâce à une lampe infrarouge pendant
5 à 10 min; le rapport poids de matière sèche
sur poids de matière humide donnait directe-
ment la valeur de l’humidité;

— la thermobalance MA , en usage actuelle-
ment -2005- à OUGRÉE, dont le fonctionne-
ment est méconnu.

HUMIDITÉ (Réglage de l') : ¶ -Voir: Va-
peur.
LANGUE  :  Bien qu'à l'abri, elle est toujours mouillée. 

HUMIDITÉ DE FILTRATION  : ¶ Sur la
Chaîne d’Agglomération, “Humidité résiduel-
le qu’il est impossible de retirer avec des
moyens physiques, ...” [51] n°97, p.6,  "...
lorsqu'on envisage une filtration d'une pulpe
par ex.." [2071] 9-1968, p.635.
PUS  :  Expression de mauvaise humeur.  Alain ÉTIENNE.

HUMIDITÉ DE MICROPELLETISA-
TION  : ¶ À l'Agglomération, “Humidité ---
qui est celle qui conduit, après Malaxage, à
une Charge ayant le meilleur Indice de vide.”
[51] n°97, p.6 & [2071] 9-1968, p.635.

HUMIDITÉ DE SATURATION  : ¶ Sur la
Chaîne d’Agglomération, Humidité “suscepti-
ble d’être atteinte par le Minerai jusqu’à l’ap-
parition d’une fine pellicule d’eau non absor-
bée.” [51] n°97, p.6 & [2071] 9-1968, p.635.

HUMIDITÉ DU CHARBON : ¶ "On distin-
gue:

- l'eau de formation qui fait partie intégran-
te du Charbon;

- l'eau surfacique dont l'importance dépend
des conditions atmosphériques;

- l'eau de Broyage ajoutée dans la Vis mé-
langeuse pour l'obtention d'une Humidité to-
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tale correspondant au procédé d'Enfourne-
ment utilisé -9 % pour le Pilonné par ex..-"
[33] p.253.

HUMIDITÉ DU COKE  : ¶ "L'Humidité du
Coke ne dépend évidemment pas de celle du
Charbon ni des conditions de Carbonisation,
mais de la façon dont le Coke a été éteint.
Elle est surtout influencée par les conditions
mêmes dans lesquelles s'est faite l'Extinction
-durée, répartition du Coke dans le Wagon,
etc.- et par les conditions atmosphériques.
L'Humidité est fonction inverse de la Granu-
lométrie du Coke.
Elle est de :

- 3 à 5 % pour le 40-60 mm,                    
- 10 à 12 % pour le 20-40 mm,
- 14 à 16 % pour le 10-20 mm,                 
- 16 à 18 % pour le Poussier.

Pour le Coke destiné aux H.Fx, une Teneur
maximale de 3 % est exigée." [33] p..233 ...
Ceci conduisait logiquement à la seule utilisa-
tion du Coke > 60 mm dans les Fourneaux,
règle usuelle à l’époque.

HUMIDITÉ DU GOUDRON : ¶ À la Coke-
rie, "cette Humidité est représentée par les
Eaux ammoniacales résiduelles présentes
dans le Goudron. // Le Goudron commercial
ne doit pas contenir plus de 5 % d'eau, une
Teneur supérieure pouvant être une gêne pour
les distilleries de Goudron. // Cette Teneur en
eau est nulle dans le Goudron d'aciérie ou le
Goudron routier." [33] p.233.

HUMIDITÉ DU MÉLANGE  : ¶ À la Coke-
rie, taux d'humidité de la Pâte à Coke; ce cri-
tère est important car, s'il est trop élevé (>à
11/12 %), il entraîne une dégradation impor-
tante de la productivité.
JUSTIFICATION  :  Elle permet de se laver après s'être un
peu mouillé. 

HUMIDITÉ DU SULFATE : ¶ À la Cokerie, "Hu-
midité résiduelle du Sulfate après séchage. Elle doit
être inférieure à 0,2 %. Une  Teneur en eau trop impor-
tante favorise la prise en masse des engrais." [33]
p.233.
LANGE  :  Pièce souvent humide. 

HUMIDITÉ NATURELLE  : ¶ "L'humidité
naturelle est celle qui caractérise le Minerai
tel qu'il se présente à l'Extraction. Elle est
spécifique de chacun des Minerais." [2071]
9-1968, p.635.

HUMIDITÉ SOUS HUMIDE  : ¶ Cette exp.
n’est-elle pas, en réalité, ‘Humidité sur humi-
de’, c’est-à-dire l’humidité moyenne des pro-
duits tels qu’ils sont, avec leur humidité pro-
pre.
. À propos de la Chaîne d’Agglomération de
DENAIN, un stagiaire écrit, en Janv. 1977:
"Caractéristiques de Marche ... Hauteur de
Couche ---> 28 cm. // Humidité sous humide
---> 6,8 %. // Dépression moyenne ---> 1.000
mm H2O. // Température moyenne ---> 145
°C.” [51] -114, p.15.

HUMIFERRITE  : ¶ Humate (sel de l'acide humique
dont on a admis la présence dans le terreau) naturel de
Fer, d'après [152].

HUMINITE  : ¶ Charbon fossile; var. de Lignite,
d'après [152].

HUMIQUE  : ¶ "Qui a rapport à l'humus. -Se dit d'un acide
existant dans l'humus-." [308].

HUMIQUES (Produits) : ¶ "Ce sont les par-
ties tendres du Charbon, Lignite et Fusain qui
se décomposent vers 300 °C au cours de la
Cokéfaction, donnant un départ d'Hydrogène,
d'Oxyde de Carbone et de Gaz carbonique."
[33] p.234.

HUMITE  : ¶ Genre comprenant quelques silicates de

magnésie et de Fer qui contiennent 3 à 10 % de fluor,
d'après [152] ... "Fluosilicate naturel de Fer et de ma-
gnésium." [308].

HUMOUR : ¶ Forme d'esprit qui consiste à présenter
ou déformer la réalité de manière à en dégager des as-
pects plaisants ou insolites. Il combine en lui toutes les
richesses de la psychologie humaine et sa plus fréquen-
te manifestation est le RIRE ... 'Le RIRE qui est le pro-
pre de l'homme', selon RABELAIS. 
Par ailleurs, quelqu'un d'autre a ajouté: 'L’Humour,
c'est comme l'amour, cela se pratique (au moins) à
deux et non comme la recherche d'un plaisir solitaire.'
. En point d'orgue d'un certain nombre de déf. techni-
ques, nous avons glissé, avec plus ou moins de bon-
heur, quelques cit. ou traits d'esprit afin d'aérer le sé-
rieux de la science et de donner quelque piment à
l'ouvrage ...
. Pour un responsable de Formation, récidiviste en l'oc-
currence, la tentation était donc grande de poursuivre
l'expérience du premier Essai, d’autant qu’un certain
nombre d’encouragements se sont manifestés dans ce
sens ...
. Mais j'implore publiquement le pardon  de ceux qui
n'apprécient pas, ce mélange jugé incongru ! ... Qu'ils
n'insistent pas ... Deux attitudes pour eux: fermer le
livre ou éviter les passages en italique de fin d’entrée,
que je qualifie volontiers de dessert !
. Je sais aussi que bon nombre d'épouses d’anciens col-
lègues n'ont, des deux premières éd. de cet OUVRAGE,
que la connaissance -souvent appréciée- des cit. d'agré-
ment (!).
. On m'a parfois en outre reproché une certaine miso-
gynie; à cela deux réponses:

- d'une part, et à mon grand regret, les thèmes décou-
verts, et donc retenus, ont effectivement, quasiment
toujours, pour objet l'éternel féminin (! !) [qu’attendent
donc les femmes pour mettre à leur tour les hommes en
boîte],

- d'autre part les griefs restent, somme toute, très
gentils et amicaux ...
C'est au moins le signe d'une certaine prise de connais-
sance du Glossaire ! ! 
. Cette 4ème éd. du GLOSSAIRE a surtout été enrichie
par les ‘bons mots’ recueillis patiemment au fil des se-
maines chez Guy BROUTY, in [1350] LA VIE et surtout
chez Michel LACLOS , in [714] LE FIGARO MAGAZINE,
[1310] MADAME FIGARO & [746] LE FIGARO TV MA-
GAZINE ...
. Comme on peut le noter dans la BIBLIOGRAPHIE, un
essai de réflexion sur l'Humour en Éducation  a été
écrit: [5].
-Voir, à Migne de Ferd, la cit. [923] p.77.
. Alors que la crise de la Sidérurgie et de l’agriculture
de la Communauté Européenne fait encore grincer des
dents, en cette année 1993, un dessinateur fait dire à P.
BÉRÉGOVOY -le Premier Ministre d’alors qui s’est
suicidé depuis- devant une délégation d’agriculteurs et
de Sidérurgistes, annonce: ‘Bonne nouvelle pour les
agriculteurs: Nous avons obtenu de BRUXELLES qu’on
mette plus de Fer dans les épinards !', in [1319] du Jeu.
25.02.1993, p.2.
• Aphorisme ...
. Georg Christoph LICHTENBERG définit ainsi l’Hu-
mour: ‘Un Couteau sans Lame auquel manque le Man-
che’, relevé in [1661] p.80.
. “L’Humour est une façon de se tirer d’embarras sans
se tirer d’affaire.” [1661] p.84.
ÉCHO  :  Réfléchit mais ne pense pas.  Michel LACLOS.
L'homme aimable est celui qui écoute en souriant les choses
qu'il sait, dites par quelqu'un qui les ignore.   M. DONNAY. 

HUMOUR DE FER : ¶ Humour caustique et déca-
pant.
. “Les serpents de la jalousie glissent sur le parquet de
la chambre ---. La tribu Dickinson ne connaît que sa
propre loi ---. Le juriste qu'Austin est devenu montre à
Emily quelques poèmes de son invention. Elle lit et
commente avec un humour de fer : ‘Il se trouve que
moi aussi j'ai l'habitude d'écrire et j'ai l'impression que
tu cherches à me voler, alors frère Pégase, fais atten-
tion ou j'appelle la police !’---.” [4599] p.50.
“L’humour est une façon de se tirer d’embarras sans se tirer
d’affaire -Louis SCUTENAIRE, 1905/87-.” [3498] p.107.

HUMPEN : ¶ Aux H.Fx de DIFFERDANGE,
nom amusant donné à la Cuve à Laitier
d’après [2668] p.71 ... Ce mot vient de l’alle-
mand et signifie Hanap, et par assimilation, en
luxembourgeois: verre de bière de 33 cl.

HUND : ¶ Dans les anc. Mines vosgiennes,
c’est le mot all. qui désigne le Chien, Chariot
servant au Transport du Minerai.
-Voir, à Gestänge, la cit. [599] n°4 -1975,
p.38.

HUNDELÄUFER  : ¶ Dans les anc. Mines
vosgiennes, Chareur; -voir, à ce mot, la cit.

[599] n°4 -1975, p.41.
�9 Étym. ... De l’allemand Hund, chien et Läufer, cou-
reur; c’est donc la trad. exacte de Coureur de chien.

HUNDRED : ¶ Terme anglais (cent). Au 18ème s.,
"on nomme ainsi en Angleterre, ce qu'on entend
ailleurs par le mot de quintal. L'Hundred est de 112
liv. d'Avoir du poids (50,803 kg), qui est la livre la
plus forte des deux dont les Anglois se servent. Cette
livre est de 16 onces, qui ne rendent à PARIS que 14
onces cinq huit (5/8ème), ensorte que le quintal de
PARIS qui est de 100 livres (48,9 kg), faisant à LON-
DRES 109 livres; le quintal anglois est d'environ deux
livres et demi, ou trois livres plus fort que celui de
PARIS." [3102]

HUNDWANIY  : ¶ Mot qui signifie ’Acier indien’ en
persan ... -Voir, à Ondanite, la cite [2643]. 

HUNDUWANY  : ¶ Var. orth. de Hundwaniy, d'après
[4090].

HUNOLSTEIN (Maison d')  : ¶ Famille de l'aristo-
cratie lorraine parmi les plus illustres. Elle était éta-
blie, notamment, à OTTANGE, en Moselle où elle dé-
veloppa considérablement l'activité sidérurgique au
19ème s.. Leurs prédécesseurs, les ELTZ s'étaient atta-
chés les services  d'un certain Jean Martin DE WENDEL,
lequel fera ses premières armes dans l'Art du feu aux
Forges d'OTTANGE. Avant la Révolution, les sei-
gneurs d'OTTANGE possédaient la quasi totalité des
Concessions minières du Pays-Haut lorrain. Mais les
conflits et les guerres affaibliront leurs entreprises à
OTTANGE. Au début du 20ème s., leur nom ne figure
plus parmi les grands Maîtres de Forges. Héritiers des
anciens Bas-Fourneaux érigés par la famille d’ELTZ,
les HUNOLSTEIN avaient perpétué et développé ce pa-
trimoine. Leur blason: ‘D’argent à 2 fasces de Gueules
accompagnées de 12 Billettes de même, posées 5, 4, 2
et 1, rappelle anachroniquement leur vocation, selon
note de J. NICOLINO.

HUNT : ¶  -Voir: Convoyeur HUNT.

HUNTINGTON HEBERLEIN  : ¶ -Voir:
Procédé HUNTINGTON- HEBERLEIN.

HUNTSMAN  : ¶ -Voir: Acier HUNTSMAN.

HUNTSMAN (Benjamin) : ¶ "Horloger puis Sidérur-
giste anglais -EPWORTH 1704 ATTERCLIFFE 1766-.
À partir de 1740 environ, en fondant l'Acier de Cé-
mentation dans des Creusets, il produisit un Acier plus
homogène et propre à tous les besoins en horlogerie,
en Coutellerie, etc., que celui qui était alors en usage."
[3960] p. 349.

HURE N.A. 
¶ "n.f. Espèce de Brosse garnie de tous les côtés et
adaptée à un Manche." [4176] p.749.

HURET : ¶ Râteau aux Dents en quinconce qui sert à
défoncer le labour après la récolte, d'après [4176]
p.564, à ... ESTORGEUSE.

HUTMANN
-Voir, à Fervésaire, la cit. [599] n°4 -1975,
p.40.

HUNTSMANN  : ¶ -Voir: Four HUNTSMANN.

HURASSE : ¶ Terme relevé sur le topo-gui-
de des Forges de BUFFON (Côte-d'Or): "Pivot
en Fer forgé, percé d'un trou par lequel passe
le Manche d'un Marteau." [211]
Var.: Hesse, Heusse, Huisse, Hurs, Huss,
d'après [544] p.256 ... On trouve également
les orth. suivantes: Heurusse (-voir ce mot),
Hurusse, Heureuse & Heurasse, d’après
[1408] p.202.
Syn., parfois, de Hus, d'après [24] p.104 &
[211]
-Voir: Désembouger.
-Voir, à Marteau à Queue pyrénéen, la cit.
[492] p.104.
. Au 18ème s., "le mot s'applique à un anneau
d'un pouce et demi d'épaisseur sur 5 à 6 pou-
ces de largeur, de Fer ou de Fonte, propre à
recevoir la Queue du Manche. Celle-ci est
bien serrée dans la Hurasse par des coins de
Fer. La Hurasse est placée dans des Boîtes
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(grâce au Court-bouton et à la Grande-
branche, -voir ces exp.). // Cette partie qu'on
trouve dans tous les Ordons est commune au
Marteau à Soulèvement et à bascule. // Dans
l'assemblage d'un Martinet, la Hurasse est
placée au milieu du Manche, lui permettant
de basculer sous l'action d'une Roue à eau si-
tuée, avec son Arbre, derrière la Queue du
Manche. // Dans certaines Forges du Dauphi-
né et de Belgique, une deuxième Hurasse re-
tenait également la Tête du Marteau, qui est
un morceau d'Acier fixé à la Hurasse grâce à
des coins de Fer. Ce genre de Marteau s'ap-
pelle Marteau à Hurasse." [24] p.104 ... -Voir
aussi: Bague.
. Dans le Nivernais, au 19ème s., d'après
[345], Tourillon du Martinet ... Syn.: Bogue.
• Recherches ... Le tableau ci-après présente
une étude -avec observations- de M. BUR-
TEAUX sur les étymologies proposées et var.
orth. de ce mot ...
• ÉTYMOLOGIES PROPOSÉES ...
H-ÜL---S--E COSSE/GOUSSE all. [1444] et [1448]
H-UR------E TÊTE (?)                   LANNERS
HA-RA--SS-E EMBALLAGE LÉGER  LANNERS
HEU----S--E BOTTE/CHAUSSE 13ème s. (?) [248]

• VARIANTES ORTHOGRAPHIQUES  ...
-EURA--SS-E Côte-d'Or ? .
-EU----SS-E Pays de Vaud 17ème s. [603]
HE-R---S--E Bretagne ? [600]
HE-----SS-E Pays de Chât. ? [544]
HE-----FS-E (a) Poitou 17/18ème s. [2724] 
HEU------CE Franche-Com. 16ème s. [1528]
HEURA--SS-E Doubs 17ème s. [1408]
HEUR-----CE Normandie 1490 [1094]
HEUR-EUS--EDoubs 17ème s. [1408]
HEUR-EUSS-EMeuse 1809 [724]
HEUR--USS-EDoubs 17ème s. [1408]
HEU----S--- Nivernais 1793 [1444]
HEU----S--E Berry/Nivern. 1850 [150]
HEU----SS-E Bretagne 1648 [600](b)
HEU------ZE Normandie 18ème s. [1444]
HOURA--SS-ESavoie 19ème s. [3195]
H---O----ZE Liège 1631 [1267]
H-U-I--SS-E Pays de Chât. 18ème s. [544]
H-UL-----CE Normandie ? [1094]
H-UL---S--E    ? ? [259]
H-UL---SS-- Normandie 1591 [1444]
H-UL---SS-E Lorraine 1591 [1444]
H-URA--SS-E divers 18ème s. divers
H-UR---S--- Pays de Chât. 18ème s. [544]
H-UR---ST-- Angleterre ? [4853]
H-UR---S--E    ? ? ?
H-UR--USS-E Doubs ? [1408]
H-U----S---    ? ? ?
H-U----SS--  Pays de Chât. ? [544]
H-U----SS-E    ? 18ème s. [24]
--U------CE Pays de Vaud 17ème s. [603]
--UR-----CE Dordogne 1853 [86]
--U----SS-E Pays de Vaud 17ème s. [603](c)
L-U----Z--EL ? 1565 [1246]
(a) Confusion entre le F et le S.
(b) =  + [544]
(c) =  + [1448]
Pays de Chât. = Pays de Châteaubriant
Franche-Com. = Franche-Comté
Berry/Nivern. = Berry/Nivernais

1º On a pris HURASSE comme réf. parce qu'il sem-
ble que les auteurs, dont R. ELUERD, plébliscitaient
cette graphie.

2º Le tableau montre la permanence du son ‘U’ ou
‘EU’ et du son final ‘SSE’ ... Cela semble montrer 1º
que l'étym. fondée sur HURE n'est pas valable, 2º qu'il
n'est pas possible de départager de cette façon les au-
tres étym. proposées.

HURASSE (Faire poupa la) : ¶ -Voir: Faire
poupa la Hurasse.

HURASSE (Faire téter la) : ¶ Loc. syn. de
Faire poupa la Hurasse, -voir cette exp..

HURASSE (Marteau à) : ¶ -Voir: Hurasse.

HURAULITE  : ¶ Minéral contenant du Fer et du Phos-
phore, var. orth. de Hureaulite, d’après [106] p.305.

HURE : ¶ "Terre argileuse rougeâtre plus ou moins
riche, difficile à Abattre, se trouvant ordinairement à la
base d'un terrain sidérolithique." [892] p.37.
. On la trouve à EXINCOURT, en Franche-Comté.

HUREAULITE  : ¶ Phosphate hydraté naturel de
manganèse et de Fer, dont la formule est ...

... (H2O)5.(P2O5)2.(MnO)5-n.(FeO)n, d'après [152].

HUREGE : ¶ En Belgique, au 17ème s., ter-
me employé dans la fabrication des tuyaux de
Fonte, et dont la signification n'est pas claire.
. "Je lui ay dit de bien veoire si vous pourriez
Jetter les dites buses (= tuyau) et pour les Hure-
ge, prenez bien vos mesures, que vous puis-
siez gaigner quelques cent escus." [595]
p.283 .... "Il faudra que vous fassiez les prix
pour les formes (= Moules) de chaque Tuiau et
pour le Hurege de chaque et qu'on ne quitte
pas une qui ne soit clere et unie et extrême-
ment droite et que l'on fasse passer le calibre
que l'on fera de Fer ou de bois." [595] p.284.
• ... Hypothèses ...
 • Peut-être (?), propose M. BURTEAUX, ce mot
désigne-t-il soit la ‘paroi intérieure du tuyau’,
à cause des exigences (unie, droite) et de la
vérification par un calibre; le gain attendu (#
100 écus) tient peut-être au soin pris pour
avoir une épaisseur de Fonte juste suffisante,
soit le passage d'un hérisson (comme celui du
ramoneur) dans le tuyau (car d'après [258], ‘hure’
signifiait ‘tête hérissée’); cette opération pouvait
avoir pour but de nettoyer le tuyau, ou de re-
chercher s'il avait des défauts. La première
hypothèse semble confirmée par l'exp. wal-
lonne: Hurer à spèheûr.
. D'après [1750], à la Houillerie liégeoise, c'est-à-dire
dans la région de l'Us. des VENNES, hurer, signifie
frotter pour faire reluire ou pour polir: Hurège peut
donc être syn. de polissage.
• Le terme HUREGE n’est-il pas (?), suggère A.
BOURGASSER, le gabarit de contrôle de l’en-
semble Moule, Noyau permettant de Jeter
(Couler) des Buses (Tuyaux).
.
HURER À SPÈHEÛR : ¶ À la Fonderie wallonne,
"terme de Moulage en Terre et de Noyautage." [1770]
p.66 ..., signifiant ‘gratter pour mise à l’épaisseur’,
d’après [1750] au niveau des 2 mots de base.

HURS : ¶ Au 18ème s., sorte d'anneau du
Marteau; syn.: Hurasse.
Var.: Hurse, ainsi que: Hesse, Heusse, Huis-
se, Huss, d'après [544] p.256.

HURSE : ¶ Syn. de Hurasse et var. orth. de
Hurs.

HURST : ¶ En Angleterre, Hurasse du Gros
Marteau de Forge, d'après [4853] p.86 ...
Comme on le voit, note M. BURTEAUX -Juin
2014, avec l'insertion du mot dans le tableau
des var. orth. proposé à Hurasse, ce terme est
d'origine franç..

HURTAULT  : ¶ Anciennement, marteau de forge.
. “Un second appellatif (après Maqua) du Marteau de
Forge, Hurtault, affilié au verbe heurtier, est bien attes-
té dans les Ardennes. Il a donné son nom à l'un des
plus importants Sites métallurgiques du département,
LE HURTAULT à SIGNY-L'ABBAYE (08400) ---.
(Fondé en 1525), son activité fut intense et pratique-
ment ininterrompue jusqu'au début du 20ème s., consa-
crée à la Production de Fonte Moulée et de Munitions
d'Artillerie; les H.Fx du HURTAULT Fondirent, en par-
ticulier une partie Tuyaux qui alimentaient les fontai-
nes du parc de VERSAILLES (78000).” [3995] p.8.

HURTIER  : ¶ Terme de l'ancienne Houille-
rie liégeoise ... Sous l'Ancien Régime, pour
l'Exploitation, l'un des cas est celui où le Pro-
priétaire "cède ce Droit (d'Exploiter la Houil-
le) à une Sté; il est alors considéré comme le
Hurtier -héritier ou Propriétaire du sol et du
Sous-sol, sans les Houilles- et le Terrageur -
Propriétaire originel des Mines- par rapport
aux Exploitants." [1669] p.120 ... "Le Hurtier
conservait la faculté de disposer des Stériles,
et, le cas échéant, du fumier récolté sur le pas
de Bure, là où les chevaux manœuvraient le
Cabestan." [1669] p.121.
-Voir, à Double dommage, à Rupture de ga-
zon et à Terrageur les cit. [1669].

HURTUS : ¶ En Normandie, syn. de Cheval

de Sac, -voir cette exp..
AVOINE  :  Objectif d'un cheval de retour.   M. FERRAND. 
Il y a des animaux qui ne se lassent jamais d'entendre de la
musique; par exemple, les chevaux de bois.   Pierre DORIS.

HURUSSE : ¶ Dans le Doubs en particulier,
var. orth. de Hurasse; -voir: Heurusse, in
[1408] p.202.

HUS : ¶ Sur le Martinet, nom parfois donné
au Tourillon de la Bague permettant la rota-
tion de l’Arbre.
Var. orth. de Husse, -voir ce mot.
Syn.: Pinasse(*) ; -voir, à ce mot, la cit. [1178]
n°21 -Mai 1996, p.14 ... (*) Il faut sans doute
lire Hurasse.

HUSCHE : ¶ Var. orth. de Huche; -voir, à
Marbre, la cit. [600] p.319.

HUSEMBROT : ¶ Ce mot qui dérive du ter-
me allemand Hasenbrot ... Ce mot s’écrit éga-
lement en francique: huesebrot ou husenbrot,
d’après G. MUSSELECK.

HUSENBROT : ¶ Aux H.B.L., syn. de Pain
d’alouette, -voir cette exp..
. “Pain d’alouette dans le Nord -tartines du
Briquet qui a (ont) séjourné au fond, le temps
d’un poste-. Très apprécié des enfants.” [766]
t.II, p.221 ... “Tant pis, elle ne dégustera pas
cette fois-ci ce morceau de pain ratatiné, au
goût si apprécié, appelé Husenbrot -Pain
d’Alouette-.” [766] t.II, p.128.

HUSGAVFEL  : ¶ -Voir: Méthode HUSGAV-
FEL.

HUSS : ¶ Au 18ème s., sorte d'anneau du
Marteau; syn.: Hurasse.
Var.: Hesse, Heusse, Huisse, Hurs, d'après
[544] p.256.

HUSSE : ¶ "Pièce circulaire dans laquelle
passe le Manche d'un Marteau hydraulique,
deux pivots permettant l'oscillation du Mar-
teau." [836] p.324 & [837] p.463.
Var. orth.: Hulse & Hus.
Syn.: Hurasse.
. Au 18ème s., "ce terme s'applique à la bague
de Fonte, munie de ses deux pivots qui entou-
re le Manche du Marteau et sert de point de
rotation à celui-ci quand il lève ---. Variantes:
heusse, hulse, issues du mot allemand: hülse,
étui ---, bague qui entoure la tête du Marteau,
c'est-à-dire la Hurasse placée à l'avant du
Manche." [24] p.103.
�9 Étym. ... "La Husse -ou Hus, Heus, Hurasse-
est un mot qui vient sans doute de l'allemand
Hülse, douille." [1448] t.III, p.85.

HUSSIGNY-GODBRANGE : ¶ Commune de
Meurthe-&-Moselle de 3.142 hab. en 2004 située à
l’extrémité Nord du département de la Meurthe-et-
Moselle, à la frontière avec le Grand-Duché de Luxem-
bourg, sur le plateau du Pays-Haut. Par le biais de la
Communauté de communes de l'agglomération de
LONGWY -18 communes-, elle fait partie de l’Associa-
tion transfrontalière du pôle européen de développe-
ment, qui regroupe outre les communes françaises, 4
communes belges et 3 communes luxembourgeoises,
d’après [4051] <fr.wikipedia.org/wiki/Godbrange_
(Meurthe-et-Moselle)> -Août 2011.
-Voir: Armoiries pour ce département.
-Voir, à Musée / ••• Au titre ‘Mines’ / •• Mines de Fer -
France, la cit. [21] du Mer. 24.08.2011, p.6.

•• SUR LE PLAN MINIER  ...
• Mine de Fer de GODBRANGE ...

- GÉNÉRALITÉS : “Mines à entrées à Flanc de coteau; le
Siège d'Extraction --- à GODBRANGE; --- Ch de F.”
(NaF), p.40.

- DÉBUT D’EXPLOITATION : 1862, in (NaF), p.5.
- ARRÊT D’EXPLOITATION : 31.12.1978, in (NaF), p.5.
- HISTORIQUE : -voir (NaF), p.40.
- PRODUCTION:

• Mine de Fer d’HUSSIGNY ...
- GÉNÉRALITÉS : “Minière et Mine à entrée à Flanc de

coteau; Siège d'Extraction --- à HUSSIGNY; Ch. de F.---
.” (NaF), p.54.

- DÉBUT D’EXPLOITATION : 1876, in (NaF), p.5.
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- ARRÊT D’EXPLOITATION : 31.12.1967, in (NaF), p.5.
- HISTORIQUE : -voir (NaF), p.54.
- PRODUCTION:

(NaF) = [2189].
•• SUR LE PLAN SIDÉRURGIQUE  ...

.  Pour d’éventuels compléments sur les H.Fx de cette
commune, consulter la SAGA DES H.FX DE LORRAINE .
. “La famille LABBÉ des Forges de GORCY obtient la
Concession minière de HUSSIGNY en 1874. Elle débu-
te l’Exploitation du Minerai par Galeries, alors
qu’avant elle se faisait à Ciel ouvert. Dès 1896, la
Mine possède son premier Roulage électrique avec des
Locomotives LEBRUN. Avant 1914, on utilise la Per-
foration pneumatique dans la Mine. En 1978, toute ac-
tivité minière cesse.” [21] éd. MOSELLE NORD, du
Lun. 24.08.2015, p.13.
. Après la Seconde Guerre mondiale, -dans les années
1950-, la Mine de GODBRANGE fut une des premières
dont l’Exploitation a été électrifiée, selon souvenir de
R. PASQUINI -Août 2011.
• Armoiries  ... -Voir, la

fig. 600 ... “Le blason-
nement d’HUSSIGNY-
GODBRANGE est le suivant:
parti en premier d’argent à une
tierce ondée de gueules, ac-
compagnée de deux pics de
sable en pal, un en chef et
l’autre en pointe; au deuxième
de gueules aux lettres, capita-
les H & G accolées d’or ---.
(Ce qui signifie) en termes hé-
raldiques: La tierce de gueules
-bandes ondulées rouges- ainsi que les pics de sable -
noir- symbolisent l’activité industrielle de HUSSIGNY-
GODBRANGE. La tierce évoque les Coulées de Fonte
de l’Usine, tandis que les pics rappellent la présence et
l’exploitation d’une Mine de Fer sur le territoire de la
commune. Les lettres capitales H & G accolées, sym-
bolisent la réunion, en 1810, des communes d’HUSSI-
GNY et de GODBRANGE.” [21] du Mer. 04.03.1992,
p.29.

HUSSON : ¶ -Voir: Système HUSSON.

HUSTIL  : ¶ Au Moyen-Âge, Outil.
. "Kar rebuchié furent lur Hustilz de Fer (car émoussés
furent leurs Outils de Fer), les uns et les altres, jesque
al aguillon." [3019]

HUTIL  : ¶ Au 17ème s., en Suisse, var. orth.
d’Outil, d'après [30] 1-1971, p.55.

HUTMAN  : ¶ Var. orth. de Hutmann, -voir
ce mot.

HUTMANN  : ¶ Chef Mineur, d’après [1038]
p.279.
-Voir, à Croix gravée & à Suif, les cit. [1038]
p.279 & 285, respectivement.
• Étym. ... Terme d'origine allemande, issu de
Hüttemann (littéralement, homme de la caba-
ne -c'est-à-dire le local de la Mine qui servait
de bureau-, ou homme de l'Usine).
• Var. orth.  ... On trouve d'autres graphies plus
ou moins déformées ou francisées, comme
l'indique le tableau ci-joint, préparé par M.
BURTEAUX ...

H-ÜTTEMANN- exp. allemande originelle
HOUT-EMAN-- ? [892]
HOUT-EMANN- ? [30]
HOUT--MAN-- 16ème s. [837]
HOUT--MANN- 1608 [837]
HOUT-EMAN-T     18ème s. [64]
HOUTTEMAN ? [1457]
H-UT--MAN-- ? [1038]
H-UT--MANN- 1573 [1038]
H-UTT-MAN-- ? [599] + [452]

À noter que les var. orth. Houtmann, Hutman et Hutt-
man sont citées par [837] n°2 -1989 p.237.

HUTNIK  : ¶ En Hongrie, au début du 18ème
s., terme d'origine allemande (Hütte = Usine,
particulièrement en Sidérurgie); terme générique
désignant Ouvrier de Forge. Dans le cas pré-
sent, à cause de l'énumération des différents
emplois, c'était peut-être un Ouvrier peu qua-
lifié, d'après études de G. MUSSELECK et M.
BURTEAUX.
-Voir, à Czangar, la cit. de [29] 2-1966, p.129.

HUTOIS/OISE : ¶ adj. Du canton ou pays de

HUY (Belgique), zone sidérurgique d'où l'on
tirait des pierres renommées pour la construc-
tion des Creusets de H.F..
. "Ce succès est vraisemblablement dû au ca-
ractère spécifique de la métallurgie Hutoise:
très vite elle se spécialise dans l'Affinage de
la Fonte." [579] t.I, p.2.

HUTRÉE : ¶ Anciennement, "Cheville. 'Cavillae de
Ferro in biga, gall. hutrées (Cheville de Fer en -?-, gau-
lois hutrées)'." [3019]

HUTTE  : ¶ Dans le Pays de LIÈGE, en parti-
culier, “bâtiment qui protège la Bure et la mé-
canique du Hernaz aux Chevaux ---.” [914]
p.167.
-Voir, à Extraction (du Charbon), la cit. [914]

p.17/18.
¶ “Cabane, habitat forestier sommaire,
isolé -Baraque, Loge-.” [1032] p.300.
-Voir, à Fouée, la cit. [2328] p.4.
. Dans les Forges, "les logements Ouvriers
(avaient) --- un degré de précarité plus ou
moins grand, traduit dans les textes des 17
et 18èmes s. par les appellations de Bara-
que, Loge ou même Hutte." 1528] p.219.
�9 Étym. d’ens. ... ”Wallon, houte; du germanique:
anc. h. allem. hutta; allem. Hütte; dan. hytte; suéd.
hydda; angl. hut; ces mots tiennent au gothique

hethjo, chambre.” [3020] ... Mot d’origine germanique
-de l’all. Hütte- désignant:  soit la cabane, la hutte (ex.
Waldhütte -hutte dans le bois-), soit l'Us. ou l'Atelier
Métallurgique (ex. Hüttenkunde -la science des Usines
Métallurgiques, donc la Métallurgie-, note M. BUR-
TEAUX.

HÜTTE  : ¶ Au 16ème s., du côté alsacien
des Vosges, terme all. qui désigne le H.F..
Var. orth.: Hutten.
. "À GRANDFONTAINE (Bas-Rhin), la version
all. de Hütte ou Schmelzhütten pour Fourneau
été donnée en 1577 par Georges Jean DE VEL-
DENZ." [3146] p.289. 

HUTTE À CHARBON  : ¶ Syn. probable de
Halle à Charbon de Bois.
. "Le 22 juillet 1789, une troupe de brigands...
est venue dévaster, brûler une grande partie
des bâtiments et tous les approvisionnements,
mettre le feu dans une Hutte à Charbon ---."
[1432] p.69.

HUTTE À GRILLER  : ¶ Fourneau ou
Meule pour Griller le Minerai de Fe.
. “Les Huttes à Griller doivent être établies
sur des hauteurs et doivent être munies de
Soupiraux nécessaires pour pouvoir diriger le
feu convenablement.” [5318] t.V, p.289.

HUTTE DE TRIAGE  : ¶ Vers 1773, Atelier
couvert dans lequel on pratique le Séparage,
le Pilage, éventuellement le Lavage des Mine-
rais.
. "Les Minérais qu'on transporte à la Hutte de
Triage sont de deux espèces, ou en gros ou en
petits morceaux. Ces derniers sont jettés sur
une Table longue, autour de laquelle sont ran-
gés de petits garçons ou de petites filles, qui
en séparent les parties d'abord massives, et
ensuite les Minérais les plus riches ---. Les
plus grosses masses sont mises sur un Banc
qu'on appelle le Banc du Triage, où elles sont
encore rompues et brisées par des Ouvriers
qui ensuite en transportent la Menuaille sur la
Table dont nous parlons, pour être épluchée
comme nous venons de le dire. Les morceaux
qui restent trop gros après l'Épluchement sur
la Table, sont de nouveau brisés pour subir le
même Triage, soit par ces jeunes gens, qui
dans ce cas doivent être armés chacun d'un
Marteau proportionné à leur force, soit par
d'autres Ouvriers plus forts à qui on donne le
nom de Marteleurs ---." [824] p.284 ... Et un
peu plus loin: “En général, la Hutte de Triage
doit être claire et suffisamment spacieuse et
haute, afin que la Poussière qui s’y produit par
le brisement, n’incommode pas les Trieurs.”

[824] p.287.

HUTTEN  : ¶ Au 16ème s., du côté alsacien
des Vosges, terme d'origine all. qui désigne le
H.F..
Var. orth.: Hütte.
. "En 1591, sur une carte --- Georges Jean DE
VELDENZ, fit figurer --- une Fonderie par un
H.F. avec l'inscription Hutten, et une Forge
par un Marteau très stylisé avec l'inscription
Hamer." [3146] p.312.

HÜTTENARBEITER  : ¶ En Allemagne,
Ouvrier(s) Fondeur(s) ... -Voir: Fondeur, en
tant qu'Ouvrier de la Fonderie.
. "La très grande majorité des entrants figure
dans la catégorie des Ouvriers Fondeurs -
Hüttenarbeiter- ou plus simplement des Ou-
vriers -Arbeiter- ." [2933] p.315.
�9 Étym. d’ens. ... Hütte, Us. et particulier Us. sidérur-
gique et Arbeiter, travailleur.

HÜTTENBERGITE  : ¶ “= Löllingite.” [1521] p.557.

HÜTTENMANN  : ¶ Forgeron.
. “AGRICOLA, De re metallica -1561-, p.503,
traduit præses fodinæ vel cuniculi par Hut-
mann = Chef Mineur, et non pas par Hütten-
mann = Forgeron.” [1457] p.124, note 1.

HÜTTENSCHREIBER  : ¶ Au 16ème s., à
ROTHAU (Bas-Rhin), exp. all.. "Commis des
Forges." [3146] p.133.

HÜTTENWERK  : ¶ Exp. all. ... Us. à Fer.
-Voir, à Ustrina Ferraria, la cit. [4249].

HUTTMAN  : ¶ Terme désignant dans les
écrits anciens, le technicien de la Mine, Chef-
Mineur ou même Chef d'Exploitation, selon
[599] n°33 -Mai 1990, p.26.
Var. orth. de Hutmann.
. À le Mine allemande d'autrefois, c'était le
maître des compagnons travaillant au Fond. Il
avait le privilège de délivrer le suif qui ser-
vait de combustible dans les Lampes à Flam-
me.
. "(Les Lampes) brûlaient, selon les régions,
des produits gras d'origine animale ou végéta-
le dont l'achat était généralement à la charge
du Mineur ---. Les Mineurs allemands préfé-
raient le suif que l'on pouvait aisément trans-
porter en pain dans la Mine alors que l'huile
risquait de se renverser." [452] p.42.

HUVESTE : ¶ Anciennement et en particulier au
14ème s. "Armet. 'Jehan GOMONT escuyer portoit sa
Huveste en sa main'." [3019]
Var. orth. de Huvette.

HUVETTE  : ¶ Anciennement, "Armet: 'Et estoient
Armés la grignour partie (le plus grand nombre) de
Mailles, de Huvettes, de Capiaux de Fier, d'auquetons
(*) et de gans de baleine (FROISSART)'." [3019] ... (*)
“Au Moyen-Âge, étoffe précieuse -satin, damas, velours-, ou
vêtement réalisé avec une telle étoffe.” [206]
Var. orth.: Huveste.

HUYAU : ¶ "n.m. En picard, Pièce de Fer ou de Bois
attachée en son milieu à la longe et qui, passée dans un
Anneau fixé à demeure, maintient la longe, comme on
le fait pour les vaches et les Chevaux à l'Ecurie."
[4176] p.749.

HUYSSÉNITE : ¶ Variété Ferrifère de stassfurtite(*),
d'après [152] ... (*) “= Boracite =Chloroborate de ma-
gnésium.” [1521] p.964, puis p.162, respectivement.

H.V. : ¶ En Cokerie et au H.F., abrév. pour
Hight Volatil, traduite in french par Haut vo-
latil, -voir cette exp..

HWÈCE : ¶ À la Fonderie wallonne, syn. de Tan,
d'après [1770] p.66. 

HYACINTHE  : ¶ “= Idocrase.” [1521] p.557.

HYACINTHE DE COMPOSTELLE  : ¶ Variété de
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quartz cristallisé, coloré en rouge sang par le peroxyde
de Fer, que l'on trouve à COMPOSTELLE en Espagne,
d'après [152] à ... HYACINTHE.
On écrit aussi: Jacinthe de COMPOSTELLE.

HYACINTHINE  : ¶ “= Idocrase.” [1521] p.557.

HYALITE  : ¶ “Verre noir obtenu avec des Scories de
Forge.” [1521] p.557.
¶ “= Axinite.” [1521] p.557.

HYALITE DES VOLCANS  : ¶ Minéral Ferrifère,
sorte de Péridot, d'après [154] à ... PÉRIDOT.

HYALOSIDÉRITE  : ¶ Silicate naturel, du genre pé-
ridot, qui se présente en petits cristaux jaunes ou bruns,
irisés, d’après [152].
Formule Mgx,Fe(2-x).SiO4, avec le rapport R = Fe/
Fe+Mg = 30 à 50, d’après [436] à ... PÉRIDOT.

HYANGES : ¶ Var. orth. de HAYANGE.
. “La manipulation aux Fours (à Puddler)
d'HYANGES diffère de celle des Fours com-
muns, en ce que le Puddlage est fait sur un
fond en Fonte chauffé au rouge et en ce que
du Feldspath est mêlé aux Battitures.” [5164]
p.675.

HYAUME  : ¶ Anciennement et en particulier au
13ème s., var. orth. de Heaume.
. "À la bataille de MANSOURAH, JOINVILLE fit ôter à
SAINT LOUIS son Hyaume, et écrit: 'et li baillai mon
Chapel de Fer pour avoir le vent (et je lui prêtai mon
Chapeau de Fer, pour qu'il ait de l'air)'." [3019] à ...
HEAUME.

HYDARTHROSE  : ¶ “Épanchement de liquide
dans une articulation.” [PLI] ... Cette affection qui
touche les Mineurs, résulte d’efforts violents
exécutés dans de mauvaises positions du
corps et affecte principalement les genoux.
-Voir, à Maladie professionnelle, la cit. [273]
p.201/02.

HYDRATE COMPACTE  : ¶ Au 19ème s.,
sorte de Minerai de Fer du genre Peroxyde
hydraté; exp. syn. d'Hydroxyde compact,
d'après [1912] t.I p.164.

HYDRATE DE FER  : ¶ Sorte de Minerai de
Fer.
. "L'Hydrate de Fer est le Minerai qu'on Ex-
ploite de préférence, dans une grande partie
de l'Allemagne et de la France. Les Minéralo-
gistes l'appellent Fer brun ou Fer hydraté
jaune, selon la couleur de sa raclure." [106]
p.277.

HYDRATE DE FER CONCRÉTIONNÉ  : ¶ Miné-
ral Ferrifère.
. ”Sont issus de la Mine de SEM, près de VICDES-
SOS, en pays de FOIX, des Échantillons d’Hydrate de
Fer concrétionné -Hématite brune- ---.” [1484] n°20,
p.43.

HYDRATE DES PRAIRIES  : ¶ Sorte de
Minerai de Fer.
. "Hydrate des prairies de CAPELLEN - AN-
VERS, Belgique-, en grains, très-fusible, brun
noirâtre ou brun rougeâtre à l'extraction, de-
vient jaune à l'air."  [2224] t.2, p.604.

HYDRATE D'OXI DE DE FER : ¶ Oxyde Ferrique
hydraté, Fe2O3, nH2O, tel la Limonite.
-Voir, à Muriate d'Oxide de Fer oxigéné, la cit. [3376]
p.128.

HYDRATE FERRIQUE  : ¶ Anc. médicament.
Loc. syn. de Sesquioxyde de Fer hydraté humide, et de
Peroxyde de Fer gélatineux, -voir cette dernière exp..

HYDRATE GRANULAIRE  : ¶ Au 19ème
s., sorte de Minerai de Fer du genre Peroxyde
hydraté; exp. syn. de Fer hydraté en Grains,
d'après [1912] t.I p.204.

HYDRATE MANGANÉSIFÈRE  : ¶ Sorte de Mine-
rai de Fer riche en Manganèse.
-Voir, à Seine-et-Marne, la cit. [2224] t.2, p.604.

HYDRATE PISIFORME  : ¶ Au 19ème s.,
sorte de Minerai de Fer du genre Peroxyde
hydraté; exp. syn. de Fer hydraté en Grains,
d'après [1912] t.I p.164.

HYDRAULICIEN  : ¶ Dans les Mines en gé-
néral, Ouvrier d'entretien spécialisé en Hy-
draulique.
• Dans les Mines de Charbon, le développement
du Soutènement marchant (-voir cette exp.) a
amené à recruter et former dans cette profes-
sion des agents spécialement affectés à ce ma-
tériel, précise J.-P. LARREUR ... -Voir, à Porion
Taille, la cit. [162] Supp. au n°18.381 des
Dim. 29.02/Lun. 01.03.2004, p.77.
• Dans les Mines de Fer ... C'est un Métier qui fit
son apparition avec la Mécanisation. De nom-
breuses Machines étaient dotées d'un circuit
hydraulique, notamment les Jumbos, selon
note de J. NICOLINO.

HYDRAULICITÉ  : ¶ Au H.F., pour le Lai-
tier, syn. de Propriété pouzzolanique.

HYDRAULIQUE  : ¶ Au 18ème s., "Partie
de la méchanique qui considère le mouve-
ment des fluides et qui enseigne la conduite
des eaux, et le moyen de les élever, tant pour
les rendre jaillissantes que pour d'autres usa-
ges." [64]
-Voir, à Art des Forges, la cit. [2643].
. Cette matière était enseignée, en particulier,
dans les Centres d’Apprentissage des Mines
de Fer, rappelle J. NICOLINO ... Elle était prin-
cipalement axée sur les principes de fonction-
nement des circuits hydrauliques dont sont
munies de nombreuses Machines.
. D. BEL évoque la Sidérurgie dans les Pyré-
nées ... “Un énorme pas est franchi au
Moyen-Âge avec la maîtrise de l’Énergie hy-
draulique. Tous les petits canaux visibles lors
de randonnées, servent à l’irrigation. Certains
étaient utilisés pour détourner un cours d’eau
et amener à la Forge -notion de Moulin à Fer-
l’eau. Réservoir et Chute d’eau activaient une
Trompe à eau et une Roue à augets. Souffle-
rie et Martinet rentraient ainsi en action. Cette
Énergie inépuisable -sauf en cas de sécheres-
se- faisait partie intégrante de la Forge catala-
ne. Les Abbayes ont aussi amplement créé ce
type d’infrastructures, allant jusqu’à détour-
ner des cours d’eau. Qui a inventé le Moulin à
Fer, présent au(x) quatre coins de l’Europe et
pas seulement en Catalogne ? Des conflits
pouvaient se faire jour entre les différents uti-
lisateurs de cette Énergie gratuite.” [3806]
p.46.

HYDRAULIQUE (Propriété)  : ¶ Au H.F.,
concernant le Laitier, -voir: Propriété hydrau-
lique.

HYDRE (hydraulique) : ¶ “n.m. Techn. Machine
qui, au moyen de l’eau d’un puits ou d’une petite sour-
ce, produit une chute assez considérable pour qu’on
puisse en utiliser la force.” [763] p.162, à ... HYDRE.

HYDRÉOLE  : ¶ "Machine hydraulico-pneumatique
servant à élever les eaux." [308] ... Mais a-t-elle été en
usage (?) dans les Mines de Fer et/ou de Charbon.

HYDRIODATE D'OXI DULE DE FER : ¶ Au début
du 19ème s., nom donné au sel de l'acide iodhydrique
IH à base d'Oxyde Ferreux FeO.
. "L'Hydriodate d'oxidule de Fer se dissout facilement
dans l'eau." [3376] p.110.

HYDRIQUE  : ¶ “Relatif à l’eau.” [206]
-Voir: Potentiel hydrique.

HYDRO-ALLANITE  : ¶ “= Allanite.” [1521] p.560.

HYDROBEL  : ¶ Explosif dont la composi-
tion est la suivante:

Nitroglycérine & Nitroglycol ....39 % en moy.
NO3NH4 .....................................20 % en moy.
NaCl ...........................................27 % en moy.

SO4Ba ........................................10 % en moy. ...
ce qui fait plus de 100 %.

Syn.: Tir avec infusion d’eau pulsée.
. Dans le Procédé Hydrobel, “les mêmes
Trous de Mine servent d’abord pour l’Infu-
sion d’eau et, ensuite, après chargement, pour
le Tir avec Bourrage à l’eau ---. Le Procédé
semble très sûr vis-à-vis du Grisou et des
Poussières, grâce à la projection d’eau pulvé-
risée au moment du Tir. Il est d’autre part
d’un très bon rendement, grâce au Bourrage à
l’eau qui est incompressible. Il est employé
sous une forme ou sous une autre dans 150
Mines anglaises.” [221], t.1, p.228/29.

HYDRO-BLAST  : ¶ En Fonderie, “procédé de Dessa-
blage des Pièces Moulées, par projection sous forte
pression d’un jet d’eau contenant ou non du sable en
suspension. Il porte aussi le nom de Débourrage hy-
draulique ---.” [626] p.353.

HYDROCARBURE  : ¶ “Chim. org. Composé
formé uniquement de Carbone et d’Hydrogène. -Syn.:
Carbure d’Hydrogène-. // L’importance économique
des Hydrocarbures est considérable, puisqu’ils sont uti-
lisés comme carburants, comme Combustibles, comme
huiles lubrifiantes et comme base des synthèses pétro-
chimiques ---.” [206]
. “Le Pétrole brut et le Gaz naturel sont cons-
titués d’un grand nombre de produits divers
que les chimistes désignent sous le nom
d’Hydrocarbures, en raison de l’Hydrogène et
du Carbone dont ils sont formés. Par exten-
sion, le Pétrole brut et le Gaz naturel sont
aussi fréquemment appelés Hydrocarbures.”
[38] n°58 -Nov. 1994, p.7.
"Composés de Carbone et d'Hydrogène, en
nombre pratiquement infini; leur importance
est telle que la chimie des combustibles peut
être considérée comme un chapitre de la chi-
mie des Hydrocarbures. // Les Hydrocarbures
(se classent en deux familles) ...

�9 Hydrocarbures à chaîne ouverte compre-
nant:

- les Hydrocarbures saturés de formule
générale CnH2n+2 dont le Carbure de base est
le Méthane CH4;

- les Hydrocarbures non saturés qui se
divisent en deux groupes ...

. les Hydrocarbures éthyléniques à liaison dou-
ble et de formule générale CnH2n; l'Hydrocarbure de
base est l'éthylène C2H4;

. les Hydrocarbures acéthyléniques à liaison tri-
ple de formule générale CnH2n-2 et dont l'Hydrocarbure
de base est l'acéthylène C2H2;

�9 Hydrocarbures à chaîne fermée compre-
nant:

- les Hydrocarbures saturés à liaison
simple de formule générale CnH2n;

- les Hydrocarbures non saturés à liai-
son(s) multiples. Les plus importants sont les
Hydrocarbures aromatiques à liaison multiple
de formule générale CnH2n-6. Le 1er terme de
cette série est le Benzène C6H6. Plusieurs
noyaux peuvent se souder et donner des Hy-
drocarbures polybenzéniques comme le
Naphtalène -plus connu sous l’appellation commer-
ciale de Naphtaline- et l'anthracène." [33] p.234/
35, ... avec des compléments de M. WIÉNIN,
concernant les Hydrocarbures aromatiques.

HYDROCARBURE AROMATIQUE POLYCY-
CLIQUE  : ¶ Type de polluant rencontré en Sidérurgie
... Souvent nommé H.A.P., c'est un composé de Carbo-
ne et d'Hydrogène, appartenant à une famille dont la
molécule de base est le benzène C6H6, où les atomes de
Carbone sont liés entre eux pour former un anneau
fermé que l'on représente par un hexagone comportant
un atome de Carbone à chaque sommet. Certains des
composés de cette famille, qui se rencontrent dans les
produits dérivés de la Houille, sont cancérigènes pour
l'homme (-voir: Maladies professionnelles): le benzo
(a)pyrène (C20H12), le benzo(e)pyrène (C20H12), le di-
benz(a,h)anthracène (C22H14) et le benzofluoranthène
(C20H12), d’après note de M. BURTEAUX.
. “Les molécules de ces polluants sont constituées de
microscopiques couronnes de 6 atomes de Carbone ac-
colées les unes aux autres et sur lesquelles viennent
s’accrocher de l’Oxygène, de l’Hydrogène ou de
l’Azote. Plus le nombre de couronnes accolées -ou cy-
cles- est élevé moins les Polluants sont mobiles, seuls
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les 2 cycles sont volatils et, à partir de 5 ou 6 cycles,
ils se présentent sous la forme d’un Goudron solide.
Plus le nombre des cycles des H.A.P. est élevé plus les
micro organismes mettront du temps à digérer le pol-
luant: quelques sem. pour les H.A.P. les plus légers,
plusieurs années pour les plus lourds. À partir de 5 cy-
cles, il faudra l’aide de champignons, comme la pour-
riture blanche, pour couper les molécules. En fait, tout
se passe comme dans le bac à compost du fond du jar-
din où la pulpe des fruits disparaît avant les feuilles
qui disparaissent elles-mêmes avant le bois.” [2125]
n°149 -Avr. 2001, p.3.
• Sur les sites ...
. À la Cokerie de LORFONTE, “Sensibilisation aux ris-
ques des H.A.P. ... Les Hydrocarbures Aromatiques
Polycycliques, un risque potentiel ? Certitude, doute,
mais quoi faire ? Informer et sensibiliser les Cokiers, 2
mots qui résument une vaste campagne qui s’appuie
sur 3 axes. // Une plaquette, dont les illustrations ont
été faites à la Cokerie de SERÉMANGE, sera diffusée à
l’ens. des Cokiers de France. // Un film vidéo, qui sera
tourné prochainement à LORFONTE & aux H.B.L. -
Cokerie de CARLING-, viendra compléter l’action de
sensibilisation. // Enfin des réunions d’information or-
ganisées avec le concours de personnes du milieu mé-
dical mettront un point d’orgue à cette campagne qui
doit démarrer début (19)91 sous l’égide de l’A.T.S. ---
.” [675] n°26 -Nov. 1990, p.3.
. “En Déc. 1992, l’Ass. hollandaise REINWATER avait
déposé plainte contre COCKERILL SAMBRE qu’elle
accusait de polluer la Meuse par des Hydrocarbures
aromatiques polycycliques -H.A.P.-. Le 31 Mai, le tri-
bunal de S’HERTOGENBOSCH rend son arrêt final: les
Rejets de COCKERILL SAMBRE sont en totale confor-
mité avec la loi ... Le Procès REINWATER se termine
par un HAP...PY END (!) -pour nous-, on a organisé un
gigantesque Fourneau-party ---.” [1656] n°86 -Janv.
1995, p.7.

HYDROCARBURE LIQUIDE  : ¶ À la Co-
kerie, en 1857, "on désigne sous ce nom (hy-
drocarbures liquides) les huiles essentielles
qu'on obtient par la distillation du goudron."
[1676] in Complément, t.V, col.583.

HYDROCLASSEUR : ¶ “n.m. Mines. Ap-
pareil utilisant l'eau pour le Triage des Mine-
rais. - De hydro, et classeur; vers 1950.”
[3005] p.637.

HYDRO-CLASSEUR MÉCANIQUE  : ¶ À
la Mine, sorte d'appareil de Triage dont le
fonctionnement est basé sur la séparation hy-
dromécanique.
-Voir: Classificateur à Râteaux, d'après [770]
t.2, p.30.

HYDROCÔNE : ¶ À la P.D.C., Broyeur à
noyau dont l’ouverture est faite au moyen
d’un système hydraulique (hydro), Complète
X. LAURIOT-PRÉVOST.
-Voir, à Concasseur tertiaire, la cit. [51]
n°130, p.19.
. Un stagiaire de DUNKERQUE, présent à la
S.M.N., en Janv. 1964, écrit, à propos du circuit
du Minerai Grillé: "... Le Minerai 0-80 (mm)
passe à travers un Crible à 2 Ponts (à Mailles
carrées) -DRAGON-, l’un 25 (mm), l’autre 8
(mm) ---. // Le 8-25 (mm) --- est dirigé vers
un groupe de 2 Broyeurs -Hydrocône ALLIS-
CHALMERS, 51"- en parallèle qui le réduisent
en 0-8 (mm), lequel passe ensuite sur un Cri-
ble tertiaire à Maille de 8 mm qui permet de
recycler les Refus. // Toute cette installation
est prévue de manière à traiter 250 t/h de
brut. Les Hydrocônes sont d’autre part prévus
pour pouvoir traiter le 8-60 (mm) ---.” [51]
n°127, p.21/22.
. Trois stagiaires, de JŒUF, d’HAGONDANGE
& de LONGWY, en Avr. 1966,  écrivent, à
propos du Concassage du Minerai Grillé, à la
Préparation des Matières de la S.M.N.: "... Le
6/25 après Crible secondaire, est dirigé vers
un groupe de 2 Broyeurs Hydrocônes -ALLIS
CHALMERS- en parallèle qui le réduisent en 0/
6, lequel passe ensuite sur un Crible tertiaire
à Maille de 6 mm ---. // Toute cette installa-
tion est prévue pour Concasser 250 t/h de Mi-
nerai brut. Les Hydrocônes sont d’autre part
prévus pour traiter du 10/60.” [51] n°133,
p.9.

HYDROCYANATE-FERRURÉ  : ¶ Au début du
19ème s., nom donné au sel de l'acide hydrocyanoferri-
que ou Ferrocyanhydrique.
-Voir, à Charbon de bleu de Prusse, la cit. [2499] t.6 -
1822, p.170/71.    

HYDROCYANOFERRIQUE  : ¶ Syn. de Ferrocyan-
hydrique, d'après [152].

HYDROCYCLONAGE  : ¶ Au H.F., technique
mettant en œuvre un hydrocyclone {= “Gén. chim. Cy-
clone destiné à la séparation des suspensions aqueuses
ou liquides". [206]}
. À SOLLAC FOS, dans le domaine de l’Envi-
ronnement, le problème de l’élimination des
boues restait partiellement posé ... “91,5 %
des Boues sidérurgiques recyclées (mi-1997)
--- -contre 70 % en 1995-; les progrès réalisés
en 2 ans dans ce domaine sont remarquables.
// Il fallait trouver la place de stocker 100.000
t de boues et le stockage coûte cher, de plus
en plus cher -500 à 600 frs/t- et ne correspond
plus aux exigences environnementales. // La
solution envisageable et rationnelle passait
par la mise au point de procédés innovateurs
et créatifs. // La démonstration est aujour-
d’hui faite au niveau des H.Fx grâce à l’Hy-
drocyclonage. // Ce mécanisme de séparation
granulométrique permet désormais de récupé-
rer et de recycler à l’Agglomération près des
2/3 des boues. // Quant aux Boues biologi-
ques, issues du traitement bactérien des eaux
chargées de la Cokerie, elles sont recyclées
dans la Pâte à Coke.” [246] n°148 -Sept.
1997, p.17.

HYDROCYCLONE  : ¶ Cyclone installé sur
les Circuits d'Eau de Refroidissement d'un
H.F., et qui permet de concentrer et d'éliminer
par soutirage, les matières en suspension dans
l'eau, d’après [1327] p.48.

HYDRODYNAMIQUE
DU CREUSET : ¶ Au
H.F., elle étudie la maniè-
re dont les Liquides (Fon-
te et Laitier)  se rassem-
blent, puis quittent le
Creuset lors de la Coulée
...  -Voir la fig.260 ...

. fig.1 = Alimentation du
Creuset,

. fig.2 = Vidange du Creuset,

. fig.3 = Rétention des Liqui-
des dans le Creuset.

HYDROÉJECTEUR (à
Laitier)  : ¶ Au H.F., ap-
pareil permettant le trans-
port du Laitier d'un lieu à
un autre en utilisant l'eau
comme fluide inducteur.

HYDROFERRITE  : ¶
"Syn. de Limonite." [308]
& [1521] p.562 ... Syn.:
Hydrosidérite.

HYDROFERROCYANATE  : ¶
Syn. de Ferrocyanhydrate,
d'après [152].

HYDROGÉNATION  : ¶
"Fixation d' Hydrogène sur
certains composés du Car-
bone. // L'industrie fabri-
que divers produits impor-
tants par Hydrogénation:
matières grasses solides
telles que la margarine à
partir d'huiles végétales
ou de poisson, matières
plastiques, matières colo-
rantes, caoutchouc artifi-
ciel, chewing-gum par
Hydrogénation de la

coumarine. // Au cours de la Cokéfaction,
l'Hydrogénation des Phénols donne du Ben-
zène:
         C6H5OH + H2 --> C6H6 + H2O. // L'Hy-
drogénation de la Houille permet la fabrica-
tion d'huiles minérales ou de combustibles li-
quides à partir de la Houille ---. // Le procédé
imaginé par BERGIUS a permis aux Alle-
mands, pendant la seconde guerre mondiale,
de fabriquer des tonnages importants d'essen-
ce synthétique à partir du Lignite." [33]
p.235/36.

HYDROGÈNE : ¶ Nom du plus simple des ato-
mes (H = 1) dont le noyau possède un seul proton
(charge positive élémentaire). Très abondant, il rentre
dans la composition d'innombrables molécules dont
l'eau, les acides, les bases et la quasi-totalité des com-
posés organiques.
Loc. syn.: Air inflammable, Air vif inflam-
mable, Base de l'Air inflammable.
. Autrefois ... Air phlogistiqué, -voir cette exp..
. C’est l’appellation usuelle du gaz di- Hydro-
gène (H2 = 2), “incolore, inodore et sans sa-
veur, suffocant mais non toxique. Sa densité à
0 °C est 0,08988. Il bout à -253 °C et se soli-
difie à -259 °C. Il est peu soluble dans l'eau. /
/ Pratiquement inerte à la température ordi-
naire, sauf avec le fluor, l'Hydrogène réagit à
chaud avec un grand nombre d'éléments et se
caractérise par une très grande affinité avec
l'Oxygène. // Son Pouvoir calorifique est de
2.067 cal/m3. // L'Hydrogène est le principal
constituant du Gaz de Fours à Coke -50 à 55
%-. Il est présent dans tous les Gaz produits à
des températures supérieures à 350 °C, mais
en faible quantité jusqu'à 700 à 800 °C. Au-
delà de cette température, la Teneur en Hy-
drogène augmente rapidement jusqu'à devenir
le principal constituant. L'Hydrogène forme
avec l'air, un mélange détonant dans la pro-
portion de 4 à 75 %." [33] p.236, ... avec des
compléments de M. WIÉNIN.

. L'Hydrogène contenu dans le
Gaz de Cokerie, peut en être ex-
trait pour être utilisé par l'indus-
trie chimique ... "L'extraction de
l'Hydrogène pour une utilisation exté-
rieure à l'Usine sidérurgique apporte un
degré de liberté à l'équilibre énergéti-
que de l'Usine intégrée --- SOLMER
étudie la possibilité, à partir de sa Co-
kerie, d'alimenter une raffinerie (de pé-
trole) de la région de FOS." [659] p.5 et
6.
. "La Teneur en Hydrogène du
Gaz de H.F. n'est limitée que
pour l'utilisation du Gaz dans des
Moteurs à Gaz. En effet, lorsque
cette Teneur dépasse 5 %, dans
les conditions normales d'em-
ploi, la combustion devient ex-
plosive; ce qui provoque des dés-
ordres graves dans la marche du
Moteur." [2879] p.101.
�9 Étym. ... Hydro, et le suffixe gène:
Hydrogène, engendrant l'eau, d’après
[3020] à ... HYDROGÈNE et ...GÈNE.
“Elle m’avait dit un jour: — Chéri, est-ce
que tu savais qu’oroscope, ydrogène, ipo-
crite et arpie ne sont pas dans le dictionnai-
re.? Sacha GUITRY, ‘Elles et toi’ -Solar,
1947-.” [3181] p.443.

HYDROGÈNE BICARBONÉ  : ¶ Au
19ème s., exp. très imprécise puisque
l'Hydrogène peut être associé à deux
atomes de Carbone dans l'Acétylène
(C2H2), l'Éthylène (C2H4) et l'Éthane
(C2H6.).
On trouve également: Hydrogène
deuto-carboné.
-Voir, à Hydrogène Carboné, la cit.
[2096] p.68.
. Pour LITTRÉ, c’est le  ”produit de la
décomposition de la Houille par la cha-
leur, et formant en grande partie le Gaz
de l'éclairage(1).” [3020] ...  (1) Après
analyse, le chimiste M. BURTEAUX
note: ‘cela n’éclaire pas plus la déf. de
cet Hydrogène, car ledit Gaz d’éclaira-



Le Savoir ... FER  -  247  -  5ème éd.

© L E  SAVOI R  ... F E R  Glossai r e du H .F . 5© LE SAVOIR ... FER Glossaire du H.F. 5ème �pdi t i on -  J. C.me �pdit ion - J. C.

Association Le  Sav o i r  . . .  Fe rLe Savoir . . .  Fer
7, rue du Parc, 57290 SERÉMANGE

tél.: 03 82 58 03 71
courriel: ass.le.savoir.fer@free.fr

site: http://savoir.fer.free.fr/

ge comprend surtout de l’Hydrogène et du Méthane,
c’est-à-dire de l’Hydrogène proto-carboné’.
. Au début du 20ème s., il était considéré comme l'un
des composants du Grisou ... "Le Grisou, mélange en
proportions variables d'Hydrogène protocarboné et
d'Hydrogène bicarboné (a) une densité inférieure à
l'air." [1023] p.97.

HYDROGÈNE CARBONÉ : ¶ En 1798, Le
Journal des Mines désigne ainsi le Grisou.
-Voir, à Accident, la cit. [1256] -1874, p.402/
03.
. “On note que le mot Grisou -quoiqu’existant
paraît-il depuis 1756- n’est pas indiqué, mais
l’on parle d’Hydrogène carboné.” [1073]
n°38 -1995, p.8.
¶ Au 19ème s.,  exp. syn. de Méthane ... Ce
Gaz était supposé être formé par l'opération
du H.F..
. "L'hydrogène, partie constituante de liquide
décomposé (l'eau), se combine aussi avec du
Carbone, et produit de l'Hydrogène Carboné."
[1932] 2ème part., p.142 ... Sans autres indica-
tions, note M. BURTEAUX, on peut considérer
que l'exp. Hydrogène Carboné désigne le pre-
mier carbure saturé, c'est-à-dire le Méthane
CH4. Dans les conditions actuelles de marche
(1996), s'il paraît possible qu'il se forme du
Méthane dans le H.F., il se trouve en trop fai-
ble proportion dans le Gaz de Gueulard pour
pouvoir être normalement détecté par les ana-
lyseurs. Certains documents plus ou moins
anciens font état de présence de Carbures
d'Hydrogène dans le Gaz de Gueulard:

- d'après [182] t.I p.524, on signalait 0,4 %
de CH4 (en volume) dans le Gaz d'un H.F. de
PHOENIX en 1876;

- d'après [213] p.120, vers 1950, il y avait
en moyenne 0,2 % de Carbures d'Hydrogène
non identifiés dans le Gaz de H.F. lorrain.
. Parmi les Carbures d'Hydrogène, "on doit citer ---
l'Hydrogène Carboné ou Gaz des marais, l'Hydrogène
proto-Carboné ou Grisou des Houilles, l'Hydrogène bi-
Carboné qui est le Gaz d'éclairage(*)."  [2096] p.68 ...
(*) Le Gaz d'éclairage (-voir son analyse) ne peut pas
être considéré comme étant seulement composé d'Hy-
drogène bicarboné ... Il n'y a pas, ajoute encore M.
BURTEAUX, de différence essentielle entre l'Hydrogène
Carboné et l'Hydrogène proto-Carboné, en effet le Gaz
des marais et le Grisou sont tous deux composés prin-
cipalement de Méthane, dans lequel 1 at. de Carbone
est associé à 4 at. d'Hydrogène.

HYDROGÈNE CARBURÉ LÉGER  : ¶ Au
19ème s., nom qui était donné au Grisou, ou,
plus généralement, au Méthane, d'après [1883]
à ... GRISOU.

HYDROGÈNE DEUTO-CARBONÉ  : ¶ Au 19ème
s., exp. très imprécise puisque l'Hydrogène peut être
associé à deux atomes de Carbone dans l'Acétylène
(C2H2), l'Éthylène (C2H4) et l'Éthane (C2H6.).
On trouve également: Hydrogène bicarboné.
. Au 19ème s., il était parfois considéré comme l'un des
composants du Grisou ... "Il résulte des analyses de M.
BISCHOFF --- que l'Hydrogène deuto-carboné est mé-
langé avec l'Hydrogène proto-carboné (CH4) dans plu-
sieurs Mines de Houille, ce qui a conduit ce chimiste à
admettre que les Gaz inflammables ou Grisous des
Mines de Houille étaient des mélanges en proportions
différentes suivant les localités, d'Hydrogène proto-
carboné, d'Hydrogène deuto-carboné, et d'autres gaz en
petites quantités qui seraient de l'air atmosphérique, de
l'Azote ou de l'acide carbonique." [1826] t.II, p.306.

HYDROGÈNE FERRÉ : ¶ Au 19ème s., nom donné
à un composé indéterminé de Fer et d'Hydrogène.
. "À l'aide d'un acide, le Fer décompose l'eau à la tem-
pérature ordinaire; il en résulte de l'Hydrogène et peut-
être aussi un peu d'Hydrogène Ferré." [1070] p.954.
. “L’existence de l’Hydrogène Ferré a été soupçonnée,
mais jamais on ne l’a démontrée par l’expérimenta-
tion.” [4569] t.14 -1842, p.512, note 1.

HYDROGÈNE PHOSPHORÉ : ¶ Au 19ème s., nom
donné au Phosphure d'Hydrogène, combinaison de
Phosphore et d'Hydrogène de formule PH3.
. Lors de la Carbonisation du Coke-Scorie(s), ”le Phos-
phore et le Soufre se dégagent en grande partie à l'état
d'Hydrogène phosphoré et sulfuré.” [3790] t.V, classe
40, p.500.

HYDROGÉNOPHOSPHATE DE FER HYDRATÉ
: ¶ Sorte de phosphate de formule probable FeHPO4.
. ”Une étude détaillée de la Rouille du pilier de Fer de
DELHI a établi que son excellente résistance à la Cor-
rosion était due à la présence, à l’interface entre le
Métal et la Rouille atmosphérique, d’une Couche pro-
tectrice d’Hydrogénophosphate de Fer hydraté -
composé cristallisé-.” [2643] texte de P. DILLMANN et
de R. BALASUBRAMANIAM -2001 ... La présence de ce
Phosphate s’explique par la forte Teneur en Phosphore
de certains anc. Fers indiens, comme c’est indiqué
dans l’article d’où est tirée la cit., précise encore M.
BURTEAUX.

HYDROGÈNE PROTO(-)CARBONÉ : ¶ Ancien
syn. de Méthane CH4, qui est le principal composant
du Grisou ... -Voir, à ce mot, la cit. [1696] p.133.
-Voir, à Hydrogène deuto-carboné, la cit. [1826] t.II,
p.306.
. "Les Mines à Grisou (sont) celles où se dégage de la
Houille un Gaz appelé par les chimistes Hydrogène
protocarboné ou Formène, par les Mineurs Grisou, et
qui constitue avec l'air un mélange inflammable et dé-
tonant." [1515] p.25.

HYDROGÈNE SULFURÉ : ¶ "Gaz incolo-
re -de formule H2S = 34-, d'une odeur désa-
gréable d'œufs pourris, de densité 1,173. C'est
un poison violent. // C'est un composé insta-
ble à chaud. Il réagit avec l'Hydrogène en
donnant du gaz sulfureux avec un excès de
comburant. // L'Hydrogène sulfuré existe
dans de nombreux Gaz naturels -LACQ- et
dans les gaz de Distillation de la Houille."
[33] p.237.
• À la Mine ...
-Voir, à Aérage (Besoins et données), le §: •
AUTRES GAZ TOXIQUES.
• À la Cokerie ...
-Voir: Laveur à Soufre.
. “Au cours de la Cokéfaction, 25 à 30 % du
Soufre du Charbon se transforme en Hydro-
gène sulfuré. Le dégagement est surtout im-
portant dans les premières heures qui suivent
l'Enfournement: 13 g/m3 après 2 heures et 8
g/m3 après 15 heures de Cuisson. Il commen-
ce à se former vers 250 °C. // D'après GOLL-
MAR, la Teneur du Gaz (de Cokerie) en Hy-
drogène sulfuré est égale à 8,4 fois la Teneur
en Soufre du Charbon en pour cent." [33]
p.237.
• Au H.F. ...
. "Le Laitier --- coulé dans l'eau, prend la
forme d'une ponce légère qui flotte en déga-
geant vivement HS (l'Hydrogène sulfuré; H2S
avec la symbolique moderne)." [2472] p.345.

HYDROGÉNITE  : ¶ "Mélange de Ferrosilicium et
de Soude caustique qui dégage de l'Hydrogène pur
sous l'influence de la chaleur." [308].

HYDROGÉOLOGIE  : ¶ “Partie de la Géologie qui
s’occupe du processus de circulation de l’eau dans les
sols et les roches, de recherche des eaux souterraines,
ainsi que de leur captage et de leur protection.” [206]
. À propos de l’Ennoyage des Mines de Fer de Lorrai-
ne, on relève: “Le comité de pilotage définit une liste
d’experts techniques ... Le collège d’experts a été choi-
si pour fournir un champ d’investigation qui dépasse le
simple côté technique. Le comité de pilotage a retenu 2
Géotechniciens ---.  Pour l’aspect socio-économique (1
personne) ---. Enfin --- 2 spécialistes en Hydrogéolo-
gie.” [21] du sam. 13.01.2001, p.33.

HYDROGÉOLOGUE  : ¶ Spécialiste de l’hydrogéo-
logie(1) ... (1) “Partie de la géologie qui s’occupe des
processus de circulation de l’eau dans le sol et les ro-
ches, de la recherche des eaux souterraines, ainsi que
de leur captage et de leur protection.” [206]
. À propos de l’Ennoyage des Mines de Fer de Lorrai-
ne, un comité de pilotage a arrêté une liste d’experts
techniques ... “Le groupe comprend enfin 2 Hydrogéo-
logues: M. U., Allemand et M. L. Français. Reste à défi-
nir l’expert en Droit minier.” [21] éd. de HAYANGE,
du Dim. 14.01.2001, p.10.
. “Le B.R.G.M. -Bureau de Recherches Géologiques et
Minières- et l'Agence de l'eau Rhin-Meuse ont décidé
d'agir ens. pour mieux maîtriser la ressource en eau
souterraine sur l'ens. du bassin. En prenant soin des
zones les plus vulnérables, celles des anc. Mines (de
Fer) en Lorraine ... ‘Notre objectif est de mesurer la
Qualité des nos eaux souterraines et de définir un pro-
gramme de mesures afin d'atteindre l'objectif de bon

état des eaux souterraines fixé par la directive cadre eu-
ropéenne’. Magali MARCHETO, Hydrogéologue de
l'Agence de l'eau Rhin-Meuse, rappelle que le souci
des eaux souterraines n'est pas nouveau en Lorraine.
Pas plus que n'est nouveau le travail en commun mené
par le B.R.G.M. --- et l'Agence de l'eau ---. Les deux in-
stitutions viennent de signer une --- ‘convention ---
(qui) ne fait qu'encadrer ce que l'on faisait déjà’, ajoute
l'Hydrogéologue de l'Agence. // La question est d'au-
tant plus sensible en Lorraine, où l'État assure actuelle-
ment la gestion de l'Après-Mine et donc, de l'évolution
des eaux souterraines dans les anc. Zones minières.
Dans le Bassin houiller, où est intervenu l'an passé
l'Arrêt définitif du Pompage des Eaux d'Exhaure, le
B.R.G.M. s'est vu confier la gestion technique des in-
stallations de Surface comme le suivi de l'évolution du
niveau et de la Qualité des eaux souterraines. Une an-
tenne doit fonctionner à FREYMING-MERLEBACH
d'ici la fin de l'année ---. // ‘Dans le Bassin Ferrifère, la
surveillance des eaux a été mise en place depuis de
nombreuses années. C'est effectivement une zone plus
vulnérable en raison des grands vides laissés par la
Mine’, reconnaît M. M.. Rappelons que dans ce Bassin,
on suit de près, à travers les informations livrées par
les Piézomètres, l'évolution des eaux souterraines de-
puis l'Arrêt du Pompage dans le Bassin nord fin 2005.
Le comité de pilotage qui sera mis en place aura pour
vocation, à travers des études et des mesures, de mieux
connaître la ressource en eau souterraine ---.” [21] du
Mar. 17.04.2007, p.19.

HYDROHÉMATITE  : ¶ Oxyde hydraté naturel de
Fer, d'après [152].
. “Hématite avec des OH- remplaçant des O--; les char-
ges sont rétablies par des sites Fe3+ vacants; d’où la
formule générale: [Fe2-x/3].[(OH)x].[O3-x] (x de 0 a
0,666). Elle est formée par déshydrogénation de la
Goethite à basse température.” [4739]

HYDROMÉCANIQUE  : ¶ Adj. qui qualifie
l’emploi de l’Énergie hydraulique directement sous la
forme mécanique.
. ”En Italie, l’Hydraulique resta sans doute la
base naturelle des centres d’origine ancienne -
--, mais ce fut en y recourant sous une forme
encore principalement Hydromécanique que
les Aciéries de TERNI, créées en 1884, devin-
rent --- l’un des plus grands centres sidérurgi-
ques modernes de la péninsule.” [3929] texte
de Serge BENOÎT, p.31.

HYDROMÉCANISATION  : ¶ À la Mine,
Abattage par jet d'eau à très haute pression
(100 bars), suivi du Pompage vers le jour du
mélange d'Eau et de Charbon, d’après [386]
t.I p.5.
-Voir: Géant & Monitor.

HYDROMÉCANISATION (complète)  :
¶ Association de l’Abattage par Monitor (-
voir ce mot), et du Transport hydraulique du
Charbon.
. “Dans les Houillères souterraines, les Sovié-
tiques réalisent l’Abattage par jet d’eau à très
haute pression-environ 100 bars-. Le jet qui
sort à environ 500 km/h de la lance, distante
de moins de 10 m du Massif de Charbon, est
tellement dangereux que la lance, montée sur
patins doit être télécommandée. Les mor-
ceaux de Charbon disloqués par le jet, s’écou-
lent avec l’eau dans des gouttières et tuyaux.
Dans la formule d’Hydromécanisation com-
plète le mélange d’eau et de Charbon est re-
monté au Jour par Pompage. En Tchécoslova-
quie, on utilise aussi cette technique. Des es-
sais d’Abattage hydraulique sont en cours
dans plusieurs pays avec des pressions allant
jusqu’à 300 bars.” [386] à ... ABATTAGE.

HYDROMÉTALLURGIE  : ¶ "Procédé de Réduc-
tion des Oxydes métalliques et de séparation Métal-
Oxyde par voie chimique -attaque pour mise en solu-
tion, extraction par solvant, électrolyse-.” [3036] -
2000, p.72.

HYDRO-MÉTALLURGIQUE  : ¶ Qui se rapporte à
une opération de voie humide.
-Voir, à Pyro-métallurgique, la cit. [2224] t.1, p.22.

HYDROMINÉRALURGIE  : ¶ "Techniques et pro-
cédés d'Extraction des Métaux contenus dans le Mine-
rai brut par dissolution en phase liquide." [449] p.12.



© L E  SAVOI R  ... F E R  Glossai r e du H .F . 5© LE SAVOIR ... FER Glossaire du H.F. 5ème �pdi t i on -  J. C.me �pdit ion - J. C.

Le Savoir ... FER  -  248  -  5ème éd.

Association Le  Sav o i r  . . .  Fe rLe Savoir . . .  Fer
7, rue du Parc, 57290 SERÉMANGE

tél.: 03 82 58 03 71
courriel: ass.le.savoir.fer@free.fr

site: http://savoir.fer.free.fr/

HYDROMOTEUR  : ¶ "Appareil puisant
l'Énergie motrice dans l'Énergie ou le poids
de l'eau. -Les Hydromoteurs comprennent les
Roues hydrauliques, les turbines, les moteurs
à piston et un grand nombre de machines di-
verses)." [308].

HYDRO-PEROXI DE DE FER : ¶ Au début
du 19ème s., exp. syn. de Peroxyde hydraté et
de Sidéro-hydro-peroxide.
. “L’Hydro-peroxide de Fer est le Minerai le
plus abondamment répandu sur le sol de Fran-
ce.” [5184] Vol.I, 2ème part., p.83.

HYDRO-PHOSPHO-PEROXIDE : ¶ Minéral Ferri-
fère.
Exp. syn.: Fer hydro-phosphoride.
. “L'hydro-phospho-peroxide est composé de Peroxide
de Fer, d'eau, de Phosphate de Fer.” [5420] p.89.

HYDROPYRITE  : ¶ Minéral Ferrifère ... “= Marcas-
site.” [1521] p.564.

HYDROSAMARSKITE  : ¶ "Niobotantalate hydraté
naturel d'urane, yttrium et Fer.” [152] Supp.

 HYDROSIDÉRITE  : ¶ Minerai de Fer ...
"Syn. de Limonite." [308] & [1521] p.564. ...
Syn.: Hydroferrite.

HYDROSIDÉRUM  : ¶ Nom que l'on donnait au
phosphure de Fer, considéré d'abord comme un corps
simple, d'après [152].

HYDROTITE  : ¶ "n.f. Nom donné par quel-
ques auteurs à une espece d'Œtite ou Pierre
d'aigle, qui contient de l'eau." [3102] 

HYDROXIQUE  : ¶ De “formule Fe(OH)3, (ce) corps
de couleur Rouille, résulte de l’action d’un alcali sur
un Sel ferrique.” [1] t.4, p.958, à ... FER ... On peut
aussi écrire la formule [Fe(OH)3]x2 = Fe2O3,3H2O; ce
corps, conclut M. BURTEAUX, est simplement de
l’oxyde ferrique hydraté.

HYDROXYCARBONATE Fe II  FeIII  : ¶ Carbonate
d’un Hydroxyde Ferreux-ferrique.
. ”L’Hydroxycarbonate FeII-FeIII , c’est-à-dire la forme
carbonatée des Rouilles vertes, a été découvert en tant
que produit de Corrosion de conduites d’eau urbaine.”
[3837] Contribution de Philippe REFAIT, Université de
LA ROCHELLE.

HYDROXYCHLORURE DE FER BÊTA  : ¶ Chlo-
rure de Ferv hydraté, de formule ßFe(OH)3Cl.
-Voir, à Hydroxyde de Fer bêta, la cit. [2643].

HYDROXYDE ARGILEUX  : ¶ Au 19ème
s., sorte de Minerai de Fer du genre Peroxyde
hydraté.
. "Dans le Gard, l'Hydroxyde argileux forme
des Amas superficiels fort puissants." [1912]
t.I p.161.

HYDROXYDE COMPACT  : ¶ D'après JU-
LIEN, 1861, c'est l'un des types de (Minerai
de) Fer oxydé hydraté; -voir, à cette exp., la
cit. [555] p.82.

HYDROXYDE COMPACTE  MANGANÉ-
SÉ : ¶ Au 19ème s., sorte de Minerai de Fer
de l'Aude, riche en Manganèse, d'après
[1912] t.III, p.983.

HYDROXYDE DE FER : ¶ “Les Hydroxydes de Fer
sont des combinaisons d’ions hydroxydes et de Fer.
Fe(OH)2: Hydroxyde de Fer++ de couleur verte. Fe
(OH)3: Hydroxyde Fer+++ de couleur bleu foncé.”
[2643] <Wikipedia>.
-Voir, à Traitement écologique des Eaux de Mine, la
cit.[21] du Vend. 19.05.2006, p.26.

HYDROXYDE DE FER BÊTA  : ¶ Oxyde de Fer hy-
draté.
. ”En addition de la présence, dans les produits de Cor-
rosion du Fer, de l’Hydroxyde de Fer bêta ßFeOOH
bien connu, nous avons mis en lumière la présence
d’une autre phase importante, l’Hydroxychlorure de
Fer ßFe2(OH)3Cl. Ce résultat est particulièrement inté-
ressant, parce que, à notre connaissance, cette phase

n’avait jamais été identifiée dans les produits de corro-
sion d’objets archéologiques.” [2643] <CEA, in Maté-
riaux du patrimoine et synchrotron, par S. RÉGUER, P.
DILLMANN , et P. LAGARDE> -Janv. 2008.

HYDROXYDE DOUBLE LAMELLAIRE  : ¶
Oxyde de Fer hydraté qui comprend à la fois du Fer di-
valent et du Fer trivalent.
. ”Pour d'autres (-voir: Hydroxyde Ferrosique), ces so-
lides Ferreux-ferriques doivent plus probablement pos-
séder la composition anionique et la structure cristalli-
ne des ces hydroxydes doubles lamellaires -H.D.L.-
appelés Rouilles vertes.” [3837] Contribution de Adrien
HERBILLON, Université Catholique de LOUVAIN.

HYDROXYDE EN FRAGMENTS  : ¶ Au
19ème s., sorte de Minerai de Fer ... -Voir, à
Hydroxyde en Grains, la cit. [1912] t.III p.916.

HYDROXYDE EN GRAINS  : ¶ Au 19ème
s., sorte de Minerai de Fer; exp. syn. de: Hy-
droxyde granuleux.
. Certains Minerais des Ardennes "sont des
Hydroxydes en Grains, Rognons, Plaques,
fragments, disséminés dans les sables et les
Argiles." [1912] t.III, p.916.

HYDROXYDE EN PLAQUES  : ¶ Au
19ème s., sorte de Minerai de Fer ... -Voir, à
Hydroxyde en Grains la cit. [1912] t.III, p.916.

HYDROXYDE EN ROGNONS : ¶ Au
19ème s., sorte de Minerai de Fer ... -Voir, à
Hydroxyde en Grains la cit. [1912] t.III p.916.

HYDROXYDE FERRIQUE  : ¶ Combinaison chimi-
que, où le Fer est trivalent de forme: Fe(OH)3.
. “L’activité catalasique de l’Ion Ferreux (-voir cette
exp.) est très faible. Celle de certains Hydroxydes Fer-
riques est déjà 100 fois plus active ---.” [3889] p.9.

HYDROXYDE FERROSIQUE : ¶ Oxyde de Fer hy-
draté qui comprend à la fois du Fer divalent et du Fer
trivalent.
. ”Au cours de ces allers et retours (entre l’état solide
et les solutions, -voir: Biogéochimie du cycle du Fer)
peuvent néanmoins aussi apparaître des précipités dont
la particularité est de contenir simultanément des ca-
tions FeII  et FeIII  ---. Certains les ont dénommés Hy-
droxydes Ferrosiques et ont supposé qu'ils ne contien-
nent pas d'autres ions que des cations Fer et des anions
hydroxyles. Ces Hydroxydes Ferrosiques ont souvent
été considérés comme dépourvus d'organisation cristal-
line à longue distance.” [3837] Contribution de Adrien
HERBILLON, Université Catholique de LOUVAIN.

HYDROXYDE GLOBULIFORME  : ¶ Au
19ème s., sorte de Minerai de Fer du genre
Peroxyde hydraté; exp. syn. d'Hydroxyde gra-
nuleux/granulaire.
. "L'hydroxyde globuliforme est --- très-
abondamment répandu dans presque tous les
départements." [1912] t.I, p.161.

HYDROXYDE GRANULAIRE  : ¶ Au
19ème s., sorte de Minerai de Fer du genre
Peroxyde hydraté; exp. syn. de: Hydroxyde
granuleux.
. "L'hydroxyde granulaire, oolithe ou terreux,
se trouve en Grains agglutinés dans toutes les
Couches de la Formation oolithique." [1912]
t.I, p.158.

HYDROXYDE GRANULEUX : ¶ D'après
JULIEN, 1861, c'est l'un des types de (Minerai
de) Fer oxydé hydraté; -voir, à cette exp., la
cit. [555] p.82.

HYDROXYDE LENTICULAIRE  : ¶ Au
19ème s., sorte de Minerai de Fer.
-Voir, à Lavage à machine, la cit. [1912] t.III,
p.998.

HYDROXYDE OOLITHIQUE  : ¶ Minéral
Ferrifère.
Exp. syn.: Hydroxydé oolithique, Minerai hy-
droxidé oolithique.
Loc. syn.: Minerai aalénien; -voir, à cette
exp., la note de J.-P. FIZAINE.

. D'après JULIEN, 1861, c'est l'un des types de
(Minerai de) Fer oxydé hydraté; -voir, à cette
exp., la cit. [555] p.82.

HYDROXYDÉ OOLITHIQUE  : ¶ Minéral
Ferrifère.
Exp. syn.: Hydroxyde oolithique et Minerai
hydroxidé oolithique
. "... le Gîte d'Hydroxydé oolithique qui borde
les deux versants des vallées de la Meurthe et
de la Moselle acquerra une plus grande valeur
industrielle, que des Industriels des autres
contrées métallurgiques chercheront à s'y éta-
blir et à y apporter leurs capitaux." [2933]
p.48.

HYDROXYDE PISOLITHIQUE  : ¶ Sorte
de Minerai de Fer, d'après [2224] t.2, p.587.

HYDROXYDER (S’)  : ¶ En fonction de sa
position dans le sol, pour un Minerai de Fer,
c’est être plus ou moins transformé en Hydro-
xyde de Fer.
. ”Le Minerai est constitué par de la Magnéti-
te ou de l’Oligiste, s’Hydroxydant en Surface
et passant de ce fait à la Limonite.” [3821]
p.267.

HYDROXYDE ROUGE BARYTIQUE  : ¶ Au
19ème s., sorte de Minerai de Fer riche en
oxyde de baryum.
. "Dans l'Ardèche, les Minières des Routes et
de Sonat (sont) composées d'un Hydroxyde
rouge barytique." [1912] t.III, p.960.

HYDROXYDE SIDÉROLITHIQUE  : ¶ Ty-
pe de Minerai de Fer désigné par les Ingé-
nieurs ordinaires ou Ingénieurs en Chef des
Mines.
. On rappelle que: 

- hydroxyde = "combinaison d'eau et d'un
oxyde métallique." [372 & [455]

- sidérolithique = "se dit des formations éo-
cènes caractérisées par l'abondance des con-
crétions ferrugineuses." [455]
Ainsi sont désignés certains Minerais par les
Groupes miniers de Dordogne, entre 1880 et
1895, d'après [86] t.I, p.60.

HYDROXYDE SILICEUX : ¶ Minerai de
Fer ... Il s'agit, dans cet ouvrage et dans la
pensée de P. MACHOT, sans aucun doute,
d'Oxyde de Fer riche de n H2O: "Vers 1828,
des Forgerons --- introduisirent à LARRAU
(Pays Basque) le Procédé Comtois. À partir
de cette époque, le Fer fut beaucoup mieux
fabriqué et devint d'une vente facile. En
1832, on améliora la qualité de la Fonte d'Af-
finage en ajoutant, à l'Hydroxyde siliceux
Grillé que l'on employait principalement jus-
que là, une proportion plus considérable de
Minerais calcaires ---." [195] p.378.

HYDROXYDE TERREUX  : ¶ D'après JU-
LIEN, 1861, c'est l'un des types de (Minerai
de) Fer oxydé hydraté; -voir, à cette exp., la
cit. [555] p.82.

HYDROXYSEL FERREUX-FERRIQUE  :
¶ Sel d’un Hydroxyde Ferreux-ferrique.
. ”Les Hydroxysels Ferreux-ferriques (dits) Rouilles
vertes sont des Hydroxydes doubles lamellaires très ré-
actifs qu’on peut caractériser par diffraction des rayons
X mais aussi par spectrométrie MÖSSBAUER.” [3837]
Contribution de J.-M. R. GÉNIN Université Henri POIN-
CARÉ-NANCY.

HYDRURE DE FER : ¶ Corps composé de Fer et
d'hydrogène.
. "Plusieurs hydrures simples de Fer et quelques hydru-
res mixtes ont été signalés par différents auteurs ---.
L'hydrure FeH2 --- (qui est) une huile visqueuse ---.
Une huile noire --- FeH6 (ou) FeH3." [1618] p. 889/90.

HYDRURE DE MÉTHYLE  : ¶ Anc. appel-
lation du Méthane ou Gaz des marais, d'après
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[154] à ... GAZ.

HYGAS (Procédé) : ¶ -voir: Procédé HYGAS.

HYGROMÈTRE  : ¶ "Instrument servant à
apprécier le degré d'Humidité de l'air. // Dans
l'Hygromètre à cheveu, le cheveu se raccour-
cit par la sécheresse et s'allonge par l'humidi-
té. Il s'enroule sur une poulie et fait tourner
une aiguille devant un cadran gradué." [33]
p.239.
. Il y en a depuis fort longtemps dans le Cir-
cuit de Vent pour permettre la connaissance
de l'Humidité naturelle de l'air et pouvoir ré-
guler l'Injection de Vapeur.
. Un autre usage a consisté à mesurer, dans
les Montées de Gaz, la Teneur en Vapeur
d'eau du Gaz de Gueulard afin de trouver, par
différence entre l'Humidité totale qui est ainsi
mesurée et l'Humidité donnée par le Calcula-
teur pour l'eau de Réduction, l'Humidité de la
Charge.

HYGROMÉTRIE  : ¶ "Teneur en Eau d'un gaz, en %
de la pression maximum de Vapeur." [267] p.25.

HYGROMÉTRIQUE  : ¶ Adj. indiquant l'aptitude
d'un corps à absorber l'eau atmosphérique.
. "Le Charbon de Bois est très hygrométrique et tient
normalement 7 % d'eau.” [995] p.87.

HYGROSCOPE : ¶ “Météorol. Instrument qui in-
dique l’humidité de l’air ---.” [206] ... À l’Agglo-
mération des Minerais de Fer, nom donné à
l’appareil permettant de mesurer l’humidité
du Mélange à Agglomérer.
-Voir, à Perméamètre, la cit. [51] n°191, p.15.
. À OUGRÉE, la règle était de construire le
diagramme ‘Perméabilité du Mélange’ en
fonction de l’'humidité’, pour un Mélange
donné; le diagramme avait la forme d’une
courbe en cloche présentant un point haut -
donc la meilleure perméabilité- pour un taux
d’humidité du Mélange donné; la perméabili-
té redescendait de part et d’autre de cet opti-
mum; l’augmentation ou la réduction de
l’ajout d’eau avait pour objectif de tenter de
rester dans la zone à Perméabilité maximale
... L’Hygromètre et le Speedy ont été utilisés
-par tâtonnements et vite, pour trouver le ré-
glage de l’ajout d’eau permettant d’avoir la
meilleure dépression, la meilleure Marche-
avant l’'arrivée du Perméamètre, d’après note
de P. BRUYÈRE.

HYGROSCOPICITÉ  : ¶ Pour le Coke ou le Minerai,
faculté d'absorber l'Eau, d'après [835] p.213.

HYGROSCOPIQUE : ¶ Adj. indiquant l'aptitude
d'un corps à absorber de l'eau.
. "Moins hygroscopique que le Charbon de Bois, le
Coke n'absorbe à l'air sec que 1,5 % de son poids
d'eau.” [995] p.88.

HyL  : ¶ Sigle de Hojalatas y Laminas (Socié-
té de Fer-blanc et de Laminoirs) ... Procédé
de Réduction directe (-voir cette exp.), par du
Gaz réformé ... Pour la petite histoire, ce procédé a
été mis au point par une société mexicaine de brasseurs
à la recherche de Fer en substitution de Ferraille pour
la fabrication de capsules de bouteilles de bière,
d’après contact avec Y. DE LASSAT DE PRESSI-
GNY.
-Voir: Décarbonatation & Procédé HYL .
. On connait trois var. du Procédé HyL: HyL
I, HyL II et HyL III ... -Voir, à Processus de
Réduction directe, la cit. [2643] site ... INFO
COM.

HYMNE DES MINEURS : ¶ Une adaptation du
Grand Métingue du Métropolitain, paru dans le Sous-
Sol Lorrain de Nov. 1963, au  monde de la Mine.
�9 Chanson ...
. Du texte, recueilli par J.-M. MOINE -Oct. 2009, on
peut retenir ...

1 - C’était hier, le meeting des Mineurs,
Rassemblement de tous ces braves gens.

Ils sont venus de toute la Lorraine

Pour protester contr’ les licenciements.
Le défilé d’une ampleur remarquable,

Tous rassemblés devant le monument
On y brûla les lettres de menace       ) bis

Que les patrons nous avaient envoyées.)
2 - Et tous unis dans un élan sublime
Pleins de colère et d’indignation
Crient devant ces mesures scélérates

Leur volonté de rester Mineurs.
Pauvre Mineur, c’est toujours toi qui trinques

C’est toi qu’on brime, qu’on presse comme un citron
Mais aujourd'hui, il faut que cela cesse      ) bis

Voilà pourquoi nous occupons le Fond’.)

HYPALON  : ¶ “Nom déposé du polyéthylène chloro-
sulfoné, obtenu par action du chlore et de l’anhydride
sulfureux sur le polyéthylène. -Il possède une très gran-
de résistance à beaucoup d’agents chimiques, aux in-
tempéries et aux rayons ultraviolets-.” [206]
. Au H.F.6 de LA PROVIDENCE-RÉHON, on relève:
"18 Juin 1961: Mis un joint en Hypalon à l’entrée du
Désintégrateur (n°)9.” [2714]

HYPAUTOCHTONIE  : ¶ L'une des théories concer-
nant l'organisation des dépôts qui ont conduit à la for-
mation du Charbon.
. "Certains auteurs --- défendent le terme d'Hypautoch-
tonie pour des débris végétaux qui ne se trouvent plus
exactement à l'endroit de leur croissance, mais se trou-
vent toujours dans leur milieu d'origine." [436] à ...
HOUILLERS (Bassins).

HYPERACIDE (Marche)  : ¶ -Voir: Marche
hyperacide.

HYPERBASIQUE : ¶ À la P.D.C., on dési-
gne ainsi tout produit dont l'Indice de Basicité
est supérieur à 2/2,5; l'Aggloméré de MONDE-
VILLE  a un Indice de 3,5 à 4,5.

HYPÉRITE  : ¶ Roche basique à texture granitoïde et
formée d'hypersthène, de Fer oxydulé et de labrador ou
d'anorthite, d'après [152].

HYPERNIK  : ¶ "Alliage de Fer et de Nickel ayant
une forte perméabilité magnétique. Il contient 50 % de
Nickel." [2362] p.60.

HYPEROXYDE  : ¶ ”n.m. Terme de chimie.
Oxyde qui contient un excès d'Oxygène.”
[3020]

HYPER OXYDEUR : ¶ Produit qui détruit le Fer.
. “Ou Altéreur de Fer, (mélange de): H2O2, H2O, NaCl.
Pour avoir seulement de l'Oxyde Fer, exclure NaCl. Le
produit comme tel altérera le Fer mais ne Fera pas que
l'Oxyder.” [2643] <membres.multimania.fr/.../chimie>
-2010.

HYPERPHOSPHATE DE FER : ¶ En chimie miné-
rale, sel résultant de l’action de l’acide phosphorique
avec ... du Fer.
. En thérapeutique au milieu du 19ème s. ... “On obtient
cette --- préparation en faisant dissoudre du Phosphate de Fer
et du phosphate de chaux dans de l’acide phosphorique
chaud; en ajoutant du sucre à la solution, on la transforme en
sirop. Le professeur (M. ROUTH) a fait de nombreuses expé-
riences avec ce sirop dans sa pratique notamment chez les en-
fants, pour lesquels il paraît surtout convenir. Il le recom-
mande, de préférence à tout autre médicament, chez les
enfants affaiblis et anémiques, ainsi que pour ceux chez qui
le développement du système osseux se fait mal et est en re-
tard.” [2176] p.169.

HYPERSIDÉROSE : ¶ En Médecine, généralité en-
globant les maladies liées à des surcharges Ferriques
dans l'organisme: Cirrhose bronzée, Hémochromatose,
Hémosidérose, etc..
. Concernant ces maladies, dans les années 1950, "...
de nouveaux syndromes ont été individualisés: Hémo-
sidérose transfusionnelle, Cytosidérose nutritionnelle.
Aussi le terme général que nous emploierons sera-t-il
celui d'Hypersidérose." [3889] p.263.

HYPERSTHÈNE : ¶ Variété de pyroxène. Silicate
naturel appartenant au genre Enstatite; il contient du
Fer, de la magnésie et un peu de Chaux; son poids spé-
cifique varie de 33 à 34 (?),sa dureté est égale à 6,
d'après [152].
. "Minéralog. Var. de Pyroxène riche en Fer. -C'est un
silicate naturel du genre Enstatite de formule (Mg,
Fe)2Si2O6 ---." [206]
. "(Mg, Fe)SiO3, système orthorhombique, faciès cris-
taux prismatiques; habituellement en grains ou en mas-
ses. Densité 3,2-4,0 -croît avec la Teneur en Fer-. Du-
reté 5-6 ---." [304]

HYPERSIDÉRÉMIE  : ¶ "Il y a Hypersidérémie si le
taux du Fer (sérique) est supérieur à la normale."
[1269] p.318.

HYPERTREMPE : ¶ Pour un Alliage Fer-Nickel, si
"un refroidissement brusque maintient à l'état métasta-
ble, à la température ambiante, la structure stable à
chaud ---, l'opération est une Hypertrempe. La solution
solide qui a été conservée à froid est sursaturée, donc
instable." [2564] p.167.
¶ Rossée mémorable, selon l’humoriste M. BURTEAUX.

HYPOFERRITE  : ¶ Ion de formule HFeO2-, d'après
[4762].

HYPOMOCLION : ¶ Centre de rotation d'un Levier.
-Voir, à Levier(1) la cit. [3018] ... (1) On y trouve Hypo-
mochion mais c'est une erreur, fait remarquer M. BUR-
TEAUX.

HYPOXYDE  : ¶ ”s. m. Terme de chimie.
Oxyde au plus bas degré, sous-oxyde.” [3020]

HYPOSIDÉRÉMIE  : ¶ ... in [1317] -262.22. “Bio-
chim. Diminution de la concentration plasmatique en
Fer au-dessous de 0,6 mg/l. -Elle s’obtient au cours de
carences en Fer et des syndromes inflammatoires-.”
[206]
Syn. de Sidéropénie, d’après [1269] p.318.

HYPOSIDÉRÉMIQUE  : ¶ “Se dit  de ce qui est rela-
tif à l’Hyposidérémie.” [206]

HYPOSIDÉROSE : ¶ En 'médecine, "les états d'Hy-
posidérose résultent d'une carence endogène ou exogè-
ne, s'accompagnant d'une diminution de la quantité to-
tale du Fer contenue dans l'organisme." [3889] p.205.
Syn.: Asidérose.

HYPOTHÈSE CISTERCIENNE  : ¶ Les Cisterciens
(-voir ce mot) ont-ils cherché à avoir le Monopole du
Fer ?
. ”Un rôle prépondérant pour l’application et la trans-
mission de la nouvelle technologie (l’emploi de l’Éner-
gie hydraulique) dans le domaine de la Sidérurgie,
semble avoir été tenu par les Cisterciens. Bertrand
GILLE, dans son art. désormais classique sur le Moulin
à Fer, parle d’une ’Hypothèse cistercienne’, en souli-
gnant le fait que beaucoup de documents en matière de
Sidérurgie, montrent une forte implication de l’Ordre
dans la Production du Fer, et une tendance à monopoli-
ser le commerce européen de ce Métal, quantitative-
ment et qualitativement.” [3714]

HYPOTHÈSE DE SCHMIDT  : ¶ À la Mi-
ne exp. syn.: Règle de SCHMIDT.
. Lors de la traversée d'une Faille, "pour sa-
voir si on est sur la trace d'amont ou la trace
d'aval --- à défaut d'indications plus précises,
on a recours à l'Hypothèse de SCHMIDT -Le
terme ‘Hypothèse’ est employé ici au lieu du
terme ‘Règle’, ordinairement usité, pour évi-
ter de donner au sens admis par cet auteur,
pour le mouvement relatif des Épontes d'une
Faille, un caractère de nécessité et de généra-
lité qu'il n'a pas.-, c'est-à-dire qu'on admet
que le Toit est descendu sur le Mur, et que
l'on est par conséquent sur la trace d'amont si
l'on est au Mur de la Faille, sur la trace d'aval
si l'on est au Toit." [2514] t.2, p.2255.

HYSTATITE  : ¶ Fer titané.Variété d'Ilménite, d'après
[152].
-Voir, à Craïtonite, la cit. [1636] p.596/7, à ... FER.

HYSTÉRÉSIMÈTRE  : ¶ "Appareil pour la mesure
des Qualités des Fers employés en électricité, au point
de vue de l'hystérésis." [308].

HYSTÉRÉSIS : ¶ “n.f. Électr. Effet de frottement
produit par la résistance d’un Métal Ferromagnétique
aux variations d’un champ magnétique variable.” [763]
p.164.

HYSTÉROLITE FERRUGINEUX  : ¶ Minéral Fer-
rifère. Sorte de Mine de Fer figurée (-voir cette exp.),
d’après [4358] p.154. 
�9 Étym. ... “hustera, matrice; lithos, pierre.” [3020]

HYTTA  : ¶ En Suède, "le mot 'Hytta' pour
désigner le Fourneau à Fer apparaît en 1328
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et son introduction pourrait signifier l'adop-
tion de la technique des 'Hütten' allemands, se
substituant aux Fourneaux primitifs du pay-
san suédois." [29] 1-1963, p.38.

HYTTE  : ¶ Au 18ème s., en suédois, Us., à
Fer en particulier.
-Voir: Hytta, d'après [4249] à ... EISEN, p.611.

HYTTUGN  : ¶ En suédois, Four métallurgi-
que, d’après note de G. MUSSELECK, in [300]
à ... HYTTA.

H comme ... H.F., par L. DRIEGHE.
Il excelle comme Producteur de Fonte,

Continuellement on lui fait la tonte.

••••••••••

Un fichier spécial -pages
suiv.- regroupe les éléments
suiv. ...

p.251 ... fig.194 = Marcophi-
lie à Hayange;

p.252 ... fig.310 = Évolution
de la taille des H.Fx en Lorrai-
ne, par Gd. D.

p.253 ... fig.276 = Répartition
des H.Fx et de la Production

de Fonte, en 1864, 1878, 1889
& 1913

  et fig.274 = H.F. P6

p.254 ... Qu’est-ce qu’un H.F.
(en abrégé)

p.255 + p.256 ... Qu’est-ce
qu’un H.F. (en léger dévelop-
pement)

p.257 + p.258 ...
... TABLEAUX RÉCAPITULATIFS  ...  ...

- Tableau H1 : Nombre de H.Fx, en France
-du 16ème au 20ème s. (1920), avec, éven-
tuellement, hauteur et Tf/j et/ou Tf/an ...

- Tableau H2 : Nombre de H.Fx Allant au
Bois, au Coke ou avec ces Combustibles mé-
langés, entre 1819 & 1905 ...

- Tableau H3 : Nombre de H.Fx Allant au
Bois ou au Coke ou en Mélange, vers le mi-
lieu du 19ème s. ...

- Tableau H4 : Nombre de H.Fx Allant au
Bois ou au Coke, vers le milieu du 19ème s.
...

- Tableau H5 : Évolution du H.F. sur 2 siè-
cles (1780/1980) ...

- Tableau H6 : Nombre de H.Fx à feu entre
1870 & 1913, pour 9 pays différents ...

- Tableau H7 : Nombre de H.Fx, en France
-au 20ème s. (1920 à ...), avec, éventuelle-
ment, hauteur et Tf/an ...

- Tableau H8 : Nombre de H.Fx, dans quel-

ques pays, entre 1936 & 1958 ..
- Tableau H9 : Nombre de H.Fx, dans le

Monde en 2001.

p.259 ... Document de Maurice
BURTEAUX (extrait de 2011•14)
comprenant ...

— Nombre de H.Fx en
France ...

- 1837/44, d’après [4646] p.53;
- 1861/72, d’après [4699] p.14;

— État des H. Fx du 19ème
s., d’après [4831] p.63.

p.260 ... Évolution de la gra-
phie du mot H.F., en japonais
(fig.017) ...

p.261 + p.262 ... Principales
dimensions des 111 Hauts
Fourneaux européens - éd.
1987

p.263 + p.264 ... Le Haut-
Fourneau, par Théodore Weus-
tenraad / Poésies lyriques - 1844 /  
Le Feu c'est la Vie.
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